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LE QUARTIER 

DE S. ANDRE' DES ARCS. 



XVIII. 

» 

E Quartier prend Ton nom de 
Leglife paroifliale de faint André 
des Arcs. Il eft borné à l’o- 
îient par les rues du petit-pont 
& de faint- Jacques exclufiverae nt ; au 
fepentiion par la riviere , depuis le pe- 
tit Châtelet jufqu au coin de la rue 
Dauphine inclufîvement ; à l’occident par 
la rue Dauphine inclufîvement ; & au 
midi , par les rues neuves des folles faint 
Tome II, ^ 
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2 Lf.s Curiosïtez de Paris. 
Germain des Prez , des francs Bourgeois, 
& des fofics faint Michel ou de faint 
Hyacinthe exclulivement , jufqu’aux 
coins des rues faint Jacques & faint Tho- 
mas. 

Ce dix-huiticme Quartier étant d’une 
Etuation difficile à fuivre il faut le voir 
par fes principales ruëss ; & c’eft la ma- 
niéré la plus commode , en commençant 
par l’Eglife qui lui donne ce nom. 

Saint André’ des Arcs' eft 
ainfi nommé , félon quelques Auteurs , 
a caufe de plufïeurs anciennes arcades 
ci’un vieux bâtiment qui a fubftfté long- 
tems auprès ; mais d’autres difent , que 
c’eft à caufe d’un jardin qui faifoit partie 
de la rue Hautefeuiile , dans lequel les 
écoliers s’exerçoient à tirer de l’arc , com- 
me on fait encore préfentement auprès 
de la porte faint Antoine. Malingre dans, 
fes antiquités de Paris , dit que cette E- 
glife eft furnommée des Arcs , en latin 
de Arcubus . , par corruption de langage j 
mais probablement c’eft de Laas ou en 
Laas , qui étoit le nom général du terri- 
toire de la ville appartenant à l’Abbaye 
de faint Germain des prez : cependant le 
nom que faint Louis lui donne de Parre - 
chia fat.tti Andrea de Ar/iciis , femble en- 
gager à nommer cette églife , faint An- 
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Quartier de S. ândrf.’. 18. 5 

dré des Arcs. Cette églife , dont la cure 
eft à la nomination de l'Univerhté ,n’étoit 
ancienn emént qu’une petite chapelle dé- 
diée à laint Andéol , difciple de faint Po- 
lycarpe , qui l’étoit de faint Jean l’Evan- 
gelifte. Saint Andéol fut envoyé en Fran-, 
ce pour la converfipn des peuples : il 
fouffrit le martyre èc la mort l’an 205. 
dans le Viv'arets , au lieu qui depuis a 
porté fon nom , & que l’on nomme en- 
core le Bourg de faint- Andéol. Dans 
la fuite des tems elle changea de nom , 
& prit celui de faint André. Elle fut é- 
rigée en ParoilTe vers l’an 1212. mais elle 
a été rebâtie depuis environ cent vingt 
ans ; depuis on a fait le portail. Le 
Chœur enclos d'une grille de fer doré par 
les extrémités , l’Oeuvre où fe placent 
les Marguilliers , & la Chaire du Pré- 
dicateur font des ouvrages nouveaux; 
Les bas-reliefs de cette Chaire repréfen- 
tent quatre fujets convenables à la prédi- 
cation : ce font, notre Seigneur prêchant 
fur la montagne , faint Jean prêchant dans 
le défert , le fermon de faint Pierre , & 
celui de làint Paul dans l’Aréopage. 

- Cette églife n’a rien de remarquable 
que quelques tombeaux : celui de la Prin- 
cefle de Conti efl: dans le chœur à main 
'droite en entrant & près de l’Autel ; il re- 
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4 Les Curiositf.z de Paris; 
vêt un pillier , au milieu duquel vous ver- 
rez unef figure en demi relief, qui re- 
préfente par fes attributs , la' Foi , l’Ef- 
perance & la Charité. Les ornemens qui 
y font conviennent au fujet ; le tout eft 
de marbre blanc , à la réferve d’une 
Urne pofée au haut , & quelques fefions 
qui font de bronze doré. Cette Princeftè 
qui devint veuve à vingt-neuf ans , confa- 
cra le refie de fa vie à élever fes enfans 
en Princes chrétiens : fon corps repofe 
dans un caveau au pied de ce monument , 
qui a été fait par Girardon. Celui du 
JPrinçe de Conti pere du dernier mort, eft 
aufli dans le chœur du côté de l’Evangile, 
vis-à-vis celui de la Princelfe fa mere. 
Les autres tombeaux font ceux de 
Chriftophle de Thou , Premier Préfi- 
dent ; de Jacques-Augufte de Thou fon 
fils , aufli Préfident du Parlement dç 
Paris , fçavans Hiftoriens ; & des au- 
tres personnes ’ de cette maifon. Celui 
de, Jacques de Thou eft de François An- 
gnierre. Quelques autres Hiftoriens ont 
leurs fepultures dans cette églife ; tels 
font , André du Chêne , 'Pierre d’Hozier 
génealogifte , Louis Coufin , Préfident 
de la Cour des Monnoyes , & Sebaftien 
le Nain de Tillemont ; Nanteuil , ha- 
bile Graveur eft fous les Orgues. Char- 
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Quartier ùe' S. André*. ïS. f 
les Du Moulin célébré Jurifconftdte , 
mort le 28. Décembre 1 5 66. âgé de 66< 
ans , eft dans le cimétiere , où on a en-* 
terré en 171^. Henri Daguefleau , Con- 
feiller d’Etat , Pere de M. le Chancelier r 
il y fut mis dans une fiirrple bierre fui- 
vant fa volonté' , auprès de N. le Picart 
fon époufe. •- 

Sortant de faint André , paflez par la 
rue Hautefeuille , au bout de laquelle 
vous trouverez les Premontrf.’s ; 
c’eft le Collège des Religieux de cet Ordre 
qui veulent prendre des Dégrcs dans l’Uni- 
verfité il a été fondé en 1255- . L eglife , 
quoique petite , eft'fort propre ; les fonde* 
mens en furent jettés en 161 8. &: elle fut 
dédiée fous l’invocation defaint Jean &de 
fainte Anne : elle eft toute revêtue d’une' 
menuiferie faite depuis quelques annéeÿ 
. aux dépens du Général. Les- Prémontrés 
font des Chanoines réguliers de l’Ordre 
de faint Atiguftin , fondés en un. par 
faint Norbert , depuis évêque de Magde- 
» bourg. En i6‘7i. la porte qui étoit du 
côté des Cordeliers, fut placée où elle eft 
préfentement : l’Autel fut auflî mis de l’o- 
rient à l’occident , & l’on bâtit alors le 
portail , au frontifpice duquel eft cette 
infcription : Ecclefia Canonicorum Regüla- 
rium Ordmis Tr&monftratenfii fub Invocuuom 

A iij 
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6 Les Curiositez de Paris. 

Be*t<t AnnA. L’entrée de la maifon de$ 
Prcm outrés eft fituée dans la même rue j 
elle fait face à la ruë Pierre ► Sarrazin. 
Cette rue prend fon nom d’un riche bour- 
geois qui demeuroit dans ce quartier , & 
qui a vendu une partie du terrain fur le- 
quel le college des Prémontrés eft bâti. 

La grande porte que vous verrez rue 
des Cordeliers, en face de la rue Haute- 
feuille , eft une entrée de l’églife des 
Cordeliers. Ce couvent eft un des plus 
nombreux de Paris , par la quantité d’é- 
tudians qui viennent des autres maifons 
de France , y faire leurs études , pour 
parvenir au dégré de Docleur. Le bâti- 
ment fut commencé en 1217J pendant 
que le Séraphique faint François vivoit à 
Aflife ; l’Abbé & les Religieux de faint 
Germain des Prez donnèrent le terrain » 
& firent conftruire une partie des pre- 
miers bâtirr.ens pour ces Religieux , qui 
faute d'habitation étoicnc logés chez les 
bourgeois.’ Ce monaftére augmenta par 
les libéralités de faint Louis, qui leur fit 
bâtir par Eudes de Montreuil , une belle 
églife dédiée à fainte Marie-Magdeleine* 
Elle fut détruite par un incendie qui ar- 
riva le 19. Novembre 1582.. & qui % 

avec l’églife & le couvent , confuma un 
très-grand nombre de tombeaux de Prin- 
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Ces & de Princefles du Sang Royal , en- 
tr’autres celui de Marguerite Reine de 
France , & femme de Philippe le. Hardi; 
celui de Jeanne , Reine de France & de 
Navarre , femme de Philippe le Bel , 6c 
beaucoup d’autres. 

Leglife d’à prcfent , qui eft vafte & 
fimple , a été rebâtie par Henri Ilf. & 
continuée par les illuftres Pi élidens ChriF 
tophle & Jacques-Augufte de Thou. Le 
chœur eft grand, 8c ordinairement rempli 
de bonnes voix. Le grand autel a été re- 
fait depuis peu : le tableau repréfente la 
Naiflànce de Notre-Seigneur , pein'e par 
Franco ; le tabernacle eft orné d’ouviages 
de bronze qui font un bel effet. 

11 y a dans cette églife deux célébrés 
confréries , l’une des Pèlerins de Jérusa- 
lem , où beaucoup de confrères n’ont ja- 
mais été, 8c l’autre du tiers-Ordre de faint 
François ; elles ont chacune de belles 
chapelles. 

Les illuftres enterrés dans cette églife , 
outre les Princes 6c PrincelTes dont les 
tombeaux furent brûlés, font entr’autres 
Dom Antoine Rt>i de Portugal , qui. mou- 
lut dénué de toutes chofes , avec la feule 
confolation d’avoir un fidele ami qui ne 
l’abandonna point dans fes difgraces , 8C 
qui a été enterre auprès de lui ; il s’appeb 
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8 Les Curiositez de Paris, 
lok Dom Diego Bothey, & defcendoit 
des Rois de Bohême : le Comte de S. 
Pol qui eut la tcte tranchée en Grève le 
15». Décembre 1465 . Alexandre de Aies, 
Précepteur de faint Thomas .& de faint 
Bonaventure •, le doéte’ur fubtil Jean Scot; 
Beî'eforeft , hiftorien de France , & plu- 
fieuis bonnes familles illuftres qui ont 
leurs tombeaux dans les chapelles , entr- 
autresjes Balançons, les Lamoignons les 
Brillon et s, les Lemaîtres, les Lc ngueuils de 
Maifons , les Verthamonts & plulieurs au*- 
très. 

En r uite voyez le nouveau cloître de ces 
Peres; il eft très-vafte & bien bâti: le 
chapitre , le réfedoîre & la bibliothèque 
font auffi à voir. Là ftatue de faint Louis 
qui eft à la grande porte de l’cglife, eft 
eftimée fort reffemblante à ce faint Roi. 

Près les Cordeliers on avoit bâti une 
fontaine., qui a été refaite depuis à la 
place où étoit la porte de faint Germain 
ou de Bufïy. Les collèges de Bourgogne 
& de Dainville font dans cette meme 
rue. des Cordeliers; au bout de laquelle 
vous trouverez la Maison de S. Côme , 
appellée l’amphitéatre de chirurgie , ou 
d’anatomie , . fondé par faint Louis à la 
priere de fon chirurgien. C’eft où les 
Maîtres Chirurgiens de Paris font les dif- 
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Quartier de S. A^dre*. i î. 
ferions anatomiques des corps humains. 
Ces differentes opérations ont porte l’art 
de la Chirurgie au comble de fa perfec- 
tion , & ont formé beaucoup d’habiles 
gens dans ce corps. Cette infcription * 
tÆdes Chlrnrgtrmm , eft au-delLus de la 
porte gravée en lettres d’or fur un marbre' 
noir. Vous verrez dans ce lieu un amphi- 
tcatre bâti en 1691. où il y a des bancs- 
par différens dégrés , enforte qu’un grand 
nombre de fpe&ateurs peuvent voir à la 
fois & commodément , cçs opérations 
anatomiques. Les malades y font enten- 
dus , & on y diffribue^r^r/V des remedes 
tous les Samedis. 

Ceux qui aiment à remarquer les îoge- 
mens à la gotique , doivent obferver 
deux chofes en ce quartier. La première, 
dans la rue de la Harpe , eft une vieille 
maifon, qu’on dit être celle de Jean Fer- 
re! , médecin d’Henri II. elle pafloit-en 
ce tems-là pour une des belles maifons 
de Paris. 

La fécondé eft l’Hôtel de Cluni dan» 
la rue des Mathurirrs : c’eft un grand bâ- 
timent très-bien confervé , qui a été re- 
bâti vers l’an 1505. par Jacques d’Am- 
boife , Evêque de Clermont , Abbé de 
Cluni , & neveu du Cardinal Georges 
d’Amboife , Miniftre de Louis XIL dont 
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ld Lts Curiosttf.z de 1 Paris. 
le définteretfemcnt joint à une grande? 
habileté , lui acquirent l’eftime de fon 
Prince & l’amitié des Peuples ; cet Hô- 
tel qui appai tient à l’Abbaye de Cluni , 
eft grand & logeable. 

Les curieux de l’antiquité peuvent ob- 
ferver dans la rue de la Harpe , en une 
maifon où logent les mefïàgers de Char- 
tres , à l’enfeigne de la Croix de Fer , des 
vieilles ruines , dont la folidité & une 
voûte encore toute entière , fur le com- 
ble de laquejle eft un jardin où l’on en- 
tre par le quatrième étage de l’Hôtel de 
Cluni , font croire que ce font les reftes 
du Palais de l'Empereur Julien , qui é toit 
nommé la maifon des Thermes j ce qui a 
fait dire à un excellent auteur , que plu- 
fïeurs Rois de France de la première race 
y ont habité , parce qu’il y a plufieurs 
Chartres ou lettres dattées du Palais des 
Thermes : ce lieu répond à l’Hôtel de 
Cluni , que vous venez de voir. 

Plus bas dans la rue du Foin eft le col- 
lège de Maître Gervais, fondé en 1570, 
par Gervais Chrétien , chanoine de l’é- 
^life de Paris ; il vient d’être rebâti tout 
a neuf. En continuant la rue de la Har- 
pe , vous trouverez l’éghfe de S. Côme 
& de S. Damien, bâtie en 1212 : elle 
. eft paroiftiale , & n’a de remarquable que 
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Quelques tombeaux , entr’autres celui du 
célébré Orner Talon , & -de Ton illuftre 
famille , dans la chapelle de faint Roch ; 
il y a une table de marbre noir faite en 
ovale , au-deflus de laquelle eft écrit : 
Hic finis e{î Aitdomxrus 7 aleus. La Cure 
de cette ParoilTe eft à la nomination de 
l’Univcrfité. Il y a une fontaine à côté 
de cette églife : vis-à-vis de cette fon- 
taine , à l’autre coin de la rue , vous 
verrez quelques figures de pierre atta- 
chées au mur ; elles repréfentent la céré- 
monie de la fondation du collège de 
Dainville qui eft attenant. 

II y a plufteurs petits collèges dans la 
rue de la Harpe t qui font les colleges de 
Juftice, de Bayeux , de Narbonne & de 
Séez , au-deflus defquels eft celui d’Har- 
court. Ce collège a été fondé en 1280 r 
par Raoul 'd’Harcourt, de l’illuftre Mai- 
fon de ce nom en Normandie , chanoine 
de l’églife de Paris ; l’architeéfure de la 
porte eft fort eftimée. Le bâtiment eft 
très-grand : il eft rempli de quantité de 
penfionnaires & d’écoliers , parce que l’on 
y enfeigne les humanités. C’eft le prin- 
cipal collège de la nation de Normandie 
<jui y tient fes aflemblées. 

Un peu plus haut de l’autre côté, vous 
appercevrez une belle façade dans une 
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ti Lf.s Curiositez de Paris.' 
grande place ; c’eft l’églife du collège & 
maifon* de Sorbonne donc les faces ex- 
térieures & intérieures font repréfentées 
en deux figures ci-à-côté. 

LA SORBONNE. 

Ce lieu eft de Paris un des plus ca- 
pables de fatisfaire la curiofité de ceux 
qui fe donneront la peine d’en obferver 
toutes les beautés 3 & de réfléchir fur 
l’utilité de fon établiflement. Ce fameux 
collège , qui eft le premier & le plus 
confidérable de l’Univerfité , fut fondé 
l’an 1252. par Robert de Sorbon , cha- 
noine de l’églife de Paris , Aumônier & 

. Confefleur du Roi faint Louis , pour en- 
feigner la Théologie; elle' y eft enfeignée 
' deux fois le jour par fix doéleurs , trois 
le matin , & trois l’après midi , à tous 
ceux qui y vont étudier. 

C’eft par ces doéteurs que l’églife de 
France a fouvent fait décider les points 
de Théologie , & les cas de confcience 
les plus difficiles à réfoudre r *& dont les 
décidons font ordinairement fuivies. 

Au rapport de quelques hiftoriens y 
faint Louis a contribué auïfi de fon côté 
à cette utile fondation , fuivant ce qui 
eft gravé fur une lame de cuivre pofée 
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Quartier de S. André*. 18. 
fur la petite porte de cette cglife en de- 
dans , dont voici les paroles : Ludovic ut 
Rex Francorum , fub quo fnndata fuit Do - v 
mus S or bon a , cire a annum Domini M. CC % 
LII. Ce -qui n ote rien à Robert de Sor- 
bçn , puiîque fub quo fignifie feulement 
qu’elle a été bâtie du tems de feint Louis. 

Armand Jean du Plellis, Cardinal Duc 
de Richelieu & de Fronfec , Evêque de 
Luçon , Abbé Général de Cluni, de Ci- 
teaux & de Prémontré , &c. premier Mi- 
niftre d’Etat , fit rebâtir de fond en com- 
ble cette maifon , dont il étoit doéteur 
& provifeur. il y ajouta une églife qui eft 
un chef d’oeuvre d’architeélure , & y em- 
ploya tout ce qui pouvoit contribuer à 
faire un monument digne d’immortalifer 
fe mémoire. La première pierre y fut po- 
fée le 4 Juin 1619. fous laquelle on mit 
une médaille d’argent , où la Sorbonne 
étoit repréfentée fous la forme d’une vé- 
nérable vieille , tenant fa main droite fur 
le tems , & fa gauche fur une bible avec 
ces paroles écrites : Hinc forte bona fenefee - 
bam. Ce fameux Cardinal fe fervit de 
Jacques le Mercier , qui a bâti le Palais 
Royal , pour la conftruétion de ce bel 
édifice , qui a peu de pareil au monde. 

Le portail extérieur , tel qu’il eft re- 
pré fen té par cette figure , eft formé de 
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14 Les Curiositez df. Parts. 
colomnes corinthiennes & de pilaftres 
d’ordre compofé , avec quatre niches où 
font des ftatues de marbre , faites par 
Cuïllain. L’ordonnance de ce portail &: 
du portique, intérieur , a des beautés 
•qui charment les connoifleurs les plus dé- 
licats; üu-defius de la porte eft cette ins- 
cription : Deo Opt. Max. Armandus Car - 
dinalis de Richelieu. L'horloge marque les 
différens changemens de la lune ; le dô- 
me revêtu de bandes de plomb dorées , 
eft accompagné de quatre petits clochers : 
il eft comblé par une lanterne , entourée 
d’une baluftrade dé fer , au haut de la- 
quelle il y a une croix dorée ; tous ces 
differens ouvrages font fort eftimés par 
leur jufte proportion. 

I. ’églife n’eft pas des plus grandes , ni 
des plus éclairées , mais elle eft d’une ad- 
mirable conftruétion ; l’ordre corinthien 
régné par touf : le pavé eft tout de mar- 
bre. Vous y verrez les douze Apôtres , & 
des Anges de hauteur naturelle , placés 
dans des niches entre les pilaftres ; tou- 
tes ces ftatues font faites de pierres de 
Tonnerre , qui font aufli blanches que 
le marbre. ~ 

Le grand Autel fait .fur les delfeins de 
le Brun p eft des plus magnifiques ; il eft 
orné de fïx colomnes de marbre , avec des 
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bafes , chapiteaux & autres ornemens do- 
rés. Vous y verrez un grand Crucifix de 
marbre blanc , dont le Chrrft a fept pieds 
de hauteur , & la Croix environ quatorze; 
il eft attaché fur un fond de marbre noir , * 

& accompagné de la fainte Vierge & de 
faint Jean : ce beau Chrift eft^Ie dernier ' 
ouvrage de Michel Angmcrre ; le taber- 
nacle eft aufti de marbre blanc , orné de 
quantité d’ouvrages de bronze doré. On 
voit fur cet autel ( feulement le jour de 
la Fête de Dieu ) un Soleil d’or , ou plu- 
tôt une efpéce de Reliquaire où l’on met 
le faint Sacrement : il eft d’un travail ex- 
cellent, qui a coûté vingt mille livres au 
Cardinal de Richelieu qui l’a donné. 

Le tombeau que vous voyez au milieu 
du chœur , eft celui de l’éminent fonda- 
teur de ce collège : c’efLun des beaux 
ouvrages qu’il y ait en ce genre ; il a été 
fait par l’habile Girardon , de Troyes en 
Champagne. Ce cardinal y eft repréfenté 
en marbre blanc à demi couché , fa main 
droite pofée fur fon cœur , & tenant de 
la gauche fes ouvrages de pieté qu’il offre 
à la fainte Vierge. Il eft foutenu par la 
Religion à qui il femble les remettre ; & 

<ii a à fes pieds la Science affligée d’avoir 
perdu fon plus zélé protefteur. Deux 
Anges ou génies foutiennent fes armes 9c 


Digitized by Google 


1 6 Les Curiositez de Parts. 

I on chapeau de cardinal , avec des or- 
«emens : ce magnifique tombeau eft ad- 
mirable dans toutes fes parties. 

. Remarquez enfuite les peintures du 
dôme où vous verrez entre les arcades , 
Paint Ambroife , Paint Auguftin , Paint Je- 
lôme j & Paint Grégoire , qui Pont les 
quatre Peres de J’EgliPe Latine, peints 
par Philippe Champagne. 

La chapelle de la Painte Vierge répond 
à la beautc de cette églife j elle eft tou- 
te revêtue de marbre blanc , avec des co- 
lomnes de marbre de couleur : les ac- 
compagnemens Pont de bronze doré , & 
très eftimés pour la perfection de leurs 
moulures. Au lieu de tableau vous y 
verrez une figure de la Painte Vierge , 
faite par Martin Desjardins ; elle eft po- 
Pée dans une niche revêtue de lames de 
bronze doré d’un travail excellent : les 
autres chapelles Pont aullî magnifiquement 
décorées. 

Voyez enPuite la Maison de Sor- 
bonne , dont l’intérieur 8c les dehors ont 
de quoi vous Patisfaire. Vous paflerez par 
un admirable portique qui répond à une 
grande cour entourée de bâtimens , plus 
élevés de moitié les uns que les autres , 
pour lui donner un plus grand jour. Il y 
m apparence q.ue i’arçhiteéte , en édifiant 

ce 
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Cé Périftile , a eu en vûc celai du Pan- 
théon , ou Notre-Dame de la Rotonde , 
le plus magnifique de ceux que j ayc vus 
à Rome. Quoique celui-ci ioit dans le 
même goût > il a cependant bien des co- 
lomnes de moins , & quelques figures de 
plus : enforte que ce n’eft précilément 
qu’un racourci d’un ouvrage immenfe , & 
digne du fiécle d’Augufte. Il eft formé 
de dix grofles colomnes ifolées , élevées 
fur quinze degrés ces colomnes foutien- 
nent un fronton où font les armes du 
Cardinal de Richelieu , avec cette infcrip- 
tion plus bas fur la frife Armandus J van- 
nes Card. Dnx de Richelieu , Sorhona Pro- 
vifor , adificavit Dornum , & exaltavit Tern* „ 
ÿlurn Sanlhtm Domino Ai. DC. XLII. 

Trente-fix do&eurs, qui par leur an- 
cienneté ont droit de loger en ce collège,, 
occupent les chambres des appartemens. 
Mais la fameufe Bibliothèque , l’une des 
plus nombreufe de Paris , qui eft placée 
au-defTus des lalles , mérite d’être vue. 
Elle a été augmentée de celle du Cardinal 
Fondateur qui eft très- confidérable , 6c 
de celle de Michel le Malle fon Secré- 
taire : il n’y a point de bibliothèque qui * 
contienne un plus grand nombre de livres 
& de manufcrits li anciens & fi rares. Les 
principaux font un Tite-Live en vélin * 
Tcme 11+ B 
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in-folio deux volumes , traduit du régne- 
de Charles V. ( d’autres difent du Rot 
Jean. ) Il eft rempli défigurés en migna- 
turc, & de vignettes dorees de cet ancien 
•or , aulli brillant aujourd’hui que s’il ve- 
noit d’etre appliqué , &: dont on a perdu, 
le fecret depuis plus de deux cens ans. 
Vous y verrez 'aulli les premiers livres* 
imprimés aufiïtôt que l’Imprimerie fut 
inventée ; *entr autres la bible de Schoef- 
fer , imprimeur de Mayence qui Fim- 
, prima en deux volumes in-folio , en 
Les caraéteres dont on n’avoit pas encore 
de connoifîaneé , firent alors prendre 
cette impreflion pour de l’écriture ; & 
comme on trouvoit toutes ces bibles éga- 
les & de la même main , on ne conce- 
voir pas qu’un feul homme eût pû faire- 
tant d’ouvrages fans quelque fécours fur- 
naturel. Schoeffer fut accufé de magie ? 
mais il fe tira d'affaire en déclarant fon 
fecret fur l’invention de l’imprimerie, qui 
a été depuis fi avantageufe au progrès* 
des belles lettres. Avant ce tems-là les li- 
braires avoient foin de faire copier les 
bons manufcrits ; c’étoit leur commerce &: 
les feuls livres en ufage. 

Après le collège & maifon de Sorbon- 
mi, il eft utile de donner une connoiflan- 
Ce des autres collèges de l’Univerfitc , des 
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tems de leur fondation , & des lieux de 
leur Situation : en voici un abrégé alpha- 
bétique» 

Le collège des Allemands , près le 
Collège de Navarre , quartier de la place 
Maubert : il eft fans exercice. 

Le collège d’Arras , fondé en 1352. 
par Nicolas , Abbé de faint Vaft d’Arras y 
eft fans exercice, rue d’Arras, quartier de 
la place Maubert. 

Le collège de l’Avé-Maria , fondé en 
1339. par Jean d’Hubant , Préfident en 
la Chambre des Enquêtes , eft fans exer- 
cice : quoique dans -le quarré de faint 
Etienne ; il eft du quartier de faint Be- 
noît j on l’a rebâti depuis peu très-falide-- 
ment. 

' Le collège d’Autun , fondé en 1 3 3 7, 
par Pierre Bertrand , Eyêque d’Autun , 
Cardinal de faint Clement , eft fans exer- 
cice , rue & quartier de faint André de* 
Ares. 

Le college de fainte Barbe , fondé en 
1553. par Robert du Gaft , dodeur en 
droit , eft fans exercice , rue de Reims ,, 
quartier faint Benoît. 

Le collège de Bayeux, fondéen 1:308, 
par Guillaume Bonnet , évêque deBayeux,. 
pour des bourfisrs des Diocefes du Man* 
& d’Ang,ers , eft fans exercice , rue de la 
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H arpe , quartier faint André des Arcs* 

Les bourfes font de cent cinquante livres. 

Le college de Beauvais, fondé en 1365“ 
par Jean de Dormans , cardinal & évêque 
de Beauvais, avec exercice , rue faint Jean 
de Beauvais , quartier de faint Benoît. 

Le collège des Bernardins , fondé en 
1150. avec le monaftére des Bernârdins, 
rue du même nom * quartier de la place- 
Mauberr. 

Le collège de Boilfy , fondé en 1 3 5 6 + 
par Godefroy & Etienne de Boilfy , eft 
fans exercice , rue cimetlere & quartier 
faint André des Arcs* 

Le collège de Boncourt * fondé en 
1353 par Pierre de Boncourt ou Becond,. 
feigneur de Flechinel , & depuis réparé 
par Pierre Galand fon principal , eft fans 
exercice & uni au college de Navarre., 
rue Bordette , quartier de la place Mau- 
bert. 

Le College dès Bons Enfans , fondé 
vers l’an 1208. par les fondateurs de Lé— 
glife collegiale de faint Honoré , depuis 
rétabli en 1450. par Jacques Cœur, & par 
le Chapitre faint Honoré , auquel il a été 
uni en 1605. Les Chanoines l’ont rou- 
vert en 1 < 5 1 1 . après avoir été long-tems 
fans exeicice, rue des Bons Enfans, quar- 
tier faint Eultache i il- eft encore fans exer- 
cice. 
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QuARTIF.R DF. S. AnDITe’. fcS. 2-f 
Le college des Bons Enfans , uni & chan- 
gé en SeminairIMe la congrégation de 1 » 
Million de faint Lazare, rue fah%Vi< 5 tor, 
quartier de la place Maubert. 11 n’eft pas 
fait mention de ce college avant faint 
Louis. Innocent IV. permit aux pauvres 
ccoliers de ce college d’avoir une Chapelle., 
.& d’y faire le fervicecn i 248, 

Le college de Bourgogne r fondé en ** 
1332. par la Reine Jeanine , femme du roi 
Philippe V. eft fans exercice , ruelles Cor- 
deliers , quartier faint André des Arcs. 

Le collège de Calvy , étoit un des plus 
anciens de l’Uni verfité : il a été abbatu, 
pour bâtir leglile de la Sorbonne. 

Le college du Cardinal- le-Moine , fon- 
dé en 1 296. par le Cardinal Jean-le-Moi- 
ne, avec exercice , rue faint Viétor, quar- 
tier de la place Maubert. 

Le collège desCholets, fondé en 129 y. 
des legs pieux du Cardinal Jean Cholet , 
eft fans exercice , rue Jean le Maître r 
quartier de iaint Benoît. 

Le collège de Cluni , fondé en 1269. 
eft fans exercice , place Sorbonne , quar- ’ 
tier de faint André des, Arcs. 

Le collège de Cornoiiailles' , fondé en 
1317. & confirmé en 1380. par Nicolas 
Galeran y eft fans exercice , rue du Plâtre,, 
quartier faint Benoît. 
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Le college de Coqueret , eft fttué rue 
Chartiere , près faint Hiraire , quartier S. 
Benoît** il n y a ni Principal ni Bourfier. 

Le Collège -de Dainville , fondé en 
I 3 8o. par Michel de Dainville, Chanoi- 
ne de Noyon , eff fans exercice , rue des 
Cordeliers , quartier faint André des Arcs.- 
Le collège des dix-huit pauvres écoliers- 
fondé devant I’Hôtel-Dieu ( le nom en eft: 
refté à la maifon & à la rue voiftne qui 
conduit 1 ^ faint Chriftophle) transféré dans- 
la rue des Poirées en- 1329. a éré abba- 
tu & confondu dans le bâtiment de i’églife 
de la Sorbonne t les bourfes fubfiftent & 
font confidérables. 

Le collège des Ecoftois , fondé en 
1325. par David, évêque de Muray en 
’Ecofte , efb (ans exercice , rue des foliés 
faint Vi&or . quartier de la place Maubert.- 
Le Collège de Fortet, fondé en 1591. 
par Pierre Fortet , chanoine de l’églife de’ 
Paris, eft fans exercice, rue des fept Voyes * 
quartier faint Benoît. 

Le collège de Gramont ou Mignon y 
fondé en 1343- par Jean & Robert Mi- 
gnon , & depuis donné aux Religieux çUr 
fOrdre de Gramont, rue Mignon, quar- 
tier de faint André des Arcs. 

* Le collège des Gradins , fondé en 
15 69, par Pierre Gradins > Confeiller an 
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Parlement , avec exercice, rue des Aman- 
diers , quartier de faint Benoît. Il eft par- 
ticulièrement affecté aux pauvres écoliers- 
dü diocéfe de Sens. 

Le college d’Harcourt , fondé en iz8o. 
par Raoul d’Harcourt , doéteur en Droit „ 
& Chanoine de l’églife de - Paris , avec exer- 
cice , rue de la. Harpe y . quartier de faint 
André des Arcs. 

Le college de Juftice , fondé en 1 3 5 3 . 
par Jean de Juftice , Chantre de réglife 
de Bayeux , Chanoine de Notre - Dame 
de Paris , & Confeiller du Roi , eft fans 
exercice , rue de la Harpe , quartier de 
feint André des Arcs- 

Le collège de Laon ,, fondé en 1313. 
par Guy de Laon . tréforier de la Sainte 
'Chapelle , avec celui de Pie fie , divifés en 
deux collèges l’an 1523. transféré en 
1340. rue de l'a montagne feinte Geneviè- 
ve , fans exercice- 

Le college de I.izieux 1 la première fon- 
dation de ce collège eft de l’an 1336. par 
Guy de- Harcourt , évêque de Lizieux i les 
bon r fiers logeoient dans la rue des Prêtres 
feint Severin v & depuis unis & incorpo- 
rés à celui-ci , fondé en 1422. par trois 
freres de la maifon d’Eftouteville , avec 
exercice , rue faintEtienne d’Egrez , quar- 
tier de faint Benoît* 

. » i 
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Le college des Lombards , fondé en 
1334. par André Ghiny de Florence , 
évêque d’Arras, pour des Italiens , à pré- 
lent occupé par des Irlandois depuis 1 68 r. 
lâns -exercice , rue des Carmes, quartier’ 
de faint Benoît. 

Le collège de Maître Gervais , fondé en 
1570. par Gervais Chrétien, Chanoine 
de l’églife de Paris , fans exercice , rue du 
Foin , quartier de faint André des Arcs. 

Le collège de Marmoutier , fondé en 
1531. eft compris avec le college de Louis 
le Grand, ou des Jefuites , qui entretien- 
nent les bourfiers de fa fondation. 

Le college de la Mercy,,. pour les Re- 
ligieux de cet Ordre , fondé en 1 5 1 6 . rue 
des fept Voyes , quartier faint Benoît. 

Le collège du Mans , fondé en 15 16 . par 
les éxecuteurs teftamentaires de Philippe 
de Luxembourg,, Cardinal , évêque dix 
Mans , efl: fans exercice 3 ce collège fitué 
rue de Reims, a été transféré en 1682.. 
dans la rue d'Enfer , quartier du Luxem- 
bourg; la place de ce college a été jointe 
au collège de Louis le Grand. 

Le collège de la Marche , fondé en 1 3 2 3 . 
par Guillaume de la Marche , Chanoine 
de Toul , avec exercice, rue de la mon- 
tagne de fainte Geneviève , quartier de la 
place Maubert. 

Le 

- . r 


\ 


Digi 


Quartier de S. André*. 18. tf : 
Le collège de faint Michel , fondé en 
I 548. par Guillaume deChanac.évêque de 
Paris, eft fans exercice , rue de Bièvre , 
quartier de la place Maubert. 

Le college de Montaigu, fondé en 1 314. 
par le Cardinal de Montaigu , évêque de 
Laon , avec exercice , rue des fept Voyes , 
quartier faint Benoît ; le college eft fou- 
rnis à la vifite du Prieur des Chartreux ; 
les bourfiers ont porté long-tems le nom 
de Capettes, nom redoutable à lajeunefle 
de Paris. 

Le collège de Narbonne , fondé en 
1317. par Bernard de Fargis , archevê- 
que de Narbonne , eft fans exercice , rue 
de la Harpe , quartier faint André des 
Arcs. 

Le collège Mazarin ou des Quatre Na- 
tions , fondé en 1661.. par le Cardinal 
Mazarin , avec exercice , Quai des qua- 
tre Nations , quartier de faint Germain 
des Prez. 

Le collège de Navarre, fondé en 1304 
par la Reine Jeanne , femme de Philip- 
pe le Bel , Roi de France , avec exer- 
cice , rue de la montagne de fainte Ge- 
neviève , quartier de la place Maubert. 

Le collège du Pleflis , fondé en 1311. 
par Geoffroy duPlefîîs, avec exercice, 
tue faint Jacques , quartier de faint Benoît. 
Tome IL C 


Les Curtosîtez ûe Pari*. 

-Le collège des Prémontrés , fondé et* 
t 2 5 5 . pour les Religieux de cet Ordre , 
tue Hautefeüille t quartier de faint André 
des Arcs. 

Le college de Prefle , fondé en 1313. 
par Raoul de Prefle , eft fans exercice , 
tue des Carmes j quartier de faint Benoît. 

Le college de Reims , fondé en 1412. 
par Guy de Roye, archevêque de Reims; 
le collège de Rethel y a été uni en 1444. 
fue des fept Voyes , quartier de faint Be- 
noît , fans exercice. 

Le college Royal , fondé en 15 29.- par 
François I. bâti fur une partie des collè- 
ges de Tréguier & de Cambray , place 
de Cambray , quartier de faint Benoît. 

Le collège de Séez , fondé en 1427* 
par Grégoire Langlois , éveque de Séez , 
eft fans exercice , rue de la Harpe , quar- 
tier faint André des Arcs. 

Le collège de Tournay , près celui de 
Boncourt , uni aufli au collège de Navar- 
re , eft fans exercice , quartier de la place 
Maubert-. 

Le collège de Tours, fondé en 1333. 
par EtieRne de Bourgueil , archevêque 
de Tours , eft fans exercice , rue Serpen- 
te , quartier faint André. 

« Le collège du Tréforier ; fondé en 
*12 (>9. par Guillemin de Shona , eft 
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Quartier de S. André’. 18. ij 
exercice , rue & quartier de faint André 
des Arcs. 

Le collège des Trois Evoques ou de 
Cambray , fondé en 1 3 48 . par Hugues 
de Pommarco , évêque de Langres , Hu- 
gues d’Arcy , évêque de Laon, & Guil- 
laume d’Auxonne évêque de Cambray, 
avec exercice pour Je Droit François , 
place de Cambray , quartier & vis-à-vis 
de faint Benoît. 

En fortant de la maifon de Sorbonne , 
remarquez dans la place , appellée de 
Sorbonne par où vous êtes entré , un 
grand bâtiment à deux étages : ce fopt 
les clafles de la Théologie , qui y eft en- 
feignée deux fois par jour par fix Doc- 
teurs ; c’eft aullî où l’on foutient les The- 


fes pour les degrés & le doélorat, & où 
l’on fait tous les ans le 1 5 . Mai le pané- 
gyrique du Roi , fondé par le Corps de 
la Ville en 1684. 

Le bâtiment gorique , que vous voyez 
de l’autre côté de cette place , eft lé 
College de Cluni, dont i’églife ni la 
maifon n’ont rien de fingulier. L'Abbaye 
de Cluni & les Prieurés qui en dépen- 
dent , font obligés d’entretenir chacun 
un bourfierdans ce collège, dont le nom- 
bre eft fixé à vingt-huit. L’Office s’y fait 
avec régularité; & ceux qui n’ont pas à 
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Paris entendu les Vêpres à cinq heures 
du foir , font encore à tenas en cette cgli- 
fe pour y affifter. 

Rentrez dans la rue de la Harpe , & 
montez un peu plus haut , où étoit au- 
trefois la porte faint Michel abatue en 
1684. & le fauxbourg qui joint à la ville : 
vous y verrez une fontaine nouvel- 
lement bâtie fur les deffeins de Bullet , 
habile architeéèe, vis-à-vis de laquelle eft 
une petite place triangulaire , où l’on trou- 
ve des carofles de louage. 

La rue de la Harpe termine à la vieille 
111e de la Bouderie , qui rend à la Place 
du pont faint Michel , où l’on fait ordi- 
nairement les ventes ordonnées par Ju- 
ftice. Remarquez la borne qui eft au coin 
delà maifon qui fait l’angle , entre la rue 
de la Bouderie & celle de faint André 
des Arcs : detems à autre on renouvelle 
cette borne où l’on devroit voir un vi^ 
fâgemal fculpté, pofé en mémoire, dit- 
on , d’un nommé Perrinct le Clerc , dont 
Ja ftatue étoit autrefois en la même place. 
.Ce Je Clerc étoit fils, d’un marchand de 
fer & Echevin de Paris , qui ayant pris 
fous le çhevet du lit de fon pere les 
clefs de la porte faint Germain, la fut 
ouvrira Jean de Villiers de i’Ifle-Adam, 
Çui commandoit un corps de huit çen.s 
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Cavaliers du Duc de Bourgogne , lefquels 
étant entrés à deux heures après minuit, 
firent des cruautés exécrables. Ils allè- 
rent d’abord au Palais , où ifs jmaflàcre- 
rent le Connétable & le Chancelier , pla- 
ceurs évêques & un grand nombre de per- 
fonnes de la première qualité. Ce traitte 
s’étant fauve , le peuple porta fon effi- 
gie par les rues , & l'on prétend qu’il fit 
placer fa ftatue au même endroit où 
cette borne efl: à préfent : ce tragique 
événement fe pafla le 12. Juin 141#, 
fous le régné de Charles VI. 

Au bout de la rue de la Bouderie d 1 
côté oppofé à la borne fufdite, efl: la rua 
de la Huchette , qui dans le bout vers 
le petit Châtelet , forme une efpéce de 
rotiflerie commune par la quantité de ro* 
tireurs. Son ancien nom étoit -rue de 
Laas ; parce que c’eft où commênçoit 
l’ancien clos de Laas qui s’étendoit juf- 
qu’à la porte de Nefle. 

De la place du pont faint Michel , vous 
entrez par la rue du Hurpoix , fur le Quai 
des Auguftins , à l’entrée duquel étoit 
autrefois le grand hôtel de Luines , démoli 
en 1671. On a conftruit en place une fuite 
de maifons ftir un même alignement ; ilfe- 
roit à fouhaiter que tout ce Quai fût dans 
le même goût. L’on y trouve en tout 
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tems des caroffes de louage , toutes for- 
tes de volailles & de gibier , & un mar- 
ché au pain. Il y a un grand nombre 
de Libraires , chez lefquels on trouve 
les meilleurs & les plus rares livres de 
Paris , qu’ils achètent journellement dans 
les ventes publiques ; ils ont aulli la ré- 
putation de vendre à bon marché les vieux 
livres. A l’angle formé par la rue des 
Auguftins du côté de ce monaftére , l'on 
voit un bas -relief qui repréfente l'amen- 
de honorable des Huifficr.s , qui en 1439. 
voulant enlever le P. Nicolas Àimcry , 
M e . de Théologie , avoient excité un 
tumulte où un Religieux de la maîfon 
avoit été tué par un Huiiîier. Ce fut l’U- 
niverliré qui demanda & obtint cette ré- 
paration. 

Le collège d’Autun , & celui de Boi- 
life font rue faint André des Arcs ; dans 
la rue Mignon , le college de Gramont; 
& au bout du cul de-fac de la Cour de 
Rouen , qui prend à la rue du Jardinet , 
l’hôtel de Châtcauvieux : c’eftune gran- 
de & ancienne maifon, dont le bâtiment 
par oit être de 1450. il a appartenu aux 
anciens Ducs de Bourgogne. 

Au bout de la rue faint André des Arcs 
on voyoit quelques anciennes maifons 
bâties il y a plus de trois cens ans, fu*r 


Digitized by Google 


V J 


Quartier de S. André*. i$. 3* 

la porte de l’une defquelles étoit un éle* 
phant chargé d’une tour , avec cette ins- 
cription : Jacobus Coytier t Ailles & Con - 
filiarus ac Vice-Prafcs Caméra Computer um 
Partfienfis , arcam errât , & in eam adiflcavit 
hanc D annan , anna 1490 . 

Ce Coytier étoit un rufé Médecin , qui 
obtenoit tout ce qu’il voulait de Louis 
XI. en le menaçant de la mort , & lui 
faifant accroire qu’il ne lui furvivroit pas. 
Philippe de Commines, qui a écrit de 
bons mémoires fur l’hiftoire de ce Roi , 
dit que ce Médecin lui étoit fi rude , cfuel'on 
ne dirait pas a un 'Valet les outrageantes & 
rudes paroi ts cjuil lui dfioit ; & fi le cr ai- 
gu oit tant ledit Seigneur , ce font les pro- 
pres termes de Commines , c/uil ne Petit 
ojc envoyer hors d'aveç lui ■ pour ce que ledit 
Mcdecm lui difait audaciciifcmcnt ces mots : 
Je fç ais bien qu’un matin vous m’envoye- 
rez comme vous avez fait d’autres j mais 
par un grand ferment qu'il lui jur oit , Vous 
ne vivrez pas 4iuit jours apres. Ce mot 
épouventoit fi fort le Roi , qu’il ne cejfoit de 
le flatter , & de lui donner ; ce fai lut était 
un grand purgatoire en ce monde. 

Louis XI. lafïé des fourberies de ce 
Médecin , ordonna au grand Prévôt de 
fe défaire de Coytier : #elui-ci averti par 
le Prévôt TreÛan qui étoit fon grand 
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ami , lui, dit que ce qui le fâchait le pluï 
clans ce rigoureux ordre étoit , qu'il fçavoit. 
■par une connoififance particulière que le Roi 
ne lui furvivroit pas de quatre jours ; fiecret dont 
il luivouloit difoit-il , bien faire confidence. 
Le Prévôt qui le crut fottemenf , en fît 
fon rapport au Roi , qui fit grâce à fon 
Médecin , çn lui défendant de fe pré- 
fenter devant lui. S’étant retiré en cette 
maifon , il prit pour devife un abricotier , 
avec ces mots : A l'Abricotier ; faifant 
entendre par- là , que Coytier s’étoit par 
fes fines rufes mis à l’abri de tous les fâ- 
cheux accidens dont il étoit menacé. 

La communauté des Freres Cordon- 
niers eft rue Pavée: cette édifiante Com- 
munauté doit fon établifïèment au bon 
Henri, nommé Michel Buch , d’une pieté 
& d’une humilité peu commune , fous 
la prote&ion du Baron de Renti qui le 
préfenta avec quelques-uns de fes cama- 
rades en 1645. au curé de faint Paul, 
lequel leur accorda des réglemens qui fu- 
rent approuvés par l’archevêque, l.es ca- 
rofTes de Bretagne & de Normandie lo- 
gent auflî dans la rue Pavée, Vis-à-vis-, 
c’eft la rue de Savoye , où étoit autre- 
fois l’hôtel de Nemours, abbatu en 1671. 
en place duquel en a bâti de chaque côté 
de$ maifons uniformes , fur une ligne obli- 
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que , dans l’une defquelles fe vendent ces 
curiofites de Paris , &c. & autres bons 
livres. 

Aubout du Quai des Auguftins, vous 
verrez le couvent & I’Eglise df.s grands 
augustins , pour les diftinguer des deux 
autres couvens d’Auguffins. Ces Reli- 
gieux fe nomment Freres Hermites de 
laint Auguftin, C’efl: un compofé de di- 
verfes congrégations d’hermites qui s’é- 
roient formées en Italie vers l’an 1100. 
fous differentes régies ; Alexandre IV. 
les réunit toutes fous le nom fufdit. lis 
s’établirent à Paris fous le régné de faint 
Louis ; après avoir été en différens quar- 
tiers, iis font venus fe fixer ici en 1*93;. 
par accommodement avec les Freres Sa- 
chets , Pénitens mendians , qui l’occu- 
poient auparavant. 

Ce Couvent n’eft d’aucune Province; 
il fert de collège pour tous leurs con- 
frères. Leuréglife a été bâtie à plufieurs 
reprifes : elle eft grande & médiocre- 
m'ent propre. Le gjand autel fort élevé, 
& fait -en demie coupole , eft foutenu 
de colomnes & accompagné de ftatues 
d’un très-bon goût , & du deffein de le 
Bru n. 

Dans le choeur du côté de l’évangile, 
on a placé fix grands tableaux de 'Ré*: 
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ceptions de Chevaliers du célébré & pre- 
mier Ordre Royal du Saint Efprit, faites 
fous Louis X IV. & Louis XV. à 
côte du chœur eft la Chapelle du S. 
Efprit , où elles fe faifoient autrefois. 
Le tableau de cet autel eft une des- 
cente du Saint Efprit , par Jacob Buncl , 
.peintre du Roi. 

Derrière cette chapelle eft le tombeau 
, de Phil.ppe de Commutes , Seigneur d’Ar- 
genton , qui a écrit de fidcles mémoi- 
res fur l hiftoire de Louis XI. qui font 
très eftimés. La chaire du prédicateur & 
plufieurs chapelles méritent votre atten- 
tion : dans la facriftie il y a un tableau 
de gcrtolet Flamael , repréfentant un Em- 
pirée & une adoration des Rois ; il croît 
ci-devant au grand autel. Le clergé de* 
France tient louvent fes affembléés dans 
la grande falle de ce couvent , où la 
chambre de Juftice a tenu fes féances. 

Dans la rue Dauphine font des mai- 
fons garnies , appellées les hôtels d’An- 
jou , de Londres , & de Mouy : cette 
rue a pris fon nom de l’hôtel du Dau- 
phin qu’on a abattu pour la former. La 
porte de Bufly quiétoit au bout de cette 
rue , fut abattue en 1672. à caufe de 
l’incommodité publique pour fa commu- 
nication avec le fauxbourg S. Germain : 


Digitized by Googl 


Quartier de S. André’. i 8. 5 j 

I’arrét rendu à ce fiijet efi: gravé fur un 
marbre pofé au même endroit , qui en 
conferve encore le nom , qui lui avoit 
été communiqué par celui de Simon de - 
Buffy , Concilier d’Etat fous Philippe 
V I. de Valois. 

Il avoit fo% logis au defîus de l’an- 
cienne porte , qui étoit au meme en- 
droit , où on avoit depuis bâti cette 
derniere porte. Ce Simon de Buflÿ 
eft.aufll fondateur de la Cure de Vaugi- 
rard. 
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; LE QUARTIER 
DU LUXEMBOURG. 
XIX. 

C E Quartier prend ftin nom du Pa- 
lais d’Orléans , nommé le Luxem- 
bourg, parce qu'il eft bâti en place - d'un 
ancien Hôtel de Luxembourg , que Ma- 
rie de Médicis acheta pour bâtir ce Pa- 
rlais , qu'elle avoit réfolu d’élever dans la 
derniere magnificence. Ce quartier eft: 
borné à l’Orient par la rue du Faux- 
bourg faint Jacques exdulïvement ; au 
Septentrion, par les rues des Folles de 
faint Michel où de faint Hyacinthe , des 
Francs-Bourgeois , & des Folles faint 
Germain des Prez inclulîvement;.à l’Oc- 
cident , par les rues de Bufify , du Four 
& de Seine inclufivement ; & au Midi* 
par les extrémités du Fauxbourg inclu- 
fîvement , depuis la rue de Sève jufqu’àu 
Fauxbourg faint Jacques. 

Ce quartier de Luxembourg eft com- 
posé du Fauxbourg faint Michel , & de 
la partie orientale de celui de faint Ger- 
main , qui font féparés par le Palais qui 
lui donne le nom , & par où vous deveï 
commence* à le voir. 


| 
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LE PALAIS D’ORLEANS, 

; ou 

LE LUXEMBOURG. 

De tous les Palais de Paris , & même 
‘ du Royaume , excepté le Louvre , il n'y 

i en a point de plus grand , de plus fuper*- 
be , ni de plus magnifique que celui-ci. 
Le Cavalier Bernin malgré toute fa pré- 
vention avouoit fincérement qu’il n’y 
en ayoit pas de mieux bâti ni de plus 
régulier. La Reine Marie de Médiçis , 
v veuve d’Henri IV. le fit conftruire tout 
entier en moins de fix années fous la 
ï conduite de Jacques de Brojfe , le plus fa- 
meux architecte de fon tems , au lieu • 
où ptoit un Hôtel de Luxembourg qui 
tomboit en ruine. Ce Palais , commencé 
\ en 1 <5 1 5 , eft compofé d’un principal 
corps de bâtiment, qui a quatre pavil- 
lons aux extrémités , & un corps avancé 
au milieu. L’architeélure eft çompofée 
des ordres tofcan , dorique & ionique , 
accompagnés de pilaftres couplés , qui 
ont des baluftrades fur les combles , 
avec des frontons , où font des ftatuçs 
couchées qui tienneiat des couronnes ; 
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le boflâge de cette archite&ure eft infi- 
niment eftimé 

La façade de ce Palais eft formée par 
deux terraffes , avec deux pavillons 
quarrés aux extrémités ; & d’un portique 
au milieu , comblé de deux fallons l’un 
fur l’autre, avec un donjon- d’une ftruc- 
ture admirable : fous ce portique fe 
trouve- la grande porte qui donne l’en- 
trée à une grande cour quarrée. 

Vous verrez au fdnd de cette cour un 
degré qui conduit à une terralTe bordée 
d'une baluftrade de marbre blanc ; des 
deux côtés de cette cour font deux ga- 
leries plus balles que le refte du bâti- 
ment , foutenues chacune par neuf arca- 
des qui forment des galeries balles ou 
allées couvertes. 

Les principaux appartemens font dans 
le grand corps de bâtiment qui paroît au 
fond de la cour , au milieu duquel il y a' 
\ine chapelle fort propre On monte aux 
appartemens par un efcalier, qui prend à 
la terraffe dont je viens de parler. Les 
fculptures , les dorures , & la richefle des 
meubles régne avec éclat par tout ce Pa- 
lais , particulièrement depuis qu’il a été 
occupé par feue Madame la Duchelfe de 
Berri , fille de feu Monfieur le Duc 
d’Orléans , Régent du Royaume , 8c 
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veuve de Charles de France , Duc de 
Berri , petit-fils de Louis XIV. 

Entre les appartemens , la galerie qui 
eft à main droite en entrant, appellée la 
galerie de Rubens , mérite une obferva* 
tion particulière qui'fatisfera votre eu- 
riofité. Vous y verrez vingt grands ta- 
bleaux de neuf pieds de largeur fur dix 
de hauteur , placés entre les fenêtres de 
cette galerie ; ils repréfentent l’Hiftoire 
de la Reine Marie de Médicis fous des 
figures allégoriques , & ont été peints 
en deux ans par .le fameux Rtéens d’An- 
vers, dont on ne peu**trop eftimer les 
ouvrages , puifqu’ils ont des beautés ini- 
mitables , tant pour le coloris & les dra- 
peries , que pour la perfection. 

Sur la fin de l’année 1610. la Reine 
Marie de Médicis voulant faire embel- 
lir fon Palais dé Luxembourg, en fitpein- 
dre une des galeries. Comme la réputa- 
tion de Pierre - P nul Rubens "était alors 
fort grande , il fut choifi pour un ouvra- 
ge fi confidérable. Il y a repréfenté en 
vingt- un grands tableaux , l’hiftoire de 
cette Reine depuis fa naiflànce jufqu% 
Paccommodement qui fut fait à Angou* . 
lème entre elle & le Roi fon fils en 1620, 
Mais parce que cette galerie eft percé* 
de coté & d’autre par des fenêtres qui 
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donnent fuç le jardin & fur la cour , les 
tableaux font» placés fur les trumeaux 
qui font entre les fenêtres. 

Voici la defcription de ces tableaux 
queM. Moreau de Mautour a donnés au 
public en 1704. dans le tems du fé jour 
de feu M. le Duc de Mantoue à Paris , 
logé au Luxembourg , imprimée avec 
permiiîion chez Jean Boudot , & dont 
on fait mention dans le Mercure de Juil- 
let , & les Mémoires de Trévoux de 
Septembre de la même année 1704. 

EXPLICATION DES TABLEAUX . 

peints par RV B E N S 
Dans la Galerie du Luxembourg* 

PREMIER TABLEAU 

• s 

A main gauche en entrant du coté dit Jardin . 

Les trois Parques aflifes fur des 
nuages , filent la vie de Marie de Mé- 
dicis, en préfence & fous les aufpicesde 
Jupiter & de Junon , qui paroifient dans 
le ciel, & prcfident à la .deftinée de cette 
Princefle qui doit naître. Clotho tient la 
quenouille *, Lachefis tourne lé fufeau , 

& Atropos conduit le fil : c’eft elle à 

qui 
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qui les Poètes attribuent le foin fatal de 
le couper , & dont le peintre a fuppri- 
mé ingéniçufement les cifeaux. 

L’attitude de la première de ces Par- 
quet a donné occafion de la couvrir d’u- 
ne draperie , quelle n'a pas toujours eue. 

II. TABLEAU. 

*» 

Naijfance de la Princejfe. 

La Df.E£si'Lucinf. , qui préfîde au* 
accouchemens , tient d’une main uifiam- 
beau allumé , dont elle diflipe l’obfcurt- 
té de la nuit , & de lautre ellè remet 
l’enfant nouveau né entre les mains d’u- 
ne femme aflife , vêtue d’un habit bleu 
coyvert d’une ample draperie rouge , 
ayant une couronne de fleurs & une tour 
fur la tête. Cette femme, repréfente la 
ville de Florence , qui reçoit l’enfant & 
le regarde avec admiration. Le génie ou 
le deflin heureux delaPrincefle , efl ex- 
primé au haut du tableau fous la figure 
d’un jeune homme tenant une corne d’a- 
bondance , dans laquelle il y a un feep- 
tre , une- main de juftice , une palme , 
un colier & deux couronnes , tous fym- 
boles de la royauté à laquelle elle eft 
deftinée. Sur le devant du tableau efl: 
peint le fleuve d’ Arn , fous la figure d’un 
Tome II, D 
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vieillard couronné de rofeaux , appuyé 
fur une urne , & de la maniéré donc les 
poètes repréfentent les fleuves ; & l’on 
voit auprès de lui un lion qui a rapport 
à l’écu des armes de Médicis , dont les 
fupports font des lions. L’eau qui coule 
de l’urne forme un canaj , d’où fort un 
jeune enfant nud. Un autre fur le bord 
tient un écu aux armes de Flore<#ie, qui 
font une fleur de lys épanouie , que cette 
^ville croit devoir à unç. conceflion de 
Ch^lemagne. Deux génies en l’air ayant 
des ailes de papillon, répandent des fleurs 
fur la princefle ; & au haut du tableau 
on apperçoit le ligne du Sagitaire , pour 
marquer apparament le mois de fa naif- 
fance , qui eft celui de Novembre. 

III. TABLEAU.. 

Education de la Princejfc. 

Minerve aflilê & ayant un cafque en 
tête , comme Déeflè des Sciences , en 
donne les premiers élemens à la Prin- 
cefle , qui paroît appliquée à les appren- 
dre : à fa droite efl: l’harmonie , repré- 
fentée par un jeune homme qui joue de 
la bafle de viole , foit pour déligner les 
occupations & les plailirs delà première 
jeunefle qu’on exerce à la mulique & 
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aux beaux arts , foit pour marquer par 
l'effet de l’harmonie , la tranquillité in- 
térieure que l’on doit acquérir en adou- 
ciflànt les paillons de l’ame , & en réglant 
la conduite de la vie. A fa gauche l’on 
voit les trois Grâces, non plus telles qu’el- 
les ont parulong-tems, & quelles étoient 
lorfque le peintre pour les repréfenter 
comme elles font décrites ordinairement 
par les Poètes , employa toute la fineffe 
de fon art & la dclicatefle de fon pin- 
ceau ; mais depuis plufïeurs années on a 
pris foin de couvrir d’une draperie unte 
partie de leurs beautés , de crainte que 
le plaifîr des yeux ne coûtât trop cher 
à Timagination. L’une des Grâces préfente 
une couronne à la Princeffe , comme une 
récompenfe dûeàfavertu. Mercure avec 
fon pétafe , fon caducée & fes talonnie- 
res, de'cend du ciel pour lui faire part 
du don de l’éloquence dont H eft le 
Dieu. Sur le devant du tableau font plu- 
fieurs inftrumens & attributs des arts li- 
beraux. Dans le fond eft un grand rocher 
avec une vafte ouverture par le haut , 
cl’où tombe une nape* d’eau qui repré- 
lènte la fontaine Caftalienne , & par cet- 
te meme ouverture pafte la lumière qui 
le répand fur les trois Grâces , dont le 
nud aui refte encore , paroît touché d’ti- 

D ij 
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ne manière noble & tendre. Les om- 
bres du tableau, quoique fortement difv 
perfées , ne dérobent rien à la beauté du 
vifage de la Princefîe , & les redais de- 
lumière en lafflent entrevoir la grâce & 
le bon air. 

IV. TABLEAU. 

Fiançailles de A'farit de Adcdicis avec 

' Henri IV, 

L’Hymen figuré par un jeune homme 
couronné de fleurs , & tenant le flam- 
beau nuptial à la main , préfente au Roi 
le portrait de, la Princeffe. Le Roi de- 
bout , armé de pied en cap , & tout bril- 
lant de l’éclat de fon armure , adoucie 
fon air guerrier & la fierté de fes regards 
pour les attacher attentivement fur la 
beauté de ce portrait dont il efl: épris ; 
& l’Amour qui efl à côté , lui en fait re- 
marquer toutes les grâces. La France re- 
préfentée par une femme ayant un caf- 
que en tête y couverte en partie d’une 
draprerie bleue , fur un habit femé de 
fleu rs de lys , efl: debout derrière le Roi, 
& femble le folliciter à époufer la Prin- 
ceffe , dont elle contemple aufli le por- 
trait. On voit fur un nuage Jupiter & 
Junon , qui ayant préfidé à la dellinée 
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de cette Princefle , femblent concourir 
à l’union quelle doit contrarier avec le * 
Roi. A Tes pieds il y a deux amours y 
dont l’un tient fon calque , & l’autre Ton ' 
bouclier , & ils parodient s’en rendre 
maîtres , pour foumettre le cœur de Sa 
Majefté par d’autres armes. Dans le loin- 
tain , on découvre un très - beau paï- 
fage. 

V. T A B L E A U. 

/ 

Mariage du Roi & de la Reine , conclu a 
Florence , au mois tt Octobre 1600. 

La Reine paroît couverte d’une robe 
blanche brodée d’or, avec une couronne 
fur la tête. L’Hymen couronne de fleurs, 
porte d’une main la queue du manteau de 
la Reine , & de l’autre le flambeau nuptial. 

Au milieu du tableau & devant un au- 
tel , fur lequel eft peint un Chrift mort , 
étendu lur les genoux du Pere Eternel, 
on voit le Cardinal Pierre Aldobrandin , 
légat & neveu du Pape Clement VIII. 

Il eft revêtu de fes habits pontificaux , & 
tient la- main de la Reine , à qui le grand 
Duc Ferdinand de Médicis fon oncle , 
au nom du Roi , met un anneau au 
doigt. Il eft accompagné de deux Sei- 
gneurs’, dont l’un eft Roger de faint 
Lary , Duc de Bellegarde, grand Ecuyer 
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de France , diftingué par le colier de 
l’Ordre qu’il porte , & l’autre Nicolas- 
Brulart , Seigneur de Sillery , depuis 
Chancelier de France , lefquels avoien-t 
négocié & conclu le mariage. La Reine 
a derrière elle la grande Duchefie fa rae- 
re , Jeanne d’Autriche , ayant une cou- 
ronne ducale , ainfi que la Duchefie de 
Mantouë fa fœur , qui efl: auprès d’elle. 

VI. TABLEAU. 

Débarquement de la Reine au Port de Aîar- 
feille , le 3. Novembre 1600, 

La France figurée par une femme 
ayant un cafque en tête , & un grand 
manteau bleu femé de fleurs de lys d’or , 
& accompagnée d’une autre couronnée 
de tours , qurrepréfente la Ville de Mar- 
feille , va au-devant de Sa Majefié fur un 
pont couvert d’un tapis , & lui prefente 
un dais. La Reine efl: entre la Grande 
Duchefie fa tante , & la Duchefie de 
JVlantouë fa fœur, accompagnée de Don* 
Antonio fon frere naturel & de plufîeurs 
Dames. La Renommée paroît en l’air , 
& annonce avec une double trompette 
l’arrivée de Sa Majefté. Neptune accora- 
pagné de trois fyrennes , d’un Dieu ma- 
rin & d’un triton , efl: aux bords de la 
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mer , où l’on voit une galère de Floren- 
ce fuperbement çquipce , & un Comman- 
deur de Malthe debout fur la pouppe , 
armé de pied en cap , & vêtu d’une cotte 
d’armes, fur laquelle eft peinte la croix 
de l’Ordre. Il a auprès de lui des ra- 
meurs & deux trompettes } & une partie 
du ciel paroît obfcurcie par la fumée qui 
fort du canon de la galère. 

Le Commandeur ou Chevalier peint 
fur la pouppe de la galère aux armes de 
Médicis , n’eft pas de l’Ordre de Floren- 
ce , dit de faint Etienne, comme quel- 
ques-uns le croyent , fondés fur ce que 
la Princeffe de Tofcane fut accompagnée 
de deux cens Chevaliers portant la croix 
de Florence. Rubens n’ignoroit pas que 
la croix de cet Ordre a huit pointes y 
comme celle de Malthe , & eft de couleur 
rouge fur un fond blanc. Mais il a vou- 
lu repréfenter un Chevalier de Malthe , 
dont la croix eft blanche fur un fonds 
noir , pour faire reffouvenir par-là , que 
les galères de Malthe qui portoient cha- 
cune foixante Chevaliers de cet Ordre 
à ce que rapporte l’hiftoire , avoient es- 
corté celles du Grand Duc. 
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V I I. TABLEAU. 

Tremiere entrevue du Roi & de la Reine a 
Lyon , le 9. Novembre 1600. 

Au bas d’un arc-en-ciel & d’un grand 
aftre , le Roi fous la figure de Jupiter, 
eft aflîs fur des nuages auprès de- la Rei- 
ne , repréfentée fous celle de Junon, le 
Peintre ayant fait allufton à la devife 
qu’elle prit en 1 608. & qui repréfentoit 
cette déeffe avec ces mots : Viro parttujne 
beata. Les yeux baillés de la Reine, mar- 
quent la pudeur que l’on voit répandue 
fur fon vifage. Derrière eft le Dieu Hy- 
men couronné de fleurs , qui tient le 
flambeau nuptial ; il eft accompagné de 
trois petits amours. Au bas , on voit la 
Ville de Lyon , figurée par une femme 
vêtue d’un habit de pourpre , ayant une 
couronne murale. Elle eft aillfe fur un 
char tiré par des lions , fymboles de cette 
Ville , & conduit par deux amours tenant 
chacun un flambeau , dont l’un leva les 
yeux en haut comme elle, pour admirer 
les nouveaux époux , & contempler leur 
gloire. Dans un coin du tableau , on a 
peint dans l'éloignement une partie de- 
là Ville de Lyon. 


VIII. 
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VIII. TABLEAU. 

Naijfance du Roi Louis XIII. le 27. 

Septembre 1 <£o I. 

» * » 

’ J L A Reine aflife fur le pied de fon 

lit, regarde avec un air mêlé de joyeôc 
de douleur que l’on voit exprimé fur Ion 
vifage , le Dauphin nouveau né. Une 
femme repréfentant la Juftioe qui tient 
ie Dauphin, le remet entre les bras d’un 
jeune homme nud , ayant des ailes au 
dos & un ferpent au tour du bras ; par 
lequel le Peintre a voulu lignifier ou le 
bon génie, fuivant l’opinion des anciens 
qui lui facrifioient comme à un Dieu, 
de qui croyoient que chaque particulier 
avoit fon génie pour veiller à fa condui- 
te & à fa confervation ; ou bien le Dieu 
de la fanté , à caufe du ferpent qui dé- 
ligne Efculape : à droite fe voit la Fé- 
condité qui tient une corne d’abondan- 
ce , où font cinq petits enfans mêlés 
parmi des fleurs. Le Peintre a voulu 
marquer par-là le nombre des autres en- 
fans que le Roi avoit eus de fon mariage 
avec la Reine , & qui furent après Louis 
XIII- un Duc d’Orléans qui ne vécut que 
quatre ans , Gafton Duc d’Orléans , Ifa- 
Tome IL E 
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belle Reine d’Efpagne , Cfiriftine Du- 
chefle de Savoye , & Henriette - Marie 
Reine d’Angleterre ; à côté du lit de la 
Reine eft un génie aîle & riant , qui fou- 
tient une grande draperie attachée à un 
arbre, & elle fert comme de pavillon 
au. lit de fa Majefté. Derrière elle on 
voit une femme ayant une tour fur (a 
tête , & tenant une maniéré de Sceptre 
de la main gauche , qui repréfente la 
Déefîe Cybele , ou bien la ville de Paris, 
Car c’eft par cette couronne murale ou 
tpurrelée fur la tête d’une femme, que les 
Poçtes dans leurs defcriptions , les Grecs 
& les Romains dans leurs monnoyes , 
repréfentoient les villes confidérablcs ou 
métropoles comme des divinités. Dans 
le ciel paroît Apollon fur un char écla- 
tant de lumière t & tiré par des cour-, 
fiers blancs. Tout au haut du tableau, 
dans un petit nuage lumineux , on ap- 
perçoit la conftellation de Caftor, pour 
marquer que l’accouchement de la Rei- 
p§ avoit été heureujx. 



A 
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IX. TABLEAU. 

Tremiere Régence de la Reine. 

Le Roi Henri IV. accompagné de Tes 
généraux armés ,m et entre les mains de 
la Reine fuivie de deux Dames , un glo- 
be d’azur femé de fleurs de lys d’or, 
pour marquer le gouvernement du royau- 
me. Le jeune Dauphin eft au milieu , 
qui tient la main de la Reine ; & dans 
le fonds du tableau , on voit un grand 
portique d’une belle architecture du mê- 
me goût & du même ordre que celle du 
palais du Luxembourg , que le Peintre 
lans doute a voulu imiter. 

X. T A BL E A U, 

Et dernier du côté du Jardin. 

Couronnement de la Reine à faint ■ Denis » 
le 13. Mai 1610. 

Sa Majefté à genoux aux pieds d’utt 
autel , eft couverte d’un grand manteau 
royal devélours bleu tout femé de fleurs 
de lys d'or & doublé d’hermine , dont 
la queue eft portée par la duchefle de 
Montpenfier. Le Cardinal de Joyeufe 
afljifté des Cardinaux de Gondi 8>ç de 
Sourdis , & de plufieurs prélats , lui met 

Eij 
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la couronne fur la tête , tandis que deux 
génies en l’air répandent fur elle des ri- 
chefles. Le Dauphin en. habit blanc & 
la Princefle fa fœur, font aux côtés do 
la Reine ; & elle eft accompagnée du Duç 
de Ventadour & du Chevalier de Ven- 
dôme , dont l’un porte le fceptre , & l’au- 
tre la main de juftice. On apperçoit der- 
rière eux la Reine Marguerite de Va- 
lois , qui fut préfente à cette cérémonie, 
& elle eft diftinguée par la couronne 
fermée qu’elle a fur la tcte. Enfuitefont 
les Ducheftes avec leurs couronnes du- 
cales, ornées de leurs manteaux bleus 
hermines & bordés de fleurs de lys d’or. 
Le Roi avec fon cordon bleu au col , 
comme on le portoit alors , paroit à la 
fenêtre d’une tribune. Dans le fonds eft: 
une autre tribune , où on a placé un 
chœur de mufïque ; à côté eft un amphi- 
théâtre rempli de Seigneurs de la Cour % 
& l’on voit le peuple dans l’éloignement» 

XI. TABLEAU, 

Au bout qui fait face à la galerie, 

* \ 

Mort d'Henri IF. & Régence de la, Reine* 

D’un côté du tableau on voit le tems 
t'epréfepte par Saturne, qui enleve le "Roi 
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dans le ciel , où il eft reçu par Jupiter 
accompagné d’ Hercule , Mercure & au- 
tres divinités. De l’autre côté, la Reine 
paroît vêtue de deuil , affife fur un trô- 
ne au devant d’un portique à colomnes 
torfes d’une architecture magnifique , à 
côté duquel eft un autre portique. Elle 
a auprès d’elle la prudence , figurée par 
un lerpent quelle a au tour du bras, 
& Minerve à fa gauche avec fon cafque 
& fon argide j au-deffiis eft une femme 
tenant en main un timon de navire , pour 
défigner la Régence. La France affligée 
qui préfente un globe à la Reine , & la 
Nobleffe ayant un genouil en terre , ren- 
dent leurs hommages & leurs refpcéts à 
fa Majefté; au milieu, fur le devant du. 
tableau , font deux femmes , dont l’une 
qui eft la Renommée ,- debout , tient la 
lance du feu Roi où fes armes font at- 
tachées , & paroit être livrée au défef- 
poir : l’autre eft la Viétoire, affile fur un 
trophée d’armes , qui a les mains join- 
tes & les yeux attachés fur le Roi. Près 
d’elle eft un ferpent percé d’un trait , 
figure fymbolique de la noire trahifon 
qui avoit rayi ce Prince à la France. 
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XII. TABLEAU,,- 

Premier du côté droit, au bout delà 
galerie. 

Conduite de la Heine pendant fa Régence „ 

» j 

• • 

L A rébellion & les défordres de l’é- 
tat font repréfentés fous plufieurs figures 
monftrueufes , & furmontés par les foins 
& la vigilance de fa Majefté. Apollon & 
Pallas qui lui prêtent leur fecours , com- 
battent & défont ces fortes de monftres ; 
l’un les perce de fes traits , & l’autre de 
fa lance , & ils chafTent devant eux la 
difcorde , la haine, l’envie & les autres 
vices j qui au milieu des ténèbres où 
ils fe cachent , ne font éclairés que des 
ffambeaux allumés qu’ils tiennent à la 
main , & des rayons d’Apollon tout bril- 
lant de lumière , dont ils ont peine à 
fupporter l’éclat. On voit une aflemblée 
de plufieurs divinités dans le .ciel, com- 
me Neptune , Pluton , Pan , Flore , Hé- 
bé , Pomone & autres : Saturne & Mer- 
cure font fpeélateurs du combat. Venus 
retient Mars par le bras , qui a l’épée à 
la main pour entrer dans la lice. Jupiter 
eft afîîs auprès de Junon , & elle mon- 
tre du doigt l’amour , qui paroit cor.- 
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duire ou» rouler gracieufement* le globe 
du monde , autour duquel voltigent les 
colombes de Venus ; le, Pcirltre ayant 
voulu par-là faire allûfion au doux em- 
pire de la Reine. Comme tout le fujet 
de ce grand tableau eft repréfenté dans 
l’obfcurité d’une rtuit , on apperçoit la 
lune fous la figure d’une divinité dans 
fon char , qui traverfe le ciel. 

XIÎI. TABLE AÜ. 

• . r 

Véjbrdres du royaume appaifts par les foiris 
de la Reine régenté. 

L a Reine eft à cheval vêtue d’un 
habit blanc brodé , couvert d’un man- 
teau de drap d’or , & ayant ur» calque 
en tête comme une autre Bellone. Son 
air eft jroble & fier , & fa contenance 
majeftueufe. La Viétoire toute refplen*- 
diftànte de lumière l’accompagne 5 elle 
eft dans un ciel pur & ferain , & a der- 
rière elle la Renommée. Dans un autre 
côté on voit une femme qui a un lion 
auprès d’elle , & repréfente la Force. On 
apperçoit dans l’éloignement une armée 
campée *, une ville aftiégée , qui eft le 
pont de Ce ; un efeadron qui fort d’un 
bois ; & en l’air un aigle qui pourfuit 
des oifeaux de proye. ■ 

E 111) 
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• ♦. * 

X IV. TABLE K U. 

' ‘ 

Echange royal fait le 5?. Novembre 1615» 

. L’Infante Anne d’Autriche , époufe du 
Roi Louis XIII. & la Princeffe Ifabelle 
de France , époufe de Philippe IV. Roi 
d’Efpagne , lont vis-à-vis l’une de l’au- 
tre fur- un pont couvert d’un tapis femé 
de fleurs 7 & conftruit fur la rivière de 
Bidafloa ou d’Andaye , qui fait la fcpa- 
ration des deux royaumes. Deux fem- 
mes vêtues de couleurs différentes re- 
préfentant la France & l’Efpagne , fe don- 
nent mutuellemet les deux nouvelles Rei- 

• j * 

nés. La Félicité placée au haut du ta- 
bleau , verfe fur elles une pluye d’or qui 
tombe d’une corne d’abondance, & elle 
eft dans un ciel éclairé , au milieu de plu- 
fieurs amours enjoués qui forment* un 
cercle. Deux autres amours foutiennent 
aux deux côtés du tableau les extrémi- 
tes d’une grande draperie , & portent 
chacun un flambeau. Sur le devant efl 
le Dieu du fleuve -couronné de fleurs & 
de rofeaux , accompagné d’un Tri- 
ton qui fonne de fa conque , & d’une 
Nereïde qui préfente aux deux Reines 
des perles & du corail. 
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XV. TABLEAU. 

Gouvernement de l'Etat ' continué far U 
Reine- Adcre après le mariage du Roi 

& fa majorité. 

* • 

t A Reine eft aflife fur fon trône de 
Juftice , ornée de fon manteau royal , 
& tenant des balances. Elle a à fes cô- 
tés Minerve & l’Amour. Près d’elle eft 
une femme qui tient les fceaux de la Ju- 
ftice , accompagnée de la Félicité qui 
porte une corne d’abondance : au-def- 
fous , & fur le devant du tableau , font 
l’ignorance , la médifance & l’envie ; la 
première repréfentée avec des oreilles 
d’âne ; la fécondé par un fatyre qui tire 
la langue î & la troifïéme par une fem- 
me maigre & hideufe renveriée par terre. 
On voit quatre jeunes enfans nuds, ayant 
divers inftrumens de mufique , & d’au- 
tres arts libéraux à leurs pieds. L’un cou- 
ronné de fleurs tient des pinceaux ; l’au- 
tre tient une flûte ruftique ; un autre 
en riant tire une oreille à l’ignorance , 
& foule aux pieds la tête de l’envie. Dans 
un côté du tableau eft peint Saturne , 
qui conduit la France au fiécle d’or. 
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XVI. TABLEAU. 

Gouvernement du Royaume remis au Roi 
Louis X II L 

$ A Majefté ayant *la couronne fur la 
tête & le fceptre à la main gauche, eft 
fur la pouppe d’unak barque ornée , dont 
la Reine fa mere lui vient de remettre 
le gouvernail qu’il tient de l’autre main. 
On voit la France debout au milieu de 
cette barque , conduite par quatre ver- 
tus qui tiennent les avirons , & lui don- 
nent le mouvement : au haut des voiles 
font les conftellations de Caftor & Pol- 
lux défignées par deux étoiles , qui font 
toujours d’un heureux préfage. Ces Ver- 
tus font marquées par des emblèmes 
peints fur quatre boucliers , ou cartou- 
ches attachés au bord du vaifleau. Elles 
repréfentent la Concorde, par une foi qui • 
tient un caducée entre deux cornes d’a- 
bondance ; la Juftice f par une balance > 
la Religion , par un autel entouré d’un 
ferpent & un ceil au-deffus -, & la Force 
par un lion qui brife une colomne. On 
voit en l’air deux petites rénommées dan* 
un coin du tableau. 
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XVII. TABLEAU. 

Di for aces & changement de fortune de l 4 
Reine Aiere , quelle a bien voulu que 
le Peintre ait repréfentés. 

S A fuite fecrete du Château de Blois , 
doù elle fe fauva pour fe retirer à Lo- 
ches &de-là à Angoulême, eft, marquée 
dans un coin du tableau par une Dame 
de fa fuite , qui defcend du haut d’une 
tour comme avoit fait la Reine. La nuit 
paroît fous la figure d’une^ femme avec 
des ailes de chauve-fouris , qui la cou- 
vre d’un grand manteau noir étoilé. Cette 
femme eft: accompagnée d’une autre qui 
a des ailes , & porte un flambeau al- 
lumé. Sa Majefté qui eft précédée d’une 
efcorte , a la Déefie Pallas à fa gauche ) 
& entre les Seigneurs qui la conduifent , 
le peintre a repréfente Jean - Louis de 
Nogaret , Ducd’Epernon , quoiqu’il n’y 
fût pas préfent ; car l’hiftoire remarque 
qu’il attendit la Reine près de Montri- 
chard. 

XVIII. TABLEAU. 

Accommodement de la Reine Mere , 
fait a Angers . 

Cette Princeflè eft aflife fur un trô- 
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De j avec un habit de deuil & un voile 
blanc fur la tête : à fa droite elle a le 
Cardinal de la Valette , & à fa gauche 
une femme ayant fes bras entoures d’un 
ferpent , & un œil ouvert peint au def- 
fus de fa tête , pour marquer la pré- 
voyance ou la prudence. Vis-à-vis de la 
Reine on voit le Cardinal de la Roche- 
foucault , qui lui montre Mercure defeen- 
du du ciel , & offrant un rameau d’olivier 
pour fymbole de la paix. Une grande & 
magnifique architecture occupe tout le 
fonds du tableau. 

XIX. TABLEAU. 

Réconciliation de la Reine avec le Roi 
fon fils. 

L A Reine eû conduite au temple de 
la Paix par Mercure , qui lui en montre 
le chemin avec fon caducée. Une fem- 
Die qui repréfente l’innocence , paroit 
poufler la Reine par le bras pour l’y faire 
entrer. La paix eft dépeinte elle-même 
fur le devant du tableau , qui éteint le 
flambeau de la guerre fur un amas d ar- 
mes. Derrière elle on voit la fraude , 
l’envie & la médifance qui font repré- 
fentées fuivant leurs attributs , & qui 
marquent leur rage & leur defefpoir. 
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XX. TABLE A U. 

Entrevue du Roi & de la Reine fa mere } 
après leur réconciliation. 

Le Roi ayant une Couronne de lau- 
rier & de perles defeend du jCiel , & 
aborde la Reine vêtue de blanc & alTife 
fur un nuage , d’où un Zéphire femble 
par fon haleine répandre un air agréable, 
La Reine eft couronnée de pavots & de- 
pics , & tient un caducée. Derrière elle 
eft une femmme avec deux petits enfans 
nuds qu’elle çarefle, pour défigner la ten- 
drefife naturelle , ou bien la nature elle- 
même. Dans un coin du Tableau , on 
voit l’Efpérance fous la forme d’une fem- 
me en habit verd , qui tient un globe fur 
fes genoux , & un timon de vaifleau d’une 
main. Près d’elle eft. la valeur figurée par 
un jeune homme vêtu de rouge ; & d’un 
foudre qu’il lance de la main droite, il 
terrafTe & abbat l’hydre de la rébellion , 
& plufieurs ferpens entrelaflcs les uns 
dans les autres qui en repréfentent les 
complices funeftes. 

XXI. TABLEAU., 

La vérité découverte par le Teins, 

C’eft Saturne qui foutient & expofe 
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aux yeux la vérité , figurée par une era- 
me nuë , pour marquer l’innocence de la 
Reine reconnue par le tems. Au haut du 
tableau on voit allis fur des nuages le 
Roi & la Reine fa mere. Le Roi préfente 
à cette Princeftè une couronne de laurier, 
qui entoure une foi avec un cœur au- 
defliis, pour marquer la fincerité de leur 
réconciliation. 

jîh bout de la galerie, fur la Cheminée. 

La reine Marie de Medicls jeune , eft 
peinte en Bellone avec un cafque en tête , 
tenant un feeptre d’une main , & une pe- 
tite viftoire de l’autre. Elle a fous fes 
pieds & derrière elle plufieurs armes & 
inftrumens de guerre ; & au-deflus de là 
tête font deux petits amours, qui foutien- 
nent une couronne de laurier. Aux deux 
côtés de la cheminée font les portraits 
du grand Duc François de Medicis fon 
pere , avec le collier de fon ordre infti- 
tué en 1561. par Corne de Medicis , fur- 
nommé le grand , premier duc de Flo- 
rence; & delà grande ducheflè fa mere, 
Jeanne d’Autncne , née reine de Hon- 
grie & de Boheme, fille, feeur , tante & 
nièce d’Empereurs. 

Cette galerie qui eft l’ouvrage de Pierre* 


Qigitized 


Quartier du Luxembourg. 19. 6 $ 
Paul Rubens , peintre fameux d’Anvers , 
mort en 1 640. âgé de 64 ans , fut com- 
mencée en 1611. par ordre de la rei- 
ne Marie de Medicis , & achevée en 
1611- * 

Les autres fujets les plus confidéra- 
bles font , la chapelle de cet apparte- 
ment auprès de la galerie , dont les pein- 
tures fur bois font eftimées d 'Albert Du- 
rer ; le fallon des Mules' qui précédé la 
galerie , où elles font peintes en neuf ta- 
bleaux, & le dixiéme pofé fur la che- 
minée , eft un morceau du Guide, qui re- 
préfente le jeune David nud , tenant la 
tête de Goliath. Remarquez le portrait 
de Marie de Medicis , par Fan-dei^ ; & 
fur la cheminée de la falle des gardes, 
un autre tableau du Guide qui repréfente 
larichefle avec fes attributs. Voyez aullrun 
autre* fallon du même appartement , à la 
frife duquel l’hiftoire de la maifon de Mé- 
dias eft merveilleufement peinte en figu- 
res grandes de la moitié du naturel : il 
y a un grand nombre de plafonds chargés 
de fculptures & dorures , qui font d’une 
richeffe & d’un travail admirable , accom- 
pagnées de belles peintures desplus habi- 
les maîtres. 

L’entrée du jardin a trois portes dans 

corps de bâtimept qui fe préfente en 
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face; au-defïus defcjuelles vous devez 
remarquer trois buftes, qui repréfentent 
Henri IV, Marie de Medicis , & Louis 
XIII. leur fils au milieu. 

La face de ce palais, du côté-du jar- 
din , n’eft pas moins agréable : l’archi- 
teufture eft d’un goût fi exquis , & l’exé- 
cution fi parfaite , qu’elle mérite d etre 
copiée dans tout ce qu’il y a de beau à 
entreprendre. La vûe en peut mieux per- 
fuader que tout ce que l’on en peut di- 
re : l’arcnite&ure ruftique à bofiage y ré- 
gné par tout. 

Le jardin eft moins beau qu’il n’étoit 
autrefois, par le tort que les grands hivers 
de 1 670. & 1 709. y ont fait ; cependant 
il pourra reprendre fon premier luftre 
dans quelques années par quantité d’ar- 
bres que l’on y a plantés, & ceux que 
d’on prend foin d’y élever. Il y ar plu- 
fieurs belles allées de maronniers & d’au- 
tres arbres , qui fervent de promenade 
auxhabitans de Paris, qui y font attirés 
par le bon air que l’on y refpire , à cail- 
le de la fituation élevée de ce jardin. 

Il y a dans le parterre un baîfin revêtu 
de marbre blanc : à main droite vous 
verrez une baluftrade aufli de marbre 
.blanc, fur le devant de la terrafle ; elle eft 
.fort eftimée par fa proportion , & elle 


Digitized by Goc 


QuARTÏF.lt DU LCJÉEMBOUllLG. ip. (S'f 
fert d’appui à ceux qui s’y mettent ordi- 
nairement pour examiner, louer ou cri- 
tiquer les nouvelles modes des habits & 
des parures des dames , les agrémens ôc 
les défauts dës perfonnes qui fe promè- 
nent. 

On peut fortir de Ce jardin par la por- 
te du côté des Chartreux , qui donne 
dans la rue d'Enfer , au bout de laquelle 
étoit la porte de faint Michel qui a été 
abattue. 

Le collège du Mans étoit à l’entrée 
de cette rue »' il avoit été fondé en 15 2 6. 
par Philippe de Luxembourg, Cardinal 
& évêque du Mans ; il a été uni à celui 
des Jefuites en 1682. 

Le féminaire de S. Louis eft auprès : 
feu Louis de Marillac , curé de S. Jacques 
de la Boucherie , donna en 1 696. plu- 
fleurs maifons, & onze cens cinquante li- 
vres de rente pour l’établilTement de ce 
féminaire, qui fut agré par le cardinal de 
Noailles , qui obtint du Roi des lettres 
patentes , & un don de trois mille livres 
de rente , pour augmenter la maffe de 
cette fondation ; le curé de faint Jacq^s 
de la Boucherie en étoit ci-devant le fu- 
périeur. Ce féminaire a une maifon de 
campagne à Gentilly*. 

Dans cette rue d’Enfer * au-deflus de la 
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porte du Luxembourg , vous trouverez 
le Noviciat des Feuillans, dit l’An- 
ge Gardien: ces Peres furent établis 
en ce lieu en 1632 ; & leur chapelle fut 
confacrée aux faints Anges Gardiens : l’é- 
glife n’a rien de conlidérable. 

De l’autre côté des Feuillans vous ver- 
rez le nouvel hôtel de Vendôme , bâti 
pour la duchefle de ce nom , veuve du 
fameux duc de Vendôme : cette Prin- 
ceflfe eft morte peu de tems après. Il eft 
préfentement occupé par le maréchal.duc 
de Chaunes & le duc de Péquigny. 

Plus avant, du même côté, vous apper- 
cevrez une grande porte , qui fert d’en- 
trée à une avenue d’arbres qui conduit 
au Couvent des Chartreux. Tout le 
monde îçait que ces moines ne Portent 
jamais. SaintLouis inftruit delà vie fainte 
& auftére dans laquelle vivoient les re- 
ligieux de Paint Bruno , qui étoient éta- 
blis depuis cent quatre-vingts ans, enga- 
gea le général des Chartreux de lui en 
envoyer cinq qu’il plaça d’abord à Gen- 
tilly,& enfuite fur leurs inftances, il leur 
accorda en 12, 59. le château royal de 
Vauvert, de Val le viridti , avec toutes fes 
dépendances , & commença à leur faire 
bâtir l’cglife, qui ne fut achevée que long- 
tems après fa mort, audi bien que le bâ- 
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timent des cellules. Jeanne de Chaftil- 
lon , comteire d’Alençon , & plufieurs au- 
tres contribuèrent à mettre la maifon & 
la Communauté fur le, pied où elle eft. 
Le bâtiment eft divifé en deux cours ; 
dans la première', il, y a une chapelle 
dédice à (aint Bruno ; c’eft le feul endroit 
de ce couvent où les femmes peuvent 
entrer : 1 cglife eft dans la fécondé cour. 
Rien n’eft plus capable d’engager au Ser- 
vice de Dieu., que la pieté exemplaire 
& la ferveur de ces bons peres dans leurs 
exercices du chœur. 

Leur églife dédiée fous l’invocation 
de la fainte Vierge & de faint Jean - Bap- 
tifte,cft très propre ; le chœur où font 
les peres , eft féparé de la nef où les Frè- 
res fe mettent: lamenuiferie des formes 
eft un ouvrage merveilleux , & qui a coû- 
té trente années de travail à un pere de 
cette maifon. Vous verrez entre les fenê- 
tres de grands tableaux qui repréfentent 
quelques hiftoires du nouveau Teftament: 
les plus confidérables font , celui d’au- 
delfus de la facriftie , dont le fujet eft: 
la réfurreétion du Lazare ; c’eft un ex- 
cellent morceau de Boulogne l’aîné. Dans 
celui vis-à-vis , on voit Notre -Seigneur 
à qui on préfente les malades qu’il gué- 
it , peint par Joiivtntt, Enfuite , c’eft la 
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Cananée; le Paralitique dans la pifciney 
la ] éfurredion du Lazare , & le Cente- 
nier, peints par le célébré Champagne. Les 
autres font , la femme affligée du flux 
de fang qui touche le bord de la robe 
de Jefus-Chrift , par Boulogne le jeune y 
la réfurreétion de la fille de Jaïre , par 
delà Foffe ; le miracle des cinq pains d’or- 
ge, &c. par Au'dran ; la Samaritaine , par 
Noël Coipel , & les aveugles de Jéricho , 
par Antoine Coipel , tous fort beaux : celui 
de l’autel repréfente Jefus-Chrift dans le 
temple enfeignant les doé'teurs , peint 
par Champagne. 

N’oubliez pas de voir les Cloîtres : le 
petit eft orné de tableaux d'un prix in- 
eftimable , peints par le Sueur ; ils repré- 
sentent les actions de la vie de faint Bru- 
no , en tableaux d’une grande beauté , 
mais dont quelques uns , par une 
malice incroyable & de laquelle on n’a 
jamais pû découvrir les auteurs, ont été 
gâtés confidérablcment dans des endroits 
où il y avoit les plus vives expreflîons y 
il fit tous ces ouvrages en trois années : 
on a etc obligé de les couvrir de volets 
qui ferment à clef. En voici la defcription 
pour la fatisfaétion des amateurs de bel- 
les peintures , & qui n’ont pas la facilité 
de les Vfcir s 
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Le premier repréfente un dodteur, qui 
prêche à une afîemblée qui écoute avec 
attention la parole de Dieu. 

Le fécond repréfente ce même doc- 
teur au lit de la mort. 

Dans le troifîéme , on voit l’affreux 
état où ce Doéteur parut dans l’églife 
pendant qu’on chantoit l’Office des morts * r 
& que fortant à demi mort de fon cer- 
cueil, il déclara lui-même l’arrêt de fa dam- 
nation : tous ceux qui l’environnent font 
faifis de crainte ; & l’on prétend que ce 
fut ce qui donna lieu à la convemon de 
faint Bruno, qui eft reprefenté derrière 
le Prêtre qui officie. 

Le quatrième eft faint Bruno à ge- 
noux devant un crucifix , dans la poftu- 
re d’un véritable pénitent , & touché de 
ce qu’il a vû de fi furprenant à la mort 
de ce doéleur. 

Le cinquième repréfénte faint Bruno 
dans les écoles , qui imprime dans l’ef- 
prit de fes auditeurs les fentimens dont 
il ét^it lui-même pénétré; ils paroiffent 
tous émus par la force de fes paroles. 

Dans le fixiéme on voit , qu’ayant 
réfolu de fe retirer du monde, il fe joint 
à fix de fes amis pour embraftèr un* me- 
me genre de vie. 

Dansle feptiéme,troisAnges fepréfentent 
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à lui pendant fon fommeil, & femblentT 
l’inftruife de ce qu’il doit faire : ce ta- ‘ 
bleau eft un des plus beaux & des mieux 
peints. 

Le huitième , faint Bruno & les com- 
pagnons diftribyent leurs biens aux pau- 
vres : la difpolîtion du lieu & les bâti- 
menS en font agréables, & toutes les fi- 
gures bien entendues. 

Dans le neuvième , faint Hugues évê- 
que de Grenoble reçoit S.Bruno chez lui* 

Au dixième, faint Bruno & fes com- 
pagnons avec faint Hugues ,. traverfent 
des déferts affreux & de hautes monta- 
gnes , pour fe rendre au lieu où eft pré- - 
lentement la grande Chartreufe. 

L’onzième les repréfenre tous bâtif- 
fant fur la croupe d’une montagne l’é- 
glife appellée Notre-Dame de Cafahbus , 
avec des petites cellules , ou cabanes v 
féparées les unes des autres : c’eft le pre- 
mier établifferaent de l’Ordre des Char- 
treux. 

Dans le douzième,. S. Hugues leur 
donne l’habit blanc , tel que les Char- 
treux le portent préfentement. 

Le treiziéme, repréfente le Pape Vic- 
tor III. qui confirme l’inftitution de l’Or** 
dre des Chartreux en plein confiftoirei 
c’eft un des plus beaux » de même que.. 
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Le quatorzième , qui repréfente S. Bru- 
no donnant l’habit à quelques Reli- 
gieux. 

Dans le quinziéme, faint Bruno reçoit 
une lettre du Pape Urbain II. qui lui 
écrit de fe rendre à Rome pour l’afli- 
fter de fes confeils : ce Pape avoit été 
difciple de faint Bruno à Paris. 

Dans le feiziémc , faint Bruno fe pré- 
fente au Pape , & lui baife les pieds. 

Au dix feptiéme , le Pape lui offre 
l’Archevêché de Riolesquece S. refufe. 

Le dix- huitième repréfente faint Brus- 
no retiré dans un délert de la Calabre, 
où pendant qu’il eft en priere, fes Re- 
ligieux 'commencent à remuer la terre 
pour fonder leur établiffement. 

Dans le dix-neuviéme x Roger Comte 
de Sicile & de Calabre , rencontre par 
hazard faint Bruno & fes Compagnons „ 
dont il eft fi furpris & fi édifié , qu’il 
leur donne une églife & un fond pour 
fubvenir à leur nourriture. 

Le vingtième repréfente le Comte 
Roger couché dans fa tente , & faint 
Bruno qui lui apparoît , & l’avertit de 
la confpiration d’un de fes Capitaines 
qui le trahifloir. . 

Le vingt-unicme eft la mort de faint 
Bruno en préfence de fes Religieux * 
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qui marquent leur foumiflion aux ordres 
de Dieu,& leur élévation au Ciel , com- 
me pour le fuivre' en efprit i ce fujet eft 
bien exécuté. 

Le vingt-deuxième & dernier repré- 
fente faint Bruno enlevé au ciel par les 
Anges ; la difpofïtion de ce dernier ta- 
bleau eft tout à fait merveilleufe , 8c di- 
gne d’un fi habile Peintre. 

Outre ces tableaux de la vie de faint 
Bruno, il y a encore des vûes desChar- 
treufes de Rome , de Paris , de Greno- 
ble & de Pavie. Les vitres de ce cloî- 
tre font eftimées : elles ont été peinte» 
fur les defleiris de SA,dclcr\ mais il n’eu 
refte plus que les cartouches qui repré - 
fentent les peres du défert. 

Le grand cloître eft rempli de quan- 
tité de cellules feparées les unes des au- 
tres ; elles font compofces chacune d’une 
falle ou veftibule , d’une chambre , &' 
d’un autre lieu qui fert à travailler, d’une 1 
cour & d’un jardin , dans toutes lefquel- 
les il y a des fontaines avec des réfer- 
voîrs , où l’eau eft envoyée par une ma- 
nivelle lituée au milieu du grand cime- 
tière ou l’on enterre les Religieux : les 
peres y font diftingués des freres par une 
croix couverte. 

*• Il y a fous le grand cloitre du côté de 

l’églife- 
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l’Fglife une ancienne peinture , reftaurée 
en '1712. par une autre qui la couvre 
& la conferre , qui forme un tableau 
de 1 5 . pieds de longueur fur 4. de hau- 
teur , c’eft l’hiftoire de leur fondation 
par la maifon de Châtillon. On y voie 
Jeanne de Châtillon, époufe de Pierre de 
France cinquième fils de S. Louis, fuivie 
de quatorze Chartreux à genoux devant 
ftmage de la fainte Vierge. Dans toute 
fa largeur du haut , il y a dix-fept écuf- 
fons des armes de France & de Châtil- 
lon alternativement : les premiers de 
fleurs de lys d’or fans nombre , à la bor- 
dure de gueules j les féconds de gueules 
à trois pals de vair , au chef d’or. On y 
lit plufieurs anciennes & nouvelles inf- 
cÿptions. 

Le réfedfoite eft encore à voir : ils y 
mangent enfemble les Dimanches , les 
Fêtes & les Jeudis , mangeant les autres 
jours dans leurs cellules. Vous verrez 
dans le chapitre l’admirable crucifix peint 
par Champagne : c etoit fa pièce favorite 
cju’il a donnée par teftament à ces Peres; 
éc un autre tableau de le Sueur , qui re- 
préfente l’apparition de J. C. à la Ma- 
delaine , fous la figure d’un Jardinier ; 
cette pièce eft aulîi très-eftimée. 

: Les appartenons des cours font très- 
Tome IL G 

* S “ . 
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propres ; ils font occupés par des Pro- 
cureurs de province , qui fortent avec 
un furtout noir pardelfus l’habit de < 
Chartreux. U y a un clos , dont la gran-* 
de étendue entoure ce couvent. . , 

Sortant des Chartreux, allez jufqu’au 
bout de la rue d’Enfer, pour Ÿoir l’ins- 
titution de l’Oratoire : cette mai-» 
fon fert de noviciat aux prêtres de cet 
ordre. Leur églife eft nouvellement bâtffc 
fous le titre de la Préfentation de notre 
Seigneur au T emple , & en l’honneur de 
Ja iainte Trinité ; le^ exercices de pieté 
s’y font avec une grande dévotion. Dans 
la chapelle de Ja fainte Vierge, qui eft 
à main gauche en entrant, vous verrez 
un tombeau de marbre , fait aux dépens 
de Pinette , fondateur de cette églifp , 

& tréforier de Gafton dé France , Duc 
d’Orléans. Le Cardinal de Bérulle , à la 
mémoire duquel il eft érigé , y eft re- 
préfenté à genoux eiv marbre blanc ; il 
, y a une urne de marbre noir , dans la- 
quelle on a enfermé en 1661. la main& 
le bras de ce grand Cardinal leur infti- 
tuteur. La mail'on eft grande & belle , 
avec un jardin des plus agréables. 

D’ici , paftez par-defliis les Remparts - a 
pour jouir de la vue de la campagne 6c 
de l’air ; vous rentrerez enfuite par la 
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rue de Vaugirard où vous trouverez l'hô- 
tel de Sully, rue de la Barouliere, 8c 
enfuite le Prieure’ de Notre Dame 
des Prez, ordre de faint Benoît, trans- 
féré de Mouzon en Champagne em6j6. 
par les Seigneurs de Joyeufe anciens fon- 
dateurs ; ce s' Religieufes eurent des let- 
tres patentes en 1689. leur peu de re- 
venu ne leur a pas permis de foutenir leur 
établiffement. 

, De l’autre côté de cette rue eft la com- 
munauté de S ainte Thecle, ou il y a une 
chapelle ; & auprès , la chapelle des reli- 
gieufes du Saint-Efprit, rue neuve de No- 
;tre-Dame des Champs A udelfus les Frè- 
res des écples chrétiennes. Cesécoles doi- 
vent leur inftitution au P. Nicolas Barré; 
il commença en 1 67 8. par lctablilTement 
■des écoles des filles. II! continua parcel- 
les des garçons , & donna aux uns & aux 
autres des rcglemens qu’ils obfervent en- 
core. 

Au milieu de la rue Vaugirard vous 
verrez les Carmes Déchaussez. Le 
Pape Paul V. excité par les fruics de re- 
ligion & de fainteté que goûtoif la ville 
'de Rome , édifiée de la vie réglée des 
Carmes déchaulfés , dont l’ordre avoi* 
été rétabli en 1 5 dans fa premiçre vi- 
gueur par fainte Therefe , envoya ea 
» ” , • /~» * • 
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France en 1610. deux de ces religieux, 
avec un bref adreile au Roi Henri IV, 
pour leur procurer un établifTement ; ce 
Prince ayant été tué pendant le voyage 
de ces peres , le Cardinal de Joyeule 
les préfenta à Louis XI II. qui les adimic 
dans fon Royaume , & l’évêque de Paris, 
dans fon diocéfe. 

Les fondemens de çe monaftére fu-- 
rènt jettes en 1611. par Nicolas Vivian 
maître des comptes , & Marie de Me- 
dicis y mit la première pierre en 1613. 
l’églife dédiée à faint Jofeph eft aujour- 
d'hui des plus propres & des mieux or-* 
nées de Paris. Le grand autel fait aux 
dépens dn Chancelier Séguier, leur pro- 
teéfeur , eft formé de colomnes de mar- 
bre noir d’ordre corinthien , avec les fta- 
tues d’Elie & de fainte Therefe : le ta- 
bleau, du milieu eft d q r'arin , maître du 
célébré Pouflin ; ç’eft la préfentation de 
notre Seigneur au Temple : la baluftrade 
de cet autel , & celle des chapelles font; 
de marbre çhoifi, & d’une grande beauté. 

La chapelle , près le dôme à droite 
du grand autel, eft dédiée à la fainte 
Vierge ; vous y verrez une excellente fta- 
tue de cette fainte mere de Jefus-Chrift^ 
faite à- Rome en marbre blanc par An — 
Hmo Ra«gi , dit le Lombafd, fur Un mo* 
déle du cavalier Eernin ; elle eft repré- 
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(entée aflife , & l’Enfant Jefus fur fes 
genoux ; elle eft pofée dans une niche , 
accompagnée de quatre colomnes de mar- 
bre veiné , & de plufieurs incruftations 
de marbre , le fout difpofé en portique 
-de temple d’un goût excellent. 

La chapelle vis-à-vis eft dédiée à 
fainte Yherefe 0 qui y eft repréfentée 
dans le tableau du milieu , peint par 
Corneille. Cette chapelle correfpond 
par fes camemens , ainfi que le§ autres 
de cette Eglife> à celle de la fainte Vier-» 
ge dont je vierts de parler. 

Remarquez les peintures du dôme , où* 
Bertolet Flamael , Chanoine de Liège &C 
très-habile peintre, a repréfenté le Pro- 
phète Elie enlevé dans les cieux fur un 
char de feu ; plus bas fur une terralïe, 
Elifce fon difciple tend les bras pour re- 
cevoir le manteau que fon maître lui 
laifte tomber. 

Depuis quelques années , cette églife 
a été embellie d’une baluftrade de fer 
doré qui régne fur la corniche , & qui 
fait tout le tour de cette églife ; elle a 
aufti été pavée à neuf d’un marbre àcom- 
partimens & en carreaux.ce quifait urrbon 
cftet. A l'entrée il y a une tombe de cui- 
vre , qui fert de clôture à la cave où l’on 
enterre les Religieux. 

G iij 
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Malgré tout ce que je dis des embef- 
lilïemens de cette églife , je conviens 
pourtant avec les connoilfeurs , que foti 
architecture eft très irrégulière , fa con- 
ftruétiôn peu folide , & là coupe mal 
difpofée en toute maniéré. La maifon 
de ces Peres eft très-belle & commode r 
la peinture blanche , luifante ctmme le 
marbre, dont ils ont le fecret, y régné 
partout , & donne un grand air de pro- 
preté-, les jardins font grands «& en bon 
air. On ne fçauroit trop eftimer ces.Pe- 
xes , tant pour leur pieté finguliere , que 
•pour l’exaéte obfervance de l’auftérité de 
leur régie. 

Un peu au-deflus des Carmes Dé- 
chaulTés,& du même côté , font les Re- 
ligieuses Bernardines, dites, du Pré- 
cieux Sang ; elles s’établirent en ce 
lieu *en 1656. elles éroient en 1636. 
dans la rue Pot-de-Fer fous le titre de 
feinte Cecile. Elles font de la Congré- 
gation de fàint Bernard , & de la Million 
de Grenoble. 

Dans la même rue font l’hôtel d’El- 
beuf, l’hôtel de la Tremouille , les fil- 
les de la Mort, & l’hôtel de Sully , près . 
la barrière de Vaugirard. 
i Plus loin de l’autre côté , les Filles 
du Calvaire , dites , du Luxembourg,. 
à caufe qu’elles en font proche : ces 
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religieufes (ont de l’ordre de S. Benoît , 
fondées en 1621. par Marie de Medicis î 
cet ordre eft inftitué par le fameux Ca- 
pucin Pere Jofeph. L’églife & le cou- 
vent dont le terrain eft fort relTerré , 
n’ont rien de fingulier ; mais la figure de 
la Pitié qui eft fculptée üir fa porte, eft 
de bon goût. 

Au-delà eft le Palais appelle le pe- 
tit Luxembourg. Ce palais a été magni- 
fiquement; bâti en très-peu de tems , par 
Boffrand , habile architeéfe , pour feue 
madame la Princeflè ; l’intérieur eft au flî 
riche que les dehors en font beaux: il y 
a un jardin qui donne fur celui du Lu- 
xembourg. La maifon vis-à-vis ce palais 
appartenoit à cette même Princefle ; c’é- 
toit le logement de fes domeftiques : 
les écuries & les cuilines communiquent 
par-defious la ruç avec ce palais. 11 eft 
préfentement occupé par M“ic. la Prin- 
cefle de Carignan , depuis le déceds de 
Mlle, de Clermont. 

Delcendez enfuite par la rue # Caflette 
pour voir les Filles du S. Sacrement. 
Ces Religieufes font de l’ordre de faint 
Benoît, venues de Rambervilliers en Lor- 
raine ; leur maifon a été fondée par Mar- 
guerite de Lorraine , fécondé femme de 
Gafton de France , Duc d’Orléans , fre- 

G înj 
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re de Louis XIII. L’églife eft petite, mais 
proprement ornée : les tableaux de faine 
Benoît, de fainteScholaftique,&le Pla- 
fond font peins par Montagne. . . 

De -là paftez par la rue de Mézieres 
qui eft vis-à-vis ; vous rendrez dans la 
rue Pot - de - Fer , où vous verrez le 
Noviciat des Jfsuites. 

Cette maifon fert de noviciat à ceux qui 
entrent dans -cette compagnie} elle doit 

fa première fondation à Mme. de Sainte 

Beuye , aufli fondatrice des Urfulines du 
Fauxbonrg S,Jacques,qui acheta en 1 610. 
rhôtel de Mézieres , dont elle fit cet éta- 
bliflement en trè$-j3eu de tems. L’églife,. 
comme on la voit a prefent , a été éle- 
vée par les libéralités de François Sublet 
des Noyers , Secrétaire d’Etat , dont les 
armes font en plufieurs endroits } elle 
eft dédiée fous le titre de faint François 
Xavier, Henri de Bourbon , Evcque de 
Metz & Abbé de faint Germain des 
Prez, y mit la première pierre le io„ 
Avril 1630. Quoique cette églife foit 
petite , <?lle paflfe pour un chef-d’œuvre y 
ayant été conduite avec tout le fuccès 
poflible par le Frere Martel Angt,, de 
cette fqpeté, qui voulut avant que d’en en- 
treprendre la conftruétion , être maître * 
abfolu de faire ce qu’il jugeroit à pro- 
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pos ; en quoi il a très - bien réufti , car 
larchite'ûure eft des plus régulieres& du 
meilleur goût. . 

Le portail eft compofé de colomnes 
d’ordre dorique , & d’un ionique au- 
defllis. Le dedans de cette églife a des 
beautés inféparables de la belle <ftchi- 
tedure , & les jours fur-tout y font pris 
fort à propos : le grand autel a été refait 
depuis quelques années fur les deffeins 
de J. H. Manfard , fous, la conduite de 
Decotte , premier Architeéle du Roi ; il 
eft tout de marbre de différentes cou- 
, leurs , que Louis XIV. leur a donné : les 
colomnes font de marbre vcrd.les cha- 
piteaux & les ba r es de marbre blanc ; les 
ligures de faint Ignace & de feint Fran- 
çois Xavier embellilfent cet autel : mâis 
Je principal ornement eft l’excellent ta- 
bleau de PjuJftn , où il a repréfente feint 
François Xavier qui guérit une fille: ce 
tableau paffe pour être un des meilleurs 
du Royaume, 

Le tabernacle du grand autel eft efti- 
mé , tant pour- la beauté de l’ouvrage , 
que pour fes ornemens de bronze dore r 
. les marbres & les bas-reliefs qui l’accom- 
pagnent: le devant d’autel eft de marbre 
verd d’Egypte ; & on y.voit un faint Ef- 
. prit auflï orné d’ouvrages de bron2e dore* 

; placé au milieu. 
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^ Les chapelles des deux côtés ont 
aufli de bons tableaux : l’un , fçavoir 
celui de la droite , eft de Simon F'ouet , il 
repréfente la fainte Vierge qui prend la 
compagnie de Jefus fous fa protedion* 
Celui de la gauche eft de Jacqnes .Stell* 
Lionitois; il repréfente Notre-Seigneur 
enfeignant les Dodeurs. 

. Le grand crucifix de bois que vous 
pouvez voir auprès d’une chapelle fur 
la gauche , a été fait par Jacques Sarra- 
Jün , dont vous avez déjà vu nombre 
d’excellens ouvrages. Il y a dans l’in- 
térieur de la maifon une chapelle pour 
les Congréganiftes, où vous verrez plu- 
iîeurs beaux tableaux de Mignard , & 
une Annonciation par Champagne . 

Près du noviciat des Jefuites, eft une 
Communauté compofée de gentils-horri- 
mes qui y vivent en focieté. 

Enfuite dans la rue du vieux Colom- 
bier eft la communauté des Fixées 
Orphelines, dites de* la Mere de 
Dieu , où il y a chapelle & école. 

Plus loin, de l’autre côté, lés Filles 
de la Miséricorde ; ce font des reli- 
gieufes Auguftines établies en 16 J i. mais 
il n’y a rien de fingulier à y voir. 

Le grand bâtiment que vous voyez 
de l’autre côté , eft la maifon du Sé- 
minaire deS.Sulpice , établie en 1642* 
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par Jacques Olier , ancien curé de faint 
Sulpice , dont l’Eglife eft plus loin : ce 
Séminaire eft un des plus célébrés de Pa- 
ris , oiPil y a toujours quelques évêques , 
& d’où l’op tire fouvent des féminari- 
ftes pour les élever à la prélature. Le 
bâtiment en eft grand & bien conftruit $ 
Alexandre le Ragois de Bretonvilliers , 
ancien curé de faint Sulpice , en a fait 
lui feul les frais. Les cérémonies de l’é- 
glife & la dévotion y font enfeignées 
& pratiquées avec beaucoup de zélé : la 
chapelle de ce féminaire eft des plusma- 

Î piifiques } le fameux le Bran a fait voir 
’excellence de fon art , & cfbnné des 
preuves de fon habilité , dans le plafond 
qui repréfente l’Afiomption de la fainte 
Vierge, d’une compofition toute extraor- 
dinaire : cet ouvrage a beaucoup contri- 
bué à la réputation qu’il s’eft acquife de- 
puis. Le tableau de l’autel qui repré- 
fente la defcente du faint Efprit fur les 
Apôtres, eft aufti decet “habile maître, 
qui s’eft peint lui-même dans un coin de 
ce tableau , à l’imitation de quelques 
peintres des plus célébrés , nommément 
de Raphaël . 

Le petit Séminaire de faint Sulpice eft 
rue Férou j & rue du Gindre , la Commu- 
nauté de l’Institution ,*pour appren- 
dre aux jeunes filles i travailler. Près 
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la rue Férou & celle des Aveugles , aif- 
deflus du grand Séminaire vous verrez 
l’églife paroiflîale de 

Saint Sulpîce. 

C’étoit anciennement la Chapelle de$ 
domeftiques de l’Abbaye faint Germain 
des Prez : elle a été érigée en Paroifte 
en Hoc. rebâtie en différens temsj& 
notamment entreprife tout à neuf en 
1645. mais s’étant trouvée trop petite ,on 
recommença en 165 5. ce grand édifice, 
qui n’eft point encore tout-à-fait achevé* 
La Cure eft à la nomination de l’Ab- 
baye de laint Germain des Prez : mais 
depuis près d’un fiécle les Curés la re- 
fignent toujoursà quelques-uns des prê- 
très du Séminaire ou de la paroifte. Elle 
eft de toutes lesparoiftes de Paris celle qur 
a le plus detendue , puifque tout le faux- 
bourg faint Germain , qui eft plus con- 
fidérable que certaines villes , en dépend 
tout entier. L’ancien bâtiment ne pou- 
voit pas fufïire pour la douzième partie 
des paroiffiens , ce qui engagea la Fabri- 
que de commencer ce nouveau , dont le 
deflein eft fi grand & les dépenfes ont 
etc fi confiderables , que le fond des- 
tiné n’étant pas fuffifant , on a été obli- 
gé de le discontinuer en 1675. outre 
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qu’une partie, des deniers s’ctant trou- 
vée en jnauvaifes mains a été dUlî- 
■pée ou perdue pour la Fabrique. 

Enfin il falloit l’habileté & le zélé de 
M. Languet illuftre pafteur de cette gran- 
de paroifle , pour entreprendre un ou- 
vrage aufli immenfe que celui-ci ; quoi- 
qu’il ait fçu fe procurer des fecours par 
une Lotterie qui produit depuis long- 
rems de groflès Tommes par mois , il s’en 
faut de beaucoup qu’ils .puiflênt égaler 
Ja dépenfe d’un bâtiment aufli considé- 
rable , & dont les fondemens & les foû- 
terrains coûtent encore plus j. il ne refte 
plus que le bas de la nef & le princi- 
pal portail à finir , & à former upe gran- 
de place au devant. 

Le chœur a la figure d’un quarré o- 
Jblong , de quarante - deux pieds- de lar- 
ge fur foixante-huit de long , terminé 
au fond par un demi cercle de vingt 
pieds de rayon : il eft percé dans fon 
pourtour de fept hautes arcades .y eo#s- 
pris lés trois du chevet , & les pieds 
droits en font ornés de pilaftres corin- 
thiens , qui foutiçnnent un grand en- 
tablement enrichi de tous les ornemens 
convenables. ‘Depuis le pavé jufqu’à la 
corniche il a cinquante-fix pieds & de- 
jpi de haut , & depuis l’entablement juf- 
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qu’au milieu de la voûte cinquante-cinq 
pieds fix pouces. Les bas côtés qui' ré- 
gnent au tour du chœur , font ornés de 
pilaftres d’un ordre çompofé , que Giturd. 
avoit imaginé pour fervir de modèle d’un 
ordre d’architecture François : ces bas 
côtés ont vingt-quatre pieds de large fur 
quarante-hx pieds deux pouces de haut. 

Le grand autel élevé fur fept degrés , 
eft chargé d’une Arche, accompagnée de 
deux Anges dorés à chaque bout , & fur- 
montée d’une Croix , de fix grands chan- 
deliers & de. fix autres moindres; au- 
delfus eft un Baldaquin rond à feftons , 
tout doré. • ' 

Les quatre ftatues qui font aux pre- 
miers pilliers du chœur, les quatre tri- 
bunes dorces , la magnifique baluftrade 
de marbre du fan&uaire , & toutes les au- 
tres parties de cette églife méritent vo- 
tre attention. 

La croifée a cent foixante pieds de 
■^ng fur quarante-deux de large , eft par 
conséquent plus longue de quatorze 
pieds & plus large de deux pieds que 
celle de Notre - Dame. Le portail de 
la croifée à main gauche* , eft or- 
né de deux ordres d architecture , le 
premier de quatre colomnes corinthien- 
nes , 5c le iecond de quatre autres co- * 
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îomnes d’ordre compohte avec un fron- 
ton circulaire : le portail oppofé éft de 
deux ordres dorique & iefnique, Au 
dedans de l’églife près de cette porte , 
il y a ui) méridien qui mérite attention, 
La nef doit être terminée par un grand 
portail qui devoit avoir trois ordres , 
l’ionique , le corinthien & le eompofite , 
<& qui n’en aura que deux. Aux extrémités 
de ce portail feront deux tours qua$rées 
qui ferviront à mettre de grofïès clo- 
ches j ces tours <jui auront près de tren- 
te-cinq toifes d’elevation , feront déco* 
rées , dit-on , dés mêmes ordres en pi* 
laftres , & d’un attique au-defliis , & cou- 
ronnées par un petit dôme , le tout fur 
les deffeigs à’Oppenort & de Servundoni , 
encore plus fur ceux de M. le Curé, 

Il y a plufieurs chapelles qui méri- 
tent votre curiofité , entr’autres derrière 
le choeur , la chapelle de la Sainte Vier- 
ge , bâtie en demi-dôme , ornée de qua- 
tre colomnes corinthiennes , & ci-de- 
vant d’un tableau peint par Mortier 
qui repréfente la Sainte Vierge à ge- 
i1ou\, environnée d’une gloire célefte , 
où un grand nombre d’efprits biea-heu- 
reux adorent le verbe incarné dans cet 
inftant. Il doit y avoir dix chapelles 
de chaque côté j près le çhcçur eft 
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celle de Guifc , où vous verrez la naif- 
Tance' de Jefus-Chrift peinte par U Fojfe : 
c’eft une pièce d’un grand mérité ; & 
dans celle qui fuit , un beau tableau de 
HaIU ui repréfente l’apparition de No- 
tre Seigneur à la Madelaine. 

Il y a dans cette églife plufieurs con~ 
fréries de l’un & de l’autre fexe ; tous 
les Dimanches & Fêtes, depuis onze 
heuées jufqua midi, on y difpute fur la 
controverfe dans la chapelle de la com- 
munion , où un doéleur de Sorbonne , 
prêtre du Séminaire , répond à tous ceux 
qui fe préfentent pour argumenter. 

Les illuftres enterrés dans cette églife , 
font les fçavans Claude Dupuy , & l’ab- 
bé de Marolles ; François Blondel Ma- 
thématicien & grand archite&e; & Jean 
Jouvenet , fi connu par fes excellentes 
peintures. 

Rue des Canettes, vis-i-visle grand 
portail faint Sulpice , il y a l’acadé- 
mie de Vandeuil , Ecuyer du Roi; pour 
apprendre l’art de monter à cheval , & les 
exercices convenables pour la noblefie 
& les gens de guerre. ^ 4 

Palïànt par la rue du petit Bourbon 
vous pouvez voir la Foire saint Ger- 
main , non pas pour la beauté du lieu , 
car il ne faut y aller que quand la foire 

efl: 
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eft ouverte *, c’eft à-dire , depuis le len- 
demain de la Chandeleur , jufqu’à la 
veille du Dimanche de la Pallîon. L'ou- 
verture s’en fait par le Lieutenant géné- 
ral de Police afïifté des officiers du Châ- 
telet. Elle fut établie par Louis XI. en 
1482. & donnée à l’abbaye & aux reli- 
gieux de faint Germain des Prez. Ce lieu 
eft rempli d’allées , qui rendent les unes 
aux autrps , toutes garnies de boutiques, 
occupées par des marchands & des caf- 
fés , dont la diverlité caufoit ci-devant 
unaflèz bel effet ; le jeu ctoit autrefois* • 
fort en régne dans cette foire.' Les. fpec- 
tacles , les jeux & les danfeurs de cor- 
de font dans des rues jvoifines. On y 
joue tous les ans des pièces nouvelles, quü 
attirent une foule de monde inconce- 
vable aux repréfentations ; FOpera 
Comique tient aux environs. Ces diver- 
tiffemens commencent tous les jours fur • 
les cinq heures du foir. 

Sortant de la foire par la .grande por- 
^te , vous rendrez dans la rue de Tour- 
non , qui fait face au Luxembourg j dans* 
cette rue font 1 ’hôtel d’Entragues , l’hô- 
tel royal des ambaffàdeurs extraordinar- 
naires où ils font logés &. traites aux: 
dépens du Roi pendant trois jours après; 
leur entrée publique : c’eft en ce lieur 
Tome II* H 
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que iogeoit autrefois le Maréchal d’An~ 
cre, dont je vous ai raconté la fin tragi- 

* que en parlant de l’églife fainr Germain 
l’Auxerrois. » L’ Académie, de la Guéri- 
viiere écuyer du Roi , cft à l’hôtel Tera, 
on y enfcigne- à monter à cheval, les 
armes , la danfe , les mathématiques & 

^ les exercices militaires. L’académie de 
Vandeuil eft rue des Canettes , vis-à-vis 
le portail faint Sulpice ; & celle de 
Dugafi rue de l’Uhiverfité. 

Au bas de la rue de Tournon, on 
avû pendant quelque tems les Nouvel- 
les anatomies en cire colore’e , dont 
lefieurZ)<r/5z0#<?r,de l’académie desfcien- 
ces de Boulogne eft l’auteur. 

Ces différentes anatomies artificielles 
du corps humain ont eu l’approbation 
des fçavans & des curieux : en effet elles 
font fi naturelles & fi perfe&ionnces 

• qu’elles doivent engager ceux qui veu- 
lent connoître la. diipofition du corps- 
humain à les voir avec d’autant plus 

. de raifon „ que l’horreur , la faleté , la; 
corruption & la mauvaife odeur , qui 
accompagnent les cadavres ouverts & mis 
en pièces , ne forment ici aucun obl- 
tacle : le naturel y eft parfaitement imi- 
té ; la modeftie eft également obfervée 
tant dans le$ anatomies , que dans le 
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difcours de démonftrations. On les voyoiE 
tous les jours depuis huit heures du ma- 
tin , jufqu’à fépt heures du foir, &*les 
Dimanches & Fetes après l’Office : cha- , 
que perfonne payoit trois livres pour la 
démonftration. 

Paflez par la rue du petit Lion ; vous- 
rerfdrez dans la rue de Condé , où vous 
verrez I’Hôtel de Condë’ *qui appar- 
tient à M. le Prince de Condé. Les de- 
hors en font très /impies : mais les ap- 
partenons avoient tout ce qui peut ren- 
dre un palais agréable & magnifique ; les 
peintures , # les dorures , les glaces , les 
tapifleries & les riches meubles y étoient 
en profufion : entre les beaux tableaux 
on y diftinguoit le Baptême de Notre- 
Seigneur peint par l’Albane , qui eft. 
des plus admirables ï il y avoit auffi une 
fort belle bibliotéque , & un jardin 
qui méritoient d’çtre vus. Ces beaux 
meubles ont été vendus depuis la mort 
de M. *le Duc & de Madame la Duchef- 
fe , à caufe de la minorité du jeune Prin- 
ce. 

Dans la rue de la Comédie/ ou des 
Fofïes faint Germain des Prez , vous 
verrez l’Hôtel des Comédiens Fran- 
çois , bâti en 1688. par d'Orbai , ha- 
bile Architecte * pour reprefenter des- 

H ij . 
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Comédies Françoifes : le balcon extérieur 
a été refait depuis peu le théâtre & 
les loges en l'ont propres & bien bâties r 
le plafond a été peint par Bmlognc. Ce. 
théâtre eft le feul à Paris où l’on repré- 
fente des pièces Françoifes > il y a fré- 
quemment une alTembiée très - nombreufe 
de perfonnei du premier rang. Les ha- 
bits des Cbmédiens font d’une richefie- 
achevée , fuitout ceux des aéfeurs tra- 
giques & des a&rices. Orr y joue fré- 
quemment les pièces de l’inimitable Mo- 
lière , & d’autres Auteurs bons ou mau- 
vais , dont le liécle ne manque points 
Les glandes pièces font accompagnées- 
de quelques autres petites: lesTragédies de 
Corneille & de Racine y font auflü fou- 
vent repréfentées.Qn donne prçfentemenr 
par place fur le théâtre, aux premières lo- 
ges & à l’amphitéatre , quatre livres 
aux fécondés loges quarante fols ; aux 
troiliémes loges trente fois r & \jngt 
fols au parterre. 

Du carrefour de la porte de Bulïy. v 
paflez par la rue du Four , au bout de. 
laquelle vous appercevrez , entre les rues 
tu Cherche midi & de Sevré, les Prf/- 
MONTREZ dits DE LA CROIX ROUGE „ 
dont le portail eft du deflein d 'Orbai » 
celte maifon eft occupée par des Cha- 
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noines Réguliers de l’Ordre des Prémon- 
trés réformés. 'L’églife fur commencée en' 
1661. par la Reine Anne d'Autriche* 
qui donna de quoi l’élever & mit la 
première pierre : elle eft dédiée fous le 
titre du très-faint Sacrement , & de l’im- 
maculée Conception de la Sainte Vier- 
ge- : 

Dans la rue du Cherche-Midi , à l’en- 
trée de laquelle il y a plusieurs hôtels, 
vous verrez aulîi plufieurs Commu- 
nautés Religieufes , qui font les Filles 
de Notre-Dame de Consolation , 
appellées les Religieuses du Cher- 
che-Midi : c’eft un Prieuré conventuel 
& perpétuel de Religieufes Bénédi&ines r 
établies en 1669. en place d’un Prieuré 
de l’Ordre de faint Auguftin qui y é- 
toit avant & qui s’y étoit établi en- 
1634. f° ÜS I e nora de Religieufes de 
faint Jofeph j elles étoient de l<f Con- 
grégation de Notre-Dame de Laon.' 

Au- deflus , eft l’hôtel de Verrue, où la' 
feii ComtefTe de ce nom avoit amafle une • 
quantité d’excellens -tableaux des meil- 
leurs maîtres , & beaucoup d’autres cu- 
riohtés, difperfées par la vente faite de- » 
puis fon décès. Les PP. Carmes Dé- 
chauiïes ont fait conftruire fur les extré- 
mités de leur jardin donnant fur la rue 
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du Regard , plufieurs belles maifon? 
qu’ils louent à vie , à des Seigneurs qui 
y font parfaitement bien logés. 

Plus avant, de l’autre côté de la rue 
du Cherehe-midi i eft le Bon Pasteur » 
Communauté où il y a des filles repen- 
ties qui ne fubfiftent que de charités i 
cette maifon a été établie en 1698. par 
Me. de Combes, & des libéralités de plu- 
fieurs perfonnes de qualité , pour retirer 
gratis les filles que la mifere' avoit en- 
gagées dans le lïoertinage. 

Tournez à droite dans fa petite rue 
du Bac ' y vous rendrez dans la grande 
tue de Serre , où vous verrez I’Abbàyï? 
aux Bois , occupée .par des Religieu- 
fes Bernardines , qui ont été transférées 
du Diocefe de Noyon en ce lieu ; il y 
àvoit auparavant des Annonciades : l’e- 
glife dédiée fous l’invocation de Notre- 
Dame ; eft fimple ; l’autel eft orné d’une 
menuiferie de bon goût : le tableau re- 
préfente une defcente de Croix peinte 
• par Catiis. 

Dans cette même rue , au coin de la 
rue de la Chaife , vous verrez I’Hôpitad 
.des petites Maisons , fondé en 1 557. 
pour le foulagement de quelques hom- 
mes & nombre de femmes âgées , ca- 
duques y ou foibies cfefprit , qui ont' 
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été à l’aumône des Paroi (Tes : cet hô- 
pital -, qui étoit autrefois une maladrer 
rie , dépend du grand Bureau des Pau- 
vres î M. le Procureur General en eft 
le Directeur en chef , & plufieurs Ad- 
miniftrateurs particuliers en ont la dire- 
ction fous lui. Les infenfes y font- ren- 
fermés dans des loges leparées ; ils font 
gouvernés par des Sœurs de la Chari- 
té. 

De l'autre côté de la rue de Sévre, 
où font les hôtels de Fitz-James & de Lau- 
ragais „ eft une Communauté dite , Le» 
Filles S. Thomas de Villeneuve, où 
il y a une Chapelle & une école. Ce 
font des hofpitaliéres qui fuivent la ré- 
gie de faint Auguftin j elles font des- 
vœux fîmples , & en les prononçant on 
leur met un anneau d’argent au doigt. 
Leurinftituteur a été le P. AngeleProux 
Auguftin réformé ; e’eft dans cette mai- 
fon que demeure la Directrice générale. 
M. Languet , Çuré de faint Sulpice , eft 
leur Supérieur. 

Avancez dans la rue de Sévre ; vous 
trouverez l’Hôpital des Incurables? 
il a été fondé en 163 7. par le Cardinal 
de la Rochefoucaut , pour le foulage- 
ment des malades incurables ; ils y font 
traités avec beaucoup de foin, & fer- 
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vis par des Sœurs de la Charité. Le* 
Jits font dans des falles très - propres 
diftingués.pour les hommes & pour les- 
femmes, féparées par la Chapelle dédiée ; 
à Notre-Dame , qui fe trouve au mi- 
lieu. Le tableau de l’Autel eft une An-- 
nonciation peinte par Perrier , de meme 
que celui de la Chapelle à droite : à 
la Chapelle vis-à-vis, c’eft un Ange Gar- 
dien du célébré Champagne. Obfervez 
au bas de l’Autel une tombe , qui mar- 
que que les entrailles du Cardinal de ta 
Rochefoucault y furent mifes en 1645^ 

& à côté , celles de Pierre le Camus, 
évêque de Bellai , fi célébré par jfon 
grand mérite & fa rare pieté ; il y fut 
enterré au mois de Mai 16 $i. Il avoitété 
fàcré par S. François de Sales le 3.0. De-- 
cembre 1609. Les quatre bulles que 
vous verrez dans les angles , font de S. 
Charles Borromée, & de faint François- 
de Sales , par Durand ; du Cardinal de' 
la Rochefoucault , & de l’évcque de Bel - 
lai , par Buifter, Au-delà eft le Cimetière 
de la ParoiÏÏe faint Sulpice. 

Dans la rue de la Barouillere , entre 
celles de Vaugirard & de Sevre , eft un- 
vafte lieu appelle le Combat des Tau- 
reaux:, ou l’on voit ce fpeétaele avec 
toute forte d’animaux.. 

Au? 
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Au bout de cette rue eft le Couvent 
de Notre-Dame de Liesse -, ce font 
des Keligieufes Benediétines établies en 
1645. c’eft un Prieuré conventuel & 
perpétuel. Ce prieuré avoit d’abord été 
établi en 16$ 1. à Rethel en Champa- 
gne , d’où la guerre les a fait fe réfugier 
à Paris , rue du Vieux Colombier , d’où 
elles ont été transférées en une autre 
maifon du meme faubourg , appellée le 
Jardin d'Olivet , contenant deux arpens 
& demi de terre , que Marie Briçonnet 
veuve du Leur le Tonnelier, Confeiller 
au Grand Confeil , avoit légués à Gene- 
viève Poullain & Barbe Defcoux , pour 
y bâtir une chapelle & maifon , à def- 
fein d’y inftruire de jeunes filles , en 
attendant qu’il fe trouvât moyen d’y 
conftruire un monaftére de Religieufes : 
l’occafion fe préfenta alors d’y mettre 
celles de Notre-Dame de Liefie. Barbe 
Defcoux , qui après la mort de Gene- 
viève Poullain fut Supérieure des filles 
afTociées avec elle , en demanda l’a- 
grément au Roi, qui donna fes Lettres 
patentes au mois de Septembre 1645. 
par lefquelles le Roi approuve la tranf- 
lation des Religieufes de Notre -Dame 
de Liefie dans la maifon du Jardin d’O- 
livet , à condition de recevoir à l’habit 
Tome 11* I 
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profeffion monaftique , celles d’entre 
Jes filles feculiéres de cette maifon qui le 
demanderaient , & d’y foufFrir les autres 
en habit féculier pendant leur vie. 

LE QUARTIER 
DH SAINT GERMAIN 
DES P R E Z. 

X X. 

C E dernier quartier , qui prend foin 
nom de la célébré Abbaye de faint 
Germain, étoit autrefois fcparé de la ville 
par quatre portes qui ont été abbatues ; 
il ne paflbit alors que pour un des faux- 
bourgs de Paris ; mais il eft aujourd’hui 
jun quartier d’autant plus çonfidérable % 
qu’il égale plulieurs des plus grofîes villes 
(du royaume ; le faux- bourg faint G ers- 
main a toujours été regardé des étran- 
gers comme le plus agretible pour leur 
féjour , l’air en étant plus fain & plus con- 
venable à leur tempérament. Us y trou- 
vent non-feulement toutes les commodi- 
tés poflibles ; fmais auffi des avantages 
que pas un des autres quartiers de Ig, 
ville ne pofféde , Sc qui leur font très- 
utiles -, tels font les Académies , les maî- 
tres de Langues , différées exercices, 
autres utilités. 
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Son étendue eft bornée à l'orient par 
îes rues Dauphine , de BufTy , du Four 
& de Seine exclufivement ; au fepten- 
trion , par la rivière , y compris le pont 
lioyal & l’Ide des Cignes ; à l’occident 
<& au midi, par les extrémités du faux- 
bourg , depuis la rivière l.jufqu’à la rue 
de Sévre. Vous ne pouvez mieux com- 
mencer à voir ce quartier , que par la 
plus confîderabîe Abbaye du royaume 
qui lui donne fon nom , c’eft 

L’ABBAYE DE SAINT GERMAIN 
Des P r e z. 

Cette Abbaye a été bâtie, fondée & 
dotée l'an 5 5 7. par Childebert I. en l'hon- 
neur deS. Vincent dontilavoit rapporté 
l’Etole de Sarragofie, & de la SainteCroix, 
à caufe d’une croix d’or enrichie de 
pierreries renfermant une portion du bois 
de la vraie croix, qu’il y dépofa, & en con- 
fédération de laquelle ce Prince fe détermi- 
na à faire bâtir l’Eglife en forme de croix. 
Elle étoit foutenue de coiomnes de mar- 
bre , & éclairée par de grandes fenêtres ; 
les lambris étoient dorés , les murailles 
ornées de peintures à fond d'or ; le pavé 
étoit de marqueterie : ces dehors répon- 
doient à la magnificence du dedans ; & 
tout l’édifice époit couvert de cuivre doré. 

1 ü 
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Ce Prince la dota d’amples revenus 
pour l’entretien des Moines qu’il pria S. 
Germain d'y établir ; & lui obtint l’e- 
xemption de l’Ordinaire du Pape Vigile. 
L’églife fut dédiée par Paint Germain , 
accompagné de fîx évêques, le 13. Dé- 
cembre de l’an 5 5 7. 

Childebert y fut enterré en 5 58. & Paint 
Germain en 57 6.Le grand nombre demi- 
rades que Dieu accorda aux prières des 
Fidèles au tombeau de ce Paint Prélat , 
y attira beaucoup de monde , & fît chan- 
ger dans la fuite le nom de Paint Vin- 
cent en celui de Paint Germain , auquel 
la fîtuation de cette Abbaye , au milieu 
des prairies, lui fit ajouter le nom, des 
Prez. , ce qui la diftingue de deux au- 
tres églifes de Paris, qui Pont dédiées fous 
le titre de Paint Germain. 

Il n’eft refté de tous les bâtimens de 
la première fondation de cette Abbaye, 
que le portail de la principale entrée de 
l’églife , & la partie inférieure de la 
grofle tour , qui ne Pont eftimées que 
pour l’ancienneté, l’ouvrage en étant fort 
grofîïer. Les Peres Pelibien & Lobineast 
ne veulent point que cette tour foit le 
refie d’un vieux temple (Tïfis» comme 
plufieurs autres le prétendent, L’on croit 
[e portail çonftruit du teins de Childe~ 
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bert ou de Chilperie. Au deflTus de la 
porte on voit comme une frife repréfen- 
tant une fainte Cène. Les deux côtés du 
portail font occupés chacun par quatre 
figures : la première à gauche en entrant 
repréfente un Evêque qui terrafle un dé- 
mon ; Ton croit que c’eftfaint Germain, 
ou faint Remi ; la fécondé du même côté 
paroit être Clovis , revêtu des ornemens 
impériaux , avec le bâton confulaire à la 
main droite j l’on croit que la troifiéme 
eft fainte Clotilde femme de Clovis : les 
cinq autres figures repréfentent les 
fils de Clovis, & la Reine Ultrogote 
de Childebert. Sept de ces figures ont 
chacune un nimbe ou cercle lumineux t 
fur la tête , & il paroit que la huitième 
. en auroit aufli une, fi l’injure du tems ne 
l’avoit pas fait tomber. 

La tour femble avoir été bâtie plutôt 
pour fervir de défenfe contre les inva- 
fions des ennemis , que pour un clo- 
cher j il y a cependant de grolfes clo- 
ches, qui font peut être les feules au monde 
qui fe faflfent entendre de fi loin , avec 
tant d’agrément. 

Ce monaftére a été pille & brûle par 
les Normands trois fois confécutives en 
84 6. 858. & 887. Il fut dans la fuite 
rétabli par les foins de Morard fon vingt, 

HJ 
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neuvième Abbé , & leglife fut confâ- 
crée parle Pape Alexandre III, en 1163. 

Quoique le bâtiment de cette églife 
foit fimple , il afes beautés. Le chœur eft 
des mieux difpofés de Paris ; la boiferie 
eft d’un goût des plus exquis qu’il y ait 
en France : au-deiïiisde la cnaife de l’Ab- 
bé , placée au milieu du fond du chœur , 
dont les formes font d’une ti ès - belle 
menuiferie , vous pouvez voir un tableau 
de la Nativité de Notre-Seigneur , peint 
par V'awrioL Le grand autel cft d’une 
magnificence achevée. Il eft bâti à la 
Rom nue ; c’eft: à-dire , fitué entre le 
chœur & la nef , de manière que l’ont 
peut officier des deux côtés : il eft for- 
mé en ovale , fur les deiïeins de GJles- 
Marie Oppenort , Architecte d’un très- 
bon goût : le chœur des Religieux oc- 
cupe l'enfoncement de l’églife , d’où ils 
voyent jufqu’au bas de la nef ; ces Re- 
ligieux font l’Office divin d’une régula- 
rité & d’une dévotion qu’on ne fçauroit 
aftèz louer. 

Ce grand autel eft formé de fix grofles 
colomnes compofices d’un beau marbre 
verd antique & très précieux: elles por- 
tent un entablement qui fait prefque le 
tour , fur lequel s’élève un baldaquin 
ou dais i au-deflous eft une couronne 
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ovale foutenue par des con foies , d’où 
fortent des palmes qui Te terminent eiï 
piramide , & au-defius , des anges qui 
portent un globe comblé d’une croix» 
Tous ces ouvrages font de bois doré' 
d’un travail excellent : la fufpenfion eft 
portée par un ange , accompagné de 
deux autres plus petits , ornés de guir- 
landes j deux plus grands anges de mé- 
tail doré foutiennent la châiïe de faint 
Germain. Cette châfle eft de vermeil doré 
d’un travail admirable , quoique gotique r 
faite en forme d’églife , avec dix- huit 
figures au tour ; elle eft enrichie de cent 
foixante-huit pierres précieufes , & de 
deux cens perles : on y a employé vingt- 
fept marcs d’or & deux cens cinquante 
marcs d’argent -, c’eft un préfent de GuiC 
laume Levêque , foixantiéme Abbé, qui 
la fit faire en 1408. à l’exception de 
l’or, qui étoit celui de l’ancienne châlfe,. 
donné par Je Roi Eudes. 

Cet autel refait en 1704. eft magni- 
fiquement paré principalement aux gran- 
des fêtes : la face du côté de la nef eft 
revêtue d’un bas relief gotique qui fert 
de devant d’autel ; il eft compofé de 
figurés qui repréfentent les douze Apô- 
tres , faint Vincent & faint Germain , 

? avec un crucifix au milieu au pied 

1 * • 

MJ 


Oigifeed by Google 


i©4 Les Curiositez de Paris. 
duquel eft celle de Guillaume Abbé de 
ce lieu , qui en a fait préfent ; le tout | 

eft de vermeil , & enrichi de pierreries 
d’un prix ineftimable : en 1684. on fit 
la bordure qui eft de même matière. 

Sur les .gros pilliers près de cet autel , 
il y a deux tableaux de Halle , habile 
peintre , qui repréfentent le martyre de 
faint Vincent , 5f la tranfiation de faint 
Germain. Il y a aulîi plufieurs châlfes 
pofées fur les corniches attachées aux 
quatre pilliers les plus près de cet autel , 
qui eft ordinairement paré de riches piè- 
ces d’argenterie j & d’ornemens les plus \ 

fompteux. 

Après cet autel , les tombeaux font 
ce qu’il y a de plus confidérable dans 
ce chœur : celui du Roi Childebert , 
fils de Clovis, & fondateur de cette ab- 
baye , & celui de la Reine Ultrogote , 
fa femme , font au milieu ; à leurs pieds , 
eft le cœur du Duc de Verneuil , fils 
naturel d’Henri IV. il avoit été évêque 
de Metz , & abbé de faint Germain , 
avant que d’époufer la veuve du Duc 
de Sully ï & auprès , eft la fépulture de 
Louis-Céfar de Bourbon , fils légitimé 
de Louis XIV. Ce Prince mourut en 
1682. âgé de dix ans, fix mois& vingt- 
deux jours. - - - 
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Guillaume Lévêque ,• foixantiéme ab- 
bé de faint Germain , qui a fait faire 
la chatte & le devant d’autel , étant 
mort en odeur de fainteté , fut enterré 
en 1418. fous une tombe de cuivre , 
qui étoit moitié dans le chœur, & moi- 
tié dans la nef. En 1656. lorfqu’ort 
fouilla la terre pour la conftruéHon du 
nouvel autel , on découvrit fon tom- 
beau , dont le corps tut trouvé tout 
entier , dans le même état qu’il y avoit 
été mis , à la réferve de fes habits qui 
étoient un peu pourris : on le remit dans 
le même tombeau avec d’autres habits. 

• Des deux côtés de cet autel , il y a 
des tombeaux de Rois & de Reines de 
la première race , qui font ceux de Chil- 
peric & de Frédegonde ; de Clotaire 
II. & de Bcrtrudej de Childeric II. & 
de Bli tilde fa femme : l’ufage de ce 

tems là étoit de les y enterrer. Un des 
plus confîdérables eft celui d’un autre 
Chilperic , quoiqu’il ne renferme point 
les reftes de ce Prince , parce qu’il fut 
enterré dans le preau du cloître , entre 
le chapitre & l’églife , pour éviter la fu- 
reur du peuple dont il n’étoit pas aimé; 
les reftes furent trouvés dans un tom- 
beau de pierre il y a environ 70. ans-, 
par quelques ouvriers qui travailloient 
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à abaifler la terre au niveau du cloîtré} 
on fut éclairci de ce fait par ces inf- 
criptions qu’on y trouva : Hic jacet Chil - 
pericns & dans le tombeau : Precor 
ego ' Chilpcricus , ne bine auferantur ojja mca. 
D’autres difent que ce Chilperic , dont 
il eft parlé dans cette épitaphe , étoit 
feulement Prince du Sang Royal. Mais 
de tous Ges tombeaux le plus remar- 
quable eft celui de la Reine Krédcgonde, 
parce que la* figure de cette Reine qui 
y eft repréfentée en Mofaïqiie , a été 
faite peu de tems après fa mort , qui 
arriva à Paris l’an Coi . ce qui le rend 
unique ; & que les formes de fleur de - 
lys qui s’y voyent fculptées , peuvent 
faire croire contre l’opinion de plufieurs 
que les Rois de la première race les por- 
toient pour leurs armes, . 

Des deux côtés du chœur , il y a deux 
chapelles faites fur les defleins de Bnlet , 
célébré architecte. Celle du côté droit -, 
-eit entrant dans l’églife, eft la chapelle 
de fainte Marguerite , où l’on confervé 
la ceinture de cette fainte , à laquelle- 
les femmes enceintes ont une forte dé- 
votion. Remarquez au fond de cette 
chapelle l’ingénieux tombeau des Ca- 
telans fait par Girardon ; & auprès celui 
du comte de la Mark » neveu du Car* 


Quartier de S. Germain, iô. 107 
dinal de Furftemberg , fait par Coiz^e * r 

VOX. 

De l’autre côté c’eft la chapelle de 
faint Cafïmir , qui y eft répréfenté dans 
un excellent tableau , peint par Schultz. » 
peintre de Dantzic. Vous y verrez le 
magnifique tombeau où repofe le coeur 
du feu Roi. Jean Cafimir, fait par de 
Marjy : ce monument eft de marbre 
noir , avec des bas reliefs de bronze. 
Ce Prince,dont le corps eft en Pologne, y 
eft repréfènté en marbre blanc , à ge- 
noux , revêtu de fes habits royaux , of- 
frant à Dieu fa couronne & fon fccp- 
tre : il mourut à Nevers en 1671. étant 
abbé de cette maifon. Le bas-relief , avec 
deux captifs attachés à des trophées d’ar- 
mes , eft un bel ouvrage qui a été exé- 
cuté par le Frers Thibaut , Convers de ce 
Monaftére. 

Obfervez dans la fécondé chapelle , 
après celle de fainte Marguerite , les 
tombeaux de l’illuftre maifon de Dou- 
glas , originaire d’Ecofle ; dans la cha- 
pelle de faint Simphorien. , qui eft 
au bas de l’Eglife , f Epitaphe de faint 
Germain qui y a été enterré : elle 
eft de la compofition du Roi Cliit- 
peric , qui avoit une fînguliére vénéra- 
tion pour ce faint évêque , qui l’avoit 
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guéri d’une grande maladie , dont vous 
avez vû Thiftoire repréfentée dans les 
bas reliefs de la Chaife vis - à - vis cel- 
le de l’Archevêque de Paris , dans le 
Chœür de lcglife de Notre - Dame. 
Eleutcre , pere de faint Germain , èc 
Eufebe fa femme , ont auffi été en- 
terrés dans cette chapelle , dédiée au- 
trefois par faint Germain , & cqnfacrée 
derechef le 27. Avril 1619. par faint 
François de Sales , évêque & Prince de 
Genève. Le tableau de la chapelle de 
faint Simphorien , qui repréfente le mar- 
tyre de ce faint , a été peint par Hal- 
le le pere. L’Orgue qui eft au-deflus 
de la principale porte de cette Eglife , 
paflé pour très-çxcellent , & des plus 
eftimcs de Paris. 

On a placé dans la Nef de cette 
Eglife des tableaux au premier Mai , qui 
repréfentent les A&esdes Apôtres. Les 
huit premiers placés repréfentent , faint 
Paul dans l’ifle de Malthe , par Ver- 
dot', 

Le boiteux guéri par faint Pierre & 
faint Jean, par Caz.es -, 

Saint Paul dans la prifon de Lyftre , 
dont les portes s’ouvrirent miraculeufe- 
ment, par Halle ; 

Saint Paul & faint Barnabe à Athènes , 
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lorfqu'on veut leur oftrir des facrifices, 
par Chriftophe ; 

Ananie & Saphira mourané, par le 
Clerc ; 

Le Baptême de l’Eunuque de la reins 
Candaee , par Bertin ; 

L’impoficion des mains fur l’Apôtre 
5 . Paul par Ananie , de Rttont ; 

La converfion de Sergius , & la pu- 
nition de Barjefu faux prophète , par le 
Moine ; & autres que l’on peut voir. 

Auprès de l’ancienne facriftie , il y en 
a une neuve , ornée de boiferie , dans la- 
quelle vous verrez une affez bonne co- 
pie de la transfiguration , par Raphaël -, 
& les petits tableaux , qui font les ef- 
quiiïes finis , fur lefquels on a fait les 
grands, dont on vient de parler. Vous 
verrez encore un ancien tableau qui re- 
préfentc l’abbé Guillaume & fa mere , 
adorant Jefus-Chrift ; vous remarquerez 
dans l'éloignement de ce tableau , le 
Louvre , l’Abbaye de faint Germain, & 
autres édifices , tels qu’ils étoient en çe 
tems-là. 

Entre le grand nombre de curiofités 
que vous pourrez voir dans la Saçriftie , 
les plus eonfidérables font , une croix 
d’argent dore enrichie de pierreries , où 
l’empereur Adrien eft reprcfcnté fur un 
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Saphir d’Orienr ; une grande croix d’oï 
très-ancienne à doubles traverfes, où eft 
un morceau confîdérable du bois de la 
_ vraye Croix : elle eft enrichie de pierre- 
ries des plus précieufes , & a appartenu 
à Manuel Comnene , Empereur de Con* 
ftantinople : plufieurs chefs de faints & 
faintes , richement enchaflés ; quelques 
tableaux anciens & curieux, & un grand 
nombre d’ornemens d’égîife , des plus 
riches & des mieux travailles de Paris. 
On tient que le réfeâoire , le dortoire t 
le chapitre , & la chapelle ou petite égli- 
fe intérieure de Notre Dame, ont été bâtis 
par Pierre de Montrean , dans laquelle il eft 
enterré & où il étoit repréfenté tenant 
une régie & un compas. 

Voyez enfuite la maifon de cette ab- 
baye, dont l’intérieur a de grandes beau- 
tés : les nouveaux dortoirs & le grand 
efcalier qui y conduit, font très-bien en- 
tendus ; le réfeéloire eft grand & très- 
propre : mais le plus curieux endroit 
eft la fameufe bibliotéque , tant par le 
nombre , que .par la qualité & le bon 
choix des livres qui la compofent , ôc 
par plus de neuf cens manuferits qui ont 
des huit ou neuf cens ans d’ancienneté. 
Vous y verrez le pfeautier dont faint 
Germain fe fervoit étant évêque de Paris; 


Quartier de S. Gfrmain. îo. tif 
jl efl écrit en lettres d’argent fur un vé- 
lin pourpre; les titres & mots d qDchs&Do- 
minus font en lettres d’or ; les Evangiles 
de faint Matthieu & de faint Marc écrits 
de la meme façon ; & quantité de livres 
compofés par les fçavans Bénédictins de 
teette illuftre maifon , qui, plus qu’aucune 
autre communauté, a toujours produit 
d’habiles écrivains. Ils ont rendu de li 
grands fervices à l’églife par leurs nou- 
velles éditions des Peres, & leurs excel- 
lens ouvrages , que l’on peut dire que la 
fcience & les autres grandes qualités de 
ces Religieux , font au-defliis de toute 
louange. 

Le cabinet d’antiquités du célébré Dom 
Bernard de Montfaucon , connu par fes 
grands ouvrages, mérite votre attention, 
La première régie que faint Germain in- 
îroduilit dans cette maifon , & que faint 
Drodovée confirma , fut celle de faint 
Antoine & de faint Bafile ; celle de faint 
Benoît y fut jointe peu après & prévalut 
dans la fuite. La réforme de la congré- 
gation de faint Maur y a été introduite 
en 163 1. & s’y conferve avec beaucoup 
de fidélité. Il y a un religieux de la 
communauté qui fait toutes les fondions 
curiales , tant pour les domeftiques de 
h fnajfon , que pour les babitans qui 
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font logés dans l’enclos des cours & des 
rues de l’Abbaye , tant du côté du cloî- 
tre, que du côté du palais abbatial. Tou- 
tes les fondions curiales fe font dans la 
chapelle dédiée fous l’invocation de faint 
Symphorien au bas de la nef; c’efl: auflî 
dans cette chapelle paroifliale que l’on 
prêche en Flamand. 

Le Palais Abbatial , occupé par 
Mr. le comte de Clermont , qui en effc 
abbé commandataire , eft fit ué entre l’c- 
glife & la rue de Bufly : il a été réparé 
& embelli par le Cardinal de Furftem- 
berg qui l’a long-tems occupé , & depuis 
par le Cardinal de Biflî. Les rues de 
Furftemberg , Cardinale , Abbatiale 8c 
tout l’enclos jouiflent de la franchife des 
lieux privilégiés. Les Religieux de faint 
Germain ont fait depuis peu élever des 
maifons dans l’enclos de leur monaftére , 
qui leur rapportent beaucoup , parce 
qu’elles jouiflent de la même franchife ; 
ainfi que le lieu appelle la cour du Dra- 
gon de faint e Marguerite ; c’eft une non- 
velle,rue quitraverfe de la rue de l’Egout, 
carfour faint Benoît, à fa rue du Sépul- 
cre. 

Sortant de l’abbaye de S. Germain , 
paflez par la rue fainte Marguerite , an 
bout de laquelle eft le marché de ce 

quartier 
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quartier, appellé le petit marché , & au- 
. près la prifon de l’Abbaye faint Ger- 
main ; une partie de ce marché a été 
transféré rue de Butfi & dans l’ancien 
préau de la foire , où l’on a élevé une 
grande porte d’entrée. De cette rue vous 
vous rendrez dans la rue de Taranne , où 
font les hôtels de Caumont ; l’hôtel de 
Taranne , maifon garnie , &autres de 
cette efpéce ; & plus haut la fontaine de 
la Charité. 

Dans la rue des Saints Peres , font 
les hôtels de Gamaches , Chauvelin , de 
la Force , de Cavoye & de Briflac. Cette 
rue eft ainft appelée par le public ; ce- 
pendant elle a pris Ion nom de Saint 
Pere, ( & non pas des Saints Peres , ) d’une 
chapelle dédiée à Saint Pere , qui étoit 
où eft l’églife des Freres de la Charité. 
Elle rend d’un bout au quai Malaqueft , 
& de l’autre à la rue de Grenelle, à l’en- 
trée de laquelle vous trouverez j 

L’Abbaye des religieufes de fainte Clai- 
re du monaftére de la Nativité d&Jefus, 
autrement dites les Cordelieres ; ce 
font des religieufes de l’ordre de faint 
François, qui occupent le grand & an- 
cien hôtel de Beauvais. Ces religieufes- 
ont été tirées du couvent de la rue dcr 
Lourfine : elles reçoivent leur confelfenr 
T orne IL K 
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de la main de l’Archevêque , & ont une 
Abbefle perpétuelle 3 on les nomme auflï 
les petites Cordelieres. Elles furent établies 
en 1633. rue des Francs-Bourgeois, 8c 
transférées ici en 1687. leur églife eft 
très-limple ; l’autel, dont le tabernacle eft 
d’ébéns garni d’argent , eft décoré d’un, 
tableau de la Nativité de notre Seigneur 
peint par Canis : ce même fujet eft re- 
préfenté en pierre fculptée au deffiis de 
la porte de la rue. 

Plus avant , du même côté , les Pré- 
vôts des Marchands & Echevins ont fait 
conftruire en 1739. la plus belle fon- 
taine de Paris. Elle eft compofée d’un 
corps avancé , audeffus duquel eft une ef- 
péce de portique à plufieurs collomnes * 
au milieu desquelles eft une grande ta- 
ble de marbre noir , avec une longue 
dédicace en lettres dorées 3 le corps 
avancé renferme un réfervoir, dont l’eau 
doit fortir par quatre tuyaux qui fervent 
de langues à autant de gros muftes,ou tctes. 
de bronze. De chaque côté on a confer- 
vé les portes cochcres des deux maifons r 
audevant defquelles ce monument , aulîl 
utile que magnifique , a été élevé. Les 
quatre ftatues que l’on doit pofer dans 
les niches > les bas reliefs , & autres on- 
nsmens font tous ouvrages de Bouchardon* 
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La première me à gauche, dans la rue 
de Grenelle , eft la rue de la Chaife , 
où il y a un hôpital pour les enfans 
teigneux, qui dépend du grand bureau 
des pauvres ; & la chapelle de la Reine. 

Pallez par la rue de la Planche , où 
vous verrez l’hôtel de Novion , occupé 
par M r . le comte de Loft & l’hôtel 
S. Gelais ; d’où vous entrerez dans la 
grande rue du Bac , qui commence de- 
puis la rue de Sévre vers les Incurables ,. 
& finit près le Pont royal : mais il faut 
là quitter plufieurs fois,pour voir ce quar- 
tier avec plus de facilité. 

La première chofe à voir dans cette 
grande rue , eft le Séminaire des 
Étrangers , établi en 1 66 $ , qui four- 
nit des Millionnaires, dont les fruits pour 
notre fainte religion , s’étendent jufqu’air 
bout du monde , par les fréquens voya- 
ges que ces zélés eccléfiaftiques font 
dans les Indes pour la propagation de 
la foi. Ceux qui relient, ont cédé après- 
leur mort leur établiftement aux Million- 
naires de faint Lazare. 

T out proche, du meme côté , eft l’Hô- 
RITAL DES ConVALESCENS , fondé pour 
lie foulagement des malades de l’Hôpi- 
tal de la Charité des hommes, qu’on y 
envoyé pajQTer huit ou dix jours pour 

Kij. 
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prendre l’air & fe rétablir. 

Tournez par la rue de Varennes qid 
eft à main gauche-, vous y verrez les 
hôtels de Matignon , de GoufHer , de 
Rohan , archevêque de Rheims , du Ma- 
réchal de Biron , de Méziéres , de Ma- 
zarin , de Villeroy , de Clermont , occur- ( 

pé par M«. de Seflac , & près les Inva- 
lides l’hôtel du Marne ou du Prince 
de Dombes , & du Comte d’Eu. Tous 
ces hôtels ont chacun leurs beautés par- 
ticulières , furtout l’hôtel de Méziéres oc- 
cupé par M. le Cardinal de Polignac , où 
tous verrez grand nombre d’antiquités 
romaines , qu’il a raflemblées pendant fou 
féjour à Rome, Voici l’état des princi- 
pales. 

Dans le Veftibule , trois ftatues de mar- 
bre blanc , bien plus grandes que le na- 
turel, repréfentant Efculape avec Ton bâ- 
ton entouré d’un ferpent ; Hygie fa 
fille , ayant le bras droit aufli entouré 
d’un ferpent. 

Une Dame Romaine que l’ont croit 
être Julie , fille d’Augufte , ou Oétavie^ 
fceur de cet Empereur, & femme de 
Marc-Antoine. 

A côté du grand efealier , Apollon cou- 
ronné de laurier. Sur le premier palier, 

Ifis en marbre d'Egypte, faite du tems 
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des Ptolomées , rois d’Egypte. 

Dans le Talion en face du jardin , dix 
Buftes antiques , & fur la table celui de 
V.itellius , dont la tête efï de pierre 
de touche. Le fommeil eft repréfenté fur 
la cheminée. Dans les deux falles à côté 
du veftibule , oit voit des urnes anti- 
ques,, des petits tombeaux, des bas reliefs* 
des Buftes & des têtes de Confuls 
de Sénateurs , d’Empereurs & Impératri- 
ces , de Rois Grecs, de Philofoplves & de 
Poctes anciens, j entr autres, Homere, Pir- 
rhus , Socrate , Seneque , &c. 

Dans la première falle, un grand bas 
relief trouvé dans les ruines du palais de 
Néron , repréfentant le mariage de Bac- 
chus avec Ariane, accompagnés du Dieu 
Silvain & de Bacchantes. Dans les deux 
niches, Vénus comme celle de'Médicis,. 
& Atalante avec Ton carquois , tenant un 
arc & un dard. 

Dans la fécondé falle, un grand tom- 
beau de marbre blanc découvert, tiré du 
fépulcre de la maifon impériale de Li- 
vie ,à deux milles de Rome, d*ms la.voyt 
’ppia , en 1 7 2 6 . 

Dans la falle à gauche du veftibule , 
onze ftatues de la cour de Lycomede r 
roi de Sciros dont dix fur des piedî 
d’eftaux> comme préfentes à l’arrivéed’U-. 
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lifle pour découvrir Achille. Ulifie dé-- 
guifé en marchand a fur Ton bras gau-- 
ehe une efpéce de boëte : il reconnoiü 
Achille déguiié en fille , à la lance .& 
au bouclier qu’il a préféré aux . orne- 
mens de femmes. 

La Reine de Sciros a un diadème & 
un fceptre ; Pallas ayant Pirrhus enfant- 
dans le pan de fon corcet militaire les- 
autres fom les filles de la cour de la Rei-^ 
ne ; celle qui frappe le plus la vûe, pafi- 
fe pour Deidamie , fille unique de Li- 
eomede , dont Achille eut le jeune Pir- 
rhus. Ces ftatues ont été déterrées dans un- 
champ à 13 . ou 14.. milles de Rome fur 
le chemin de Frafcati , où étoit autre- 
fois la maifon de campagne de Marius j 
elles ornoient le fallon des bains. 

Dans la falle qui fuit le jardin , un jeu- 
ne Bacchus& un Marfyas. Dans la che- 
minée, quatre grands chenets de bronze 
antique très-finguliers , ornés de fculp- 
tures & de figures en relief, d’un grand 
mérite. Dn veut que ce foit les Lan- 
diers de la chambre du Palais de l’Em- 
pereur Néron. A l’oppofite une Ve-- 
nus en bronze. Dans les appartemens v 
beaucoup d’autres monumens dans ce' • 
goût , dont le détail nous meneroit trop 
ioin. .. 
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Enfuite paflez parla rue Hillerin-ber- 
tin ; vous rendiez dans la grande rue de 
Grenelle, qui prend à la croix Rouge ,, 
& finit à la plaine des Invalides , où vous- 
découvrirez ce fameux hôtel royal, dont 
je vous ferai connoître les beautés , api è* 
que vous aurez entièrement parcouru 
ce quartier , que vous continuerez à voir' 
par la Communauté’ des Filles Peni- 
tentes de sainte Valere, établie eiï 
faveur des Filles repenties :■ elles n’ont 
d’autres revenus que les charités de quel- 
ques particuliers. 

L’hôtel de Pompadour eft auprès , bâ- 
ti dans une vue des plus agréables ; & près' 
la rue de Bourgogne, eft l’hôtel deMa- 
demoifelle de Sens. 

Au-delà , du meme côté , font les Car- 
mélites , qui étoient ci-devant établies 
rue du Bculoy en 1664. & ici en 1689^ 
cemonaftére de fainte Theréfe eft grand, . 
mais l’Eglife eft très-petite & très-fim- 
pie. 

L’hôtel de Rotlielin étoit vis-à-vis: il 
a été conftruit fur les defleins de Lajfu- 
rance , habile architecte. Le bâtiment & 
le jardin font propres; & l’hôtel de Vil- 
Jars , ci-devant de Navaiiles , eft au-deftus> 
des Carmélites : ce fameux Maréchal y 
a fait faire de nouveaux embellilTeiiien6’ 
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d’un bon goût , par Boffrand , architecte 
en réputation. 

• L’AbbayE de Pantemont , attenant 
de l’hôtel de Villars , eft occupée par 
des Religieufes Bernardines de l’ordre de 
Cîteaux, établies à Paris en 1(548. 

Au coin des rues du Bac & de Gre- 
nelle , eft l’ancien hôtel du Préfident 
Amelot , ou a logéci-devant le Duc 
d’Albe, Ambafladeur d’Efpagne pré- 
fentement le Prince de Grimberg. Au- 
defliis , du même côté , & dans la même 
rue de Grenelle , font les hôtels de Char 
fillon , d’Avarey , d’Eftrées, de Lamotte- 
Houdancourt,de Maurepas/ecretaire d’é- 
tat de la marine , du Prince d’IiTenguein 3 
Maréchal de France. L.’hôtel de Sen- 
neterre eft de l’autre côté de la rue , à l’en- 
trée. 

Rentrez dans la rue du Bac, où font 
les hôtels de Boutteville , d’Aubeterre , 
de Brancas & de Nangis : vous trouve- 
rez fur la droite les Annonciades , ci- 
devant appellées Recoletes , autrement 
dites les Filles de l’Immacule’e Co ex- 
ception , fondées par la Reine Marie*- 
Théréfe d’Autriche, epoufe de Lois XIV. 
L’Eglife n’a de fingulier que le tableau 
de la Conception de la fainte Vierge, 
peint par de U FoJfe t 5 c qui fait l’orne*.' 

ment 
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înent du grand autel. Remarquez le ta- 
bleau qui repréfente Notre Seigneur la- 
vant les pieds de fes Apôtres ; c’eft un 
des meilleurs ouvrages du Tintoret , fa- 
meux peintre Italien. 

Plus avant fur la gauche le Couvent 
des Filles de la' Visitation : ces 
, Religieufes font de l’Inftitution de faint 
"François de Sales , établies rue Montor- 
gueil en 1660. transférées en ce lieu, en 
1675. l’intérieur de ce monaftére eft 
bien bâti & très-commode. * 

Palfez enfuite dans la rue faint Domi- 
-v nique qui traverfe la rue du Bac : vous 
y verrez les Jacobins , dit du Noviciat * 
fondes en 1 6$ 1. par le Cardinal de Ri- 
chelieu. L’é^life , imparfaite comme 
elle eft, a été bâtie par Ballet: le grand 
autel eft formé de deux groupes , cha- 
cun de quatre colomnes de marbre , qui 
foutiennent un ceintre de bois doré , en 
forme de dais , fur lequel eft une réfur- 
* redtion de Jefus-Chrift* cet ouvrage 
eft du defïein de le Brun , & exécuté par 
'Martin , habile «Sculpteur. Voy*z der- 
rière l’autel les tombeaux du Maréchal 
'dé Navailles & de fon époufe. Les ta- 
bleaux , qui font le principal ornement 
de cette eglife, font prefque tous du cé- 
lébré Frere slndré, de cette malfon, dont 
ST ome II. L 
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on peut diftinguer les différentes ma- 
niérés-, le faint Thomas d’Aquin , & le 
faint Pie font deux morceaux excellens. 

Il y a plufieiirs chapelles fort propres 
dans cette églife ; toutes ornées par les 
foins de cet artifte Frère. Les tableaux 
de la facriftie font encore de lui : re- 
marquez-y la beauté de celui où faint * 
Louis reçoit les reliques qui font au 
tréfor de la fainte Chapelle, La maifon 
de ces Peres eft bien bâtie & très com- 
mode , & la bibliothèque considérable; 

Il y a deux grands jardins , dont l’un 
fera un jour le centre d’un cloître quf 
n’eft. que commencé , & dont il n’y a 
qu’une aîle de faite. 

A l’entrée de la rue faint Dominique , 
vous .verre? l’hôtel de Matignon, donç. 
le jardin , du deflein de la Runtime, a des 
beautés particulières. Àu : de-1£ , eft l’hôtel 
de Luynes , bâti par U Muet , archite- 
cte très eftimé j les appartemens en font 
beaux , & le jardin fort grand. Rue faint 
Guillaume, font les hôtels de Créquij 
du duc de Villars -* Bran cas , & ce- 
lui de Mortemar. Le dHc de Mor- 
temar , le plus | curieux fçigneur de 
ce ftdçle ,y a ramafle un tàbin& digne 
de fes grandes çonnôiffances & de foa 
bon goût, 
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Il y a dans la fuite de cette rue 
un nombre 'de grands hôtels qui mé- 
ritent un chapitre particulier , mais le 
detail en fe'roit trop long ; tels font les 
hôtels de Môle , de Brogle , de Cha- 
tillon , de Rupelmonde , de Montmo- 
rancy , de Conti , & deux de Broglie 
vis-à vis l’un de l’autre. 

Paflez enfuite de la rue faint Domini- 
que à la rue des faints Peres , pour voir 
l’Hôpital de la Charité' des hommes, 
deflervipar lesFreres de l’Ordre deS. Jean 
de Dieu. C’étoit autrefois une chapelle, 
où l’on faifoit le fervice pour les Bour- 
geois & Habitans du Bourg faint Ger- 
main avant rétablifTement de faint Sul- 
pice ; & dans les commencemens le Curé 
de faint Sulpice s’étoit confervé le droit 
d’y faire toutes les fonétions curiales juf- 
qu’en 1658. qu’il enatranfigé avec les 
Religieux ou Freres. Ils ont un grand 
fojn des malades , qu’ils traitent avec 
tout le zélé d’une parfaite charité , beau- 
coup de propreté & une bonté admi- 
rable. Cet hôpital fut fondé en i 6 oi t 
par Marie de Médicis , & transféré ici 
en 1607. il y a trois falles remplies 
de lits des deux côtés , au nonjbre de 
150, d’où les malades voyent l’autel. 
Le tableau qui eft dans la grande falle , 
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repréfente faint Lous qui penfe un ma- 
lade : il efl: très eftimé , & peint par 7 c- 
fîdin\ L eglife n’a rien de finguiier : le 
tableau du chœur efl: un Chrift peint 
par Benoifl ; à côté de l’autel c’eft un S. 
'Jean qui prêche dans le défert : celui 
'de la Chapelle à gauche, efl: faint Jean 
de Dieu , par Jouvenet ; & vis-à-vis, une 
femme qui repréfente la Charité jettant 
de l’eau fur une flamme , par Le Brun. : 
c’eft un* des premiers «ouvrages de ce 
.fameux Maître. Le tombeau que vous 
•voyez fur la droite , eft celui de Claudè- 
Bernard , furnommé le pauvre Prêtre , 
mort en odeur de fainteté en 1641. ce 
tombeau eft [à'sîntoine Benoifl , qui l’a 
repréfenté au naturel : c’eft un ouvrage 
‘de terre cuite fort eftimé. 

Paffez enfuite dans la rue de l’Univer- 
fîté , où vous verrez l’accademie de 
Duguât , & plufleurs hôtels de confé- 
rence : cette rue efl: fort longue , 
.change trois fois de nom ', qui font la 
rue du Colombier , la rue Jacob , & 
: la rue de l’Univerfité. Les hôtels & mai- 
' fons les plus confldérables de ces rues 
font d’un côté çeux de Pomponne, de 
Pons*, d’Harlai à préfent d’Aligre , de 
Maifons occupé par M. de Campoflori- 
4 do, Ambafladeur d’Efpagne-, de M. la 
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Cardinal d’Auvergne, d’Etrées & d’Ai- 
guillon ; & de l’autre , à l’extremité de 
cette rue , les hôtels d’Etrées , d’Age- 
nois de [Conti , le palais Bourbon , à 
Madame la Duchefïè niere , & l’hôtel de ' 
Lallèy : tous ces hôtels renferment tant 
de curiofïtés , qu’i^ mériteroient ^chacun 
un detail particulier. 

Le bout de la rue de l’Univerfitc rend 
à l’ifle des Cignes , vis à-vis les Invali- 
des ; çn chemin vous trouverez la rue 
de Bellechaflè , en face de laquelle vous * 
verrez le couvent de Bellechasse, qui 
donne ton nom à fes environs : c’eft 
un prieuré perpétuel éleélif de'Chanoi- 
nèfles du faint Sépulchre, venues de Char- 
leville , établies à Paris , en vertu de 
Lettres patentes de 1636. dans une mai- 
fon qui leur a été donnée par un riche, 
partiian nommé Barbier j ces Religieu- 
fes , qui font de l’ordre de faint Augu- 
ftin , ont environ douze mille livres de 
revenu. L’ordre du faint îfépulchre a 
commencé en Paleftine dans le tems des 
Croifades ; il y a peu de Religieufes de 
cet ordre en France. * 

Il y a plufieurs hôtels confidérable* 
auprès du couvent de Bellechafïe, entre 
autres l’hôtel de Neufchâtel , bâti par 
Bejfrtnd , & l’hotel de Revel , à préfent 
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de Broglie]; & rue de Verneuil celui de 
M. Crefcentii Nonce du Pape , celui du 
Duc de Randan , & autres. 

Achevez préfentement de voir la rue 
Paint Dominique , à l’extrémité de la- 
quelle eft la Communauté des Filles 
DF. S. Josfph orphelines , dites de l’E- 
tang /établies en 1641, par Marie Del- 
pech de l’Etang. On les appelle encore 
les Filles delà Providence. L’on y éleve 
nombre de jeunes filles à qui l’on ap- 
* prend à travailler à des ouvrages con- 
venables à leur âge & à leur fexe. 

Pour continuer à voir ce quartier 
dans un ordre à ne rien oublier , re- 
payez du côté de la rivîere , & com- 
mencez par le Quai de Conti , à l’en- 
trée duquel eft i.’Hôtf.l de Conti , 
bâti en partie par François Man fard , 
fameux architeéle , pour Henri de Gué- 
negaud ; Secrétaire d’Etat ; la grande por- 
te de cet hôtel pafTe pour un des meil- 
leurs morfeaux d’architeélure r elle eft 
efFeéHvement la plus belle porte de tous 
les édifices de Paris. Cet hôtel eft grand, 
logeable & richement meublé v le cabi- 
net occupe les vues du côté de la ri- 
vière : la chapelle eft fimple , & le jar- 
din peu étendu. 

Le petit hôtel de Conti eft fltué dans 
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l’enfoncement à côte du grand hôtel : 
il a été bâti par le même archite&e , & 
il a fon mérite particulier. L’hôtel de 
Sillery eft auprès ; d’où vous devez aller 
voir le collège Mazarm. 

LE COLLEGE MAZARlN, 
o u 

DES QUATRE NATIONS. 

Ce magnifique College a été fondé 
par le Cardinal Mazarin , pour élever 
& inftruire dans les exercices convena- 
bles à leurs qualités , foixante Gentils- 
hommes (réduits préfentemettt à trente ) 
de chacune de ces quatres nations ; fça- 
voir quinze de Pignerol , pour l’Italie : 
autant d'Alface , pour l’Allemagne : 
vingt des Pais - bas catholiques , & dix 
du Rouflillon ; cette fondation qui fut 
faite en vûë de rendre la Nobleflè des 
pais conquis , autant Françoife de cœur 
que de nation, éternifera le nom de ce 
Miniftre. Il fut commencé aufli tôt après 
la mort de ce Cardinal, qui avoit laifle 
deux millions pour ce fujet. Le Roi dé- 
clara en 1665. que ce collège feroit 
réputé de fondation royale. Les exé« 
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cuteurs du teftament obtinrent l’agré- 
ment de è’Univerfité , qui adopta ce col- 
lege fous la condition de garder Tes fta- 
tuts-j & il y fut ajouté que lés feuls 
François naturels , ou ayant obtenu des 
Lettres de naturalité , pourroient en rem- 
plir les Charges. 

Vous verrez d’abord dans une place . 
allez fpacieufe, la façade de ce collège* 
bâtie en demi cercle , compofée du 
portail de l’églife , & de deux ailes de 
bâtiment qui le joignent d’un côté , &c 
qui de l’autre ont chacune un pavillon 
quarré en tête ; tous ces ouvrages font 
chargés de vafes & de baluftrades po- 
fées fur la corniche qui régne autour 
& font un bel effet. Ce portail eh formé 
.de quatre colomnes corinthiennes , & 
de deux pilaftres qui foutiennent un 
fronton,, où il y a un cadran; au,-defTus 
vous verrez fix groupes qui repréfentent 
les quatre Evangeliftes , & les Peres de 
l’Eglife Grecque & Latine , avec cette 
infeription : J/d. Âfdzarin, S. R . E. Card . 
Bafiliçam & Gymnafmm fieri cnravit. Amen, 
HL. DC. LXI. I < / . 

Le dôme eft couvert d’ardoifes , tail- 
lées en forme d’écailles de poilfon , & 
orne de larges handes île plomb dore j 
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il y a au-deftus une lanterne entourée 
d’un baluftre de fer } comblée d’un glo- 
• be , avec une croix qui a double tra- 
verfe. Tout ce bel édifice, qui eft efti- 
mé des plus parfaits de Paris , a été con- 
duit par d'Orbai , archite&e , clont vous 
avez vû plufieurs ouvrages d’un grand 
mérite. 

L’églife , quoique fimple s eft fort 
propre : elle eft de forme ronde .en de- 
hors, &: ovale en dedans, d’ordre corin- 
thien , & pavée de marbre noir , blanc 
& jafpé , difpofé par compartimens avec 
des étoile^: ces mots font écrits en lettres 
d’or fur la frife qui régne tout autour, au- 
deflbus de la corniche du dôme. Sedebit 
fub HmbrAculo ejus in medio Nationnm. Ez.ec h. 
fhap. 5 1. 18. ' 

Les huit figures de femmes en bas re- 
liefs placées dans les ang'es au - defius 
des arcades , repréfentent les huit Béa- 
titudes : elles font de Lesjardins , qui 3 
fai auftî les douze Apôtres en médail- 
le. , placées au-defliis des fenêtres fupé- 
rieuies. 

Le principal autel eft en face en en- 
trant > il eft fort' fimple , de même que 
les deux autres de la nef. Le tableau de 
ce premier autel , eft une circoncifion de 
Jefus- Chrift , par Alexandre Veronéfç* 
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Les autres petits tableaux qu font dans 
les ronds , ont été peints par Jouvenet. 

Le tombeau du Cardinal Mazarin eft 
auprès du principal autel,- du côté de * 
l’Epitre ; c’eft un excellent ouvrage de 
Coizevox, qui prouve fon habileté par la 
perfe&ion de fon travail : ce Cardinal y 
eft repréfenté en marbre blanc , à ge- 
noux fur un tombeau de marbre noir. Les 
ftatues de bronze qui l’accompagnent ÿ 'j 
repré fentent des vertus : elles font de 
grandeur naturelle , & paroilfent moins 
grandes , parce qu’elles font afllfes -, l’ou- 
vrage en eft très-eftimé. Le Cardinal 
Mazarin mourut à Vincennes le 9.- Mars 
1661. âgé de 51. ans. Son corps refta 
en dépôt dans la chapelle de ce châteavt 
( ou font fes entrailles ) julqu’au 6. Sep- 
tembre 1684. que le duc de Mazarin le 
fit tranfporter ici. • 

Les appartenons de ce collège font 
féparés par trois cours , dont la premiè- 
re a deux portiques d’ordre corinthien , 
l’un fur la droite , & l’autre fur la gau- 
che , qui font élevés fur plufieurs dégrés : 
celui de main droite conduit à l’Eglife , * 

& c’eft par où les écoliers vont tous les € 
jours de clafle entendre la Melfe dans 
l’églife de ce collège ; celui de la gau- 
che conduit aux principaux appartenons,. 
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& à la bibliothèque qui eft placée dans 
le pavillon du côté de l’hotel de Conti : 
elle eft des plus curieufes & nombreu- 
fes , compofée de plus de trente- lix mil- 
Je volumes. C’eft celle du Cardinal Ma- 
zario , qu’il avoit aftemblée avec beau- 
coup de dé p en fe & de crédit, à laquel- 
le on en a ajouté deux autres particuliè- 
res : elle eft ouverte au public deux 
jours la femaine , qui font les Lundis & 
les Jeudis.. 

Dans la fécondé cour , vous verrez 
toutes Jes ciaftes qui font rgrandes & pro- 
pres: le tiers de latroifiéme cour eft fé- 
paré par un petit jardin à l’ufage des pen- 
îionnaires. v , • 

.Ce collège eft gouverné par un grand 
Maître, un Principal, & des Profellèurs 
ou Régens commis par les DoCteurs de 
Sorbonne qui en font les directeurs : c’eft 
un des collèges de Paris où il y a le plus 
d’écoliers externes j ils y font attirés par 
l'excellente méthode des Régens , qui 
enfeignent par des principes aifés , & qui 
ne furchargent point la mémoire des jeu- 
nes gens. 

Dans la rue de Seine vous trouverez 
rhôtel de la reine Marguerite , à M. Gil- 
bert de Voifins, greffier en chef du Par- 
lement : fes jardins s’étjçndoient jufqia’aux 
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Freres de la Charité j & plus avant les ho- 
tels de Liancourt , de la ’Rochefoucault , 
d’Enville & d’Eftiflac de la même mai- 
fon. 

Paflez enfuite fur le quai Malaquefts ; 
ce quai commence au collège des qua- 
tre Nations , & finit au pont Royal. Il 
a été bâti & revêtu de pierres de taille 
en î 6 yo. L’hôtel d’Hoîande , & l’hôrel 
du Pérou , maifons garnies ; font au coin 
de la rue des petits Auguftins; dans cette 

même' rue eft Monastère des Pe- 

» / 

Tïrs Augustins fondés en 1613. par 
la reine Marguerite de Valois : ils fiii- 
vent la régie de faint Auguftin de la ré- 
forme de Bourges. Elle y avoir établi 
auparavant * des Auguftins Déchaufie* ^ 
qu’elle en délogea en 1611. pour met- 
tre ceux'- ci. L’cglife eft dédiée à faint 
Nicolas de Toîentin : le grand autel eft: 
orné de ftatues de faints & falntes.de cet 
ordre ; plufieurs chapelles & la voûte de 
l’églife font remplies d’une grande quan* 
tité de peintures : il y a aufli beaucoup 
de tableaux &de tapifferies de l’hiftoire 
de faint Nicolas. Marguerite de Valois, 
. leu* fondatrice , feeur d’Henri III. & pre- 
mière femme d’Henri IV. Porbus , ex* 
cellent peintre, âc le fameux Nicolas Mi- 
gnard, peintre du Roi, y font enterrés. 
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Sur le quai fvlalaquefts ou des Théa- 
tins , vous verrez d’abord l’horel de la 
Rochefuryon , ci-devant de Laufun &: 
de Crequi , dont les dehors ont été re- 
nouvelles , &. les dedans fort embellis : 
l’hôtel de Bouillon , bâti par François 
Alanfard , qui eft des plus beaux & des 
plus richement meublés de Paris : du 
côté du jardin , il y a un cabinet peint par 
le Brun, où le Mont Parnafle eft repré- 
fenté en perfection » avec tous fes ac- 
coifipagnemens. Il y a auflî un plafond 
qui repréfente la Pandore ; & un autre 
dans là grande falle où il a repréfenté * 
les neuf Mufes. On y voit auffi une ma- 
gnifique galerie , remplie de tableaux d’u- 
ne grande beauté. Les autres hôtels font 
ceux du Duc de Fleury , d’Artagnan » 
.& autres. 

Plus avant vous verrez l’Eglise des 
The'atins, bâtie en partie depuispeu, 
fur un deffein des plus hétéroclites , dont 
le goût a été pris fur celui du Boromini 
romain j c’eft .la feuïfe maifon que ces 
religieux ayent en France : ils y ont été 
établis en 1 644. par le Cardinal Maza- 
rin , qui étoit fort affectionné à leur or- 
dre. Il les fit venir d’Italie , où ils font 
en grand nombre -, & il leur donna cent 
Ciille écus pour bâtir ce couvent , dans 

/ 
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lequel ils font entrés le 27. Juillet 164$. 
veille de fainte Anne , à qui l’Eglife eft 
dédiée. Le cœur du Cardinal Mazarin y 
repofe. L’inftiiutionde ces Pereseft de vi- 
vre de charités , n’ayant rien en propre. 

L’hôtel de Maiily , occupé par le Duc 
d’Aumont , eft au-delïiis des Théatins ; , 
l’expofition en eft dés plus charmantes 
de Paris: il eft fitué, près du pont Royal, 
bâti polir la communication de Ce quar- 
tier avec le Louvre & Tes environs. 

Entre la rue de Beaune & la grande 
rue du Bac , eft l’Hôtel des Mous- 

* QUETAiREs , où loge la première com- 
pagnie des Moufquetaires ; il eft appel- 
le l’hôtel des Moufquetaires Gris , par- 
ce qu’ils ont tous^des chevaux gris ou 
blancs j ce qui les diftingue de la fe- 

• conde compagnie , q\ii en a de noirs ou 
bruns s ils font aulîi diftingués par des ga- 
lons differents. On doit inceffamment bâ- 
tir vers les Invalides pour cette compagnie 
lin nouvel hôtefqui outre l’agrément d’u- 
ne belle fituation,aura aulîi toutes les com- 
modités nécefTaires. Les alignemens font 
pris pour la eonftru&ioo d’un nouveau 
pont aux environs : il doit rendre entre 
je Cours de la Reine les Tuilleries. 
Cette grande rue du Bac prend au pont 
Royal , auprès duquel ou a commencé 
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le Quai d’Ors ai ou de la Girnouiiliere , 
que Tou doit continuer jufqu’aux Invali- 
des : il eft nommé quai'd’Orfai’, du nom 
d’un Prévôt des Maichands qui y a mis 
la première pierre en 1707. il fera con- 
tinué en ligne droite jufqu’à la rue.de 
Poitiers. J-e quartier dé la Grenouilliere 
eft rempli de chantiers de bois flotté * qui 
defcend tous les jourS la riviere par 
trein & en quantité i outre ce bois de 
çhauflage , il y en â auflî à bâtir, & de$ 
planches de débris de batteaux. 

Il ne- vous refte plus rien de curieux 
à voir d’ici aux Invalides , que les faces 
de derrière de qnelques hôtels qui jouit 
fent de la plus 'charmante vûë du mon* 
de, fur le jardin des Tuilleries , les quais , 
la riviere , le Cours royal & la cam- 
pagne : mais les derniers , qui font plus 
avancés que les autres , ôtent à ceux-ci 
une partie de la vûë , & font un mau- 
vais effet p.ar l’irrégularité de lenr fitua- 
tion. Le premier fut élevé en très-peu 
de tems par Bojfrnnd , qui l’a vendu de- 
puis au Marquis de Torci. Celui d’a=- 

Ï >rès a été bâti par de Decotte , pour 
a Princeflè de Çonti ? msre du Prince 
de ce nom j & le dernier qui eft déta- 
ché , appartient au Duc d’Humieres, 
Vous en avez vu les entrées à iextré*; 
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mité de la rue.de l’IJniverficé : l’un deJ 
plus finguliers de ces hôtels , eft celui 
du Marquis de Belle-Ifte , qui feroit un 
effet bien plus fatisfaifant , fi du côté de la 
rue du Bac , il y avoit un pavillon pareil 
à l’autre. Tous ces quartiers font termi- 
nés par l’hôtel de M e . la Ducheffe de 
Bourbon merc , & par l’hôtel royal des 
Invalides. Ce premier hôtel appellé pa- 
lais Bourbon, eft le feul à Paris qui loit 
de ce goût : il eft bâti à la romaine , & 
ne’paroît avoir qu’un rez de chauffée; 
c’eft peut-être le plus fulide bâtiment 
qui ait été fait de nos jours. Il y a au- 
tant de logement fous le rez de chauffée 
que dans le palais même ; le goût excel- 
lent de fon ai^chitedure , la diftri'oution 
des appartenons & des ornemens, la ri- 
chelfe & la magnificence des meubles 
le font admirer. Il eft accompagné de 
quelques autres hôtels voifins , occupés 
par des Seigneurs qui font attaches à 
cette Princefle ; entre autres celui du 
Marquis de Laffay. • 

On doit faire dans les environs , & à 
l’extrémité de ce quartier , de nouveaux 
ouvrages qui l’embelliront beaucoup. 
Par lettres patentes du premieç Décem- 
bre J 71 5. la conftruflron du nouveau 
rempart du Fauxbturg faint Germain 
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eft ordonnée en ces termes: » Ordon*. 
« nons que le nouveau plan du Faux* 
«^bourg faint Germain fera exécute, & 
» que fuivant celui du 1 8 . O&obre 1 704. 
«le nouveau rempart & cours qui fe; a 
« planté d’arbres , fera continué depuis 
« l’endroit où fe termine celui du quar- 
« tier des Chartreux , rue du Cherche». 
« midi , en point de vûe au portail de l’é- 
« glife de l’hôtel des Invalides , de 1 6. 
» toifes de largeur, les deux contre-allées 
» comprifes j & à treize toifes de diftance 
« du devant , & parallèle au dehors de* 
» petits bâtimens dudit hôtel , au point 
« milieu dudit rempart jufqu^au quai 
« d’Orfai > la conftruétion duquel nous 
« voulons & ordonnons être continués 
« de ligne droite depuis le pont Royal 
» jufqu’à la 'rue de Poitiers, & d’une au- 
« tre ligne droite depuis ladite rue, juf- 
« qu’à la rencontre de la nouvelle rue , 
» qui fera formée en point de vûe du rem- 
« part de faint Honoré, depuis la rue faint 
« Dominique , jufqu’au quai d’Oriai , 

« depuis ladite nouvelle rue , ledit quai 
« fera continué d’une autre ligne droite 
« jufqu’à la rencontre du nouveau rem- 
« part ; & que depuis la rencontre de !a- 
« dire nouvelle rue, il en fera ouvert deux 
» autres : l’une depuis celle de faint Do- 
J ome IJ» M 
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w minique , jufqu’à la rue de Grenelle ; 
w & l’autre depuis ladite rue de Grenel- 
» le , jufqu’à celle de Varenne fuivant - 
s» ledit plan. 

Enfin vous n’avez plus rien de remar- 
quable que le fuperbe bâtiment qui fe 
préfente , & qui brille àvos yeux de fort 
loin, c’eft 

L’EGLISE ET L’HOTEL ROYAL 
des Invalides,. 

Par l’examen duquel vous finirez- 
agréablement les pénibles courfes , que 
vous avez été obligé de faire pour voir 
les Curiolités de cette grande Ville.. 
C’eft fans contredit le plus éclatant & le 
plus admirable édifice ,. non feulement 
de Paris, mais même de tout l’Univers , 
au moins en ce genre. La magnificence 
& la grandeur de Louis XIV. s’y fait 
voir de tous côtés, tant par la fomptuo- 
fité & l’excellence de l’architeélure, que 
par la nobleflë & la folidité du fujet de 
la fondation. Cet incomparable hôtel 
eft fitué près de la riviere de Seine ; dans 
la plame de Grenelle , & vis-à-vis du 
Cours royal , dans la plus belle expoft- 
tion du monde. 

Le deûèiu de cet établiiïèment a été 
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cTafifurer une heureufe retraite auxO0ï- 
‘ ciers & Soldats qui deviennent eftro- 
piés au fervice du Roi dans Tes armées 
de terre : ils y font entretenus , nourris 
& logés jufqu’au nombre de trois mille , 
avec beaucoup de propreté , d’ordre & • 

de foin *, ce qui monte à une dépenfe 
* prefqu’incroyable.- 

Les fondemens de cet hôtel furent 
jettés en 1671. fur feize arpens en quar- 
ré , fur lefquefs on a élevé cet admira- 
ble monument de la grandeur dame & 
de la pieté de Louis XIV. Le batiment 
eft féparé par plufieurs cours , entourées 
de logemens bien bâtis , uniformes & à ' 
quatre étages , avec des manfardes au- 
deflus. Les trois faces extérieures font 
percées de plus de cinq cens, croifées:- 
elles font entourées d’un large fofTé re- 
vêtu de pierres , avec des parapets foli — 
des , aux extrémités defquels il y a des 1 
guérites , où Ton fait garde jour & nuit ,, 
comme dans les plus fortes places d& 
guerre. 

La façade du milieu eft un grand corps- 
dé bâtiment d’une belle fimétrie , fïtué- 
au-devant d’une grande efplanade , avec 
deux efpéces de pavillons aux «extrémi- 
tés. Il y a une porte Royale , au-defliis- 
de laquelle on a placé depuis peu une 

U \‘l 


Digitized by Google 





140 Tis CimiosîïPz de Paris. 
Statue équeftre de Louis XIV. De-là vous 
entrerez dans une grande cour entourée 
de quatre corps de' logis , fur le devant 
defquels] font deux rangs d’arcades l’un 
fur l’autre , qui forment des corridors ou 
galeries qui régnent tout ,autour : le mi- 
lieu de chaque face eft accompagné d’une, 
efpéce de corps avancé , avec un fron- 
ton ; les combles font ornés de tous côtés. 
Toute cette belle architecture eft du 
'deflein de Liberal Bruand , fameux ar- 
chitecte 3 qui y a imité en quelque 
chofe le Palais du Pape à Montée #6. alto. 
Les appartemens qui ont quatre étages , 
font commodément difpofés : les cham- 
bres des Officiers fervent pour trois ou 
-quatre ; celles des Soldats font garnies 
pour un plus grand nombre. - 

Les plus curieux endroits de cet hô- 
tçl font , la chambre du Confeil que 
l’on y tient tous les Jeudis , où le cnef 
. du confeil de la guerre régie les affaires 
de cet hôtel , avec les Officiers qui en 
ont la direction te le gouvernement. 
Après ce font les quatre réfectoires , 
deux de chaque côte de la cour au rez 
de chauffée , dans lefquels vous verrez 
peints i frefque les fîéges 5c les batailles 
des dernieres -, guerres : les infirmeries 
çompoféçs de plusieurs grandes failes 
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garnies de lits ‘j il y a des autels que les 
malades peuyent voir de tous côtés: vous 
ferez charmé de la propreté qui y ré- 
gne dans toute .là perfection , par les 
foins des fceiirs de la Charité qui en 
ont la direction *, de meme que l’apoti- 
quairerie & la lingerie , qui font des 
endroits à voir. 

Mais l’églifc mérite particuliérement 
voire attention y elle eft comme féparce 
en deux , dont l’une eft intérieure & à 
l’ufage de ceux de l’hôtel , l’autre eft 
extérieure & nouvelle. Le portique , qui 
eft en face de lâ grande cour par où vous 
êtes entré , conduit à leglife intérieure : 
il eft compofé de deux différens corps 
d’architeCture, de huit colomnes chacun , 
accompagné d’ornemens & d’un cadran j 
cette églife deftinée à ceux de l’hôtel , 
eft une efpéce de nef de trente - deux 
✓ toifes de longueur, & des foixante-fïx de- 
hauteur , fur foixante-douze pieds de- 
largeur , en y comprenant les bas cô- 
tés : elle eft ornée d’une architecture 
d’ordre cointhien, avec d.x-huit arcades,, 
revêtues de vingt pilaftres du meme or- 
dre,aui foutiennent une galerie ou coridor 
de chaque côté ; les officiers & les per- 
fonnes de dehors s’y placent pendant le 
fervice divin : ces arcades forment des 
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aîles ou bas côtés , dans Jefquels les fol* 
dats qui occupent auffi la nef, ont chacun 
leur place & leur fiege. Cette églife eft 
éclairée par cinquante-quatre fenêtres ,, 
vingt-fept de chaque* côté $ il y a une 
fort grande tribune au-deffiis de l’entrée 
où eft un orgue d’une grande beauté 
la chaire du prédicateur eft d’une me- 
nuiferie toute dorée fur un fond blanc ; 
le dais eft comblé d’une couronne de 
‘France foutenue par des cherubinsrtous ces 
ouvrages font entiéremefit couverts d’or. 

L’autel de cette églife , qui joiflt ce- 
lui de la nouvelle par deux petits dé- 
' grés de inarbre , eft d’iïh excellent defù 
fein , & orné de marbre & de bronze ; les- 
Per es de la miffion de faint Lazare qui 
defiervent cette églife , ont le foin fpi- 
rituel de ceux qui demeurent dans cet 
hôtel : on ne les fçauroit allez louer 
fur l’office divin , qu’ils font avec une régu- 
larité & une çlévotion toute édifiante. 

LA NOUVELLE EGLISE. 

C’eft ici que vous devez redoubler' 
votfé attention pour examiner le fujet 
le plus digne de votre curiofité ; je veux 
dire ce magnifique temple , qui femble 
n’être achevé que depuis quelques années,. 
$c qui fait l’admiration de tous ceux; 
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<jui ont vû les* plus belles églifes , mê- 
me d’Italie & d’ailleurs. Je vous aver- 
tis que l’on n’y entre qu’à dix heures du 
matin , ou à trois heures après midi les 
jour ouvrables , & à» quatre heures les 
Dimanches & les Fêtes , immédiatement 
après les Vêpres & le Sermon : {buvenez- 
vous que les Dames n’entrent dans cet 
hôtel quen caroffe *, h vous y êtes avant . s 
ce tems - là occupez-vous à voir les 
beautés de la face extérieure de cette 
églife celles du dôme dont voici • 
l’explication.- 

: L’entrée principale de .cet admirable 
tpmple eft expofée au mi,di directe- 
ment oppofée à. celle dcTéglife inté- 
, rieure ; . c’eft pourquoi il faut aUer du 
«.côté du nouveau cours,, où il termine 
en face du portail de cette églife , qui 
eft l’objet le plus capable , de vous Ta- 
rifaire. Les ouvrages de ce fameux édi- 
fice ont été faits fur Iesdeffeins de Jules- 
JHardoüin Man fard. Surintendant dès bâ- 
timens du Roi : fort projet étoit de join- 
dre à cette belle façade une grande eo- 
lonade avec quatre pavillons plus élevés ; 
deux défquels font attachés à l’cglife , & 
les deux autres font tête au-devant d’un 
large foffé qui ferme la place j cette colo- 
nade eft modelée dans le goût de celle 
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de S. Pierre à Pvome , ce qui auroit eu 
un air fomptueux & des plus magnifi- 
ques. C’eft ainfi qu’elle eft repréfentée 
dans la figure ci-à-côté , dont le peu d’é- 
tendue n’a pas permis de faire voir les , 
allées du nouveau cours , qui doivent 
accompagner avec beaucoup de gra-- 
ce , cette belle colonade , lorfqu elle 
fera faite. 

La façade de cette .églife , dont le 
portail eft élevé fur un perron formé de 
plufieurs degrés , a trente toifes d’éten- 
due & cinquante d’élévation , depuis le 
rez dechauflee jufqu’au plus haut du dô- 
me : elle eft’ compofée d’un ordre dori- 
que , d’un corinthien & d’un attique au 
deftus; le tout orné de colomnes & de pi- 
lafties , accompagnés de ftatues , dont 
les principales font , celle de faint Louis,, 
à qui cette églife eft dédiée , modelée 
par G.rarden , & faite en marbre paf 
CouftoH l’ainé , & celle de faint Charle- 
magne , faite auffi en marbre par C*iz.e- 
vox ; elles ont près de onze pieds de. 
hauteur : les autres ftatues repréfentent 
la Jaftice, la Tempérance, la Prudence 
- & la Force. Les groupes pôles fur la 

baluftrade , font les huit Pères des égîi- 
fes Grecqua & Latine ; fçavoir, feins Ba- 
ille & faint Ambroife , faits par Vonllctitr y 

faine 
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faint Jean Chryfoftome & faint Gré- 
goire le Grand , par JHazjellne ; faint 
Grégoire de Nazianze & faint Athanafe , 
par Coizjvox ; faint Jerome & faint Au- 
guftin , par Hwrtr ç/. Le fronton eft orné 
des armes de France : il eft comblé d’une 
croix & de deux ftatues qui repréfen- 
tent la Foi & la Charitéj; celles des côtés, 
font la Conftance , l’Humilité, la Con- 
fiance & la Magnanimité. 

LE DOME. 

Après avoir, obfervé la grandeur & la 
beauté de cette façade , examinez avant 
que d’entrer , la magnificence du Dôme 
bâti fur le milieu de cette admirable é- 
glife ; c’eft un ouvrage qui n’a point de * 
femblable en France , tant par fon éle- * 
vation , qui eft de trois cens pieds du rez 
de 'chàufiè.e jufqu’à la Croix , que par la • 
folidité & l’excellence de fa conftru&ions. 

Il eft formé d’un corps d architecture 
d’ordre compofite , accompagné de qua- 
rante colomnes du meme ordre, derrière 
lefquelles 'le gros de [ l’ouvrage eft pref- 
que caché. Douze grandes fenêtres four- 
nirent un fort beau jour dansl’églife: ces 
colomnes foutiennent un attique percé 
aufli de douze autres fenêtres ceintrées, 
qui ne font pas ouvertes intérieurement. 
Tome //• N 
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jr Ce Dôme , dont la dorure & celle des 
autres ouvrages extérieurs a coûté cin<- 
cjuante mille ecus , a beaucoup d'orne-, 
mens dans fes dehors. Remarquez feize 
Statues de pierre , polces deux à deux 
fur les pieds d’efhux d’une baluftrade 
qui régne tout au tour: ce font les dou- * 
ze Apôtres S. Paul, faint Barnabé , faint 
Jean-Baptifte & le Prophète Elie ; tous 
ouvrages faits par ^habiles Sculpteurs. 

Sur la corniche de l’attique , il y a dou- 
ze Vafes ardens , ou torchères enfla- 
mées , qui font un bel accompagne- 
ment. La couverture de ce dôme eft re- 
vêtue de douze efpéces de grandes cô- 
tes de plomb dorées tout au tour, dont 
.les efpaces font remplis de guirlandes, 
de cafques & de trophées aufll tous char- 
gés de dorures : il eft comblé d’une lan- 
terne ouverte par quatre àrcades , avec 
douze colomnes & quatre ftatues de 
plomb doré, qui repréfentent des Ver- 
tus. Elle eft entourée d’une baluftrade 
de fer , & chargée d’un obélifque fort 
élevé , terminé par un globe furmonté 
d’une croix, le tout entièrement cou- 
vert d’or , ce qui lui donne un grand 
éclat. 

Au milieu de cette belle façade , vous 
verrez une grande porte dorée , dont 1% 
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icuJpture , Ja ferrure & la dorure font 
egalement parfaites : vous devez exami- 
ner par le dedans de l’églife, la perfec- 
tion de la ferrurerie qui eft dun fer poli 
comme de l’argent , & d’un travail encore 
plus eltimable ; les gonds de cette por- 
te lont faits en charnière continuée du 
haut en bas, -dont on ne voit point de 
pareils. 

Mais pour voir l’intérieur de ce dôme , 
il faut rentrer dans l’ancienne églife , & 
palier par un corridor qui eft à la tête du 
bas cote de la gauche : il vous conduira 
dans la nouvelle églife, dont le pavé eft 
comparti de diftérens marbres très-pré- 
cieux & excellemment employés ; étant 
entremêlé de fleurs de lys &de chiffres, 
avec les armes de France dans le milieu, 
& les colliers des Ordres du Roi près du 
grand autel. 

En entrant dans cette nouvelle égli- 
v . ûe ,*I ui pénétre jufqu’au fond de 
leglile intérieure , le trouve tout d’un 
coup iî remplie d’objets admirables 
quelle eft en même temps charmée 
embarraffee. Il faut cependant la fi- 
xer a un feul fujfet qui naturellement 
doit etre 
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LE S A N C T U AIRE 

E T 

LE GRAND AUTEL 

Le Sanctuaire qui a 5 4 . pieds de large , 
56. de long, & 72. de haut, unit en 
quelque façon les deux églifes. Ce riche 
autel, fait dans le goût de celui de faint 
Pierre de Rome , eft élevé iur fix degrés 
de marbre blanc , où pofent les pieds 
d’eftaux fort bas , de fix grottes colom- 
nés torfes de bois doré , chargées d ’épics 
de bled & de feuilles de vignes , trois 
d’un côté & trois de l’autre. Elles ftippor- 
tent un entablement fur lequdfont trois 
Anges , dont deux de chaque côté fou- 
tiennent des "fai fceaux de palmes , avec 
des rofes&des fleurs de lys qui descen- 
dent d’un petit dais ou baldaquin fait 
en rondeur & orné de campanes: la fuf- 
penfion eft fous ce dais. Tous ces ex- 
cellens ouvrages de bois doré , qui dans 
la fuite doivent être de bronze , font en- 
tièrement couverts de dorures , & ac-- 
ccmpagnés de plufieurs figures d’Anges, 
dont un pofé fur un glo’ble au-detïus du 
dais , éleve une croix que les autres fem- 
blent adorer. Ces différens ouvrages font 
àu-ffi tout brillans de dorures. Cet autel 
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communique à celui de i'églife intérieu- 
re par deux petits efealiers de marbre 
de dix marches ; & ces deux autels font 
joints de maniéré que l’on peut dire la 
Mefîè à tous les deux en meme temps. 

Les peintures de la voûte du fanétuai- • 
re * représentent le myfiére de la • ainte 
Trinité , que Noël Coipel a peint dans fon 
meilleur goût. Ce grand myftere eft ac- 
compagné , au-deffus de l’arcade qui 
joint les deux églifes , de l’Aflomption 
de la fainte Vierge , que les Efprits bien- 
heureux contemplent comme la mere 
de Dieu; leurs attitudes font auflî jultes 
qu’eiles font différentes : cet ouvrage eft 
du même maître. Toutes ces peintures 
font renfermées *p ar des ceintres d’une 
largeur extraordinaire : les dorures dont 
ils font entièrement couverts, jointes à la 

vivacité des couleurs , rendent cet en- 
• * , 

droit des plus éclatans. Dans les embra- 
fures des fenêtres , les deux Boulogne ont 
peint plufieurs groupes d’Anges , qui for- 
ment des concerts de mufique ; les figu- 
res de femmes allifes fur les bandeaux 
,de chaque fenêtre, font la Foi , l’Efpé- 
rance , la Charité la Libéralité chré- 

tienne. 

Après le Sanéfuaire , c’eft l’intérieur 
de la Coupe ou Dôme qu’il faut exa- 

N iij 


150 ‘Les Curïositez de I^aris. 
miner. Les peintures de cette coupe, qui 
a cinquante pieds de diamètre , repré- 
fentent la gloire du Paradis , & la félici- 
té dont les Saints joüiffeht dans le Ciel , 

& plufieurs Anges qui adorent Jefus- 
Chrift : d’autres lui présentent les in- 
ftrumens de fa Paflion ; plufieurs font des 
concerts , d’autres enfin femblent rece- 
'voir faint Louis dans ce féjour bienheu- 
reux,* Ce faint Roi eft placé au plus bas, 
à genoux, offrant fon épée & fa couron- 
ne : toute cette admirable coupe a été 
peinte par Charles de la Fojfe. 

Enfuite , obfervez au-deffus de cette 
grande voûte , entre les fenêtres , dou- 
ze tableaux de trente pieds de hauteur 
chacun fur onze de large par le bas „ 
& huit par le haut : ils ont été peints à 
frefque par Jean Jouvenet , & repréfentent 
les Apôtres , accompagnés de groupes 
d’AngeS,avec les marques ordinaires qui 
les diflinguent -, ces figures ont quatorze 
pieds de hauteur. Le premier au-deffus 
de l’entrée du fanétuaire eft faint Pierre ; 
de fuite , par le côté de la chapelle de 
la Vierge , faint Paul , faint André , faint* 
Jacques le Majeur , faint Jean , faint 
.Thomas , faint Philippe , faint Jacques 
le Mineur , faint Barthelemi , faint Ma- 
thias , faint Simeon le Cananéen, & faint 
Jude Thadée. 
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Au tour du dôme vous verrez dou- 
ze grandes médailles rondes ou portraits 
de douze rois de France , qui font , 
Charlemagne , Louis le Débonnaire , 
Charles le Chauve , Philippe Augufte , 
faint Louis, Louis X!I. Henri IV. Louis 
XIII. & Louis XIV. faites* par d’habiles 
Sculpteurs. . • 

Plus bas , fur les maflifs qui fuppor- 
tent le dôme , il y a quatre grands ta- 
bleaux triangulaires, où les quatre Evan- 
geliftes font peints par le meme de la 
Tojfe. S. Mathieu eft entre le Sanctuai- 
re & la chapelle de la Vierge; faint Marc 
vis-à-vis , faint Luc près la porte , & fa.nt 
Jean de l’autre côté. , 

Cette eglife eft ornée d r une exce lîe ri- 
te architecture en colomnes 8c pilaftres 
d’ordre corinthien y diftribués avec tant 
- de goût , qu’il n’y a rien au-dêflus de Ta 
riche {implicite qui y régne par tout. Le 
plan a la forme d’une croix grecque ; 
le San&uaire eft à la tête , deux grandes 
chapelles aux extrémités de la croifée , 
& le bas fert d’entrée. 11 y a d’autres cha- 
pelles rondes aux côtés des grandes , & 
au-defius de leurs principales entrées , 
des tribunes avec des balcons de fer do- 
ré-, foutenuesjchacune par deux colomnes 
fort élevées. Pour bien fentir l’excellen- 
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ce & le mérité de tous' ces ouvrages ; 

« ^ , 
placez - vous fur le point de vue qui 

eft marqué fous le dôme par un rond 
de marbre : c’eft de cet endroit que l’on 
fit remarquer au feu Roi, qui y vint au 
mois d’Âout 1708. que l’on peut voir 
oiftinétement fept Prêtres commencer en- 
femble la Méfié aux fept autels. 

. . Voyez enluite chaque chapelle en 
particulier. Celle de la Sainte Vierge, 
fituée fur la gauche en entrant , eft re- 
marquable par fa fiàtue de marbre blanc , 
faite par Vanclève : elle eft au milieu , für 
un tabernacle tout doré , accompagné de 
deux Angçs de bronze. L’autel & les 
anges font auffi magnifiquement dorés , 
que la perfeârion de l’ouvrage eft con- 
fidéraSle : les deux figures de femmes 
ën bas relief, font la Prudence & laYem- 
pér ance. _ . s 

L’autre grande chapelle vis-à-vis 
celle -Ci, eft laChapelle de sainte 
Therese , qui eft reprciënrée en mar- 
bre , par Manière , fur un tabernacle aufil 
.riche que celui que vous venez de voiç. 
Les deux anges font aufli de bronze doré : 

• les figures de femmes font la Force & la 
Juftice. 

v ! 11 vous refte à voir les quatre petites 
chapelles en dôme ; elles font ornées 
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chacune de huit colomncs corinthien- 
nes , de trois ftatues & de bas reliefs ; leur 
voûte eft partagée en fix tableaux & 
deux fenêtres. -La première du côté de 
l’Evangile , entre le Sanduairç & la cha- 
pelle de la Vierge , eft dédiée à Saint 
Grégoire le Grand , dont la ftatue qui 
eft au milieu de l’autel , a été faite par 
Baron , & les peintures par Michel Cor- 
neille : les autres ftatues font fainte Emi- 
liane tante de faint Grégoire , par le Lor- 
rain ; & fainte Silvie , mere de ce Saint , 
par Fremin. Les principales actions de ce 
grand Pontife , font reprelentées dans les 
fix tableaux du tour de la coupole. Dans 
le premier au-deiTus de fainte Emiliane , 
S. Grégoire diftribue aux pauvres l’ar- 
gent de- fon bien qu’il vendit exprès , 
après avoir fondé plufieurs monaftéres. 
Au- 2. rhéretique Eutichès brûlé lui-mê- 
me fes livres en préfence de l’Empereur 
Thcodofe le jeune. # Le 3. eft-la procef- 
lion faite à Rome du tems de la pefte, à 
laquelle apparut l’Archange faint Michel 
fur le château qui a depuis porté fon nom. 
Dans le 4. un Ange Paffure d’avoir re- 
çu quatre fois l’aumône de fes mains. Le 
5. eft une apparition de Notre -Sei- 
gneur à cè faint Pape. Le 6 . la tranfla- 
tion des Reliques de faint Grégoire i Sc 
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dans la coupole , il eft repréfenté en che- 
min de jouir de la félicité éternelle : ce 
Paint Pape eft accompagné d’Anges , 
qui portent les différentes marques de la 
Papauté. «► 

De l’autre côté , entre la chapelle de 
la Vierge & la grande porte , c’eft la 
Chapelle de S. Jerome , peinte par 
Boulogne l’aîné : vous y verrez la ftatue 
•de çe Saint , faite par Theodony les deux 
ftatues des côtés font fainte Paule , par 
Gnanierc, & fainte Euftochia fa fille , par 
de Dieu. Les fujets des tableaux font , 
dans le premier, il vifite les corps faints 
dans les Catacombes de Rome. Le 2«, 
eft fon baptême à Rome. Au 3. il eft 
fait Prêtre. Le 4. eft la préférence qu’il 
donne aux Livres facrés fur les profanes. 
Dans le 5. il travaille fur les faintes Ecri- 
tures dans le défert. Au 6 ..ï\ fe rend à 
Bethléem ; & dans la coupole, c’eft fç>n 
bonheur éternel. 

Entre le grand autel & la chapelle 
de fainte Therefe , c’eft la Chapelle 
.de S. Ambroise, peinte par Boulogne : 
l’aîné. La ftatue de faint Ambroife eft 
faite par Slods : les autres ftatues font, 
-faint Satire , par Bertrand , & fainte Mar- 
^çjine , par le Pautre ; ils' étoient frere 
Si fçeur de faint Ambroife. Les fujets des. 
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tableaux font, le premier , fon élévation 
à la dignité d’Archevêque de Milan , 
dont, il étoit gouverneur. Dans le fé- 
cond , il défend l’entrée de l’églife à 
l’Empereur Theodofe. Le troifiéme re- 
préfente laconverfion d’un célébré Arien; 
le quatrième , l'invention du corps de 
faint Nazaire. Dans le cinquième, ilchaf- 
fe un démon du corps d’un pofïêdé. Le 
'fixiéme , eft fa mort ; & dans la coupo- 
le , (on élévation dans le Ciel. 

La derniere çhapelle eft celle de faint 
Augustin, peinte par Boulogne le jeune. 
Les ftatues font faint Alipe ,-par Maniéré ; . 
8c fainte Monique , par François. Les fu- 
jets font ; le premier, fa eonverfion ; le 
deuxième , fon baptême par faint Am- 
broife ; le troifiéme , fa prédication à 
Hyppone devant l’Evêque Vaiere fon Pré- 
deceiïeur ; le quatrième , fon facre épi£ 
copal ; le. cinquième , la conférence de 
Carthage, où il confondit les Donatiftes 
& les Monothélites.' Au fixiéme , étant 
prêt de mourir , il^uérit un jeune hom- 
me ; & dans la coupole , il s’élève vers 
le Ciel. 

Enfin la magnificence du bâtiment; 
les excellentes peintures , le brillant de 
* l’or , & la beauté du marbre , régnent 
avec tant d’abondance & d’éclat dans 
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cette églife , qu’il n’eft pas facile d’etl 
expliquer toutes les perfeélions & les 
merveilles * à moins que d’y employer 
deux volumes entiers, comme a fait J. F. 
Féliinen, auquel ceux qui fouhaitent en 
avoir la defcription dans toute fon éten- 
due, peuvent avoir recours. 

Il y a un Bac auprès des Invalides : 
il eft d’une grande commodité pour ^ 
pafïèr au Cours.de la Reine qui eft vis- » 
à-vis. Le lieu appelle le gros Caillou, 
eft une habitation, de plufieurs Jardi- 
niers & Marefchers , où eft auflî la bou- 
cherie des Invalides près de la riviere. 

L’Ifle de Maft ou de Querelle , appel- 
lée h’Ifle Maquerelle , & auflî l’Ifle des 
Cignes , eft plus avant. Le pré aux- 
Clercs s’étendoit autrefois depuis le quai 
d’Orfai jqufqifaux Invalides . 

On a projette de faire achever le qugi 
de la Grenouillère ou d’Qrfai , depuis le 
pont Royal où il commence , jufques 
vis-à-vis l’ Hôtel royal des Invalides, où 
l’on bâtira un pont; au-deftus duquel 
fera conftruit un noi^el Hôtel-Dieu plus 
grand d’un tiers que celui de la Cité. 

En face , on placera une bouchrie publi- ‘| 

que , dans laquelle feule les Bouchers 
tueront leurs beftiaux pour les vendre • 
enfuite dans les boucheries ordinaires ; 
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ce qui conti ibue'ra beaucoup à augmen- 
ter le bon air & la propreté dans la ville , 
par la pureté des eaux , pour la fanté des 
Habitans ; mais c’eft une dépenfe de près 
de deux millions. 

Après la vue de la campagne , qui eft 
des plus étendues & agréables en cet en- 
droit , il ne vous relie plus à obferver 
que la plaine & le château de Grenel- 
le j on tient que c’eft l’ancien hôtel de 
Craon. U y a haute , moyenne & balTe 
Juftice, relevante de l’Abbaye de'fainte 
Geneviève du Mont; on y dit la Mefle 
tous les Dimanches & les Fêtes ; c’eft dans 
cette plaine que fe faifoient ci-devant 
les revues & les exercices des Gardes 
Françoifes. 

{De la plaine de Grenelle, vous décou- 
vrirez d’un côtéChalliot à la tête duCours 
de la Reine; enfuite Pafiÿ, Auteiiil , Bou- 
logne & faint Cloud ; de l’autre côté. Vau- 
girard, HTy, Vanvres & Meudon. Vous 
en trouverez une explication exade & lue- 
cinte après celle de Verfailles, deMarly, 
de Vmcennes, & des autres environs, dont 
je vais vous détailler les curiofités qui 
font avoir, & qui méritent d’autant plus 
votre attention , qu’elles vous donneront 
toute la fatisfadion que peut en attendre 
le#oyageur le plus curieux. 
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LES CURIOSITE Z 


V E R S A I L L E-S. 

V Ersailles eft une Ville à quatre 
lieues de Paris , renommée à caufe 
du fuperbe château où Louis XV. fait 
fa rélidence ordinaire. Ce château 
royal eft l’objet le plus digne de votre 
curiofïté. Tout ce que la native & l’art 
ont de plus éclatant » & ce que' les an- 
ciens & les modernes ont inventé de 
plus parfait , ou qu’ils ont travaillé de 
plus achevé , & qui mérite mieux l’ad- 
miration des hommes r y brille de tou- 
tes parts. 

Vous pouvez aller de Paris à Verfail- 
îes pour vingt-cinq fols , par le coche 
que vous prendrez fur la place des Tuil- 
Ieries près la rue faint Nicaife : il part 
deux fois par jour. 11 y a aufii des chai- 
fes & des carofles à quatre , pour qua- 
tre livres par place , & àes chaifes de pofte * 
Tome II ». O 
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Ceux qui veulent épargner , vont par 
eau pour cinq fols jufqu a Sévre , qui elL 
la moitié du^chemin , fo.it par les gai- 
Iiottes de Sévre ou de S. Çloud , qu’on 
trouve près du Pont Royal ? elles par- • 
tent à huit heures du matin , ou par 
de petits bateaux qui partent à toute 
heure pour le même prix. 

On alloit autrefois à Ver failles par le 
haut des montagnes de Palïy , de faint 
Cloud , de Viiledavrai & de Picardie. 

On a fait depuis des chemins plus faci- 
les des deux côtés de la rivierede Seine , 
l’un par la plaine de Grenelle, & l’autre 
par le côte d’Auteuil, où il a fallu faire 
des levées de terre d’un travail conjfïdé- 
rable ; deux chemins rendent au pont 
de Sévre: on peut cependant paflfer de- 
là plaine de 'Grenelle fur la hauteur 
de Meudon. De Sévre , une grande 
route conduit* par une chauffée , ou par 
les hauteurs de Virofîé dans la grande 
avenue de. Verfailles ; près de la chauf- 
fée vous trouverez le Village de 'Mon- 
treuil, où vous devez remarquer un aqué- 
duc conftruit avec beaucoup de folidité r 
îl a cinq cens toifes de longueur, & foi- 
xante dix-huit pieds dans fa plus grande 
hauteur , fur une épaiflèur de dix- huit 
pieds par le bas , & huit par le haut * 
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dont quatre pieds font occupés par le 
canal où l’eau palTe ; cet aqueduc a 
quatre grandes arcades *qui fervent de 
partage à autant de différens che- 
mins. . - 

De toutes les maifons royales celle 
de Verfaillcs ayant plu davantage au feu 
Roi Louis XIV. Sa Majefté commença 
en 1661 . à y faire travailler pour la ren- 
dre plus grande & plus logeable. . Le 
château, que Louis XIII. avoit fait bâ- 
tir , n’étoit alors eompofé que d’un corps- 
de logis fîmple , de deux ailes & de qua- 
tre pavillons ; deforte que pour fuffire à 
une Cour auflî nombreule & aurti brif- 
lante qu’étoit celle de Louis le Grand + 
ce Prince l’a fait augmenter dans l’état 
où vous le verrez , & qui vous doit en- 
chanter , puifqu’il fait l’admiration de 
tout l’univers. Ce château , dont la dé- 
penfe monte à trois cens millions , eft à 
préfent le plus grand & le plus magni- a 
fique palais du monde : les beaux arts y 
ont réparé , non - feulement les défauts 
que la nature y. avoit laifles ; mais ils dont 
aurti enrichi de tout ce qu’il y a de plus 
rare & de plus exquis dans toutes les- 
• maifons royales. Enfin , il n’y a point de? 
véritables connoilïeurs & d’étrangers dé- 
fentétés de leur patrie , qui n’avouent 

jT\ « • 
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ftncérement & avec raifon, que Verfaiî— 
les eft aujourd’hui la huitième merveille 
du monde. C’eft le célébré Jules - Har- 
doiün Ma» fard , qui y a donné ce beau 
luftre , ayant conduit tous les ouvra- 
ges qui y ont été faits depuis quarante 
ans. 

On arrive à Verfailles par trois ave- 
nues différentes , formées de quatre ran- 
gées d’ormes , d’où l’on découvre le 
château : celle du milieu , appellce l’a- 
venue de Paris , a vingt-cinq toifes de lar- 
geur ; celle fur la droite en arrivant , 
eft l’avenue de faint Cloud , 6c fur la 
gauche celle de Seaux , qui ont chacune 
dix toifes de largeur : ces trois avenues 
fe terminent à la grande place d’armes , 
vis-à-vis le château. 

Dans l’avenue de Paris vous verrez 
à main droite le Cheni , où demeuraient 
le grand Veneur de France les princi- 
paux Officiers de la venerie , & où l’on 
tient les équipages & les chiens de 
chaffe. 

Le logement du Cheni eft féparé par 
trois grandes cours , qui en ont quatre 
autres de chaque côté , où font huit 
corps de logis , outre celui du grand 
Veneur. Cet édifice a un portique orné 
de colomnes & de pilaftres d’ordre dorit 
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que , avec douze fenêtres de même fimé~ 
trie : les combles font terminés p$r des 
vafes à la maniéré des plus beaux palais 
d’Italie * les appartenons font fort com- 
modes : il y a un jardin qui fe trouve 
plus haut que les cours. 

► L’hôtel de Conti eff de l’autre co- 
té i il eft de plus magnifiques : il fait 
face au Gheni , & a été bâti dans la 
meme hmécrie. Lafeue Princefl'e de Conti 
première douairière , Pavoit beaucoup 
fait réparer 3c embellir ; elle l’a oeen-, 
pé depuis la mort du duc de Verman- 
dois Ion irere pour qui Louis XIV. Pa- 
voit acheté. Les entrées des cours font 
fermées par des portes de fer grillées-; 
ces cours font environnées d’arbres juf- 
qu’à l’appartement de cette Princefle. Le 
portique ou veftibule donne entrée dans 
un futlon qui conduit fur la droite à un 
appartement , & par la gauche à une 
galerie accompagnée de deux cabinets. 
L’appartement eft compofé d’anti-cham- 
bres', chambres, cabinets , 3c d’une cha- 
pelle : la galerie des bains 8c les loge- 
mens de cet hôtel , ont des curiofités qui 
doivent exciter votre curiofité ; mais le 
détail nous éloignéroit de notre fujet. 

La Place d’ A rmes eft aufïî nommée 
la place Hoy ale : elle a cent qiiatre-vingt; 
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toifes de large , & fe trouve environnée" 
de pavillons que les Princes &: Seigneurs 
de la Cour y ont fait bâtir j & de mai- 
fons particulières qui font partie de cette 
nouvelle Ville. 

De la grande place d'armes vous ver- 
rez entièrement le château en face ; ob- 
fervez en même tems les Ecuries qui 
font entre les trois avenues, : elles font 
tin effet des plus riches , & méritent vo- 
tre attention particulière. La grande é— 
m curie eft du côté de la chapelle , & la. 
petite de l’autre côté : les bâtimens font 
uniformes & d'égale beauté. Elles font 
du defïèin de hdes-Hardouin Afanfard t 
on ne voit rien ailleurs en ce genre ni- 
de ce goût , ni de cette magnificence j, 
elles font fermées par des grilles ter- 
minées en pointes dorées avec d’autres- 
ornemens 3 & par deux pavillons ornés* 
de trophées. Le groupe de la petite écu- 
rie repréfente un Cocher du Cirque Ro- 
main , qui conduit trois courtiers j il efl: 
de le Comte : il y a aulïï deux beaux 
manèges , dont l’un eft couvert & l’au- 
tre découvert. 

D’ici , remarquez que LE Chateau a. 
la repréfentation d’un magnifique théâ- 
tre , à caufe de l’élévation du terrain, 
en glacis , & de la diminution de la 
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largeur des cours , de la hauteur & gran- 
. deur des bâtimens , qui font plus petits 
& plus referrés à mefure qu’ils s’éloi— 
*gnent . de l’ëntrée *, ce qui forme une 
charmante perfpeétive. 

Renouveliez cette obfervation lorf- 
que vous ferez au haut de l’avant-cour; 
c’eft Fendroit le plus avantageux pour 
remarquer l’agrément de cette perfpe&i- 
ve. Votre viie paflant par le milieu de 
la grande cour & de la petite cour de 
marbre, perce au travers des arcades de- 
là face , & s’étend dans les jardins où > 
elle fe perd. Par un demi tour à droite „ 
ou à gauche fi vous voulez, joignez-y 
«ne fécondé obfervation fur les écuries 
& les trois avenues qui les accompagnent \ 
vous avouerez fans doute n’avoir jamais 
'rien vû de plus capable de contenter la. 
vue. • 

La Grille dore’e qui fepare la pla- 
ce royale d’avec l’avant-cour a douze 
pieds de hauteur ; elle eft élevée fur ut» 
ifoubaflèment de pierre de cinq pieds , & 
terminée par deux guérites : elles foutien- 
nent deux groupes qui repréfentent les. 
vi&oires de la France fur l’Empire &fur 
l’Efpagne; le premier, fait par de Aiarjy , 

& l’autre, par Girardon. 

L’avant-cour formée en demi lune* 
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s’élève en glacis vers le château ; elle a 
quatre-vingt-cinq toiles de long , &-aux. * 
quatre coins , quatre grands pavillons qui 
font pccupcs par les Miniftres fie Secré- 
taires d état. En entrant dans J’avant-cour , 
on voit à droite & à gauche de la demi- 
lune , deux rampes de huit toiles de 
large ; elles occupent le delTus de plu- 
fieurs corps de gardes voûtés , qui s’é- 
tendent fous les . pavillons. Elles font 
fcparées du relie de J 'avant-cour par des 
baluftra'des ou appuis de pierre, aec6m- 
pagnées de deux fontaines. Les foldats 
des gardes Françoifes & Suides font fous 
les armes dans cette avant-cour , ran- 
gés en hâve près leurs corps de gardes : 
*les Suides du coté de la chapelle , & les 
François de l'autre côté. 

Avant que d’entrer dans la cour , fai- 
tes l’cxpéiience de l’obfervation dont je 
vous ai parlé. Remarquez enfuite , à 
droite , la rue des réfervoirs oùj eft le 
château d'eau & plufteurs hôtels confï- 
dérables ; à gauche , la rue de la furin- 
tendance, à l’entrée de laquelle eft lia 
grand pavillon fur la droite, fur la 
gauche, le.grand Commun, & au bout, 

la Surintendance. 

\ 

La grande Cour eft féparée*de l’a- 
yant-Cour par une autre grille très-ma- 
gnifique 
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gnifique , de fer doré par les extiémités, 
.terminées en piques avec de groflès hou- 
pes , de douze pieds de haut. La porte 
du milieu a douze pieds de largeur fur 
dix-huit de hauteur : elle eft accompa- 
gnée de deux groupes qui repréfentent I3 
paix , par Tubï , & l’abondance , par 
CoLzevox . Il y a deux grands corps de 
batimens fur fes ailes , qui ont chacun 
un pavillon , avec des balcons de dix 
toiles , foutenus par fix colomnes , & or- 
nés de fix ftatue* chacun ; ce font les 
offices de la bouche, du gobelet , de la 
pannererie , de la fruiterie & autres , 
au deifus defquels- font les ftatues fym- 
boliques des élemens , qui produilenc 
les alimens dont on fait la confomma- 
tion dans les offices. Celles de la droite 
font Iris, de Houzean; Junon , de Des- 
jardins : & Zéphire , de Roger , qui re- 
préfentent l’air ; Vulcain , d’Errard , de 
deux Cyclopes • Sterops & Bronte , de 
Maniéré ik de Droully , qui repréfentent 
le feu. Celles de la gauche fxnt Cérès, 
de Tnhy ; Pomone, de Aiazclin : ; Flore, 
de Ma(fon , qui re*préfentent la terre ; 
Neptune , de Buiftcr ; Thétis , de le 
Hongre ; & Galathée , de Hohzcau , qui 
repréfentent l’eau. 

. La face & les ailes du vieux château* 

Terne //. P 
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font de pierres de taille & de briques j 1 
remplies de Bulles antiques de marbre 
blanc , fur des con foies de même ma- 
tière. La grande façade a un balcon fou- 
tenu de huitcolomnes d’ordre dorique, 
de marbre d’un rouge jafpc de blanc & 
de bleu : les bafes & chapiteaux font 
de marbre blanc. Hercule, Girardôn 3 
& Mars , de Marjy , accompagnent le 
fronton, 

11 y a dix-huit ftatues de huit pieds 
de haut fur la balullrade de la façade * 
& des ailes de ce château : les neuf de 
la droite font la Vi&oire, de C Efpingola ; 
l’Affrique , de le Hongre ; l’Amérique & 
la Gloire, de Ren andin i l’Autorité & la 
Richefie , de le Hongre ; la Génerolîté , 
de le Gros ; la Force , de Coiz.evox ; & 
l’Abondance , de Marjy. Celles de la 
gauche , ou -du côte de la chapelle , 
lont la Renommée , par le Comte - y l’A- 
lie , de Maffou ; l’Europe , de le Gros j 
la Paix , de Renattdin ; la Diligence, do 
JRaon ; la Prudence , de MaJJ'ou ; Pallas , 
de Girardôn ; la Juftice , de Coiz,evox , 

& la Richefie , par de Aiarjy. 

Les couvertures de la grande façade » 
des ailes & des ‘pavillons , font enrichies 
de dorures & d’ornemens qui donnent 
* & ce château un air de grandeur & ,d* 
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magnificence qui ne fe trouve point 
ailleurs. 

D’autres corps de logis doubles joi- 
gnent ces deux ailes , & attachent le 
château neuf au vieux : ils reticciflènt 
la grande cour , & le terminent avec 
beaucoup de grâce à la petite cour, qui 
eft plus élevée. 

. Avant que d’entrer dans la petite cour, 
qui vous engageroit à voir de fuite l’in- 
térieur du château, il faut fatisfaire vo- 
tre impatiente curiofité , qui fans doute 
vous prefte de voir l’objet le plus écla-- 
tant t c’eft 

LA NOUVELLE CHAPELLE, 

- Son archite&ure d’ordre corinthien , 
eft formé de pierres de liais belles com- 
me le marbre : vous y. verrez trois or- 
dres de fenêtres , les unes fur les autres, 
dont les vitres font de grandes glaces. 
Cette chapelle a vingt-deux toifes de lon- 
gueur , près de douze de largeur, & en- 
viron quatorze de hauteur. On voit fur 
le comble une belle baluftrade , où font 
yingt-huit ftatues qui repréfentent les 
douze Apôtres , les Peres del*cglife,& 
des vertus chétiennes ; accompagné d.’yil 
clocher en lanterne , de confoles , de fê- 
lions , & d’autres ornemens tous bril- 

r ij 
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Jans de dorures. Quoique-ces dehors foient 
fi éclatans , vous avouerez bientôt que 
les dedans font encore plus admit ables ; 
cependant la quantité d’objets qui fepré- 
fentent d’abord, charmeront les uns par 
la beauté donr ils font exécutés , & dé- 
goûteront peut-être les autres par leur 
trop grand nombre, qui forme un tout 
par trop confus. Pour voir ces ouvra- 
ges avec un peu d'ordr.e , vous com- 
mencerez par {examiner les portes, qui 
font extrêmement chargées de dorures 
2c ^de fculptures , d’une grande perfec- 
tion ; enfuite confiderez le pavé fait'de 
carreaux de marbre à compai timens. Le 
grand autel de cette chapelle eft d’un 
marbre très- précieux , & orné d’ouvra- 
jges de bronze : il y a quelques au- 
tres autels qui ont chacun leur beauté. 
LaChapelîe du laint Sacrement eft peinte 
par Silveftrc , qui y a repréfenté la fainte 
Ccne au tableau du milieu. La chapelle 
de S. Louis , où ce S. Roi eft reprc* 
fente fur le champ de Bataillé foulageant 
les malades , a été peinte par ]onvenet % 
Les confefTionnaux dorés, & les deux tri- 
bunes qui font aux extrémités des bas 
côtés , font un bel ornement. La facri- 
fti- eft revêtue d’une boiferie d’un bon 
goût f & d ? une grande propreté. 
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_ On monte aux Tribunes par deux ef- ' 
caliers garnis d’une riche rampe de feir 
doré : celle du Roi eft en face du grand 
autel au-delfus de la grande porte ; elle 
a treize pieds & demi de large : les deux 
lanternes dorces font de très-bon goût „ 
avec des glaces d’une grande beauté. La 
Reine occupe celle de la droite. 

• Le corridor ou tribune du pourçour 
a neuf pieds & un quart de large , avec 
feize-colomnes & quelques pilaftres d’or- 
dre corinthien ; la baluftrade eft.très- 
riche ; les appuis font d’un marbre gris 
blanc très-rare , avec des balu Taies de 
bronze, cifelées & dorées au feu. 

Dans cecte Tribune du pourtour , les 
vertus font peintes fur lés archivoltes de 
chaque vitreau : elles repréfentent la cha- 
rité^ la religion, la prudence , la juftice, 
le fecret , la patience , l’Humilité , la fa- . 
gefle , la modération, la mortification, 
la libéralité , le zélé , la clémence , la 
miféricorde , la vigilance , l’éternité , l’a-*- 
doration, la piété , l’obéilïance , la mo- 
deftie / la pureté , la tempérance, la for- 
ce , l’efpérance & la fol. 

Remarquez dans la première voûte * 
qui ell à main droite en entrant , faine 
Barnabe ; dans la ie, fa'n-t Jude ;■ dans- 
la z c. faint Barthelemi ; dans la 4e. faiut 

P * • • 
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Jacques le Mineur, & faint Jacques le 
Majeur dans la 5 e. Tous ces tableaux 
font peints en huile par Boulogne le jeu- 
ne ; & Boulogne l’ai né , a représenté dans la 
tfe.jvotite le ravinement de faint Paul. Au-, 
defi'us de l’orgue , on a peint un concert 
de roufique en trois groupes. Ce bel or- 
gue efl accompagné de bancs pour Jà 
jnuhque du Roi ; il eft placé au-delfus 
du grand autel , & vis- à-vis la T ribune 
de fa Mujefté. Enfuitc , c’eft le tableau 
de faint Pierre , celui de laint André , 
la vocation de faint Philippe à l’Apofto- 
lar, faint Simon, faint Mathias & faint 
Thomas ; tous ces tableaux font de Bou- 
logne l’aîné. 

sinto ne Coipel^ qui étoit premier pein- 
tre du Roi, a peint le pere Eternel clans 
fa gloire au milieu de la principale voû- 
te de cette chapelle. Dieu promet d'en- 
voyer fon Fils pour racheter le monde. 
Douze Prophètes oui font peints fur les 
trumeaux , le piédifent par des paffages. 
Les quatre Evangelifles , en autant de 
bas-reliefs, l’annoncent à toute la terre , 
& les puiiTances le reconnoiffent. Saint 
Charlemagne & faint Louis font peints 
aux deux extrémités de cette voûte. Mais 
comme il y a trop de confufïon dans 
les Anges & autres Efprits bienheureux 
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qui forment la gloire , un rieur dit fort 
plaifarament au premier afpeâ: , voilà 
une belle fricàiïée de Chérubins. 

La Fojfe a repréfenîé la RéfurreéHon 
de Jefüs-Chrift dans la voûte du chevet; 
& la Defcente du Saint-Efprit peinte par 
Jouvcnet , occupe toute la voure au-deffus 
de la tribune du Roi : c’eft de cet en*- 
droit que vous devez regarder toutes ces 
^ admirables peintures. Dans la calotte de 

la chapelle de la fainte Vierge „ cft fon 
Aflomption, & fur l’autel , l’Annoncia- 
tion; le retable repréfente la Vitïcacion. 
Lachapelle de fainte Théréfe peinte par. 
Santerre , eft très-eftimée. De la Tribu- 
ne du Roi j on entre dans les appa'Te- 
mens par un fuperbe talion que Louis 
XV. a fait achever ; on ne peut rien 
voir de plus magnifique. 

Sortant de la Chapelle, rentrez dans 
LA petite Cour , toute pavée de mar- 
bre noir & blanc , avec cinq marches de 
même matière , pour y voir les magni- 
ficences intérieures du château. Ceci 
eft l’Ancipn Chateau, que Lois XIV. 
a trouvé bâti pair Louis XUL fonperc; 
duquel, par vénération 'pour la mémoire, 
il n’a rien fait abattre , quoiqu’il l’ait fait 
augmenter & embellir. 

Le château neuf eft du côte du jar- 

P iiij 
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clin : il eft compofé de -divers corps ds 
bâtiment de même fimétrie., que Louis 
XIV. a fait conftruire, pour donner à 
te ut ce château une grande étendue & 
une magnificence digne de ce Prince 
qui l’occupoit. Audi appel le-t on cet ad- 
mirable palais ,• le Louvre. 

Avant que de monter aux grands ap- 
partemens } voyez entre les bas s celui des 
Bains , la chambre & le cabinet defti- 
nés à cette ufage. Us font ornés de colom- 
nes de marbre de rance , de peintures 
& d’autres ornemens ineftimables ; il y il 
une grande Baignoire de maibre, digne 
de la magnificence des anciens Romains. 
Le marbre , l’or'& les peintures y brillent 
de tous côtés. Les Ambafladeurs mon- 
tent aux appartemens par les trois gran- 
des arcades fermées de grilles dorées, 
qui donnent entrée au grand efcalier. 

Le grand Escalier eft entièrement 
de marbre. Sa beauté efface tout ce que 
la Grece & l’Italie ont jamais eu de plus 
admirable ; car outre que l'or & l’azur y 
éclattent par tout , le prix de l’ouvrage 
y furpafle celui de la matière. Le fameux 
U Brun y a peint dans la voûte une mer- 
veilleufe freique, où les Nations des qua- 
tre parties du monde admirent les beau- 
tés de Verfailles. On y voit les Mufes & 
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les Arts occupés à célébrer les actions 
& les vertus de ce grand Roi. Au bas 
eft un balîin de marbre foute nu par deux 
Dauphins. Silene y eft repréfenté em- 
porté par un Centaure marin ; & au- 
deflus , on voit le Bufte de Louis XIV.. 
fait par Coizjvox. 

Du grand efcaliervous entrerez dans 
les grands appartemens du Roi , qui font 
remplis d’un nombre infini de tableaux 
excellens, ornés de peintures , de doru-. 
res , & d’autres embçlliffemens qui vous 
charmeront. 

D’abord, on parie dans la Salle de 
l’Abondance , qui eft peinte .dans le 
plafond , avec la libéralité & d’autres fu- 
jets convenables ; ces ouvrages font 
cT Hsnajfe : vous y verrez un nombre d’ex- 
cellens tableaux , dont le détail fer oit 
trop long. 

Le Cabinet des Antiques eft après : 
il raffemble tout ce que l’antiquité & le 
moderne ont de plus précieux en mé- 
dailles , bijoux & autres curiofités d’un 
prix infini ; entre autres plus de neuf 
cens pierres antiques gravées , comme 
Cornalines , Agates , Onix, &c. vous y 
verrez aufli un nombre de tableaux ex- 
cellens : le plafond eft ÂHouaffc. 

Repaflez par la falle de l’abon dance * 
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pour voir celle de Venus, qui y eft re- 
préfentce/ cans le plafond. Cette Déeffe 
eft accompagnée des Dieux & des Hé- 
ros, dont la Fable & l’hiftoire nous rap- 
portent les grandes aéfciom. Vous y ver- 
rez aulli plufieurs tableaux, d’un *gr and 
pri x. 

La Salle de Diane ou 1 , du Billard 
eft enfuite. La Lune fous la figure de Dia- 
ne eft repréfentée dans le plafond: cette 
falle eft ornée de plufieurs tableaux de 
Blanchard , & auties ; & d’un buft'e de 
Louis XIV. fait par le Chevalier Bernin. 

La Pièce d’après eft la Salle de 
Mars. - Ce Dieu y eft repréfenté dans le 
plafond fur un char tiré par, des loups. * 
Cette] falle eft aulli ornée de quantité de 
tableaux admirables , entr autres celui 
qui reprefente la famille de Darius aux 
pieds d’Alexandre -, c’eft une des meil- 
leures pièces du fameux le Brun , & qui 
mérite une grande attention. 

Paflez enfuite dans la Salle de Mer- 
cure , peinte par Champagne. Mercure 
eft peint dans le plafond , tiré fur fon 
char par des Cocqs ; vous y verrez 
plufieurs tableaux de cet habile maî- 
tre , de Raphaël cCVrbin , du Titien , & 
d’autres fameux peintres. 

Après , c’eft la Salle d’Apollon , 
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ïepréfenté fur un chard rire par quatre 
Coui fiers-, les quatre faiions & d’autres 
fujets font peints par la FoJJf : il y a plu- 
fieurs tableaux du Guide. Remarquez fur 
la cheminée un grand poi trait çle Louis 
XIV. en pied,, peint dans toute fa pcr- 
. feélion , par Rgault : c’eft le dernier qui 
ait été tiré fur ce prince. 

Entrez dans le Sallo>j de la Guer- 
re où vous verrez d’excellentes pein- 
tures qui reprcfentent la France & Bel- 
lone , avec des ornemens & des tro- 
phées d’armes , des foudres , des bou- 
cliers , & quelques actions du régné de 
Louis XIV. par le Brun. Du fallon de I3 
Guerre vous entrez dans 

LA GRANDE GALERIE. 

C’eft la plus belle qui foit dans le mon- 
de ; elle a été bâtie par Man far d , & a 
trente - fept toifes de lejpg , & cinq de 
large. Elle eft éclairée par dix-'ept gran- 
des fenêtres , avec autant d’arcades rem- 
plies de grandes glaces. Ces fenêtres font 
fi ingénièufement percées , que les diffe- 
rens lujets du Parc fe viennent repéter 
dans les glaces des arcades ; ce qui fait 
un charmant effet. L’hiftoire de Louis 
XIV. depuis 1659. jufqu’en 1678. y eft 
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Peinte dans la voute par le fameux h 
Brun , fous des figures allégoriques , re- 
préfenrées cfo neuf grands tableaux & 
dix-huit petits, dont vous fçaurez l’ex- 
plication par les inferiptions qui fon: ci- 
après. Outre l’éclat des peintures , des 
dorures & des glaces , cette admirable 
galerie eft ornée de Statues antiques 
qu’on a ranrta'ffées en divçrs tems de Ro- 
me, & d’ailleurs. Ï1 y en a huit , fçavoir', 
à l’entrée la Venus d’Arles & un Baechus/ 
au milieu une Venus & Germnnicus; une 
Diane & une Prétrefle ; & à l’extrémité, 
Uranie & une Veftak , toutes pièces d ur> 
fort grand mérite. Cette galerie eft en- 
core décorée de buftes , de vafes , de gi- 
randoles très-riches , de tables de porphi- 
re & d’albâtfe , & d’unè infinité d’autrôs 
pièces curieufes , plus faciles à voir qu’a 
décrire. Vous pouvez découvrir de cette 
galerie la vue du monde la plus enchan- 
tée , qui régn% fur toute l’étendue du 
Parc , & beaucoup au-delà. 

.'"La galerie de Verfailles a , comme je 
vous l’ai déjà dit, trente -fept toifes de 
longueur au-dedans, fur cinq de largeur y 
fans comprendre les deux lallons , qui 
font aux extrémités , & avec lefquels elle- 
occupe toute la grande façade de l’avant- 
corps du Château neuf qui donne far le 
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jardin. Elle eft d’ordre compofite fran- 
çois , avec des cocqs , des foleils , & des 
fleurs de lys dans les chapiteaux -, des cou- 
ronnes de France , & des colliers des Or- 
dres de fa-int Michel & du Saint - Efprit 
dans la corniche. 

; L’ordonnance de l’architeébure eft ré-» 
glée par dix-fept grandes fenêtres cen- 
trées , qui répondent à autant d’arcadçs 
de la meme grandeur , remplies de gla- 
ces , de miroirs, les unes & les autres fé- 
parces de chaque côté par vingt - quatre 
pilaftres , & ornées de deux Statues anti- 
ques placées dans des niches. Les deux 
fonds des extrémités [font çompofés cha- 
cun d’une grande arcade , accompagnée 
de deux co.lomnes , de ftx pilaftres , & de 
deux Sratues antiques pofées fur des pieds 
d eflaux en faillies. L’une de ces arcades 
fert d’entrée au fàllon de la guerre , qui 
çft du côté des grands appartemens du 
Roi j & l’autre, au fallon de la paix, vers 
les appartemens de la Reine. 

Toute cette architeéture eft de marbre- 
de différentes couleurs , à l’exception des 
bafes 3c des chapiteaux qui font de bronze 
doré , aufli-bien que les trophées , les 
peaux de lions , les feftons de lauriers 3c 
de fleurs , les foleils Rhodiens , & les rô- 
les qui ornent les arçades & les entre-deux 
des pilaftres. 
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Au-deflus de l’entablement il y a des 
cartouches & des trophées de différen- 
tes figures , fervans de couronnemens 
aux arcades. Ces cartouches font rem- - 
plis d'infcriptions , au - deffus desgrands 
tableaux de la voûte , 6c accompagnés de 
deux Griphons, ou de deux Sphinx. Les 
trophées lont loutenus par deux enfans 
qui tiennent des guirlandes ; ces orne- 
mens font de ftuc doré , aufli - bien que 
l’entablement. 

Toute la galerie eft voûtée d’un ber- 
ceau en plein ceint re , enrichi d’une com- 
pofition d’architeébure en perfpeélive de ' 
divers marbres , avec des compartimens 
d’or; c’eft-là que l’inimitable le Brun , 
premier Peintre de Louis XI V. a repré- 
senté par des emblèmes héroïques , en 
neuf grands tableaux & en dix-huit pe- 
tits , une partie de l’hiftoire de ce grand 
Jdonarque. Sept grands tableaux de dif- 
ferentes formes , partagent la longueur 
- de la galerie ; & deux dans les fonds , fe 
communiquent à une portion de la voûte 
par des draperies & par des nuages. 

Sous les deux tableaux des extrémi- 


tés, on a peint, vers le fallon de la. guer- 
re, dans les ouvertures d’une archite&ure 


é 
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feinte, de grands stapis de veîours , où 
font tiffus les tropnées des premières 
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Campagnes de Louis XIV. que des Vi- 
ctoires & des Satires détachent . comme 
pour faire place aux trophées de fes der- 
nieres conquêtes. Du côté du fallon de la 
paix , les tapis ne paroiflcnt plus , & les 
Viéloires y ont déjà placé des trophées 
eue de jeunes amours attachent avec des 
fêlions de fleuri tandis que d’autres Vi- 
ctoires élevent des érendarrs , & tracent 
des inferiptions fur l’airain. Les bordures 
de tous ces tableaux font de fluc doré , 
avec des ornemens qui ont rapport aux 
fujets. 

EXPLICATION DES TABLEAUX 

Peints par LE B R V N dans 
la grande Galerie . • 

Les neuf grands tableaux repréfên- 
tent , fçavoir , ~ 

Le 1. tableau , -qui efl aufli le plut 
grand, 

( Infcription de la première partit. ) 

Le Roi prend lui -meme la conduite 
de ses Etats , & se donne tout en- 
tier AUX AFFAIRES, l 66 u 
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C Infcription de U fécondé partie.) 
L’ancien orgueil des # Puissances 

VOISINES DE LA FRANCE. 

Ce tableau en deux , parties , eft au 
milieu de la voûte. 

II. Tableau. 

r 

La Résolution prise contre les 
Hollandois. 1671. 

îl eft à côté gauche du grand tableau, 
du côté des fenêtres. 




III. Tableau. 

Le Roi ARME SUR MER & SUR TERRE. 

16J1, 

Il eft à côté droit du grand tableau , 
ftu-deftiis des fenêtres. 

IV. Tableau. 

Le Roi donne ses Ordres pour atta- 
quer en mesme tf.ms quatre des 
plus fortes Places de la Hollan- 
de. 1 672. • 

Il eft à côté gauche du grand tableau , 
âu - defliis des miroirs. 


V. 
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V. Tableau. 

Le Passage du Rhin en présence* 
de Ennemis. 1672. 

Il occupe toute la voûte , comme ce- 
lui qui eft au milieu de la galerie, 

V I. Tableau, 

c 

La Ligue de l’Allemagne & de l’Es^ 

PAGNE AVEC I.A HOLLANDE. 

Il eft au-defliis de l’arcade du fallon de 
la guerre. 

VII. Tableau, 

La Franche- Comte’ conquise pour 

LA SECONDE FOIS. 1 674, 

Il eft à côté du grand tableau au-def- 
fus des miroirs.’ 

VIII. Tableau. 

La Prise de la Ville & de la Cita- 
delle DE G AND EN SIX JOURS. 1678, 

Il occupe toute la voûte, 

I X. Tableau, . 

La Hollande accepte la faix, & se 
de’tache de l’Allemagne &c de; 
l’Espagne. 1678. 

Il eft au fond de la galerie \ fur l’arcade • 
u fallon de la paix. 

Tame //, 
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SUJETS DES PETITS TABLEAUX 

DELA MESME GALERIE 

La plupart des fujets de ces tableaux 
font tirés des grandes chofes que Louis 
XIV, fit au - dedans de Ton Royaume , 
depuis qu’il en eut pris en main le gouver- 
nement. On les a rangés entre les grands 
tableaux dans Parchiteéture teinte; fix.au 
bandeau de la voûte , peints de couleur 
de lapis à fond d’or , en maniéré de bas 
reliefs, dans des bordures à huit pans ; 
les douze autres font fur les retombées , . 
chacun entre deux termes de bronze re- 
haufïé d’or, qui portent un fronton en- 
richi d’enfans , de mafques , de feftons » 
& de corbeilles de fleurs ôc de fruits. Ces 
derniers font ovales, de différentes gran- 
deurs, & ont aullî leurs infcriptions ; les 
uns au - deflus dans des cartouches ; les 
autres au-deflous dans des boucliers at- 
tachés avec des feftons au pied d’eftaL 
L’allégorie que l’on vient de voir fi ingé- 
nieufement employée dans les grands ra^ 
bleaux, régne encore dans tous ceux-ci; 
& on a fuivi en cela l’exemple des An- 
ciens , qui pour jetter plus de merveil- 
leux dans la poëfie 6c dans la peinture 
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n’ont point trouvé de meilleur moyen , 
que d’y mêler par tout des personnages 
allégoriques. 

I. Tableau. 

'i 

Le Soulagement du Peuple pendant 

LA FAMINE. I 6 6 Z. 

Il eft à la clef de la voûte. \ 

-II. Tableau. 

La Hollande secourue contre l’E- 
vesque de Munster. 1665. 

Il eft du côté des miroirs. 

III. Tableau. 

La Re’paraticn de l’Attentat des 

v Corses. 1664 . - - 

Il eft du côté des fenêtres, 

I V. Tableau. 

La Fureur des duels arreste’e. 1 6GV 
Il eft à la clef de la voûte. 

V. Tableau. 

La De’faitf. des Turcs en Hongrie 
par les Troupes du Rot. 1 66 4. 

Il eft du côté des miroirs. 

Qii 
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VI. Tableau. 

La Pre’eminence de la France re- 
connue par l’Espagne. 1662.. 

Il eft du côté des fenêtres. 

VII. Tableau. 

La Guerre contre l’Espagne pour 
les droits de i.a Reine. i 66 j. 

11 eft à la clef de la voûte. 

VIII. Tableau.; ; J 

tfc Re’tablissement de la Naviga- 
tion. 1 66 1 . 

Il eft du côté des miroirs. 

I X. Tableau. 

La Re’formation delà Justice. 1667*. 
Il eft du côté des fenêtres. 

X. Tableau. 

» 

La paix faite a Aix - la - Chape LL»* 
1668. 

Il eft à la clef de la voûte. 

X I. Tableau. 

L’Ordre re’tabli dans les FinanCk. 
1662. 

Il eft du côté des miroirs. 
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X I I. Tableau. 

La Protection accorde’e aux beaux 
Arts, i 66 5. 

Il eft du côté des fenêtres. 

# . XIII. -Tableau. 

L’Acquisition de Dunkerque. i 66 z„ 

Il eft à la clef de la voûte. 

XIV. Tableau. 

L’etablissement de l’Hôtel RoyaI 
des Invalides. 1674. 

Il eft du côté des miroirs. 

X V. Tableau. 

Les Ambassades envoye’es des extre’- 
’ * mite’s de la Terre. 

Il eft du côté des fenêtres.. 

X V I. Tableau. ^ / 

La Police et la Surete’ re’tablies; 
dans Paris 1665. 

Il eft a la clef de la voûte. 

■ XVII. Tableau. , 

Le renouvellement d’alliance avec 
les Suisses, 166 $. 

Il eft du-côté des miroirs,. 
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XVIII. Tableau. 

La Jonction des deux mers , 

Commence en 1666. & achevée en 

1 680. 

.. % 

Il eft du coté des fenêtres. 

Enfuite c’eft le Sallon delà Paix, 
peint par le Bru n. La France y eft repré- 
fentée affife fur un globe dans un char, 
foutenue par des nuées , accompagnée 
d’oliviers , d épies de bled , & de cou- 
ronnes de fleurs , avec plufieurs tableaux 
convenables à la paix. 

On peut entrer de fuite , de la grande 
galerie dans l’appartement de la Reine, 
ci-devant occupé par feue Madame la 
Dauphine, Duchefle de Bourgogne ; 
qui , comme tous ceux que vous venez 
de voir , eft rempli de tableaux en nom- 
bre , & d’un prix inéftimable .* Corneille 
Vtgnon , & Noël Coipel y ont le plus 
travaillé. 

Paflant fur le palier, du grand efc 3- 
lier de marbre , vous entrerez dans l’a- 
partement du Roi , diftingué en plu- 
fieurs. pièces de cette manière : la pre- 
mière eft 

La Salle dés Gardes, où lesGar- 
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des du Corps de Sa Majeflé font leur 
fervice ordinaire : elle n’a de remarqua- 
ble que le tableau de la cheminée , qui 
repréfente une aéfion foutenue par ces 
Officiers. En fuite , c’eft la falle où le 
Roi mange à fon grand couvert : il y a 
quelques peintures de différentes batail- 
les. D’ici on pafïë dans 

Lf. Grand Saf.lon , qui efl d’une 
richefle &* d’une beauté admirable : les 
glaces , les dorures, les peintures & les 
autres ornemens y régnent avec profu- 
fion , & en font un lieu digne du plus 
grand Roi. 

Le plafond de ce grand fallon repre*. 
fente l’apothéofe d’Hercule , peinte par 
le Maine ; c’eft un des plus beaux rr.ontt- 
mens de peinture du régne de Louis XV. 
Apr* quatre années de travail il fut dé- 
couvert le 2 6. Septembre 1736. à la 
farisfaétion du Roi , de toute la Cour 
& du Public. 

Tout ce magnifique ouvrage roule fur 
cette penfée: » l’Amour de la vertu éleve 
« l’homme au-defliis de lui-même , & le 
» rend fupérieur aux travaux les plus dif- 
» ficiîes & les plus périlleux. Les obfta» 
,, clés s’évanouifïent à la vue des intérêts 
„ de fon Roi , & de fa Patrie ; il ar- 
„ rive par fes a&ions à l’immortalité. y> 
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L’apothéofe d’Hercule paroît bien pro- 
pre à déveloper cette penfée. Hercule 
préfenté à Jupiter par l’Amour, eft tiré 
dans un char par les grâces de l’Amour :. 
les montres & les vices domptés par la. 
valeur d’Hercule , font renverfés , &c fe 
précipitent en faifant d’inutiles efforts 
pour lui porter des coups funeftes. Ju- 
piter lui préfente Hébé Déefle de la jeu- 
nefle , conduite par l’hymen, * 

Du côté oppofé , Apollon invite les- 
neufs fceurs à célébrer les hauts faits & 
l’Apothéofedu nouveau Dieu. Le temple 
de Venus eft derrière Apollon. 

• Au-deftus de la corniche régne au 
pourtour un Attique , qui enferme le^fu— 
jet avec les principaux travaux d’Hercu- 
le faits en marbre blanc : dans les an- 
gles font la force , la confiance , l^va- 
leur & la jufliee. Ce plafond a foixante- 
quatre pieds de long, fur cinquante-huit 
de large , & huit & demi de Renfon- 
cement! de là fuperficie de la corniche 
au fommet. Les figures de l’attique ont 
dix à onze pieds de proportion. On 
compte dans tout l’ouvrage ju r qu’à cent 
quarante - deux figures ; & d’un coup, 
d’œil , en découvrant le principal group— 
pe, on en voit foixante-deux. 

Cette corniche eft appuyée fur vingt 

pilaftres 


! 
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pïlaftres couples , du plus beau marbre 
de France : leclat de la dorure qui brille 
de toutes parts , accompagné magnifique- 
ment l’excellence de la peinture. 

Deux fameux tableaux de Paul Vcro~ 
vtfe ornent infiniment ce fallon. Le 
premier repréfente le feftin chez le Pha- 
rifien y il a trente pieds de large fur dix- 
neuf de haut : le fécond , c’eft Eléazar 
qui demande Rebecca en mariage , de ' 
onze pieds de haut fur huit de large ; 
il eft placé fur la fuperbe cheminée : 
l’autre eft vis-à-vis. 

Il 'faut voir enfuite la Chambre 
du Roi. Il vous eft facile de vous per- 
fuader que rien n’eft de meilleur goût ; 
mais en la voyant vous en ferez convain- 
cu, Le lit du Roi eft de velours cra- 
moifi , d’une borderie d’or également- 
belle & riche ( quelquefois de damas ou 
de’drap d’or fuivant lafaifon) placé dans 
une alcôve , enfermée d’une baluftrade 
dorée. Les tableaux les plus exquis & 
du plus grand prix , & que l’on change 
de même que dans les autres apparte- 
xnens dans les différentes faifons , or- 
nent cette chambre royale, dont la fcul- 
pture eft toute dorée fur un fond blanc 
les meubles, les glaces , &c. y font 
merveilleux ; entr’autres un grand luftjre* 
Tome II . R • 
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de criftal à quarante branches efl un ou- „ 

vrage admirable. 

Dans la Salle du Conseil , vous 
verrez trois excellens tableaux du fa- 
meux PouJJin , un de Lanfranc , & au- 
tres 

Après la falle du Confeil , il faut voir 
de fuite le Cabinet du Billard , où 
vous en verrez un des plus grands , au- 
quel Louis XIV. s’exerçoit fouvent. La 
beauté de ce cabinet confifle en un grand 
nombre de tableaux excellens ; entrait- ' 
très l’élévation de Jefus-Chrifl en croix, 
de le Brun : c’eft une de fes plus belles 
pièces ; plufieurs de Mignard , du Foujfin , 
du C arrache , du Guide , de l'Albtne , 8ç 
autres fameux[Peintres. On a placé dans 
ce cabinet une horloge ou pendule fort 
ourieufe ; quand l’heure veut fonner , le 
cocq chante, & la ftatue du Roi paroît. 
Hercule fort d’un côté ; il afïomme un 
hydre qui paroît de l’autre. La vidtoirç 
ou la renommée defeend & couronne lç 
Roi ; pendant ces différens t mouvemens 
il y a un concert , après quoi l’heure 
forme , & tout fe retire s Ce cabinet efl 
Riivi de plufieurs chambres pareillement 
décorées d’excellens tableaux , & dans 
une defquelles vous Verrez une fphére , 
4ont le mouvement de fes cercles fuit 
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reîui de^ deux ; cet ouvrage des fieurs 
Lurc & Pigeon , Ingénieurs mathémati- 
ciens , eft très eftimé. 

La petite galerie eft la derniere pièce 
de 1 appartement du Roi ; la voûte & 
celle des deux (allons qui l'accompagnent, 
font peintes par Pierre Mignard. Dans 
la voûte du premier Sallon , le foleil 
eft repréfenté accompagné des heu- 
res 3c d autres ornemens.- Vous y verrez 
encore beaucoup de tableaux des plus 
fameux Peintres. . ■ • . 

t La petite Galerie a des beautés fin- 
guliéres: Apollon & Minerve font peints 
dans la voûte par le même Mignard , 
avec plufieurs figures allégoriques , qui 
marquent la protedion que Louk XIV. 
a toujours accordée aux arts & aux fcien- , 
ces , qui % ont été portés à leur perfec- 
tion fous fon régne. La corniche de cette 
galerie eft accompagnée de huit figures 
de bronze , qui repréfentent la fcien- ' 
ce , la paix, la juftice , la vertu hé- 
roïque , la renommée , l’hiftoire , le- 
loquence & la perfedion. Cette galerie 
eft aulfi remplie de tableaux des plus rares 
&des plus, curieux , duj C arrache, de P AU 
h une , du Guide , de Raphaël , du Titien , . 
du Dominicain , de Mignard , & d’autres 
Peintres du premier rang. 

Rij 
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. Dans Je fécond Sallon, Jupiter] 
eft repréfenté aflemblant les Divinités 
de la fable pour perfectionner l’ouvra- 
ge de Vulcain. Junon & Vénus font à 
les côtés-, avec quantité d’accompagne- 
mens , auflï peints par Mignard , dont 
les ouvrages font très - beaux & par- 
faits. . . . 

-Il ne vous refte plus à voir que les 
Appartemens de Monfeigneur le Dau- 
phin & des Î.NFANS de France, 
qui confident en chambres , cabinets , 
falles , &c. diftribués avec beaucoup d'art , 
pour les rendie plus commodes. 

11 faut enfuite confidcrer la beauté & 
la magnificence du château de Verfail- 
les du côté des jardins ; c’eft ce qu’on 
appelle 

LE CHATEAU-NEUF, 

. De l’ancien château vous entrerez dans 
le parc , par le milieu d’un veftibule 
qui a feize colomnes de marbre, ou par 
le palfage de la droite , d’où vous ren- 
drez fur la grande terrafle pour y admi- 
rer l’étendue de ce furprenant & incom- 
parable châteaübmeuf qui a plus de trois 
cens toifes de long f en y comprenant 
les aîles. Le comble eft orné de ftatues , 
de trophées & de yaffcs , pofés fur la 
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ïuftrade qui régne fur toute cette mer- 
Veilleufe façade. 

Les ftatues du premier avant-corps 
repréfement , Novembre K Décembre , 
Janvier & Février ; fur celui du milieu , 
Juillet, Août, Septembre, Octobre, Dia- v 
ne & Apollon; fur le troifïéme. Mars, 
Avril , Mai , Juin ; les autres ftatues font 
l’Art & la Nature, Gérés, Bacchus, Co- 
rnus , & le Dieu de la bonne chere. Les 
figures des mehes font , Hébé & Gani- 
méde ': les autres font , Echo , Narcifle , 
Thetis & Galathée ; Flore, Zéphire , 
Hyacinthe & Clitie , Thalie, Momus 6c 
le Dieu Pan , la Musique & la Danfe, 
Pomone , Vertumne, une des Hefpé- 
rides & la Nymphe Amalthée. L’aîle 
des Princes eft ornée de trente - deux 
Parues de divinités & de vertus ; il y 
en a autant fur I’aîle neuve du côté de 
la Qiapelle , qui renréfentent les arts. 

Les jardins du château de Verfailles 
fe diftinguent en grand & petit parcs , 
qui ont enfemble dix - neuf lieues de 
circuit. 

LE PETIT PARC. 

Le petit parc remplit l’étendue depuis 
le grand canal jufqu’au château par où 
vous commencerez à le voir. Tout y 
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eft. rempli d’objets aufli excellens que 
curieux , qui y font placés avec tant 
d’abondance , que la vue Ce trouve aulïî 
embaraflée à le fixer , que charmée de 
tant de beautés rafïemblées, * 

D’abord ce qui fe prcfente eft le par- 
terre d’eau ; mais avant que d’y aller exa- 
minez lesftatues& autres ornemensqui 
vous environnent , fur la droite , c’eft 
Diane , de Roger , & fur la gauche, A- 
pollon , de R*on. Sur le grand perron il 
y a quatre ftatues de bronze fondues 
par les Kellers , adoffées au château, qui 
font Silène , Antinous , Apollon & Bac- 
chus , avec des vafes de marbre blanc 
d’une grande beauté ; autour du per- 
ron il y a des amours de bronze à che- 
val fur des Sphinx de marbre , dont l’ex- 
cellence eft remarquable. 

Defcendez ce perron pour examiner 
les pièces fuivantes ; prémieremenç , le 
Parterre d’Eau : vous y verrez deux 
grands ballins , qui ont chacun plufieurs 
jets d’eau , & une gerbe de trente pieds 
de haut. Remarquez huit groupes de 
bronze fondus par les Kellers , qui re- 
préfentent des fleuves & des rivières de 
France : ils font appuyés fur des urnes „ 
un aviron en main , & entourés de Nym- 
phes, A droite , c’eft la Garonne , la Dor- 
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dogfie , la Seine & la Marne j à gauche, 
le Rône , la Saône , la Loire & une 
Nymphe. Les autres petits groupes font 
des amours & des Nymphes * y les pour- 
tours font ornés de vafes de marbre Sc 

de bronze fort eftimés. 

• • 

Il y a auflî deux bafîîns de marbre 
d’un grand mérite , en face des deux 
•angles ; leurs jets d’eau fe changent en 
.flapes d’une beauté admirable : ils font 
ornés de groupés des bronze & de com- 
bats d’animaux. A droite , c’eftun Lion 
contre un loup , par V'ancléve ; & un 
lion contre unfangüer, de Raon. A gau- 
che un' tigre contre un ours ; & un li- 
mier contre un cerf, fondus par les KeU 
lers , fur les modèles de Houz.edn. 

Plus bas , dans une demie lune , c’eft 
le Bassin de L.atone , dans lequel vous 
•verrez un groupe de marbre fait par de 
Mar,ÿ , qui repréfente Latone , Anol- 
lon , & Diane fes enfans. Ce badin qui 
a deux gerbes de trente pieds de haut , 
' eft accompagné de Payfans changés en 
•grenouilles , qui jettent de l’eau de tous 
côtés : les environs font ornés de qua- 
torze beaux vafes , copiés fur les antiques 
par d’excellens Sculpteurs. 

U y a encore auorès deux autres baB- 

/ A 

11ns, dont les gerbes ont tiente nieds, & 
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quatorze vafes de marbre dans les pour- 
tours : les groupes reprcfentent les Payfôns 
de Licie métamorphofés. 

Comme il eft difficile de voir dans 
une feule courfe toutes les charmantes 
curiofités de ce lieu , il faut prendre ici 
votre parti pour en faire le tour. Le plus 
facile ma paru de fuivre la grande allée 
du tapis verd qui fe préfente en face , 
pour en voir les ftatties , & revenir en- 
fuite au parterre des fleurs & à l’oran- 
gerie près le château. 

La lifte fuivante a été dreftee de la 
même maniéré que ces ftatues font ran- 
gées , pour vous les mettre devant les 
yeux dans le même ordre qu’elles font 
placées les unes vis à - vis des autres. 
Mais avant que de les examiner , faite* 
attention à l’endioit ouvous vous trouvez; 
car, fi vous êtes au baffin.de Latone , il faut 
commencer par les deux dernieres de cette 
lifte,qui font ci- après p. zo6. & continuer 
de lire toujours en remontant pour les 
trouver de fuite : par exemple , fur votre 
gauche vous verrez Cléopâtre, de Vnn- 
cleve ; enfuite l’Eau , de le Gros ; le Prin- 
tems, de Maniéré ; l’Aurore, de Mur (y ; 
& de même du côté de la droite, en 
commençant par l’Hyver , de Girardon ; 
l’Eté j d'Huûnot j ainfi vous finirez par un. 
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Sénateur antique fur la gauche , & un 
Titus antique fur la droite , qui font les- 
deux dernieres ftatues de la demie lune 
qui termine la grande allée , & les deux 
premières de cette lifte , dont vous pou- 
vez vous fervir de fuite lorfque vous 
- ^yous trouverez au baftîn d’Apollon j'en 
ce cas fouvenez-vous de prendre ce 
qui eft marqué dans cette lifte à la 
droite pour la gauche , & la gauche 
.pour la droite. 

Vous pouvez encore vous fërvir utile- 
ment de cette lifte , en vous déterminant à 
faire le tour du tapis verd,pour voir à loifir 
ces beaux ouvrages > vous commencerez 
la vifite de ces ftatues par celles qui font 
placées le long de la paliflade de la droite 
du château ,dont la première & la plus éloi- 
gnée eftl’Hyver, de Girardon', & conti- 
nuant ainfi de fuite le long de la droite 
de la grande allée , vous finirez par celle de 
Titus. Alors après avoir traverfe la grande 
allée au balfin d’Apollon , la première 
ftatue que vous trouverez fera un Sénateur 
antique aufiî premier de la lifte ci-deftous 
page 202, laquelle vous conduira de fuite 
julqu a celle de Cléopâtre \ qui eft couchée 
à l’angle de la baluftrade du parterre des 
fleurs. 
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CURIÔSÏTEZ 
DE LA GAUCHE SONT i 


Un Sénateur , 
Agrippine , 
Junon , 

■ || La Viétoire > 
? Titus , 
Hercule , 


Antique. 

Antique. 

Antique. 

Antique. 

Antique. 

Antique. 


Séparation de la demie -lune 
par une allée de chaque côté. 
Brutus , ftatue , Antique , 

(QUATRE THERMES: 


1 . Pomone , 

2. Baechus, 

3 . Le Printcms 


4 


» 


de le Hongre, 
de Raon. 
d’Arcis & 
Afaz.isre. 
de Mazjere. 


de Graniere . 


Le Dieu Pan 
Ino & Melicerte 
Groupe , 

* Dans la grande Allée : 

Un Vafe , . de Hardy, 

Achille reconnu par de Figisr. 


Ulifle . 

Une Amazone 
Un Vafe , 

Un Vafe 
Didon _ 

Un Faune 
Un Vafe 




de Luret. 
de Joli, 
de Soldtz. .. 
de Poulôder. 
de F lama», 
de M:lo. 
de Royal. 


Vénus fortant du bain, de Clainon. 
La Fidélité , de leFevre . 

Un Vafe, de Pouietier. 
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LES STATUES DE LA DROITE SONT : 


Titus , 
Antinous , 
L’Abondance , 
Apollon , 
Orphce , 
Augufte , 


Antique, 
Antique, 
Antique, 
Antique, 
de Franc queville. 
Antique. 


Séparation de la demie-lune 
Un Sénateur Ro- 
main , ftatue , A ntique. 

QUATRE THERMES: 


de le Hongre, 
de Clairton. 
du même, 
de Matière, 


1. Vertumne, 

2. Junon , 

3. Jupiter , 

4. Sirinx , 

Prothée qu’on lie , 

Groupe , 

Dans la grande Allée : 
Un Vafe , 'de Hardi, 
Artémife , 

Cyparice. caref- 
fant un Cerf, 

Un Vafe , 

Un Vafe , (c\s } 

La Vénus de Médi- de Frefmeri. 
L’Emp.Commode, de Jouvenet, 


de Soldtt, 


de le Fcvre, 

de Flaman. 
d’A’-fts. 
de Léneret. 


Un Vafe _ 

Un Vafe , 
Jupiter , 

La Fourberie 
Un Vafe , 


de Drouilli, 
de Bar ois, 
de Graniere, 
de le Comte ; 
ddHerfm, 


Dans la demie-lune du Ba&n d^pollon. . Dans la grande Alle& 
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SUITE DES STATUES DE LA GAUCHE t 

Milonde Crotone, 

Groupe , de Puget. 

Un Va'.e , de Herpirt. 

Caftor & PolIux.Gr. de Coizevox. 

CINQ, THERMES: 

1. Le Fleuve Ache- 
loüs fous la figure 
d’un T aureau , par Mazjere. 
z. Pandore , de le Grès. 

3. Meicure , de F ancléve . 

4. Platon y de Ratol. 

5 . Circé , de Maniéré. 

Un Gladiateur mou- 
rant f appellé le 
Mirmillon , de Monter . 

Suivant la rampe la plus proche : 
Apollon Pithien , de Mazjline. 


Uranie , 

de Car lier. 

Mercure » 

de Melo. 

Antinous , 

de le Gros. 

Silene tenant Bac- 

chus * 

de Mazjere. 

La Venus aux belles 

* fefies y 

de Clairiott . 

Tiiidate Roi des 

Parthes , 

d slndré. 

Le Feu , 

de Dozjer. 

Le Poëme Lyri- 

que^ 

de Tubï, 


Au long de la Paliifàde de la grande Aille. Au long de la Paliflade > du côté 

de l'Orangerie- 
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SUITE DES STATUES DE LA DROITE : 
Andromede&Perfée,Gr. dePuget. 

Un Vafe , d'Herpin. 

Cinna& fa femme, 

Groupe, de l'Efpingola. 

CINQ. THERMES: 

1 . Hercule , de le Comte. 

2. Une Bacchante, de de Dieu . 

^ 3. Un Faune , de Hoitz.cau. 

5 q.» Diogene , de 1 ‘ Efpagnandel. 

5. Gérés , de Pouletier. 

La Nimphe à la Co- 
quille , de Ceizevox, 
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Jupiter&Ganimede, de Laviron. 

r* 

0 

Uranie , 

de Frémery . 

0 

Comode , 

de Coufloux. 

s 

cr* 

Fauftine , 

de Renaudm. 

S* 

U 

Bacchus , 

de Gramere. 

2* 

Un Faune , 

dHurtrel. * 

gi 

Tigrane , Roi des 


û- 

O 

S Daces-i- de l' Efpagnandel. 

a. 

Antinous , 

de la. Croix. - 

ST 

Le Mélançolique , 

de la Perdrix. 

a. 
0 - 

L’Air , 

de le Hongre. 

• 

Le Soir , 

de Desjardins. 

eu 

e 

Le Midi , 

de Mar [y. 

O 

*3- 

L’Europe , 

de Maz.eline, 

pu» 
r ♦ 
O 

L’Afrique , 

de Guérin. 

ë 

*■* 

La Nuit , 

de Raon. 


La Terre , 

de MajfoH f 


La Poème Paftoral 

, de Gramere. 
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SUITE DES STATUES DE LA GAUCHE: 

Au long des Paliflades , du côté 
de l’Orangerie. 

-L’Aurore de Marjy. 

_ Le Printems , de Maniéré, 

L’Eau , de le Gros, 

' Sur l’angle de la baluftrade qui régne 
le long du parterre des fleurs eli une fi~ 
gure couchée > c’eft 

Cléopâtre , de F'anclévc, 

SUITE DES STATUES DE LA DROITE: 

Le long des Paliflades de la droite 
du Château. 


CINQ. THERMES; ■ 


f . Apollonius, 
i, îfocrate , 

3. Theophrafte 

4. Lyfias , 

5 . Ulyflès , 
L’Automne , 
L’Amérique , 
L’Eté , 

L’Hyver , 


de Mêla,. . 
de Graniere . 
d'Hurtrel. 
de de Dieu, 
de Maniéré , 
de Renaudin . 
de Cornu, 
d’ Hutinot, 
de Girardon, 
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: Les autres ftatues d’ici au Château , 
font placées auprès la cafcade de l’allée 
«Peau , page 221. 

Après avoir vu les ftatues des deux cô- 
• tés de la grande allée , ou tapis verd , 
voyez le Parterre des fleurs. Il eft 
fait à l’Angloife , orné de plates-bandes, 
& d’enroulemens de gazon , avec des bro- 
deries d’un grand goût , & du delfein 
d’André le Nojlre. 

Pour tout voir dans un ordre.à ne rien 
manquer , vous commencerez par le cô- 
té gauche , où eft l’endroit du monde 
le plus délicieux & le plus charmant j 
c’eft I’Orangerie , le plus beau morceau 
d’architeCture tofcan qui foit dans Ver- 
failles, & qui cependant a été fait en deux 
ans par J. H. Ms.nfard , fur les defteins 
de le Maijlre , Architecte des bâtimens 
du Roi, & revu par le même Manfard, 
qui luiadonné plus d’élégance & de beau- 
té, que de folidité. On y defeend par 
deux rampes de fer doré de dix toifes de 
largeur , qui font d’une grande beauté. 
L’orangerie eft une grande galerie de 
quatre - vingt toifes de long , accompa- 
gnée de deux autres galeries placées en 
ailes au retour , qui ont foixante toifes : 
les faces & les combles font embellis d’or- 
pemens d’un goût excellent, Remarques 
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au milieu la ftatue de Louis XIV. en 
marbre blanc i elle a dix pieds de haut : 
ce Prince eft vêtu à la Romaine , avec un 
manteau royal , & un bâton de Comman- 
dant en main. Le Maréchal de la Feuilla- » 
de , qui la fit faire par Desjardins , pour 
là place des Victoires à Pans , l’a donnée 
au Roi Voyez aufli dans l’angle de la 
gauche une ftatue de pierre de touche 
de huit pieds ; elle repréfente une Divi- 
t-é Egyptienne ; c’eft une pièce très-bellë 
& très rare. Le parterre de l'orangerie eft 
compofé de fix grandes pièces de gazon 
à compartimens , remplies de quantité de 
figures & de vafes de marbre blanc , avec 
Un grand ballin au milieu, dont la gerbe 
a quarante pieds d’élévation. Les deux 
groupes représentent Cibele enlevée par 
Saturne ou le Temps , par Renaudin ; & 
Orithie enlevée par le vent Borée , par 
Flamari. 

Rien n’eft plus agréable que de voir ce 
parterre dans la belle faifon : on peut di- 
re que c’eft une forêt d’Orangers , de Lau- 
riers, deMirthes, & d’autres arbres auflî 
précieux que rares d’une grofleur & d’une 
beauté furprenante. Ce parterre eft du 
defiein de la Quintinic , le plus excellent 
fleurifte de fon tems. 

Le lac que yous voyez au-delà de l’o- 

rangerie 
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rangerie , eft appelle la pièce des Suisses. 
C’ell une grande pièce d’eau de trois cens 
cinquante toifes de longueur fur cent vingt 
de largeur , au bout de laquelle on a pla- 
cé un morceau de fculpture du Cavalier 
Bernin : c’eft une ftatue équeftre de Louis 
XIV. qui ne s’étant pas trouvée allez par- 
laite, on en a changé les traits du vifage ; 
les rofeaux & les joncs qui étoient fous- 
le ventre du cheval ont été changés en 
flammes. Elle repréfente préfentemçnt 
Marcus Curtius , généreux Romain , qui 
facrifia fa vie pour le bien de la Républi- 
que'. On appelle cette pièce la pièce des^ 
Suiffes , parce qu’ils y ont travaillé lorf- 
qu’on l’a faite. .. 

Sur la droite de la pièce des Suiflfes 
vous appercevrez le Mail , un des plus 
beaux du Royaume , où les Princes pren- 
nent fouvent le plailir de ce jeu. 

Pour voir les bofquets du parc avec 
ordre , il faut entrer dans une grande al- 
lée qui eft vis-à-vis de votre droite. Ces 
bofquets font fitués à droite & à gauche 
des allées , & les baflins au milieu. Le - 
premier dans cette allée fur votre gauche - 
eft le Labirinte , du deflein de le Nojlre ï 
& formé de quantité d’allées fi bien en- 
trelaffées qu’il eft facile de s’y égarer:- 
vous verrez à l’entrée la figure d’Efi>pe ; 
Tome II * ' S 
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210 Les Curiosïtez 
d’un cote , & de l’autre celle de l’Amour, 
A chaque détour d’allée , il y a une fon- 
taine avec un baflin de rocailles , où l’on 
a repréfentc une fable d’Efope dont l’ex- 
plication eft contenue dans un Rondeau 
de quatre vers faits par Benferade ils 
font gravés en lettres d’or fur une lame 
de bronze. Les trente-neuf fables repré- 
fentées font : 

FABLES DU LABIRINTE. 

A la première Fontaine, c’eft celle du 
Duc & des Oifeaux. 

La II. les Coeqs & la Perdrix. 

La III. le Cocq & le Renard. 

La IV. le Cocq &c le Diamant. 

La V. le Chat pendu & les Rats, 

La VI. l’Aigle & le Renard. 

La VIL le Geay & le Paon. 

La VIII. le Cocq & le Cocq d’Inde, * 

La IX. le Paon & la Pie. 

La X. le Serpent , l’Enclume & la Lime, 

La XI. le Singe & fes petits. 

La XII. le Combat des animaux. 

La XIII. le Renard & la Grue. 

La XIV. la Grue & le Renard. 

La XV. la Poule & les Pouflîns. 

La XVI. le Paon & le RoflignoL 

La XVII. le Perroquet & le Singea 

La XVIII. le Singe Juge. 
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La XIX. le Rat & la Grenouille. > 

"La XX. le Lièvre & la Tortue. 

La XXI. le Loup & la Grue. 

La XXII. le Milan & les Oifeaux. . 

La XXIII. le Singe Roi. 

La XXIV. le Renard & le Bouc. ' 

La XXV. le Confeil des Rats. 

La XXVI. les Grenouilles & Jupiter. 

I.a XXVII. le Singe & le Chat. 

La XXVIII. le Renard & les Raifins. 

La XXIX. l’Aigle, le Lapin &l’Efcarbot. 

La XXX. le Loup & le Porc-Epic. 

La XXXI. le Serpent à plufieurs têtes. 

La XXXII. la Souris „ le Chat & le 
Cochet. 

La XXXIII. le Milan & les Colombes. 

La XXXIV.- le Dauphin & le Singe. 

La XXXV. le Renard & le Corbeau. 

La XXXVI. le Cigne & la Grue. 

laXXXVIi. le Loup & la Tête. 

La XXXVIII. le Serpent & le Hérifïon. 

• La XXXIX. les Canes & le petit Bar- 
bet , ou le Gouffre. 

Sur la droite , & de l’autre côte du la^ * 
birinte eft la Salle du Bal quoi elle 
a quelquefois fervi : c’eft un grand bof- 
quet entouré de treillages, dont le milieu , 
qui eft fable , a fervi à dan fer quand Louis 
XIV. a donné quelque fête. D’un côté , il 
-y a une belle cafcade formée de baflins 

s ij 
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de coquillages , embellis de vafes & de gi- 
randoles de métail , & d’autres ornemens. 
De l’autre , eft un amphithéâtre formé de 
« fîéges'de gazon, orné de vafes & de gi- 
randoles , avec des accompagnemens de 
marbre rouge & blanc , qui , comme ceux 
de la cafcade , font un fort bel- effet. 

Continuant la même allée , où vous 
trouverez plufieurs bofquets à droite & 
a gauche , vous verrez au milieu le Bassin 
de Baochus. Ce Dieu eft repréfenté dans 
un ballin oétogone avec de petits Sati- 
jes : cette fontaine dont la gerbe a dix- 
neuf pieds de haut repréfente l’Automne j. 
elle a été faite par de Marjy. 

A quelques pas au - delà à droite * eft 
le bofquet de la Girandole , où il y a 
un Faune, copie d’antique. Les Thermes- 
qui ornent les environs de ce bofquet , 
font Morphée , une femme , Pomofie , 
jnn jeune homme , Flore , Hercule 8z 
l’Hyver. 

Le Bassin de Saturne eft au-defluss 
* de celui de Bacchus j Saturne y eft re- 
préfeerté entouré de petits enfans. Ce baf- 
fin , dont la geibe a quinze pieds de haut, 
jepréfente l’hyver ou le tems , par Gi- 
rardon. 

Auprès; de ce baffin , vous trouverez: 
fur la gauche le bofquet nommé l’Isjle 
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Royale, parce qu’il y en avoir ci-de- 
vant une au milieu de cette grande pièce 
d’eau , qui a cent trente toifes de long , & 
foixante de large , avec trois gerbes , dont 
la grande s’élève à quarante-cinq pieds , 
& les deux autres à quarante : elle eft pré- 
fentement féparée en deux pièces d’eau. 
Ce lieu eft orné de pluiieurs belles fta- 
tues ; les deux plus grandes font Hercu- 
cules de Cornu , & Flore, de Raon ; les 
autres Julie , Meftà , Venus fortant du 
bain , Jupiter-Stator , Julia Domna& des 
vafes. Les charmilles de ce grand bofquet 
font taillées en fenêtres , avec des appuis 
d’un goût fingulier & qui font un très- 
bel effet. . 

Rentrez dans la même allée ; à droite 
vous trouverez la Salle des -Maro- 
niers , dont elle eft formée : vous y ver- 
rez deux ftatues copies d’antiques , qui 
font Antinoiis & Méléagre , & huit buftes 
en marbre blanc faits fur antique , qui re- 
préfentent Hercule , Dejanire, Alexan- 
dre , Cléopâtre , Céfar , Numa , Marc- 
Àurele & Vérus. If y a deux badins fort 
propres , qui font aux deux extrémités. 

La Colon ade eft tout auprès ;c’eftutT 
périftflleou cercle de trente-deuxcolom*- 
nes de marbre , appuyées d’autant de Pr- 
laftres d’ordre ionique de m arbre de di£- 


> 


Digitized by Google 


it4 Les Curïositez 
férentes couleurs , defquelles douze font 
routes , douze autres bleues , & huit vio- 
lettes , avec des bafes & des chapiteaux de 
marbre blanc : le comble eft rempli de 
beaux ornemens, & de bas-reliefs aufti de 
marbre blanc. Remarquez au milieu un 
bel ouvrage de Girardon ; c'eft un grand 
groupe qui rèpréfente Proferpine enlevée 
par Pluton. Il y a autour trente-un badins , 
dont les jets selevent à feize pieds, & fé 
terminent en napes. 

Au bout de la grande allée ou tapis 
verd , eft le magnifique Bassin d’Apol- 
lon , qui a foixante toiles de large & qua- 
rante-cinq de lông : il a trois gerbes ; celle 
du milieu a cinquante-cinq pieds de haut , 
les deux autres quarante-cinq. Le groupe 
qui eft de métail , repréfente Apollon a £• 
fis fur fon char , tiré par quatre courfiers z 
ce Dieu eft entouré de Tritons , de Dau- 
phins & de Baleines. C’eft un excellent ou- 
vrage de Tubï. 

' LE GRAND PARC. 

La pièce d’eau que vous voyez eft le 
Grand Canal. Il porte ce nom à bon 
titre , puifqu’il a huit cens toifes de lon- 
gueur fur trente-deux de largeur : il eft 
croifé d’une traverfe de cinq cens toifcs 
de long , aux deux bouts de laquelle font 
Trianon fur la droite , & la Ménagerie fur 
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la gauche. A la tête de ce canal efl unç 
grande pièce d’eau o&ogone de foixante- 
dix toiles de diamètre , où vous verrez 
dans les angles des Tritons fur des che- 
vaux marins , faits par Tuby. 

Ce canal eft quelquefois rempli de plu- 
sieurs petits batimens qui fervent à voguer 
fur les eaux , & à faire le voyage de la Mé- 
nagerie & de T rianon. 

Au bout de la croiféc gauche vous trou- 
verez % 

LA MENAGERIE; 

C’eft un petit Château bâti fur les def- 
feins de J. H. Manfard , pour y prendre 
Jes plaifirs de la vie champêtre & de la 
folitude , où feu Madame la Dauphine dç 
Bourgogne étoit fort fouvent. On y ren- 
ferme une quantité d’oifeaux & d’ani- 
maux curieux , & de toutes efpeces les 
plus rares. 

D’abord, vous vous rendrez d’une premiè- 
re cour dans unefeconde,où vous verrez un 
petit bâtiment en dôme de figure odogo^ 
ne , dont l’efcalier conduit dans un falloir 
magnifique , aux deux côtés duquel font 
deux appartemens que cette défunte Prin- 
celfe occupoit par femeftre. 

Ce fallon en: o&ogone , tout doré & 
rempli de glaces & de belles peintures ; 
il y a autour un balcon de fer doré 
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d’où vous verrez les cours & les envi- 
rons. Chaque appartement eft comp.ofé 
de cinq pièces r celui d’Eté qui eft à t 
droite , eft orné de peintures d’une gran- 
de beauté , '& d’un grand nombre de 
petits tableaux excellens. Celui d’Hy- 
ver eft à gauche , peint & orné de meme. 
Defcendez pour voir le deflous, c’eft une 
fort belle grotte ; mais gardez-vous d’un 
jet - d’eau tournant qui eft au milieu , 
auflti-bien. que. des fources qui donnent 
de l’eau jufques deffus les montées il 
vaut mieux rire aux dépens d’autrui qu’aux 
vôtres. 

Après avoir vu les appartemens , exa- 
minez la cour o&ogone ; remarquez 
qu’elle eft remplie d’un grand nombre 
de petits tuyaux fouterrains : lorfque 
Fon les fait jouer , ils forment une es- 
pèce de parterre de jets d’eau , qui don- 
ne le plaifir de voir mouiller copieufe- 
ftient ceux qui ne s’en méfient pas. 

Au bout de cette Cour vous en de£ 
rez voir fept autres féparées par de gran- 
des grilles ; chacune de ces cours ren- 
ferme différentes efpéces d’animaux, 

<re qui leur eft nécefïaire. Depuis la mort 
de Louis XIV. lès environs de ce lieu 
Ont bien changé ; les terres , quoique 
dans le grand parc , font labourées & 
enlemencéesv . La- 
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I.a volière de la ménagerie eft la plus 
i belle & la plus magnifiquè de France * 
elle eft toujours remplie d’oifeaux d’u- 
ne- fingularité & d’une rareté extraordi- 
naire. 

De Jgt ménagerie , il y a plufteurs al- 
lées qui conduifent à 

L’ABBAYE ROYALE DE S. CIR. 

5 . Cir eft un village fitué à une pe- 
tite lieue de Verfailles,& dans le parc, 
où eft une abbaye de filles de l’Or- 
dre de S. Benoit. Louis XI V. y a fondé 
en 1686. une communauté de religieu- 
fes fous le titre de faint Louis , Ordre 
de faint Auguftin , à laquelle il a aftîgnc 
quarante mille écus de rente pour l’en- 
tretien & l’éducation de deux cens cin- 
quante jeunes filles nobles. Il y a auftî 
en 169$. fait unir la manfe abbatiale 
de l’abbaye royale de faint Denis en 
France , qui eft de cent mille livres de 
rente. Cette Communauté eft particu- 
liérement établiej pour y élever les jeu- 
nes Demoifelles } dont les peres ont 
vieilli ou font morts au fervice du 

R°y. 

Le nombre des religieufes eft fixé à 
cinquante Dames profeiïes , & à trente- 
ftx Soeurs converfes. Lorfqu’une d’elles 

T omc II . T 
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meurt , fa place ne peut être rempilé 
cjue par l’uné des deux cens cinquante 
D emoifelles , âgée au moins de dix- huit 
ans. Ces Dames font les trois Voeux or- 
dinaires de religion , & un quatrième , 
qui eft de confacrer leur vie à l’éduca- 
tion & à l’inftruâiion des Demoifelîes 
dont le Roi s’eft réfervé la nomina- 
tion. Il faut qu’elles falfent preuve de 
quatre dégrcs de nobleffe du côté pa- 
teriVel. Aucune n’y peut entrer avant l’â- 
ge de fept ans , ni après celui de douze: 
celles qu’on y reçoit , n’ont la liberté 
d’y demeurer que jufqu’à l’âge de vingt 
ans & trois mois. 

Ces jeunes perfonnes font divifces en 
quatre dalles ou âges ; fa première clafie 
porte un ruban bleu ; la fécondé , un 
jaune ; la troifiéme , un verd ; & la 
quatrième , un rouge. Le bâtiment du 
fnonaftére eft du célébré François Man- 
fard , & fut achevé en i68t>. Ce ma- 
gnifique édifice confifte en un grr.nd 
corps de cent huit toiles de longueur „ 
qui forme trois corps de front , féparés 
par les deux ailes de cette maifon , 1® 
long de chacune defquelles il y a en- 
dehors une cour & deux parterres. L’é- 
glife eft au bout de la plus grande lon- 
gueur du bâtiment : elle eft deftervie 
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par les Peres de la Million de faint La- 
zare; 

La difpofïtion du plan de cette ab- 
baye confifte en corridors , réfeéftoirs , & 
autres pièces néceflaires pour' l’ufage d’u- 
ne nomb^eufe communauté. Il y a dans 
l’étage de de du s , de grandes chambres 
où les jeunes Demoifelles travaillent , 
des chambres particulières pour les Da- 
mes , & plufieurs autres pièces commu- 
nes. Le jardin eft un ancien bois qu’on 
a confervé ; & l’on y a fait un potager 
fuflbfant pour la commodité de cette 
maifon. 

Tout le refteeftle parc, à l’extrémité 
duquel il y a une grande pièce d’eau 
de deux cens toifes de long , fur cent 
de large , qui fe trouve au bout du grand 
canal ; on en peur faire le tour par la 
pointe de Galie , pour rendre 4 l’autre 
bout de la croilee oppofé à la ménage- 
rie , afip de voir 

LE CHATEAU DE TRIANON. 

Trianon eft un palais , ou la magni- 
ficence , les. richefles & le bon goût ré- 
gnent de tout côté : il eft fitué à l’en- 
trée d’un bois qui lui donne tout l’a- 
grcment imaginable ; il a été bâti fur les 
defleins de J.*//. lAanfard, 

' ^ . Tij 
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Vous entrerez par une porte de fer 
doré dans une grande cour , où vous i 

verrez un periftile de colomnes de mar- 
bre d'ordre ionique , dont il y en a 
quatorze de rouges & huit, de vertes f 
avec des pilaflres qui font un ^Fort bel 
effet. 

La face de ce château, qui a foixan- 
te*quatre toifes dctendue , efl accom- 
pagnée de deux ailes finies par deux pa- 
villons. Le comble eft orné d’une ba- 
luftrade remplie de flatues , d’urnes & 
d’autres fculptures. L’aile droite con- 
tient la Salle de la comédie & les appar- 
tenons des grands officiers ; & l’aîle 
gauche , la falle des gardes & les loge- 
mens des officiers. 

Entrant dans le grand fallon , vous y 
verrez lqr la cheminée l’enlevement d’O- 
rithie ; &*vis-à*vis Junon , tous deux de 
Verdier. Du fallon paffëz dans l'appar- 
tement du Roi; après l’antichambre vous 
verrez quatre tableaux de fleurs , de 
fruits & de vafes peints par Fontenay ; 
dans la chambre , huit tableaux de va- 
fesd’or & delporphire duipéme Fontenay 
&|de Baptijîe ; & dans la derniere pièce , 
fix tableaux de mêmes fujets & des me- 
mes Peintres. Dans la fécondé falle il 
y a deux petits tableaux dç Nyuiphçs , 
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de Blanchard. Dans la troifiéme , remar- 
quez fur la cheminée. Venus à fa toilette 
avec Mercure, par Boulogne l’aîné. Vis-à- 
vis , eft le portrait de feu M. le Comte 
de Touloufe , peint par Mignard , fous la 
figure de l’amour qui dort ; & auprès, le 
jugement de Midas , peint par Corneille 
l’aîné : au-deffus des portes , Venus & 
Adonis, Venus & des A moûts, par Bou- 
logne le jeune ; l’Art & la Nature , de Bou- 
logne l’aîné. Dans la quatrième , fur la che- 
minée , Morphée éveillé àlapproche d’iris; 
au-deflus des portes , Diane, Endimioiï 
& Mercure qui endort Argus, tous trois 
de Houujje ; Junon qui menace Ino , & 
Mercure qui coupe la tête à Argus , de 
Verdier , un Hercule feul; Hercule & Ju- 
non , de Noël Coipel, 

Dans le falloçi luivant, les tableaux re- 
préfentent Zéphire 5c Flore , d ç Jouvenet i 
lavûede Verfailles 5c du Château , celle de 
l’orangerie , des écuries & du baffin de Ne? 
ptune, par Martin l’aîné. 

De ce (allon , remarquez un petit bois 
toyt charmant : il efl: h couvert , que le 
foleil n’y entre qu’à peine dans les plus 
grandes chaleurs de l’été ; encore n’ell:-ce 
que pour tempérer fort à propos la fraî- 
cheur des eaux qui y coulent. 

Ce fallon rend dans un appartement , 

Tüj 
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o^; vous verrez dans Ja première pièce , 
Narcifle , Cyane, Alphée &. Arétufe , de 
Houajje : dans la fécondé , Tétis & Flore , 
d 'Anttine Co:p;l ; Junon & Flore , de Bou- 
logne l'aîné : au-deffus des portes , le ma- 
tin, le midi , le foir & la nuit , par Mar- 
tin lamé \ & un vafe d’or ‘très - eftime , 
de Fontenay : dans la 'troifiéme , hx ta- 
bleaux, dont les fujets font tirés de ,1a fa- 
ble d’Apollon, peints par Noël Coipel , 
Jouvenet & Boulogne le jeune. Regardez de 
cet appartement le petit parterre Royal 
qui a un badin au milieu : ce beau lieu eft 
rempli de fleurs des plus rares & des plus 
belles dans toutes les Saifons. 

Voyez enfuite la galerie richement or- 
née , dans laquelle font peintes les plus 
belles vues du Château & du petit parc 
de Verfailles & de ce lieu - ci j la plupart 
font de Cottel. Au bout de cette galerie , 
vous entrerez dans un fallon , où vous 
verrez un jeu de Portique, & des vues de 
Verfailles , d 'Allegrm. Enfuite c’eft: le fal- 
lon du Billard , orné de tableaux de 
Hounjfe , qui repréfentent quelques fujets 
de Minerve. 

Sortant du fallon du billard , vous de- 
vez voir Trianon-sur-Bois. C’eft une 
fuite d’appartemens , dont les vues font 
fur ce bois charmant : ils ont etc ci - de- * 
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Tant occupés par M. & Madame de Bour- 
gogne , ( augufte alliance jufqu’au tom- 
beau , dont la perte a tant coûté de lar- 
mes à toute la France ) & par feu fon 
' •Altefle Royale Madame : ils font rem- 
plis de riches meubles & d’excellens ta- 
bleaux. 

' L’appartement de feu Monfcigneur eft 
fur' la gauche en entrant. Vous y verrez 
fur la cheminée de la première pièce faint 
Luc , par de la Fojfe ; dans l’anti - cham- 
bre , faint Mathieu , de Mignard ; & vis- 
à-vis faint Marc , du même de la Fofje : 
la chapelle du Château eft auprès. Dans 
la chambre ornée de glaces , vous verrez 
une belle & précieufe table de- porphire : 
mais vous devez furtout remarquer l’ex- 
cellent tableau de faint Jean l’Evangeli- 
fte dans l’iflc de Pathmos; c’eft une des 
bonnes pièces de le Brun: les quatre paï- 
fages font de le Lorrain 3 & les tableaux 
de fleurs & de fruits , de Fonicnai. Voyez 
auffi au bout de cet appartement un cabi- 
«• net rempli de meubles précieux & de gran- 
” des glaces. ■ „ 

En fuite il faut voir les jardins qui font 
d’une beauté merveilleufe , & ornés de 
tout ce qui peut y convenir de plus ma- 
gnifique &'de plus excellent : ils furpaf- 
fent tout ce que l’on en peut dire , ou s’i- 

T iiij 
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mariner. D’abord , vous defcendez dans 
le parterre haut , ou il y a des ballins , 
avec des groupes d’entans de plomb doré , 
faits par Girardon . Vous verrez dans l’au- 
tre parterre un badin oCtogone bord® 
de marbre rouge, avec des enfans & des 
vafes de .marbre blanc. Voyez enfuite le 
jardin des Maronniers rempli de badins 
& de ftatties ; le groupe admirable , efl 
Laocoon 2 c fes enfans , copié?, lur l’anti- . 
que , par Txby. Enfin voyez audî la cas- 
cade , le bois des fources, le jeu de l’An- 
neau , & plufieurs falles de charmilles , 
ornées de fiatues & de vafes d’un grand 
mérite. Ce magnifique jardin eft terminé 
par une grande pièce d’eau , où il y a des 
vafes & des dragons de plomb doré , qui , 
de meme que tout ce qui embellit cet 
agréable lieu , font d’une excellence & 
d’une perfection achevée. La fatisfaétion 
que vous aurez de les avoir vûs , vous| ré- 

eompenfera fuffifamment de vos peines. 

% 

Suite du petit Parc. 

Sortant de Trianon pour voir les bof- 
quetsde la droite, il faut gagner le grand 
canal, &*entrer dans l’allée directement 
oppofée à celle que vous avez fuivie du • 
côté gauche. La première chofe remar-^ 
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quable dans cette allée , eft le bo r quet 
nommé l’Enc.elade-; il eft à main droite • 
en entrant dans cette allée. C’eft un ba£ 
fin octogone , bordé de gazon , où vous 
verrez ce Géant accablé fous les monta- 
gnes qu’il avoir aftemblées pour éfcalader 
le Ciel. On ne peut rien de plus beau que 
ce groupe. Le jet d’eau qui Tort de la bou- 
che de FEncelade , a Soixante - dix - huit 
pieds de hauteur. 

A quelques pas au-deftus , fur votre droi- 
te, eft le bofquet des Dômes. Ce lieu eft: 
tout charmant : vous y verrez deux petits 
Temples de marbre blanc , qui ont cha- 
cun huit colomnes de marbre rouge-brun, 
couronnés d’un grand fronton aux armes 
de France, avec des ornemens de bronze 
doré, de même que les dômes, qui font 
terminés par des groupes d’enfans. Au mi- 
fieu il y a un baftin dont le bouillon a foi- 
xante-dix pieds de haut : ce baftin eft en- 
touré d’une baluftrade de marbre d’un 
rouge mélé, avec des pilaftres de marbre 
blanc , fur laquelle régne un petit canal, 
dont ii fort une quantité de petits jets 
d’eau. La tcrrafte a une autre baluftrade 
de marbre blanc , à pilaftres de marbre 
rouge > ce qui fait une agréable diverfité 
avec les bas reliefs. Les ftatues qui ornent 
ce bofquet, fônt le point du jour, de le 
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Gros : In o , de Rayai : le berger Acis , par 
Tuby : Flore , par Manière : une Nimphe 
de Diane , de Fl aman: Galathée , par Tuby : 
Amphitrite , de Michel Anguierre : 3c Ârion, 
par Rom. 

Voyez fur la gauche la Montagne 
d’Eau : ce bofquet a eu trois noms dif- 
férens -, la Salle desfeffins, l’Obélifque 3c 
la Montagne d’eau , dont il a la forme. 
Vous y verrez quand les eaux jouent, un 
obélifque qui a foixante-quinze pieds de 
hauteur , 8c aux quatre faces autant de cas- 
cades qui font un bel eftet. 

Sortant de ce bofquet , vous verrez dans 
l’allée que vous fuivez , le Bassin de 
Flore : cette >. DéefTe qui repréfente le 
printems , y efl: à demi couchée , accom- 
pagnée de plufieurs petits Amours qui 
jouent avec des fleurs; ce balîîn , donc 
l’ouvrage eff de Tuby , a huit gros jets 
d’eau, & beaucoup d’autres, qui forment 
enfemble une gerbe de Vingt pieds. 

Continuez cette allée , vous trouverez 
à gauche le bofquet appelle l’Etoile, à 
caufe de fix allées qui y rendent , & qui 
forment une étoile. Il y avoit autrefois 
une fontaine qui ne s’y voit plus : les figu- 
res font un bufte d’Alexandre; Ganimede 
& Jupiter métamorphofé en aigle; Venus , 
Livic femme d’Augufte ; lôs ftatues du m.i- 
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lieu font la Comédie , une Baccante , Ura- 
nie & une Inconnue. 

* Plus loin fur la droite , vous verrez le 

bofquet du Dauphin , qui fïmétrife avec 
celui de la Girandole : il y avoir aupara- 
vant un Dauphin ; les Thermes de ce bof- 
quet font l’Abondance, Cerès, Bacchus , 
* un Satire , Flore & l’Eté. 

. - Sortant du bofquet du Dauphin , remar- 

quez le Bassin de Cerf.’s. Cette Déelïe 
y efl: repréfentée fur des gerbes dans un 
badin oétogone , où font des cnfans qui 
jouent avec des fleurs. La gerbe a vingt 
pieds de haut ; cette fontaine qui reprefen- 
te l’été , efl l’ouvrage de Renandin. 

Continuant cette allée, vous trouverez 
fur la droite un fujet digne de toute votre 
admiration , appelle Lrs Bains d'Apol- 
lon. C’eft un bofquet magnifique, qui ren- 
ferme trois groupes couverts de balda- 
quins ou dais de métail doré. Le groupe 
du milieu efl: un excellent ouvrage de Gr- 
rardon : il repréfente Apollon chez Tetis , 
fervi par les Nymphes de cette Déefle. 
Cette pièce efl: un chef d’œuvre admira- 
ble; les groupes des deux côtés font voir 
les courfiers ou chevaux de ce Dieu abreu- 
vé* par des Tritons : ils ont été faits par de 

\ Aiarfi & Gnè -ïn. 

La moitié de ce bofquet étoit autrefois 
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occupée par un marais qui avoit un chêne 
de ter au milieu, dont les branches jettoient 
de l’eau de tous côtés : on l’appelloit le 
chene verd. 

Sortant des bains d’Appollon , vous ver- 
rez fur la gauche le Theatre »’Eau, 
ainfi nommé , à caufe qu’il eft formé en 
théâtre , dans une place de vingt toifcs ' 
de diamettre , dont les charmilles font 
taillées en pans. Vous verrez au, milieu de 
ce baffin, dont le bouillon a quarante-fix 
pieds de haut , une petite ifle où font lix 
enfansqui jouent &qui fe baignent. Vis- 
à vis ce théâtre, eft un amphithéâtre élevé 
fur des marches de gazon : l’efpace d’en- 
tre le théatre& l’amphithéatre fert de par- 
terre. Il y a quatre fontaines avec quatre 
groupes de métail : un des groupes des 
allées réprcfentele Satire MarfyaSjCrui en- 
feigne Olympe à fe fervir du liflet à fept 
tuyaux. 

Du théâtre d’eau , il faut voir les trois 
Fontaines ; c’ell: un bofquet champêtre 
où ihy a trois fontaines, dont les nappes de 
le murmure ont beaucoup d’agrément & 
de force d’eau. 

Vous devez enfuite vous approcher du 
Château , pour voir plus facilement le 
Parterre du Nord , dans lequel vous 
defeendrez par un efcalier de marbré blan^. 


Dia 
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Au bout de cet efcalier il y a deux fta- 
tues copiées de l’antique, qui méritent 
votre attention ; celle de la gauche eft 
Venus, furnommce l’accroupie ou la pu* 
dique à caufe de fon attitude modefte : 
elle .eft de Ctiz.evox. L’autre appellée le 
Rotator , repréfente Milicus affranchi de 
Scevinus qui aiguife un couteau : il fut ap^ 
pelle le Sauveur, pour avoir révélé le fe- 
cret de la confpiration de Pifon contre 
l’Empereur Néron : cette pièce eft de Frç - 
meri. Ce parterre eft orné de vafes de mar- - 
bre blanc : la fontaine qui le préfente en 
face eft appellée 

La Fontaine de la ptramidf. , dont 
elle à la forme : ce lieu eft aulli appellé 
le parterre de la piramide. Ce font qua- 
tre baftins les uns fur les autres : ceux d’en 
bas , font accompagnés de quatre Tritons 
qui fe jouent ; les deux autres badins ont 
aufti des T ritons & des S y rennes , par Tnby 
& le Hongre : la fontaine eft de Girnrdon , 
& exécutée en bronze. Les vafes des cô- 
tés font très-beaux, & ont été faits à Ro* 
me : l’un repréfente un mariage antique , 
& l’autre une baçcanale. 

Derrière la fontaine de la piramide , re* 
marquez la Cascade de l’alle’f. d’Eau*. 
c’eft un quarré avec une nappe d’eau, où 
font des Nymphes qui fe baignent dans 
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Jes bains de Diane ; il y a des mafques 
qui jettent l’eau dans le quarré : le tout a 
été fait par Girardon ; mais les fleuves font 
de/<? Hongre & de le Gros . ' 1 

Les ftatues de ce parterre , le long des 
paliflades , font en commençant près le 
Château , le poème héroïque , de Droudliz 
le Flegmatique, de /’ EfyagnandeL : l’Afïe , 
de Roger: & le poème fabrique , de Buifler ; 
en fuite , le Sanguin, de Jonvenet', & le Co- 
lérique, d zHoKzjeau. 

L’alle’e d’Eau efl: comme partagée 
en deux : vous verrez de chaque côté fept 
groupes de trois enfans chacun au mi- 
lieu d’un baflïn, avec un jet d’eau qui s’é- 
lève d’un plus petit badin de marbre rou- 
ge , que ces enfans foutiennent. 

Au bout de l’allée d’eau , vous apper- 
cevrez la Fontaine du Dragon : vous 
y verrez au milieu du badin un groupe de 
plomb doré, fait par de Marjy , reprcfen- 
tant un dragon qui jette l’eau par plufleurs 
endroits , dont le gros a ordinairement 
trente-trois pieds de haut , mais quatre- 
vingt-cinq lorfque le Roi efl; préfent -, qua- 
tre Dauphins & quatre Cignes qui portant 
des Amours nagent autour du dragon. Cet- 
te pièce avec Je baflïn de Neptune que 
vous allez voir , font une des belles curio- 
fîtés du Parc. * 
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Le bassin de Neptune eft au-delà de 
la fontaine du dragon ; c’eft une grande 
pièce d’eau du defTein de le Nofîre , au bout 
de laquelle font vingt- deux vafes de mé- 
tail, doù fortent des jets d’eau qui tom- 
bent dans un conduit, d’où fortent enco- 
re d autres jets d’eau entre chaque vafe , 
qui font en tout foixante-trois jets d’eau , 
d’un effet admirable : au-delà font un g ou- 
pe & deux ftatues qui repréfentent , fça- 
voir, le groupe fait par DominlcjueGeudy t 
difciple du fameux Algardi , laRenommée 
qui écrit la vie du Roi ; les ftatues font 
Fauftine , de Frcmeri ; & Bérénice , de l'Ef- 

o. Novembre 1739. on plaça atii 
mikeu de ce baiîîn un magnifique ouvra- 
ge de fonte , exécuté par Adam l’aîné , 
Sculpteur du Roi. Il repréfente le triom- 
phe de Neptune & d’Amphitrite , groupé 
dans une coquillede vingt#fept pieds d’é- 
tendue fur quatorze de hauteur , riche- 
ment varié de rocailles & d’ornemens : on 
y voit une tête de Baleine qui fert de 
couronne \ il fort de fa gueule un torrent 
d’eau de quatre pieds de large : Neptune 
paroît lancer fon Trident, Amphitriteeft 
alîîfe à fa gauche. Les autres figures font 
un Triton fur un cheval marin , qui de 
£1 bouche jette une lame d’eau de qua- 
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rante pieds; à l’oppofé eft une vache ma- 
rine qui jette la meme quantité d’eau & auf. 
fi loin , ainfî que les Néréides , les Tri- 
tons & les Dauphins qui lesaccompagnent. 
Les rochers qui fervent de bafe font per- 
cés de trois Antres , dont il paroît fortir 
des monftres marins qui lancent auffi 
beaucoup d’eau. Ce fuperbe ouvrage a 
mérité une approbation univerfelle. 

Enfin la derniere pièce curieufe eft 
FArc de Triomphe , au bas duquel 
vous verrez trois fontaines d’une admira- 
ble beauté ; & fur la hauteur un très- 
bel arc de triomphe. Remarquez d’abord 
la Fontaine de la France triom- 
phante , aflife fur un char: elle eft ac- 
compagnée de deux efclaves , dont J’un 
eft monte fur un Aigle ; il repréfente 
l’Empire , & l’autre l’Efpagne , il eft ap- 
puyé 'fur un Lion s ces ouvrages font 
de plomb dcJté , avec- des trophées d’ar- 
mes ôc beaucoup d’ornemens. L’archi- 
teéfure eft de marbre de differentes cou- 
leurs : les figures font de Tttbi > & de 
Coizevtx. Au bas eft un dragon à trois 
têtes , qui repréfente la triple alliance. 

Plus près de l’arc , vous verrez deux 
autres fontaines : celle de la droite eft 
appellée la Fontaine de la Vic- 
toire , qui eft repréfentée fur un globe 

ave* , 
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avec des trophées d’armes : cet ouvrage 
efl de A'fAntl/ne. Celle de la gauche efl 
la fontaine de la Gloire , laite dans 
le meme goût , & par le meme Sculp- 
tein que 1 autre : les accompagnement 
y loue en grand nombre, & font un ma- 
gnifique effet. Près de l’arc , obfervez 
des deux côtés deux obelilqucs ou pi- 
ramides deau , formées de bandes de 
fer, pofées fur des pieds d’eflaux de mar- 
bie 1 oiige j & au milieu, de chaque côté, 
un buffet qui eft admirable quand toutes 
les eaux jouent. Enfin fur la hauteur, 
examinez la beauté de l’Arc de Triom- 
phe ; ce font trois grands portiques de 
fer doie , !ous lefquels il y a trois gros 
jets deau qui retombent dans des "co- 
quilles , & qui forment avec les jets 
d eau d en haut , des napes d’un elfet 
merveilleux. 

Apres avoir vu & confidéré toutes les 
admirables curiofités du château & des 
parcs de Verfâilles , il faut voir ce qu’il 
y a de remarquable dans 

La Ville i^e Versailles, 

On la di flingue en Ville vieille^ nou- 
velle : la Ville vieille qui efl du côté 
de P avenue de Sceaux , renferme le 
hatager qui efl près de la pièce des 
Tome II , y 
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Suiffes ; les Recolets , dont l’Eglife & le 
Couvent (ont fort (impies, & le parc aux 
cerfSjOÙ il y a une nouvelle ParoifTedédiéeà 
S.Louis.On bâtit beaucoupdanscequartier. 

Le vieux Verfailles eft le quartier op- 
pofé à la ville neuve ; on y defcend de 
la place royale par plufieurs rampes } du 
côté du midi : c’effc un ancien village , 
qui étoit (itué autrefois en ce lieu ( 8c 
dont il ne refte aucun vertige ) qui lui 
a donné le nom. Le vieux Verfailles fut 
rebâti fur de nouveaux aligncmens dès 
que la ville neuve fut faite. Entre plu- 
heurs hôtels qui font dans ce quartier , 
près de la place royale , vous y verrez l’hô- 
tel de la Chancellerie. Plus loin , à côté 
de l’avenue de Sceaux , & au-delà du bu- 
reau des Coches , font les écuries des 
gardes du Corps -, & vis-à-vis , un grand 
logement qui étoit occupé par la com- 
pagnie des Galiottes, employée à entre- 
tenir furie grand canal de Verfailles , les 
petits navires & autres bâtimens que l’on 
y voit avec plaifir quand ils font équipés. 

Plufieurs hôtels & maifons confidéra- 
bles remplident le vieux Verfailles , tant 
dans la partie la plus éloignée , vers une 
place qu’on a commencée proche le parc 
aux cerfs , dont elle porte le nom , qu’aux 
environs du jeu de paume. Dans la pa.^. 
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tie la plus proche du château , vous 
verrez l’iiôtel de la Surintendance , & di- 
vers magalins accompagnés de logemens 
auprès de la Pepiniere ; mais il n'y a dans 
tout ce quartier d’édifice remarquable 
que l’églife & le couvent des Recolets , 
& le grand Commun , dont le logement 
eft très fpacieux : il a cinquante toifes 
de face ; la cour en a trente. Ce bâti- 
ment eft double tout au tour , & voûte 
dans l’étage du rez de chauifce , occupé* 
par des cuifines & dépenfes , des offices 
& falles pour les officiers qui ont bou- 
che en Cour : les autres étages font 
remplis de tant de logemens, que l’on 
y compte jufqu’à fept cens pièces de 
toutes grandeurs. Le grand commun eft 
conftruit de pierres & de briques, avec des 
frontons dans qhaque face , & des figu- 
res qui repréfentent les quatre faifons: 
il y a une fontaine au milieu de la 
cour du grand Commun , de même que 
dans toutes les places. 

Le nouveau Verfailles eft du côté de 
l’avenue defaint Cloud ,où vous verrez la 
place Dauphine &la Paroilfe : il y a aulli 
du même côté le Marché & Clagny. 

On trouve dans la ville neuve tout ce 
que l’on peut délirer pour la commodité 
d’une grande ville. Louis XIV. en fie 

Vij 
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faire les alignemens en 1671. Dos pla- 
ces y furent diftribuées pour 4 plufieurs 
hôtels. Sa Majeftc donna au (H le moyen 
par les libéralités à quantité de particu-' 
liers d’y bâtir des maifons de même fr- 
métrie. La ville neuve s’étend depuis la 
place royale , jufqu’au parc de Clagn^, 
qui fe trouve joint par ce moyen au 
quartier du neuf Verfailles. 

L’endroit le plus confidérable de îa 
ville neuve eft, L.aTahoisse de Ver- 
sailles , dont le portail eft accompa- 
gné de deux clochers un peu moins éle- 
vés qu’une efpcce de. coupole ou dôme 
qui couronne le haut de l’églife , & qui 
répond au milieu de la croifce. Le bâ- 
timent de cette éifti’e mérite d’ëtre con- 

✓ 1 j 

fîderé : il a hors d’œuvre quarante-fepe 
toifes de longueur fur .dix-huit de lar- 
geur , y compris les ailes ou bas côtés, 
& les chapelles. Cette églife conftruite 
&: toute routée de pierre , eft propre^ 
grande & bien éclairée : ce font les Pe* 
res de la million de fai nt Lazare qui la 
deflervent. Leur communauté eft de 
trente-fix Peres, qui ont fix mille cinq 
cens livres de rente, & la Cure : l’églife 
fait face à la place Dauphine. Il y a dans 
ce quartier plufieurs hôtels , que les Sei- 
gneurs de la Cour y ont fait bâtrpou.^ 
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leur commodité pendant leur féjour à 
Verfailles. 

Près de cette Parodie d’un côté , c’eft 
la maifon de la Charité ; & de l’autro 
un grand logement , que Louis le Grand 
a fait faire pour le Curé & pour cette 
Communauté des Peres de la million qu’il 
a établis à Verfailles en l’année 1 676“. 

Le marché eft la plus grande place 
après la place royale. Aux environs , il 
y a les écuries de la Reine , la place 
de Bourgogne &le château d’Eau ; c’eft 
un gros pavillon -qui fert de réfervoir. 

Avant que dequitter Verfailles,vous de- 
vez voir le Château de Clagny :'il eft 
frtué fur la droite de l’avenue de Ver- 
failles du côté de faint Cloud , à côté 
d’un petit bois tort ancien , dont la 
beauté engagea Louis XIV. à bâtir cette 
maifon deplaifance pour la Marquife de 
Montefpan > il -a pafie depuis à feu M. 
le Duc du Maine. Ce château eft du 
de fié in de François A4 an fard , prefque 
dans la même difpohtion que celu de 
Verfailles : le bâtiment confifte en» un 
corps ftmple qui a deux ailes doubles en 
retour , avec deux autres ailes fimples 
fur la face de devant. La cour a trente 
roifes de largeur fur trente deux de pro- 
~ fondeur, Le premier étage eft à rez de 
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chauffée où Ton efttre par cinq perrons 
quarrés : ce premier éta^e , 8c qui eft le 
principal , confifte en un grand fallon 
qui fert de paffage de la cour au jar* 
din , 6c communique aux appartenons ; 
ce fallon eft; orné en dedans de pilaftres 

corinthiens. f A , 

Les appartenons ont des deux cotes 
des pièces prefque pareilles : dans l’aîle 
droite U y a quelques cabinets de plus 
Sc la chapelle. Dans, l’aîle gauche eft un 
petit appartement de bains , qui donne 
lur la Cour. La grande galerie de ce 
château a trente-cinq toifes de long , 6c 
vingt-cinq pieds de large , avec trois Cal- 
ions un peu plus larges que les interval- 
les qui les joignent : elle eft ornée d’un ' 
grand ordre corinthien , dont 1 entable- 
ment eft enrichi de fculptures , 6c la 
voûte remplie d’ornemens 6c de quadres 
pour mettre des tableaux. Vous y ver- 
rez des groupes qui repréfentent des di- 
vinités , les élemens , les faifons , 6c les 
quatre parties du monde avec leurs attri- 
buts. Le grand fallon du milieu eft plus 
élevé que les autres , 6c porté par qua- 
tre trompes où font huit efclaves les 
Calions des extrémités font ornés de grou- 
pes , 6c de bas reliefs de Nymphes qui 
portent des corbeilles de fleurs 6c de fruits. 
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Au 'bout de cette galerie , il "y a une 
orangerie pavée de marbre , longue de 
vingt-quatre toifes , & large de vingt- 
cinq pieds. 

De l’autre côté elt la chapelle ornée 
d’un ordre corinthien , & bâtie fur un 
plan rond de trente pieds de diamètre* 

Le grand efcalier eft dans l’aile droite 
en entrant : fa ftruélure eft d’un grand 
goût , &. l’appareil des pierres fort in- 
génieux. Le pavillon du milieu a des . 
colomnes ifolées , de meme façon que 
les veftibules des ailes. Les fenêtres des 
étages du rez de chauffée font ornées de 
chambranles , de confoles , de frifes de 
de corniches. Les croifées du grand Tal- 
ion font trois grandes arcades entre des 
colomnes doriques, qui donnent fur la 
cour de même que diucôté du jardin. 

Le grand pavillon eft couvert d’un dôme 
quarré ; des combles brifés couvrent le 
refte de ce château. 

Vous verrez dans le plafond du pre- 
mier fallon de la droite , les figures au 
naturel des Ambafladeurs de Siam , qui 
y ont fait leur féjour ordinaire en 1687. 
tant qu’ils ont été à la Cour , où ils 
furent défrayés aux dépens du Roi. Les 
autres appartemens font remplis de pein- 
tures & de tableaux d’un grand mérite. 
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II y a aulll un théâtre, qui a fervi aux 
repréfentations pour les Princes & Prkv- 
cefïes. Vous verrez encore dans une des 
falles , douze petites pièces de canon de 
fonte , montez fur leurs affûts , accom- 
pagnés de tous leurs attirails, avec quel- 
ques chariots remplis de tous les dif- 
férens outils nécefîaires dans l'Artillerie, 
quelques mortiers , bombes , carcafles, 
&c. Ceft un préfent que les Officiers de 
la Ville de Paris firent à feu.M. le Duc 
du Maine , lorfqu’il pnt.pofTelîion de la 
charge de grand maître de l’Artillerie de 
• France, 

Le Jardin de ce château eft accom- 
pagné d’un bois de haute futaye , avec 
plufieurs parterres , des boülingrains , 
des bofquetsde charmilles, & des treil- 
lages ornés d’architecture. 11 y a au fil 
quantité de belles p alidades qui enfer- 
ment des .cardes d’orangers ,' qui n’étant 
point vues, il femble que ces orangers 
f loient né', dans ces palilîades. La paroifle 
de Ver ailles fe voit tout à découvert 
de ce jardin , au bout duquel étoit 
l’étang deClagny,qui fervoit de canal à la 
vue de ce château. La ménagerie de 
Clagny eft un petit endroit au dehors 
de ce château ; elle a aulli fon mérite 
particulier, „v. 
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LE CHATEAU 

DE M A R L Y. 

* * 

M Arly eft lin Village fitué près de 
la riviere de Seine, à une lieue de 
Verfailles-, & à quatre de Paris , auprès 
duquel Louis le Grand a fait conftruire , 
au milieu d’un Parc de trois mille fept cens 
foixante-cinq arpens , un magnifique Châ» 

« teau , 011 ce grand Roi faifoit fa réfiden- 
ce la plus grande partie de l’année , en 
différens voyages. Cet aimable féjour , qui 
fervoit comme de maifon de campagne à 
Sa Majefté , contient en abrégé tout ce 
que vous pouvez voir de plus agréable & 

_ de plus fatisfaifant , en fait de jardins 9 ' ' 
çaux, fculptures & autres agrémens. 

L’allée nouvelle, quiprend fur la droi- 
te du Château de Verlailles du côté do 
l’aîle des Princes , conduit en une heure 
de chemin à Marly , en pafTant par Ro- 
.cancourt , où commence l’allée des têtes 
de morts ; ce font des arbres taillés eu 
pommes , appellés les têt^s de morts. 

Au bout de cette allée vous arriverei 
àla Porte ou Grille Royale, qui eft do» 
Tmt U \ X 
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rée & d’un très -beau travail : elle fert 
d’entrée à une cour où font les Corps de. 

Gardes Françoifes & Suiftes. Defcendez I 
jl’Allf/e Royale qui eft en face , au 
bout de laquelle vous découvrirez le Châ- 
teau. Vous entrerez dans l’avant-cour , fé- 
panee de cette allée & du jardin par deux 
grilles dorées ; elle contient deux pavil- 
lons , derrière lefquels font les écuries & 
les remiles. Dans celui à droite eft la 
Galle des Gardes , 3c les logemens des Ok 
ficiers de Sa Majefté. Dans celui de la 
gauche eft la falle des Gardes de la por- 
te ; & à côté , la Chapelle , qui n’a rien 
que de (impie , quoique très-propre : elle 
eft deftervie par les Peres Cordeliers de 
Noify. ' ' # 

Le grand pavillon , qui fe prcfente à 
votre vue, eft le Château Royal , bâ- 
ti d’un bon goût , quoique (impie , fur 
les defleins de Jules - Htrdouin Manfurd^ 
dont vous avez déjà vu tant de beaux ou- 
vrages. Le corps du bâtiment eft un quar- 
ré % ou pour mieux dire un cube parfait , 
qui a vingt-une toifes en tout fens; le 
comble eft rempli de figures & d'autres 
ornemens. 

Ce. pavillon Royal a quatre grandes 
faces égales , qui ont chacune ua perron 
& un degré , ornés de groupes & de vafes 
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très-beaux. Quant à l’archite&ure , elle 
eft peinte à frefque fur le mur du haut 
jufqu’en bas ; de même que tant d’autre» 
beaux ornemens qui l’accompagnent. 

Sur les deux aîles du jardin , à droite & 
à gauche de ce pavillon Royal , font fï- 
tués ( fix d’un côte & fix de l’autre ) don-' 
7.e autres Pavillons égaux en grandeur, 
en diftance les uns des autres , en fitua- 
tion & en fimétrie , mais beaucoup plu 
petits que le premier. Le delTein ou la 
■difpofition de ces treize pavillons eft toute 
fymbolique ; elle fait allufion à la Fable 
éc aux lignes du Zodiaque, que les Poètes 
ont appelles les douze Maifons du Soleil: 
ces douze pavillons lignifient les douze 
Maifons qu’il parcourt dans l’année; & 
le pavillon ou Château Royal, fait allu- 
fion au Palais de Thetis , où les Poètes 
ont feint que le Soleil faifoit fa retrait© 
ordinaire , & fe délaftoit des fatigues que 
fon exercice journalier lui caufoit. Cette 
allufion convenoit d'autant plus , que le 
Château de Marly étoit la retraite; ou 
Louis le Grand alloit ordinairement fe 
délafler des pénibles foins, de l’Etat dont 
il étoit chargé. 

L’intérieur de ce Château, ou principal 
pavillon , confifte en un grand fallon o<fto- 
gone, dans lequel on entre par quatr® 

X ij 
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veftibules. Ce fallon , dont l’architeéhire 
cft compofée de pilaftres d’ordre ionique , 
eft fimérrifé de quatre cheminées , avec 
de grandesjjlaces & des tableaux des meil- 
leurs peintres modernes , & de belles 
fculptures. Les quatre Saifons font repré- 
fentées au-deflus des quatre cheminées : 
le Printems eft d 'Antoine Coipel i l’Eté , de 
JBoulogne le jeune D’Automne , de UFoJfe i 
•& l’Hyver, de J ouvert et. * 

. Les quatre veftibules qui conduifent au 
fallon , font ornés de tables de marbre pré- 
cieux r &|de tableàuxjde f^Artdermeulen , qui 
repréfentent les lièges des Villes çonqui- 
fes : dans celui de la face d’entrée , vous 
verrez deux, dont l’un eft le fiége de 
Luxembourg , & l’autre , la prife ; dans 
celui de la droite, ceux de M.aftric 5c de 
Cambrai ; vis-à-vis l’entrée , c’eft Tournai 
Oudenarde ; & dans le dernier , Valen- 
ciennes & Douai. 

, Les appartenons font diftingués par 
J’antichamore du Roi, où vous verrez les 
prifes de Naërden , de Loo & d’Utrecht , 
de Ffandermehlcn i dans la chambre du Roi , 
les ftéges d’Ypres & de Condé , du meme ; 
5c dans le Cabinet de SaMajefté, ceux de 
Salins & de Joux, aufli du même. 

Dans l’appartement de feue Madame , 
Je* y illes de Rées d’Qrfoy } dans le ç*s 
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binet, Vefel & le Fort de SicenK, par • 
Martin Faîne. Les appartemens ci-devant' 
occupés par feu Monfeigneür le Dauphin ,> 
par Monfeigneür le Dauphin de Bourgo- 
gne, M e . de Bourgogne, M. le Duc de' 
Berry , Sc Madame la DuchefTe de jBer- 
ry , font auffi fort richement ornés. 

Dans l’appartement que feue Madame 
de Maintenon occupoit , font repréfentés 
les Sièges d’Aire & de Duefbourg, par 
Martin l’aîné ; & dans le cabinet , ceux de* 
Gray & de Fribourg , de Vétndermttilcn . 
L’Scafier conduit aux appartemens ci- 
devant occupés par feu Monfeigneür le 
Duc d’Orléans , & par Madame la Du- 
chefïè d’Orléans. 

Le pavillon de l’autre côté du Châ-\ 
teau, qui fait fimetrie avec ceux.de Fa- " 
vant-cour, eft le logement des Princes. 
Derrière ce pavillon font les Offices , & 
auprès le grand & le petit Commun , au 
bout defquels font les corps de gardes. 
On y va par des berceâux continuels de 
charmilles , entremêlés de pavillons d« 
mêmes ouvtages. Les autres Datimens fer- 
voient à loger les Seigneurs & Dames 
qui étoient du voyage de Marly. Quand 
le Roi nommoit pour Marly , les maris 
des Dames nommées étoient du voyage ; 
mais les époufes des maris nommés n’en 

X nj 




Digitized by GoogI 


246 Les Curiosité* 

.ctoient pas : i^s étoient la plupart logés 
ici fort à. l’étroit. _ . 

Il n’y a plus rien de curieux à voir dans 
ce quartier , que les belles Alle’es de 
Belveder, qui font de l’autre côté des 
logemens j mais au lieu de vous écartèr 
pour les voir , ce qu’il faut réferver pour 
la promenade , revenez entre le Château 
Royal & le pavillon des Princes , pour 
examiner la beauté & les agrémens du 
parterre , qui eft au bas de la riviere : il 
eft rempli de plulieurs badins , avec des 
groupes & une quantité d’autres cflftie- 
mens. 

La Riviere eft une grande cafcade 
d’une beauté admirable ; les eaux en font 
fi grandes & fi abondantes, quelle eftr 
à bon titre furnommée la riviere. Il y a 
des deux côtés des berceaux & des falles 
de charmilles , avec des groupes & des 
ftatues ; c’eft où font les badins des car- 
pes : il y a audi une Ménagerie avec une 
Voliere pour les oifeaux, & de grandes 
.Cabanes, où l’on en voit de toutes les 
efpéces & des plus rares. Au bout de la 
riviere eft la porte du trou d’enfer, ainfî 
nommée, à caufe d'un lieu appellé le 
trou d’enfer, qui eft plus loin. 

' On a pofé au bas de la riviere un ex- 
cellent ouvrage de Çwfioux ; e’eft un 
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groupe en marbre blanc de deux figures 
qui repréfentent la jonftion des deux 
mers : il eft accompagné d’un enfant , 
& de deux raonftres marins , qui jettent 
beaucoup d’eau. Au milieu il y a une 
Urne dont il en fort une grande abon- 
dance , qui retombe dans un bafîtn : ce 
beau groupe a dix-huit pieds de lon- 
gueur fur feize de hauteur. 

De la riviere , il faut aller voir la 
Ramasse , entourée de hautes & belles 
allées appellées auffi Belvéder. La Ra- 
malfe fert de promenade à toüSfc- la 
Cour^ 

Revenez enfuite aü pied du château 
-royal , pour examiner les beautés qui 
remplirent l’efpace de ce pavillon juf- 
qu’à l’abreuvoir. Les deux côtés (ont 
remplis par les allées des portiques, 
par celles des boules , & par celles des 
ifs , accompagnées de falles vertes , où 
vous verrez quantité de groupes , de fi- 
gures & d’autres excellens ornemens. 
Les douze Pavillons que vous voyez 
joints les uns *aux autres par des ber- 
ceaux , font un merveilleux effet j ils 
font occupés par le Chancelier, le grand 
Ecuyer , les Officiers de la Couron- 
ne , les Miniftres d’Etat , & autres Sei- 
gneurs, V 
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Les deux derniers étoient remplis des 
deux plus beaux globes qui ayent jamais 
etç. Le Pere Coronnclli , Cordelier de 
la grande Obfervance , les avoit faits 
pour te feu Cardinal d’Eftrées , qui les 
a donnes à Louis XIV. Le célefte mar— 
que toutes tes étoiles & tes planettes . 
dans leur fituation' , à l’heure de la naif- 
fance de ce Monarque, qui arriva le 5. 
Septembre 1638, Ils ont chacun onze 
pieds , onze pouces & Çx lignes de dia- 
mètre , & trente - quatre pieds fix pou- 
V+ tour. Ces deux magnifiques glo- 
bes ont été tranfportés à Paris # du vi- 
vant de ce Prince : on tes av©it placés 
dans le Louvre près la galerie, & à pré- 
font ils font dans la bibliotéque du Roi. 

Derrière tes fix pavillons de la droite* 
il faut voir quatre bofquets. Entre 1 e pre- 
mier & 1e fécond , vous trouverez le 
Thiatre , fur 1 e haut duquel vous 
remarquerez un Mercure , Tibere & 
Germanicus ; il y a une fontaine au bas. 

Un peu plus loin vous verrez la Cas- 
cade Champêtre au haut d’une mon- 
tagne , où il y a un grand baffin , ac- 
compagné de ftatues & de vafes d’une 
rare beauté. Tout proche eft une ro- ' 
tondç, dont l’ouvrage & la colonade ne 
font pas moins curieux. 
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Entre le troifiéme & le quatrième pa- 
villon ^oyez les bains d’Agrippine î c’eft 
une fontaine où cette PrincefTe eft repré- 
fentée (ortant du bain : les ftatues lont 
Fauftine & Lucrèce. 

Derrière le cinquième Pavillon , vous 
verrez la falle des Mufes , ornée des fta- 
tues de Clio t de Thalie , d’Apollon & 
autres copies d’ Antiques: un peu ‘après* 
il y a encore une fontaine, avec un 
grand baftirt , où font aflîfes des Naïa- 
des , tous excellens morceaux. 

De l’autre côté font les fix autres pa- 
villons ; & derrière , c’eft le mail * à la 
tête duquel une efcarpolette ou balan- 
çoire occupe l’efpace qui régne le long 
de ces pavillons. Ce qui paroîc fur la 
hauteur eft Le Belve’der* nommé aulli 
le Jardin haut : il eft d’une beauté à ne 
devoir pas épargner vos peines, fi vous 
êtes curieux. Vous y verrez quatre grou- 
pes de bronze qui font admirables : lo 
premier eft Mercure qui enlève Pandore, 
par J. de Boulogne ; le deuxième , le Lao- 
COon : le troifiéme eft Hercule ; & le 
* quatrième , Diane , par les Kelers . 

Pour ne rien oublier à voir , il faut 
revenir à la grande façade royale du grand 
pavillon , afin d’examiner toutes les beau- 
tés des parterres & des baflins du milieu; 
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mais avant gue.de vous y appliquer , re- 
marquez ( h vous ne l'avez déjafait)que 
de l’endroit où vous êtes, vous jouiflez 
de la vue du monde la plus belle & la 
plus charmante. Il n’y a peut-être pas 
•dans l’Europe , de perfpeârive plus par- 
faite & plus agréable , que celle que l’on 
découvre d’ici fur la campagne & fur le 
château de faint Germain. 

- Du grand pavillon vous voyez trois 
.terrafles , & autant de parterres remplis 
de groupes , de ftatues , de vafes , & d’au- 
tres ornemens de bronze doré , tous ou- 
vrages des plus habiles Maîtres & des 
Académiciens. 

- Dans le troifiéme parterre , il y a la 
fontaine des quatre gerbes ; c’eft un grand 
badin avec plufieurs jets d’eau, orné de 
vafes de mécail bronze;. Apres c’eft la 
grande pièce d’eau bordée de gazon , au 
bout de laquelle font deux badins de 
roquailles , & quatregroupes qui repré- 
fentent quatre des principales rivières de 
France & des Nymphes ; enfuite on trou- 
ve deux efcaliers ornés de vafes , qui 
conduifentà la baludrade , où font deux* 
chevaux aîlés , qui portent ta guerre & 
1a paix : ce parterre finit par un ma- 
gnifique abreuvoir. ’ 

A l’extrémité, il y a une allée, au bout 
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de laquelle eftj la fontaine appellée 1* 
grofle Gerbe. L’allée que vous voyez fur 
la gauche , eft le chemin de faint Ger- 
main , dont- je vous parlerai ci-après. 

Le bourg de Marly n’a rien de confi- 
derable que la Paroifle, dont le Curé a 
l’honneur d’avoir le. Roi pour paroifïien 
pendant fon féjour au château. 

Le port de Marly eft rempli de bois , 
& autres utilités pour les befoins de la 
Cour. Enfuke vous devez voir le fujet 
le plus digne de votre curioftté , & qui 
fera toujours l’admiration de l’Univers,c’eft 

LA MACHINE DE MARLY.' 

Cet incomparable ouvrage eft appelle 
La Machine par excellence ï en effet 
c’eft la plus furprenante & la plus admi- 
rable qu’il y ait au monde. C’eft cette 
machine qui conduit l’eau de la Seine 
de Marly à Verfailles , dont l’invention 
& l’exécution fur-tout étonne tous ceux 
quilavoyent, ou qui en entendent par- 
ler. On ne fçauroit aflez admirer l’habile- 
té avec laquelle qn a ménagé les forces 
de la rivière que l’on a barrée fans la 
> détourner, & dans laquelle on a fondé 
des éclufes avec tant d’art & de folidité „ 
malgré la] profondeur qu’il y avoit de 
quarante pieds d’eau , les ébranlemens 
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continuels , & les mouvemens de plift 
de vingt-huit millions de pefanteur à la 
fois : néanmoins tous ces ouvrages & ces 
fondations refirent depuis plus de qua- 
rante ans aux efforts de route la riviere, 
aux débaclemens affreux des glaces & au* 
inondations. Ces eaux font portées par 
Un acqueduc , depuis la montagne de 
Picardie jufqu’au réfervoir. Cet acqueduc 
eft de cinq cens toifes de longueur,& il en 
a quatorze à quinze dans fa plus grande 
hauteur. Il a auflî quatorze pieds d’empal- 
lement , ce qui revient à fix pieds pour le 
haut, dont le canal en occupetroit: fur 
cette largeur de trois pieds.il doit donner 
fix cens quarante huit pouces d'eau. 

Quant à la machine , il a fallu des fo- 
rêts entières pour faire fa digue , & {les 
galeries de chaipente qui font depuis 
la riviere , le long de la colline, jufqu’au 
bout de la tour de pierre. Il y a fous ces 
galeries par intervales , fur le terrain de 
la côte , un nombre de réfervoirs , les 
uns fupérieurs aux aùtres : le plus bas 
ayant reçu l’eau immédiatement de la 
riviere , contient fon corps de pompe , 
qui la repoufîe par des tuyaux couchés 
le long de la colline dans les réfervoirs 
fupérieurs, & ainfi par reprifes jufqu’au 
réfervoir qui eft fur la tour de pierre. 
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Ces corps de pompe ont quatre pouces 
de diamètre , & quelques-uns fix ; les 
pillons par leur jeu de quatre pieds , 
après avoir puifé l’eau , la refoulent & la 
forcent à remonter dans les réfervoirs fu- 
périeurs. Tous ces mouvemens fe font 
par le moyen de cent balanciers vertica- 
lement pofés , qui font joints les uns aux 
autres par des draps, aufquels d’autres 
efpéces de balançiers fervent de fupports. 
Ainfî , lorfque i t laj partie fupérieure 
«des balanciers fe pançhe ver* la riviere 
leurs parties inférieures remontant vers 
le haut de la colline, tirent les pillons , 
ëc puifen^de l’eau dans les çorps de pom- 
pe ; d’ où ils la refoulent , lorfque la par- 
tie fupérieure des balanciers vient à mon- 
ter verticalement , & quelle s’incline vers 
le haut de la colline. 

Le premier mobile de cette Machine 
eft un bras de la riviere de Seine, que 
l’on a barré ici par une digue. Cette 
digue eft ouverte en deux endroits , 
où l’eau étant retenue & plus éle- 
vée , & coulant avec plus de rapidité * 
fait tourner dans chaque pertuis une rouë 
de trente pieds de diamètre , & de cinq 
à fix pieds de longueur d’aîles : les ex- 
trémités des axes de chaque roue , for- 
cent de leur appui * & font tournés 
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manivelle. La manivelle qui eft du'côté 
de la montagne , puife & refoule l’eau 
dans les premiers corps de pompe ; & 
l’autre manivelle fert à faire mouvoir le 
balancier. 

Cette machine a quatorze roues : elle 
en contiendroit vingt -deux fi die étoit 
toute accomplie , tout c^.nt dnpole pour 
en recevoir les mouvemens. Neuf de ces 
rouës agirent ordinairement , ce que font 
aflez fouvent les quatorze ; ces rouës ont 
trente-fix pieds de diamëtre , & près de 
dix pieds d’aîles : elles fourniflent deux 
cens pieds d’eau à Verfailles , en faifant 
mouvoir deux mille cinq censqjiéces de 
bois verticales, dont il n’y en a que mille 
qui foient véritablement des balanciers. 
Les autres pièces ne fervent que de fup- 
ports à leurs tirans j Sc toutes ces furpre- 
nantes pièces font mouvoir les mille ba- 
lanciers ou leviers , qui , à chaque tour 
de rouës , s’inclinent d’un côté & d’autre , 
& après avoir retiré les piftons des corps 
de pompe, qui reçoivent une colomne 
d’eau de quatre pieds de hauteur & de 
quatre pouces de diamètre, la refoulent 
auflîtôt. Treize de ces balanciers font de 
front ; & par le moyen de foixante & 
deux autres , qui font le long de la col- 
Jine , ils fervent à puifer l’eau du plus 
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haùt réfervoir dans les corps de pompe , 

& à la refouler , ainfi qu’à la forcer par 
les piftons â monter dans les tuyaux ver- 
ticalement pofés dans la tour de pierre , 

& enfin à dégorger dans le réfervoir qui 
eft au plus haut étage : d’où l'eau , en 
defcendant par d’autres tuyaux pofés à 
^lomb, & renfermée dans des tuyaux en- 
terrés , va fortir par d’autres tuyaux à 
plomb dans le haut réfervoir du Château 
de Verfailles, d’où elle eft enfuite diftri- 
btiée. Ce qui vous doit donner encore 
une plus haute idée de cette admirable 
Machine , c’eft qu’elle élevé près de fai- 
sante & deux toifes de haut , l’eau qu’ôllé 
fournit pour tous les Jets d’eau & Badins 
de Verfailles. Elle a été inventée par lé • 
Chevalier de Fille, & n’a fûrement jamais 
eu de pareille dans le monde. Le fîeur 
de Lépine, Controlleur des Bâtimens, a 
le foin de cette Machine , tant pour l’en- 
tretien, que pour les réparations de ce 
qui fe peut rompre ou détruire ; ce qui 
Hrrive fouvent , ces grands porps étant ' 
jour & nuit en mouvement. 

» 1 
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LE CHATEAU 

DE V I NC E N N E S. 

• 

L E Château de Vineennes éft fituc dans 
l’Ifle de France, à plus d'une lieuë 
de Paris , du çôté de l’orient. Quelques 
Auteurs prétendent qué le nom de Vin- 
çennes a été donné à ce Château, à caufe 
qu’il eft diftant de Paris de vingt ftades , 
qui font deux mille deux cens pas; ce 
qu’il faut entendre dans le tems que la 
Ville de Paris étoit renfermée dans rifle 
du Palais : car il ,1’efi: beaucoup moins 
aujourd’hui ; d’autres difent, à caufe de 
l’étenduë de l’ancien Parc , qui contenoit 
environ deux mille ou vingt fois cent ar- 
pens. D’autres enfin tirent ce nom de 
Vineennes à caufe de fa fituation , par 
Ja pureté de l’air qui rend la vie faine •> 

& cette étimologie efl: la plus vraifem- 
jblable. Ce Çhâteau fe trouve aujour- 
d’hui à l’extrémité d’une longue avenuë , ~ 
plantée de quatre rangées d’ormes , qui 
Commencent â l’endroit où étoit l’arc de 
triomphe. Il a fallu faire de grandes dé» 
peufespour rendre le terrein égal, com- „ 

bier 
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bler les creux fort profonds , & élerer 
des murs épais & très - hauts , afin de 
foutenir les terres & conferver le niveau. 

Ce lieu eft aulfi communément nom- 
mé le Bois de Vincennes *, ce Bois qui a 
quatorze cens arpens d’étenduë , étoit en- 
vironné de foliés. Les Religieux de faint 
Maur des Foliés, ceux de faint Martin 
des Champs , & ceux de faint Lazare y 
ont eu droit de chauffage jufqu’en 1 1 64. 
qu’ils le cédèrent au roi Louis VII. L® 
Bois de Vincennes étoit une dépendance 
du Château Royal de Beauté qui étoit 
fitué fur la Marne : il y a encore dans le 
Parc , un Buillon de tilleuls , coudres &: 
autres bois blancs , contenant quatorze 
ou quinze erpens plantés fur une colline 
qui regarde cette riviere, lequel forme 
un petit parc qu’on appelle le Buiflon de 
Beauté. Louis VII. en 1 1 64. fit entourer 
le Bois de Vincennes •, & du côté de Pa- 
ris}, il y fit faire de petits logemens pour < 
lui fervir au retour de la chafie. 

Ce Prince fit bâtir allez proche de là 
un Monaftére qu’il donna aux Religieux 
de l’Ordre de Granmont, qui l’ont con- 
fervé jufqu’au régne de Henri III. qui 
leur donna le Collège de Granmont , à 
Paps , & mit en leur place à Vincennes 

Tome U. X 
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les Religieux Minimes qui y font depuis 

ce tems-là. 

En 1183. Philippe-Augufte , au rap- 
port de Duhaillan , le fit fermer de mu- 
railles , & y jetta les premiers fondement 
jdu Château* Rigort , Hiftoriographe 6c 
Médecin de ce Prince y parle de Vincen- 
nes en ces termes : Philippus - Auguftus „ 
■avait AI. C. L. XXXII J. nemus Kincenna- 
rttm , quod toto tempore Pradecejforum fuerat 
difclufum , & omnibus tranfeuntibus païens &' 
pervium , muro optimo circumcinxU . Inclujït 
maximum mulutudinem Caprarum , & Da~ 
vnarwm , & Cervorum. Le roi d’Angleterre 
lui avoit envoyé ces bêtes fauves. 

L’an 1 23.7. Philippe de Valois éleva 
huit groffes tours , au mïlie^ defquelles- 
fe trouvoit la tour de faint Louis. De- 
puis , on en a encore bâti deux autre» 
•du côté de Nogent. Le roi Jean fit con- 
tinuer l’ouvrage de ces tours jufqu’à leur 
derniere hauteur j il les fit entourer d’ut* 
folfé profond & revêtu de pierres de taille 
& fit fermer de murailles l’efpace de» 
tours de l’une à l’autre. Le roi Charles V. 
fbn fils , acheva ces tours , & fe logea dans 
la plus haute qui eft du côté de Paris , 
qu*bn appelle la Tour du Donjon. Phi- 
lippe de Valois fit auifi bâtir uae faillie 
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- ..Chapelle dans le cloître où dont les Cha- 
noines , fous le nom de la faince T rinité. 
Les rois François premier & Henri II. 
en ont fait depuis conftruire une autre 
plus belle que l’ancienne , vis-à- vis le Don- 
jon. Louis XIV; unit en 1694., à cette 
fainte Chapelle , 3 celle de Vivier en Brie , 
que Charles V. avoit fondée pendant le 
léjour qu’il avoit fait à Vivier n étant que 
Dauphin. L’origine de Vincennes s’ap- 
prend par les vers fuivans, gravés en groflès 
lettres fur une table de marbre noir élevée 
contre le mur de la porte de la haute tour, 
du côté gauche. 

Orïgine & Antiquité’. 

f ' • • 

Qui bien considère cet œuvre , 

Si comme fe montre & déc œuvre , 

Il peut dire que oncques.a Tour y 
Ne vid avoir plus noble atour . 

Lct Tour du Bois de Vmcennes y 
Sur Tours neuves & anciennes 
A le prix. Or fçavez. en ça t 
Qui la parfit ou commença : 
Premièrement , Philippes , Loys y 
Fils Charles , Comte de Valois y 
Qui de grand proüejfie abonda , 

* Jufcjue fur la terre U fonda , 

Pour s'en foulatier & ébattre y 
Van trois cens trente-trois & quatre. 
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LeRoiJean l’a continuée jufqu’autroifiém© 
étage. - 

'dprcs vingt & quatre ans pajfez. , 

Et qu’il étoit ja trépaffez . , 

Le Roi Jean cet ouvrage 
Fit lever jufquau tiers étage ; 

Dedans trois ans par mort ceffa. 

_ . r ' 

Elle fut achevée par Charles V. fils du 
Roi Jean. 

Mais Charles Roi fin fils laiffa , 

Qui parfit en brieuves faifins , 

Tours , Ponts , Braye , Fojfiés , Maifins * 
Né fut en ce lieu de Citalle , 

Tour ce V avait plus agréable , 

D# /* fille au Roi Béhaigne 3 
Et ot a Epoufi & Compaigne , 

Jeanne fille au Duc de Bourbon t 
Pierre en toutes valeurs bon . • 

De lui a noble lignée , 

Charles U Delphin & Marie. 

Témoignage de l’Auteur. 

t 

Meftre Philipfes Ogier témoigne 
Tout le fait de cette befiigne . 
jicherons , chacun fupplte 3 
Qu en ce mond’ leur bien multiplie * 

Et que les nobles Pleurs de lis , 

Es faints deux ayent leurs délis , 
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Plufieurs Rois de la troifiéme Race 
ontj fait leur féjour au Châteail de Vin- 
cennes. L’hiftoire de faint Louis rapporte, 
que ce Prince alloit Couvent à Vincennes 
pour Ce donner plus tranquillement aux 
exercices de pieté , & pour jouir en ce 
lieu des charmes de la retraite. On voyoit 
dans le Parc, fous François premier & 
long-tems encore après , un gros chêne 
fous lequel ce faint Roi donnoit audience 
à ceux qui fe préfentoient pour lui de- 
mander juftice. Les Hiftoriens ajoûtent, 
qu’il envoyoit des Héraults par la cam- 
pagne, pour avertir ceux qui avoient be- 
ibin de fon autorité contre l’oppreflîon des 
Grands qui les maltraitoient , & que là , 
fur un Trône de gazon , il les écoutoit 
patiemment , &: rendoit des Jugèmens 
qui les mettoient en repos. 

La fainte Chapelle de Vincennes a été 
fondée au mois de Novembre 1279. par 
le Roi Charles V. Elle eft compofée d’une 
dignité de Tréforier qui a deux mille cinq 
cens livres de rente , d’un Office de Chan- 
tre , qui a un Canonicat annexé avec quin- 
ze cens livres , & de douze Canonicats 
qui valent chacun douze cens livres : de 
fîx Chapelains: ou Vicaires perpétuels qui 
ont fïx cens livres ils ont entrée au Cha- 
pitre. Tous ces Bénéficiers font logés dans 
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un endroit du Château qu’on appelle le. 
Cloître : leurs maifons y ont été bâties , 

& (ont entretenues par le Roi. Le bâti- 
ment de cette fainte Chapelle eft d’un 
deflein affez beau , quoique gotique , avec 
quantité de piramides & d’autres orne- 
mens qui étoient fort eftimés autrefois. 
Les vitres peintes en aprêt font du fa- 
meux JcanCôufo-, l’on n'en voit point de 
plus belles ailleurs : elles repréfentent les 
fept trompettes de 1 Apocalypfe , & les 
quatre Saifons. >• . T - . 

" Les rois Philippe le Bel , Louis Hutin 
& Charles le Bel, font morts à Vincen- 
nes. L’Ordonnance de la Majorité de 
nos Rois y fut faite en 1374. par Charles 
c V. dont la troifiéme fille , nommée Jeanne 
de Stance t y prit naifiance. Charles Dau- 
phin de Viennois, fon fils , y mourut l’an 
: 1 3 8 6. de même que le roi Charles IX, 
en 1574. Le Cardinal Mazarin, fous le 
Miniftére duquel on y a fait des augmen- 
tations très-confidérables , étant mort dans 
ce Château en \66i. fon corps fut mis en 
dépôt dans la fainte Chapelle , où font 
fes entrailles ; il y demeura jufqu en l’an 
1684. qu’il fut apporté à Paris dans fit 
Chapelle du Collège des Quatre Nations, 
où vous avez vu fon magnifique tom- 
beau. 
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Tout l’ouvrage du Château de Vin- 
cennes eft fur un plan quarré long, en- 
touré de folles revêtus & allez profonds» 
Il eft compofé de plufieurs tours quar- 
rées & fort élevées , dont il y en a plir- 
lieurs jointes enfembre plus hautes que 
les autres; on les nomme le Donj.oîc. 
Ce lieu a fon folle particulier avec un 
pont-levis. Louis XIV. dans le commen- 
cement de fon régne , fit élever les deux 
grands corps de bâtiment qui font, dit 
côté du parc dans la Cour Royale. Le 
corps de logis qui eft du côté de Paris 
eft double ; l’autre ne l’eft pas. Les faces 
font ornées d’un ordre tofcan & dorique 
en pilaftres : les dedans font grands & 
magnifiques. 

Le Donjon de Vineennes a long-tems 
fervi de prifon jpour les perfonnes d’une 
qualité diftinguee , ou prifonniers d’Etat; 
il y a prélèvement une . Capitainerie 
Royale de Chaflcs jointe à celle de ce 
Château. 

En 1 614. Marie de Médicis fit faire la 
belle galerie qui régne du côté de Paris» 
Vous y verrez d’excellentes peintures 
le plafond de l'appartement du Roi a été 
peint par Champagne , qui prit pour fujet 
Ja paix de 265 <?. & le mariage de Louit 
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XIV. & de Marie -Therefe d’Autriche » 
Infante d’Efpagne. . . 

En 1660. Louis *X IV. fit faire par 
Loris le Pean , célébré architeéie , les 
deux grands corps de bâtiment qui font 
du côté du parc , dont les dedans & les 
dehors font auffi grands que magnifiques ; 
les excellentes peintures de Manchote , 
peintre Flamant , en augmentent encore 
les beautés. Les appartenons de la Reine 
font embellis * de fculptures & de doru- 
res , avec de très-beaux plafonds peints 
par de Sève. Il y a auffi des ouvrages 
de Michel Dorigni , gendre de Simon 
Voiiet. 

Louis XIV. a long-tems occupé ce 
Château pendant fa minorité. Le neuf 
Septembre 1715. Louis XV. paflànt par 
Paris aux acclamations des peuples , y 
fut loger avec toute fa Cour , fuivanr 
les intentions du feu Roi, qui avoit choif! 
ce Château pour le féjour de ce jeune 
Prince , à caufe de la bonté de l’air qui 
régne dans fes environs , & de fa proxi- 
mité à la Ville de Paris *, le bien de l’E- 
tat & l’expédition des affaires demandant 
que le Roi foit près des Confeils. 

Sa Majefté a occupé le pavillon , ou 
l’aîle de ce Château , qui donne du côté 

de 
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de Paris , dont la vue eft des plus char> 
mantes. L’autre cqjé étoit occupé par 
feu Monfeigneur le Duc d’Orléans Ré- 
gent , & par les Princes; le Donjon fer- 
voit pour les Offices. Il eft vrai que la 
Cour y étoit logée fort à l’étroit ; mais 
comme ceux qui lacompofent, ont cha- 
cun leur hôtel à Paris, le peu de dis- 
tance de ce château fait qu’ils y étoient 
auffi agréablement , que s’il avoit eu plus 
d’étendue. 

La grande porte qui donne du côté 
du parc, paffe pour un des plus excellens 
morceaux d’architeéhire : elle eft bâtie en 
arc de triomphe , orné d’un ordre 
dorique , accompagné de fix colomnes ; 
qui lont dans le vif du bâtiment , avec 
des ftatues & des bas reliefs de marbre 
d’un très-bon goût. Cette porte fait un 
agréable effet dans la fituation où elle 
fe trouve , au milieu d’une cour fort 
fpacieufe , dont les deux côtés font bor- 
nés par les deux plus grands corps d’ap- 
partement , & par deux galeries décou- 
vertes qui font Soutenues fur des area- 
des ruftiques. 

À l’entrée du Parc , il y avoit un bâ- 
timent nommé la Ménagerie , où l’pn 
nourriffoit il y a quelques années plu- 
fieurs bêtes féroces , comme des lions , 
Tome //. Z 
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,/des tygres & des léopards : il n’y en a 
•plus préfentement.^ Derrière la ména- 
gerie , près d’une autre porte du parc , 
font les Religieufes de faint Mandé, qui 
étoient autrefois à la Sauflaye procne 
de Ville-Juif. Elles occupent ce lieu de- 
puis qu’elles l’ont acheté des débris de 
la fortune de Nicolas Fouquet , Surin- 
tendant des Finances. 

Le Couvent des Peres Minimes du 
Bois de Vincennes eft à voir ; il a etc 
fondé par Charles VIII. dans le lieu où 
étoient les Religieux de Granmont, qui 
ont été transférés au Collège de Mignon 
à Paris , pour- faire place à ceux - ci. 
Une des principales curiohtés confifte en 
un excellent tableau de Jean Coujïn , qui 
repréfeote le Jugement univerfel : ce ta- 
bleau , qui a été gravé par Pierre de J ode , 
excellent Deflinateur , eft placé dans la 
Sacriftte de ces Religieux ; rien ne prou- 
ve mieux combien Jean Couftn étoit 
habile dans le deftein , & abondant en 
belles expreflions. 
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LE CHATEAU 

D E 

- M E U D O N. 

• 

M E u d o N eft un Boug à deux 
lieues de Paris , qui n’eft conlidé- 
rable que par le Château qui apparte- 
noit à feu Monfeigneur le Dauphin , fils 
unique de Louis, XIV. & préfcntement 
à Sa Majefté Louis XV. Il eft fîtué fur 
une éminence , d’où Ton voit Paris tout 
à découvert , & les Bourgs des environs. 
Son avenue eft une de plus belles tèr- 
rafles de l’Europe : elle eft pratiquée 
fur les flancs d’un rocher , où le Car- 
dinal de 1 Lorraine fit commencer par Phi /- 
bert de Lormc , ce Château fous le ré- 
gne de François premier. Il fonda & fit 
auflî bâtir le Couvent des Capucins (leur 
première maifon en France ) qui eft en- 
core aujourd’hui fur la côte de cette 
terrafle la plus proche de la riviere : 
leur maifon & l’enclos ont trente ar- 
pens d’étendue , qu’ils tiennent des libé* 
ralités de feu Monseigneur. 

Ce Château fut confidérablement aug- 

Z * • y 
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mente par le Comte Abel Servient Sur- 
intendant des Finances \ & le Chance- 
lier le Tellier y fit faire de magnifiques 
jardins , quil enferma d’un parc vafte 
& fpacieux , dont les extrémités joi- 
gnent ceux de Verfailles & de faintCloud. 
M. de Louvois Miniftre d’Etat l’a encore 
depuis fait embellir. Ffcue Mademoifelle 
d’Orléans de Montpenfier , tante de feu 
Monfeigneur ( à la mode de Bretagne ) 
lui ayant légué en 1691. fa belle maifon 
de Choifi fur Seine , Louis XIV. l’é- 
changea pour Meudon après la mort du 
Marquis de Louvois : la face de cet an- 
cien Châtean eft rougie de brique , & 
accompagnée de quelques buftes , & de 
balcons qui régnent tout au tour. 

Depuis l’échange , qui rendit ce Châ- 
teau maifon royale, feu Monfeigneur l’a 
orné de tout ce que l'art peut ajouter 
aux plus heureufes difpofitions de la na- 
ture. Les fontaines y ont été augmentées , 
des grottes ajoutées, de nouvelles rou- 
tes percées , de magnifiques avenues plan- 
tées j enforte que ce lieu s’efi: trouvé 
depuis digne de Louis le Grand , qui y 
faiîoit chaque année trois ou quatre voya- 
ges de deux ou trois jours : c’eft un des 
plus brillans & des plus agréables fé- 
jours , & dont l’aimable Prince , qui étoit 
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l’efpcrance de la France, & la confola- 
tion des Peuples , faifoit Tes plus che- 
les délices-, il y mourut de la petite vé- 
role le 1 4. Avril 1711. 

Ce Château où l’on arrive par une 
grande avant-cour garnie de gazon , eft 
compofé d’un grand corps de logis qui 
le préfente en face. Il efl: accompagné de 
deux aîles : celle qui donne fur la plaine- 
a été rétablie par Monfeigneur , dont les 
écuflons paroiflènt du côté du jardin ; les 
armes de M. le Tellier font en face au bas 
du pavillon du milieu , que l’on appelle 
vulgairement la Calotte de Meudon. , 
Après Verfailles , rien n’eft au-deffus de 
la beauté des appartemens de ce Château : 
les glaces , les peintures , les dorures ôc 
les marbres y font en . profufîon. Il n’y 
manque que la richefle des' meubles., 
qui ont été envoyés en Efpagne pour la 
part du Roi Philippe V. dans la fuccef- 
fion de feu xManfeigneur fon pere. 

La galerie efl: ornée de tout ce qui peut 
la rendre magnifique : outre l'éclat des 
marbres & des dorures, il y a un grand, 
nombre de ftatues antiques & modernes; 
& pardeffus tout , quantité de peintures 
des deux côtés , qui repréfentent des 
campagnes & des fiéges. Ces beaux ou- 
vrages font faMarûn l’aîné, habile Peintre. 

Ziij 
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* FeuMonfeigneurafait conftruire en pla- 
ce de l’ancienne grotte de Meudon , un 
château neuf très - confidérable par plu- 
fïeurs fujets. Le fécond étage de cet ap- 
partement rend de plein pied dans le jardin 
haut. 

Les jardins font en terraflès , qui 
s’élèvent les unes fur les autres : elles fe 
terminent vers le Midi par une pente in- 
fenfible , jufques au bas du coteau , où il y 
a deux pièces d’eau , & un canal au bout. 
Des bois d’une charmante beauté y font 
refpirer pendant la chaleur une fraîcheur 
délicieufe , en même tems qu'on y goûte 
un paifible repos, qu’infpire le defert le 
plus écarté. Cette lolitude n’en eft pas 
plus fauvage : car le nombre infini d’a- 
grémens champêtres qu’on a pris foin 
de joindre aux beautés naturelles de ce 
Palais , la rendent le lieu du monde le 
plus enchanté & le plus délicieux. 

L’Orangerie eft des plus belles , tant 
par la quantité , que par la groffeur des 
orangers qui font des plus beaux , & pla- 
cés tout proche les uns des autres. 

Le Bourg de Meudon n’a rien de fin- 
gulier que la ParoifTe j feu Monfeigneur 
l’a fait rétablir avec un clocher, & une fon- 
taine pour la commodité des habitans. 
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S Aint Clovd eft un Bourg à deux 
petites lieues de Paris , fitué fur le 
bord de la riviere de Seine qui lui fert 
de canal , & rend fes jardins & Tes co- 
teaux très-agréables : le fief de ce lieu 
eft un Duché-Pairie , dont l’Archevêque 
de Paris eft le Seigneur ; en cette qua- 
lité il eft qualifié T)uc de faint Cloud , 
Pair de France. Ce Bourg bâti fur un 
terrain élevé en demi croiflant, eft con- 
fidérable par le château auquel il a don- 
né le nom. On y arrive de Paris par un 
pont, de pierre , dou Ton entre dans la 
place d’Orléans , féparée du jardin par 
une grille de fer à deux portes , qui , 
d’un côté fert d’entrée aux jardins d’en 
bas, & de l’autre aux avant-cours du 
château , par une longue avenue d’or- 
mes & de paliflàdes de charmilles. 

Ce château qui appartenoit^ autrefois 
à la maifon de Gondy , fut acquis par 
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Louis XIV, le 8. Octobre 1658. pour 
feu Monsieur, Duc d’Orléans , fonfrere 
unique. Ceft un des plus beaux palais 
de France : la fituation , les vues , les 
eaux , les bois , l’archite< 5 hire , les mar- 
bres , les fculptures & les peintures , en 
font un des plus agréables féjours. 

Ce château , qu’on trouve dans une 
derniere cour plus longue que large , 
élevée en haute terralTe , eft compofé 
d’un grand corps de logis de cent qua- 
rante-quatre pieds de façade , fur foi- 
xante & douze d’éJevation. On y a joint 
quelques ouvrages foutenus de deux 
gros pavillons , où commencent deux 
ailes moins exhaufTées*, qui s’étendent , 
par une agréable fimétrie , jufqu’aux 
deux tiers de la cour. Les balcons des 
avant-côtés ont leurs vues fur là plaine „ 
fur Paris & fur des payfages d’une gran- 
de beauté. 

Lorfque vous ferez entré dans la cour 
de ce château , vous verrez au fronton 
de la principale façade , un cadran dé- 
couvert par le tems , avec quelques 
amours qui repréfentent les quatre par-: 
ties du jour. 

Sur la corniche , qui eft portée par 
quatre colomnes de l’ordre corinthien , 
il y a la Force , la Prudence , la Richefte & 
la Guerre, 
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À l'aile droite du château , d£hs des 
niches , font quatre figures qui repré- 
fentent l’éloquence , la mufique , la bon-» 
ne-chere & la jeunefle. 

A l’aîle gauche du château , ce font 
la Comédie repréfentée par le Dieu Mo- 
mus, & la Danfe par une Bacchante ; il 
y a aufïi la paix & la richefle. 

Les appartemens de ce château font 
d’une grande magnificence, & très-riche- 
ment meublés : tout y eft d’un goût & 
d’une perfection digne du grand Prince à 
qui il appartient ; J.es excellentes peintu- 
res du célébré Mignard doivent vous 
engager à voir ce charmant fcjour. On 
monte aux appartemens par le grand ef- 
calier qui eft fur la gauche en entrant : 
il eft formé de deux rampes égales ; les 
colomnes , les pilaftres & la baluftrade 
font d’un marbre choifi. 

D’abord on entre fur la gauche dans 
la falle des gardes pour fuivre l’enfilade 
des appartemens ; mais avant que d’y 
entrer , voyez fur la droite le fallon du 
billard , dont le plafond eft rempli de 
peintures d’un bon goût , & les lambris 
comme le plafond , chargés de dorures 
& de portraits au naturel de Princes & 
de Princeffes , &c. dont les noms font 
marqués en lettres d’or : avancez-vous 
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jufques. fur le balcon , pour jouir de la 
vûe du monde la plus agréable qui ré- 
gne fur Paris & fur les environs. 

La pièce la plus curieufe des appar- 
temens , eft la fameufe galerie d’Apol- 
lon & fes deux fallons , qui rempliîfent 
l’aîle gauche , & qui , jointes de plein 
pied avec l’orangerie , font une enfilade 
d’une largeur furprenante , & d’autant 
plus agréable , que la vûe n’y eft nulle- 
J ment bornée , s’étendant fur Paris & le 
pays d’alentour. 

Le grand fallon qui précédé la galerie 
eft orné de belles peintures qui repréfen- 
tent les amours de Mars & de Venus en 
plufieurs tableaux. Remarquez dans le 
coin du plafond du côté du jardin , Â- 
pollon ou le Soleil qui découvre àVul- 
cain les amours de Venus fa femme avec 
Mars , qui font repréfentés enfemble au- 
defTiis de la cheminée. Mars y eft dé- 
farmé par plufieurs amours, lorfqu il vient 
rendre vifite à là maîtrefle. Outre l’éclat 
des dorures , ce fallon- eft encore orné 
de quatre grofles colonjnas & de feize 
pilattres de marbre. Ce beau fallon com- 
munique par une grande arcade à 
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LA GALERIE D’APOLLON, 

décorée de tout ce qui peut rendre un 
pareil lieu magnifique & charmant : elle 
eft percée de treize fenêtres de chaque 
côté, & de deux à l’extrémité} les tru- 
meaux font couverts de peintures qui 
repréfentent différentes maifons royales, 
châteaux , &c. qui font rangées en cet 
ordre : 

Le premier fujet , en entrant fur la 
droite , eft Chantilly , Villers-cotterefts, 
Rainci , Sceaux , Trianon , le Plefiis , 
Vaux le-Vicomte , le Palais royal , faint 
Germain, Clagni , les Tuilleries , faint . 
Denis , le Luxembourg ; le premier à 
gauche , de fuite , Fontainebleau , Vin- 
cennes , le Château-neuf de faint Ger- 
main , Verfailles , Blois , Marimont , 
Maifons , le Val , le pavillon de faint 
Cloud , vue de Verfailles du côte de l’o- 
rangerie & Chambort. 

Le premier tableau qui eft au-deflus 
de la porte en entrant , repréfente la naif- 
fance d’Apollon & de Diane : Latone 
outragée demande à Jupiter qui pardît 
fur une nuée , la vengeance des Pavfans 
de Lycie ; il y en a un baifle qui trouble 
l’eau pour empêcher Latone de boire : 
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un autre fait la moue à cette Déefle 
& un troifîéme la menace du doigt. 

'A l’autre bout de ce tableau a il y a 
un autre payfan qui dort & deux enfans ; 
l’un tient une flûte , & l’autre un nid 
de cannes. Le plafond de ce tableau re- 
préfente l’ifle de Délos , avec une mer 
& une grande forêt. 

Vous verrez dans le grand plafond du 
milieu de cette galerie , le Soleil fortant 
de fon palais , accompagné des heures 
du jour , en attitude de pouffer & d’ou- 
vrir la vapeur qui forme l’obfcurité ; il 
eft précédé d’un enfant , qui porte un 
cornet plein de fruits , pour repréfenter 
l’abondance. 

Plus bas , bien au-deffous, il y a des 
petits Zéphirs , qui verfent la rofée du 
matin à la pointe des rayons du Soleil. 
L’aurore paroît dans fon char , devant 
lequel un amour répand des fleurs. Au- 
detfiis , un peu devant l’aurore , l’étoile 
du point du jour eft repréfentée par un 
beau jeune homme qui la porte fur fa 
tête une verge à fa main , en attitude 
de chafler la nuit & toutes les conftel- 
Jations devant lui. L’hirondelle , oifeau 
qui vole avant le point du jour, s’enfuit 
de même. 

Sur la fin du tableau paroît la nuit en 


DE S. C L O U D. 27 y 

attitude rapide & violente , tirant à deux 
mains Tes voiles j elle eft accimpagnée 
de Tes deux en fans , dont l’un reprcfente 
le fommeü de la vie , & l’autre celui de 
la mort. v 

Les quatre faifons de l'année font aufli 
repréfentées dans le berceau de cette ga- 
lerie ; fçavoir , le printems , & l’été en- 
tre l’entrée & le plafond du milieu j l’au- 
tomne &l’hÿver, entre ce meme plafond 
& l’extrémité de la galerie, 

LE PRINTEMS. 

Du côté du Jardin , 

Le printems eft repréfenté par les fê* 
tes ou le mariage de Flore & Zéphire ; 
cette DéefTe paroît fur un lit, Zéphire 
auprès d’elle qui la careflè d’une main, 
& marque de l’autre un empreflèment 
extrême de verfer fur elle des fleurs, qu’u- 
ne des heures du jour apporte dans un 
cornet d’abondance. Les amours font 
à l’entour : il y en a un qui tient une 
corbeille de fleurs , un autre qui en prend 
pour les jetter en çonfufion fur Flore -, un 
troifiéme eft aflis près d’une petite cor- 
beille de fleurs , dont il a fait des guir- 
landes. 

Au côté gauche de laDéefîe , fur le bord 
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de ce tableau , l’on voit encore trois a- 
mours *, le premier monté fur une peau 
de Bouc , {qu’il perce pour en tirer du 
vin ; le fécond qui en reçoit dans une 
talTe d’or ; 5c le troifiéme aflis plus bas , 
tient un vafe entre fes jambes ,• qui reçoit 
aulïi le vin qui fort avec impétuofité. 

A fon côté droit , derrière Zéphire , 
il y a deux autres amours , dont l’un 
repréfente l’Hymen qui tient une torche 
allumée , & l’autre fe joue avec un petit 
oifeau qu’il laifïe envoler. 

Sur le devant de ce tableau , il y a 
une figure qui, fe met à genoux , & qui 
cueille des fleurs pour les porter à Flore; 
& de l’autre côte près de la Déefte Flore » 
fur le devant du tableau , une figure vûe 
par le dos prend d’une main de ces fleurs 
dans une corbeille , & de l’autre les ré- 
pand fur le lit de Flore : auprès d’elle , 
il y a des vafes , avec une table garnie 
d’une petite collation. Dans le fond de 
ce tableau , les petites figures de leloi- 
gnement repréfentent des Bacchantes , 
avec des Satyres „ qui viennent pour fe 
réjouir aux fêtes de Flore. 
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Du coté de la Cour. 

L’Eté eft repréfenté par les Fêtes de 
Cerès. Les Vierges qui portent la ftatue 
de cette Déefle en dévotion parmi les bleds 
pour la fertilité de la terre , font arrêtées , 
.ayant pofé leur trépied & mené les vi&i- 
mes, qui font la truye & la brebis, pour 
en faire le facri lice ‘auquel on travaille, 
r l a figure de devant, vue par derrière, 
repréfente le Boutipe , tenant le couteau 
de la main droite pour égorger la vidi- 
me : ce Boutipe , qui étoit un Sacrifica- 
teur, eft en attitude d’exécuter fon adion , 
dans le moment que la Prêtrefle aura pro- 
noncé les paroles eftèntielles du Sacrifice , 
& dans le même tems qu’une autre Vierge 
répandra du lait & du vin fur le feu du 
trépied qui fume. L'es Vierges font fuivies 
de B.achantes avec des inftrumens antiques; 
& lorfque le Sacrifice fe fait , les Moifton- 
neurs fe mettent à genoux arec des tor- 
ches à la main , en attitude d'adorer la 
DéeffeCerès , que les Vierges portent fur 
leurs épaules : d’autres lui préfentent des 
gerbes de bled. Le peintre pour témoi- 
gner l’extrême chaleur de l’Eté , a repré- 
senté la Canicule dans une nuée fous la fi- 
gure (î’un chien altéré , regardant le So- 
leil, * 
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L’ A U T O M N E. 

Du coté de la Cour. 

L’Automne eft repréfenté par les Fêtes 
de Bacchus & Ariane dans ion char , tiré 
par des Panthères qui font gouvernées par 
des Amours. L'on y voit une marche de 
Faunes & de Bâchantes le Tirfe à la main , 
dont l’une danfe devant le char en fonnant 
du tambour de bafque, & l’autre porte 
un pannier de railins, en attitude de pren- 
dre plaifîr par fon air riant , de voir deux 
petits enfans , l’un endormi par la Vandan- 
ge , & l’autre qui s’en rit. 

Cette troupe eft fuivie du bon pere Si- 
lène porté par des Faunes ; & toute la com- 
pagnie eft pamprée,& couronnée de feuilles 
de vigne & de lierre. Le fond du tableau 
repréfente une Mer, &dans l’éloignement 
un petit vailfeau qu’Ariane montre à Bac- 
cuS. 

Sur la droite font repréfentés des ar- 
bres d’Automne avec desfruits ; des peaux 
de tigres font attachées à ces arbres , avec 
des mafques & des tambours de bafque , 
qui étoient la marque de réjouiflfance des 
J3accanales. 

L'HYVER. 
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L’HYVER. 

Du coté du Jardin. 

La principale figure de ce tableau re- 
préfente le vent Borée , avec fes deux fils , 
fur une grofle nuée, fon manteau entor- 
tillé fur fon bras gauche ; il fouffle avec- 
colere la grêle & la neige , & chafle le . 
Soleil qui va fe cacher dans le coin du 
tableau. Le Soleil eft prefque offufqué par 
une nuée épaifle& brune qui le chafle. 

Derrière Borée , les fept Pleyades font, 
repréfentées , tant en figures humaines,, 
qu’en étoiles qui fe fondent en eau, & fe. 
répandent dans des vafes antiques. Sur le 
devant du tableau , la Terre eft figurée 
demandant du fecours au Soleil ; Vulcain 
vient lui offrir le feu delà terre, n’y ayant 
plus que ce feu qui puiffelui être utile. 

Le fond de ce tableau eft une Mer agi- 
tée , pleine de bourafques, où font quel- 
ques vaifleaux en péril; le rivage de la Mer 
eft glacé , & il y a fur les bords des oi« 
féaux aquatiques. 

Au-deflus des deux fenêtres de l’extré- 
mité , vous verrez le Parn^fle & Apollon 
qui invente la Mufique , montrant unrof- 
fignol perché fur la branche d’un laurier, 
( comme le fymbole de la Mufique) du- 

Tome II, A a 
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quel il prétend qu’on écoute tous les tons 

pour les faire noter. 

Des deux enfans qui font fur le devant 
du tableau , l’un frappe d’un marteau fur 
uneenclurne , & l’autre eft en attitude de 
prendre un marteau dans des balances 
pour frapper avec lui ; ils marquent la 
mefure, & les balances qui font au bas 
de l’enclume fur le terrain, lignifient la 
jüftefle. Les cignes qui font fur le côté 
gauche , repréfentent la voix des Poètes. 

Il y a encore quatre petits tableaux 
dans la voûte, deux de chaque côté du 
grand plafond : celui qui eft entre la porte ' 
& le grand plafond , fait voir Climene 
qui préfente fon fils Phaëton à Apollon 
pour le reconnoître. ' - 

Celui qui eft entre le plafond & les 
fenêtres , repréfente Apollon avec la 
Vertu volant dans Pair, montrant à la 
Vertu qui eft aflîfe en bas fur des nuces, 
un fiégé tout lumineux, où il la veut 
placer *, l’amour de la Vertii eft auprès , 
aiïis de meme fur des nuées s tenant de 
grandes branches de laurier, qui ne fer- 
vent que pour orner ce tableau. 

■ Ceux des extrémités repréfentent Cir- 
cé, fille du Soleil, aflîfe fur des nuées , 
un Amour auprès d’elle qui lui préfente 
quantité d’herbes : il eft entre la porte & 
le plafond ; 
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Et dans l’autre fitué entre le plafond 
& les fenctres , l’audacieux Icare eft ra- 
préfenté avec fes ailes qui fondent , en 
attitude d’un homme épouvanté , fe fen- 
tant tomber de la route du Soleil çn terre. 
Les huit bas-jrelicfs.en camayeuxde cet- 
te belle galerie , fopt placés dans de gran-i 
des bordures rondes rehauflees d’or. Le 
premier qui eft fur la droite en entrant 
dans la galerie , repréfentc Apollon de-: 
vant le portique de fon Temple , fon tré- 
pied devant lui , & la Sybile à genoux lui 
montrant une poignée de fable dans fa 
main , & le priant de la faire vivre autant 
d’années qu’il y a de grains. 

Le fécond qui eft le premier fur la 
gauche , reprélente Apollon afïis fur une 
terrafle , le Pieu Efculape Ion fils à ge- 
noux auprès de lui, s’appuyant fur un 
grand livre qui eft fur les genoux d’A- 
pollon ; quantité de plantes devant eux 
qui fortent dç la terre , & qu’ Apollon 
montre à Efculape pour lui enfeigner la 
Médecine. 

Deux de ces bas-reliefs, qui font plus 
grands que les autres , s’étendent jufques 
à la moitié de la galerie; l’un repréfente 
le défi de Mat fias avec Apollon , & Mi- 
das proche d’eux qui en eft le Juge. L’au- 
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tre, fur la droite à I’oppofite , repréfente 
Apollon qui fait écorcher Marlias. 

Les quatre autres bas - reliefs qui font 
dans l’autre moitié de la galerie, repré- 
fentent, fçavoir, le premier fur la droite 
le changement de Coron is ; & le fécond 
qui eft lur la gauche , celui de Daphné en 
laurier: & au bout de la galerie , des deux 
côtés du tableau duParnaile, fur la droite , 
c’eft le changement de Cyparifle en Cy- 
près , & fur la gauche , celui de Clitie en 
Tournefot. 

Sur la gauche de l’extrémité de cette 
galerie , il y a un plus petit fallon que 
celui de l’entrée : il eft orné d’un pla- 
fond, 6c de plufieurs ouvrages de pein- 
tures qu’il ne faut pas négliger de voir. 
Le grand cabinet eft enrichi d’une infinité 
de chofesfingulieres&précieufes, recher- 
chées & ramailées avec autant de foin & de 
dépenfe , qu’elle font arrangées avec goût 
& propreté. La Chapelle de ce Château » 
quoique petite , a auflî fon mérite parti- 
culier. Mais je ne m’étendrai pas davan- 
tage fur les beautés intérieures , pour vous 
faire connaître les agrémens des Jardins , 
où il y a plufieurs endroits très-curieux. 

Ces jardins font difpofés avec beau- 
coup d’art , dans une très-heureufe fitua- 
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tîon: lariviere de Seine paftant le long 
des jardins d’enbas , forme un beau 6 c 
large canal , qui mouille le gazon d’une 
terraffe plantée en allées à perte de vue. 
Ces jardins font ornés par des efpéces 
de cabinets, des bofquets, des fallons, 
des badins , des jets d’eau de hauteur 
fürprenante , & fur- tout par de grandes 
cafcades. 

Les jardins hauts font encore plus fpa- 
cieux : on trouve fur la hauteur de la 
montagne de grandes pièces d’eau jail- 
Mantes, diftribuées en jets & en gerbes 
diverlifiéesen pluheurs manières. Le parc 
a près de quatre lieues de circuit : for 
rangerie , le labyrinthe & les badins , ont 
chacun leur mérite particulier > maisfen- 
droit le plus capable de vous faire plai- 
ftr , eft celui des merveilleufes cafcades , 
qui paffent pour le chef-d’œuvre de 
V Hydraulique. 

Les Cascades de S. Cloud. 

Ces admirables cafcades font partagées 
en deux parties ; la haute cafcade , qui 
eft du deftein de le P autre , a cent huit 
pieds de face fur autant de pente juf- 
qu’à l’allée du Tilîet , qui y forme un 
large repos , & la fépare de la baffe caf- 
cade. Le milieu eft orné d’une rampe 
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neuf gradins , difpofés par autant d’éta- 
pes , depuis la baluftrade qui fe trouve 
a hauteur d’appui , & qui régne fur tou- 
te la face de la haute cafcade, où elle 
forme un grand balcon , d’où vous joui- 
rez de la vûe la plus agréable du monde. 
M. le Duc d’Orléans l’a beaucoup fait 
embellir depuis peu : il a fait pofer fur 
le haut deux figures coloflales de dix- 
fept pieds de proportion , qui repréfen- 
tent la Seine & la Marne ; la Seine eft 
alîife fur un rocher, au-deftùs duquel 
on apperçoit un antre d’où fort une 
grande nappe d’eau,; la Marne eft un peu 
panchée fur une urne , de laquelle il fort 
une autre nappe d’eau qui fe mêlant à 
l’eau de la Seine , tombe dans la grande 
coquille du milieu. La Marne paroît 
d’une attitude fuppliante, pour obtenir 
que la Seine veuille bien recevoir fes 
eaux. Ce bel ouvrage accompagné des 
attributs convenables eft de M, j4dam , 
Sculpteur du Roi. Les ftatues à demi 
couchées fur cette baluftrade repréfen- 
tent la Seine & la Loire , appuyées cha- 
cune fur une urne ; celles des extrémi- 
tés font Hercule & des Faunes. L’élé- 
vation , la chute & les nappes d’eau de 
cette cafcade , ne donnent pas moins de 
plaifir que de furprife. Leur preipier ef- 
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fet forme dans ces urnes une grode gerbe 
à vingt jets de fix pieds de haut. La con- 
fufion des eaux qui fortent de ces gerbes 
& des bouillons , defcend par neuf dif- 
férentes nappes : ces nappes ont douze 
pieds de large , fur dix & demi de fail- 
lie , avec trois chiffres. Ellés font pofées 
fur autant de gradins , accompagnes, 
d’urnes foutenues par un corps d’archi- 
te&ure , dont les faces font ornées de 
tables de rocailles. 

La première rampe de cette cafcade 
en a deux autres à vingt pieds de diftan- 
ce , compofées de quatorze pilaftres ; el- 
les font terminées par vingt-huit badins 
jafpés , taillés en chandeliers , diftribués 
en quatre rangs , & difpofés par degrés 
fur les bords de ces deux rampes. Ces 
badins ont quatre pieds fur une forme 
ronde , d’où il s’élève des bouillons de 
fîx pieds de haut. Entre les datues d’Her- 
cule & des Faunes , il y a un badin de 
huit pieds , qui en foutient. un moins 
large , d’où fort un jet qui fe répand en 
nappe autour de la rocaille qui l’envi- 
ronne. Cette cafcade eft accompagnée de 
tant d’ornemens , qu’il feroit trop long de 
les détailler. 

Cette haute cafcade eft ornée de* 
tables de rocailles : la baluftrade eft ter- 
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minée par de larges pieds d’eftaux , ac- 
compagnés de chiffres & de la devife 
de feu Monfieur ; c’eft une bombe en- 
flammée prete à fe mettre en pièces fur 
les ennemis que les canons ont épar- 
gnés , avec ces paroles : Alter poft ful- 
mina terror. 

La baffe & la nouvelle cafcade eft à 
la chute de la haute : elle a été con- 
ftruite fur les defTeins de J. H. Man- 
fard. L’allée du Tillet fépare ces deux* 
cafcades , & forme entr’elles un large 
efpace , d’où vous devez obferver de plus 
près la rare diftribution de la haute , 8c 
la difpofition de la bafle. Celle-ci eft 
élevée en fer à cheval arrondi , & con- 
tient avec fon canal deux cens foixan- 
te-dix pieds de longueur , fur quatre- 
vingts - feize dans la plus grande lar- 
geur. 

Une rampe à hauteur d’appui , & qui 
s’avance vers le canal en forme de de- 
mi cercle , partage ce fer à cheval en 
deux badins inégaux pour l’élévation & 
pour lctendue. L’eau pafTe du premier 
badin dans le fécond par cinq grandes 
nappes , difpofées fur cette rampe pour 
couler par une autre nappe , qui termine 
à ce fer à cheval , dans un troisième baf- 
£n plus enfoncé que les deux autres. 

Les 
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Les eaux paroiflent fe raffembler en cet 
endroit , pour fe précipiter avec plus de 
violence par une derniere nappe dans le 
canal , où fe rendent les deux cafcades : 
ce canal eft garni de douze jets. 

La diftribution de ces eaux eft fi bien 
entendue , qu’on prendroit cette cafca- 
de pour un vafte théâtre de criftal jail- 
lifliint , par l'arrangement & la difpcfï- 
tion des chutes , des jets , des nappes , 
des bouillons & des lances. Toutes, ces 
eaux après avoir coulé quelque tems 
fous l’allée du Tillet , fe répandent par 
trois grands mafques marins, fur une ta- 
ble de vingt pieds de face , d’où s’élè- 
vent deux bouillons de cinq pieds. La 
prodigieufe quantité des différentes eaux 
qui fe précipitent du haut de cette caf- 
cade , y excite un doux murmure, & 
enfuit# un bruit (i grand de toutes parts, 
que la chute du plus rapide torrent n’y 
’ eft pas comparable. 

Deux doubles pilaftres , amortis d'au- 
tant de Dauphins, ornent les encoignu- 
res où aboutiffent des baffes rampes du 
fer à cheval , & foutiennent la nouvelle 
nappe qui le forme. Cette nappe com- 
mence à l’entrée du canal , où les eaux 
femblent vouloir s’engouffrer avec plus 
-de rapidité, en bîanchiffant fur une der- 
Tome II. 13 b 
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niere nappe qui les réunit „ & dont la 
forme eft un quarré à ■ oreiUes de la 
même largeur que la precedente. Cette 
nappe coule auili par deflùs une demie: e 
aampe de trois pieds d’élévation , & tom- 
be enfin dans le canal , qui eft long de 
deux cens pieds , & large de cinquante- 
quatre. 

Toutes ces eaux parodient alors fuf- 
pendre leurs mouvemens , & refter pref. 
que enfévelies dans cette efpéce d’abî- 
me , où mille chutes diverfes les ont 
précipitées du haut de la grande caf. 
cade , comme fi elles ne dévoient ja- 
mais être ranimées dans les deux bou- 
' lingrins difpofés pour la décharge de ce 
canal. 

Un demi ovale , de vingt toifes de 
long fur quinze de large, & garni dans 
fes extrémités de deux nouveaux jets 
■de quinze pieds de haut , termine & 
finit ce canal , qui eft environné d’une 
jampe unie de cinq pieds de hauteur , 
accompagnée de deux autres paliftades 
de charmilles & de buis , embellies .de 
ftatues jufqu’à l’allée des Portiques. 
Cette allée conduit à la grille du 
pont de faint Cloud, & fur la place 
d’Orléans. 

Ce qui refte. de la même allée juf- 
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qu’au bord de la Seine , eft tapidc d’un 
gazon large & épais , & bordé de plu- 
sieurs bancs , pour admirer de- là plus 
commodément l’ingénieux travail par le- 
quel toutes ces belles eaux font élevées 
avec tant d’agrémens. 

Après la çafcade , il y a encore plu- 
sieurs pièces d’eau qui méritent votre 
attention ; entr autres le Grand 
Jet qui eft fur la droite de la cas- 
cade. L’élévation de Tes eaux eft fi con- 
sidérable , qu’elle furpafle la hauteur du 
plus grand arbre tle ce jardin : ce jet 
qui eft de cent trente pieds de haut, eft 
placé au milieu d’un grand badin quarrè , 
dont la face ornée d’une baluftrade , eft 
accompagnée de dix petits badins eh co- 
quilles, & de neuf fontaines d’où l’eau 
coule par des mafques dorés. 

' • Le Bourg de Saint Cloud 
eft audi ancien que le Royaume ; il por- 
toit autrefois le nom de Nogent, 
qu’il a changé pour honorer la mémoire 
de Clodoald , troifiéme fils dç Clodo- 
, mir. Roi d’Orléans, & frere de Clovis- 
II. Ce jeune Prince , après la violente 
jnort de fon pere , fe retira dans le Mo- 
rnftére qu’il avoit fait bâtir à Nogent. 
Il étoit petit-fils du grand Clovis \ (a 
piété fut fi grande , que renonçant au 
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inonde, il prit l’habit de Religieux des 
mains de faint Severin en l’églife de ce 
lieu , qui dans la fuite a été appellée 
aint Cloud. 

Cette églife ëft Collégiale deiïervie par 
des Chanoines : elle n’a rien de lingu- 
lier que les reliques de faint Cloud qui 
y font confervécs. Le cœur d’Henry 1 II. 
repofe dans cette églife, parce que ce 
Roi étant à faint Cloud'/ un fcélerat 
nommé Jacque Clement, s’étant appro- 
ché de ce Prince fous prétexte de lui 
rendre une lettre , *lui donna un coup 
de couteau , dont il mourut le premier 
Août 1589. L’archevêque dë Paris , 
comme Duc de faint Cloud, poflede en 
' ce lieu une efpéce de bâtiment, ou plu- * 
tôt fine grange pour un Fermier; ceft 
le manoir de ce Duché , qui ne mérite 
pas d’être vû. 
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LE CH A T E A U 

1 * M 

;• DE s. germain 

f 

; E N L a y E. 

I 

S Aint Germain eft une Ville, avec: 
un Château royal fitué fur une mon- 
tagne j au pied de laquelle coule la ri- 
vière de Seine : elle eft à quatre lieues 
de Paris , à une de Poifty & de Mai- 
Tons , & à trois quarts de lieu de Mar- 
ly. C’eft le lieu de. la naiitance des Rois . 
Henri II, Charles IX. & Louis XIV. 

Le château de faint Germain eft un 
des plus agréables fejours qui Toit en 
France , tant par fa fituation & la falü- 
brité de 1 air qui y régne , que par la 
beauté de Tes appartenons , de Tes jar- 
dins & de la forêt qui les joint *, elle 
eft percée de grandes routes & peuplée 
de bêtes fauves , qui en' font un lieu 
délicieux pour la chafle. Ce château Te 
diftingue en château vieux & château 
neuf. Le Chateau Vieux fut commen- 
ce en 15 70. fous le régne de Charles V# 
& achevé fous celui de François I. 
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Louis XI. fit don à Jacques Coytier 
fon premier Médecin , duquel on a parlé 
au quartier de faint André des Arcs à 
Paris, de la Seigneurie de faint Germain 
en Laye, & du Fièf qui étoit ancienne- 
ment appelle la Châtèllenie de Poifiy , par 
Lettres parentes données au Plems-les- 
Tours au mois de Septembre 1482. Fran- 
çois I. qui feplaifoit fort à faint Germain 
à caufe de la chafTe , fit relever l’ancien 
bâtiment, & augmenta le château de 
nouveau édifices. Henri I V. fit bâtir 
le Château neuf fur la croupe de la 
montagne plus proche de la riviere s 
Louis AlII-a embelli celui-ci deplufieuri 
«rnemens. Louis XIV. qui y nâquit le 5. 
Septembre 16$ 8. a fait faire de grandes 
augmentations à ce Château , qu’il a ren-« 
<lu très- magnifique. Ces embelliflemens 
«confiftent en cinq gros pavillons , qui 
flanquent en encoignures pour la com- 
modité des appartenons , qui font en 
grand nombre &fort logeables. LefofTé 
a été élargi , 8c tous les dehors renou- 
velas. La conftruétion de ce Château 
eft en platte-forme & de pierres de tail- 
le j le corridor qui régne à l’entour eft 
magnifique , de même que fa terraflè. 
On y a ajouté beaucoup d’accompagne- 
mens utiles , qui font le grand parterre^ 
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la grande terra(Te , la maifon & le jardin 
* du Val , & quantité de nouvelles routes 
dans la forêt. Le tableau de l'autel de 
la chapelle de ce Château eft du fameux 
Pgujfin'i ceft une Cène où la beauté de. 
l'ordonnance, & particulièrement l’entente 
des lumières, ne reconnoiflènt rien de 
plus beau en ce genre. Quelques - uns 
le blâment cependant d’avoir donné à 
l’air de la tête du Chrift , quelque chofe 
qui tient plutôt d’un Jupiter tonnant * 
que du Sauveur du monde, 

LE CHATEAU- NEUF 
de S. Germain. 

\ , 

Henri IV. fit faire fur la croupe de la 
montagne ce Château - neuf, dont les 
jardins s’étendent jufquesfsr le bord de 
la Seine près le pont du Pec, & doné 
Ja pente eft de vingt - huit toifes. Ces • 
différens jardins font foutenus par des 
terralfes élevées avec beaucoup de dé- 
penfes. Plufieurs foi^ , depuis plus de 
quarante ans, le Clergé de France a te- 
nu fes Aflemblées générales dans ce Châ- 
teau. 

Le Château de faint Germain a été de- 
puis" le 7. Janvier 1689. le lieu de la ré- 
fidence ordinaire de la Cour d’Angleterre 
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réfugiée en France. Le roi Jacques II* 
y mourut le i 6 . Septembre 1701. dans 
fa foixante - huitième année & la Reine 
fbn 'époufe au mois de Mai 1718. & la 
Priifcdfe leur fille. 

* ' La Ville de faint Germain eft bien peu- 
plée; le bon air & la franchife dont elle 
jouit en font caufe : les maifons y font 
hautes & bien bâties ; il y a de belles rues 
bien pavées , & quelques places^ Vous y 
verrez plufîeurs hôtels, entr’autres celui 
du Duc de Noailles très - bien meuble , 
avec des jardins d’uné grande beauté, La 
Ville n’a qu’une ParoifTe , un Hôpital & 
quelques Couvents, qui font les Recol- 
lets , les Urfulines & les Auguftins Dé- 
chanfles , dits les Peres des Loges , fitués 
dans la forêt. Il y a aufli une Prévôté , 
Une Maîtri(e*ies Eaux & Forêts, & une 
'Capitainerie Royale des Ch allés. La vue 
de faint Germain eft admirable , princi- 
palement du côté de la riviere & des- 
plaines : elle s’étend fur Paris , faint De- 
vis 0 c les Yillages des environs. 
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LA VILLE 

* 

DE P O I S S Y. 

P O iss Y eft une petite Ville des plus 
anciennes du Royaume , fituée à cinq 
lieues de Paris fur le bord de la Seine , 
au bout de la forêt de faint Germain en 
Laye , dont les environs fourniffent d’a- 
gréables promenades. Elle étoit ancien- 
nement le féjour de nos Rois qui y avoient 
un Château ; mais ils n’y demeurèrent plus, 
lorfaue celui de faint Germain fut bâti. 
L’hiftoire rapporte que Charles le Chauve 
y tint fon Parlement en 858 . Poifly eft 
célébré par la nailfance de faint Louis, 
qui arriva le 24. Avril 1115. 

Philippe le Bel fon petit-fils , pour ho- 
norer la mémoire de ce faint Roi , fit bâtir 
fous fon invocation une très - belle églife, 
& un monaftére de Religieufes de l’Ordre 
de faint Dominique , qu’il fonda & dotta 
de gros revenus en l'année 1 3 04. On re- 
marque qu’il fit édifier cette églife au 
même lieu où étoit le Château , & que 
le grand autel fut placé à l’endroit où 
étoit le lit de la reine Blanche, quand 
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elle accoucha de faitit Louis ; ce qui eft 
caufe que l’églife n’eft pas orientée comme 
elle devroit lctre.Elle n’a été achevée qu’en 
1350. par Philippe VI. dit de Valois. 

Le 11. juillet 1 63^. le tonnerre tom- 
ba fur cette- belle églife : il confuma en 
très-peu de tems toute la charpente & la 
couverture, avec un magnifique clocher 
de quarante - cinq toifes de hauteur, qui 
étoit revêtu de plomb & d’ornemens. La 
voûte de^l’églife fouffrit extrêmement : 
elle fut ouverte en plufieurs endroits t 
ce qui caufa une perte très-confidérable , 
qui a été en partie réparée depuis peu. 
Le clocher a été refait, mais auflî (im- 
pie & bas , que l’ancien étoit élevé & 
beau. 

L’églife de Notre-Dame de Poifly , qui 
eft Collégiale & Paroiflîale, a la répu- 
tation d’avoir été bâtie par le roi Robert, 
Le vaifleau en eft grand : elle eft defiervie 
par fept Chanoines qui ont chacun leur 
Vicaire perpétuel. L’on confervedans une 
chapelle de la nef de cette églife à gau- 
che les fonts fur lefquels faint Louis a été 
baptifé , pourquoi il fe faifoit appeller 
Louis de Poissy. 

Dans le cimetière de cette églife eft un 
• Hôpital fous le titre de la Charité ; dans la 
Ville il y a *un Couvent d’Urfulines vis- 
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à-vis de l’Abbaye , & un de Capucins au- 
près du pont. Le pont de Poiflÿ mérite 
une vilite particulière , tant à caufe de fa 
longueur, qui a peu de pareilles dans le* 
Royaume , que par l’agrément de la vue 
dont l’étendue eft des plus charmantes. 
C’eft au bas de ce pont du cdié ‘de la 
Ville, que l’on trouve les batelets pour 
la Normandie. 

LE CHATEAU 

DE SEAUX. 

S Eaux eft un Bourg de France à deux 
lieues de Paris & à une de Verfailles : 
il eft fitué près le chemin d’Orléans. Ce 
lieu eft renommé à caufe du magnifique 
Château , qui a fervj de maifon de plai- 
fance à feu Jean-Baptifte Colbert , Mi- 
niftre & Sécretaire d’Etat , & qui appar- 
tient préfentement aux héritiers de feu 
M. le Duc du Maine.. 

Entre les beautés de ce lieu charmant, 
vous devez y voir particuliérement le pa- 
villon de l’A urore qui eft diftingué ; on lui 
a donné ce nom , parce que l’Aurore en 
fe levant eft plutôt remarquée de ce pavil- 
lon que d’aucun autre endroit ; & parce 
que l’on y voit cette Déefte peinte de la 
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, main du fameux le Brun. Ce pavillon a 
douze ouvertures en comptant celle de 
la porte. Le Talion, eft élevé-; on y monte 
par deux efcaliers oppofés l’un à l’autre î 
il y a dedans deux enfoncemens qui fe 
regardent & qüi renferment trois croifées, 
La Chapelle qui eft dans l’aîle droite de 
ce Château , a un dôme rempli de pein- 
tures de le Brun , qui repréfentent l’an-; 
tienne Loi accomplie par la nouvelle. 

Enfuite, la galerie eft la pièce la plus 
conlidérable par la beauté de Tes tableaux 
& la magnificence de Tes meubles : vous 
trouverez dans les jardins tout ce qui peut 
les rendre agréables & délicieux; ils font 
partagés en différentes pièces , ornées de 
ftatues , de buftes , de vafes & de jets 
d’eau , qui font un riche effet. 

Ce Château a été augmenté par feu M. le 
Duc du Maine, qui a^ointàcequ ilyavoit 
déjà de fomptueux & d’agréable , des aug- 
mentations confidérables , & des embellifi* 
femens qui en font un fé jour de délices. Ma- 
dame la Ducheffe du Maine y tient fouvent 
Une cour de perfonnes des plus fpirituelles , 
galantes & polies : elle y a fait conftruire 
un théâtre , fur lequel elle a pris le plaifir 
de repréfenter elle-même avec facourplu- 
fteurs belles pièces , dont quelques - unes 
ont été compofées exprès par feu M. de 
Maléfieu , l’Abbé Geneft & autres. 
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CHOISY-ROY, 

C Hateau Royal à trois petites lieues 
de Paris , fur le bord de la riviere de 
Seine, dans la plus charmante expofition. 
C’étoit autrefois une maifon de plaifance 
bâtie par Mademoifelle de Montpenfier, 
fille de Gallon de France , frere de Louis 
XIII. Cette Princefl’e l’a légué à feu Mon- 
feigneur le Dauphin , fils unique de Louis 
XIV. qui le changea depuis avec Me. 
de Louvois , pour le Chateau de Meu- 
don , où ce Prinçe fe plaifoit beaucoup. 
Choify a enfuite pafie à Madame la Prin- 
cefle de Conti , Douairière , fille légiti- 
mée de Louis XIV. laquelle y a fait un 
long féjour. 

Le bâtiment d apréfent n’eft pas con- 
fidérable j c’eft un grand pavillon- avec 
quelques corps de logis, accompagnés de 
bois qui font un effet charmant. Les de- 
■ dans font enrichis de meubles précieux , 
autant quele peu d’étendue le permet. Les 
jardins font rians, & d’excellens defîeins, 
quoiqu’un peu trop ferrés. Mais depuis . 
1739. que ce Château eft au Roi , qui 
Vy plaît beaucoup , il y a lieu de croiie 
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qu'il deviendra des plus magnifiques par- 
les augmentations confidérables & les 
cmbelliflemens que ce Monarque y fait 
faire à fon goût. LtL grande terrafle qui 
donne fur la riviere eft un lieu des plus 
fatisfaifans pour la belle vûe , & des plus 
amufans par ce qui monte ou delcend la 
riviere continuellement. 

M. le Comte de Coigay , Colonel gé- 
néral des Dragons # &c. eft Gouverneur 
de Choify-Roy. 

LE CHATEAU 

DE FONTAINEBLEAU, 

F ontainebleau eft un Bourg dans 
le Gatinois , ainfi nommé à caufe de 
fest>elles eaux. Il eft fitué au milieu d’une 
Foret à une lieue de la riviefe de Seine , 
à quatre de la Ville de Melun , à fept de 
Corbeil , & à quatorze de Paris. Ce Bourg 
n’a que trois ou quatre rues remplies d’hô- 
telleries; la principale aboutit au Châ- 
teau. Nos Rois ont choifi cet endroit pour 
un lieu de divertiflèment , non-feulement 
à caufe de fa fituation propre à la chafle a 
mais aufli pour la beauté de fes eaux. 
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Louis VII. en jetta les premiers fonde- 
mens l’an 1137. Saint Louis y fit travail- 
ler , & il refte encore aujourd'hui un corps 
de bâtiment enclavé dans les ouvrages que 
l’on a faits depuis , où fe trouve la .picce 
appellée le fallon de faint Louis ; mais 
François premier fit conftruire le Châ- 
teau qu’on appelle la cour du Donjon , 
ou vulgairement de l’Ovale, comme en 
font foi les Salamandres qui y font & qu’il 
prenoit pourdevife; quelques H couron- 
nées donnent lieu de croire qu’HenrilV. 
a auflï embelli ce Château. 

Si vous entrez par la cour des Offices , 
vous diftinguerez en pafiant de cette cour 
dans celle du vieux Château du donjpn , 
la façade de la grande porte du pont- 
levis , à caufe de plufieurs colomnes de 
marbrç.qui la foutiennent, & de quelques 
figures qui lui donnent beaucoup d’agrc- 
me'nt. L’architeétuve de ce vieux Châ- 
teau eft remarquable & d’un goût fingu- 
lier: il y a plufieurs petits donjons^ des 
galeries qui environnent la cour, par le 
moyen defquelles.ils communiquent les 
uns aux autres. Les appartemens n’en font 
pas fi richement meublés que ceux où le 
Roi demeure : entre ce qu’on y voit de 
plus curieux, efi: un petit cabinet rempli 
de très - belles peintures , & une petits 
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cliapelle dont le plafond , quoique très- 
ancien, paroîtfort bien travaillé. Lafalle 
de François premier qui fert aux Cent- 
Suifïes, eft ornée d’excellentes peintures à 
frefque de la main du Primat ice , de Maître 
Roux & âeSœlviati } c\ui y peignirent la Fom 
taine de Jouvence & autres fujets (embla- 
blés ; maisletems&rhumiditéles ont en- 
dommagés en plufieurs endroits, aufïï bien 
que les autres frefques de ce Château. 

Vous paffercfc enfuite dans la cour de 
la Fontaine , qui eft enrichie de plufieurs 
figures de bronze & de marbre : celles 
du milieu jettent de l’eau de différentes 
maniérés & toutes très - agréablement 
Cette cour répond à trois corps de lo- 
gis, qui compofent un autre Château , 
de forte qu’on trouve quatre Châteaux 
dans celui de Fontainebleau, & autant de 
jardins. Celui ci eft le plus cftimé pour 
les beaux appartemens & fes galeries. 
Celle des cerfs qui régne le long de l’oran- 
geri« , a cent pas de long; elle eft toute 
• embellie de peintures , de meme qu’une 
• petite qui eft tout auprès. Ces peintures 
repréfentent les chaffes d'Henri IV. où il 
eft peint au naturel avec toute fa Cour. 
Elles repréfentent aufiî les plus beaux 
Châteaux de Fiance, toutes les Mâifons 
; Royales, les Forêts & les plans de leurs 

environs jr-' 
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environs , avec une exaétitude toute par- 
ticulière. Celles de Fontainebleau, deFo- 
lembray , de Compiégne , de Villers Cot- 
terets , de Blois , d’Amboife, de Cham- 
bort , de faint Gèrmain , du Louvre, de 
VeiTailles 8c autres , font dignes d’étre 
vues : fur chacun.de ces plans elh un grand 
bois de quelques cerfs ou chevreuils pro- 
digieux, qui ont été pris ou tués dans la 
Forêt de Fontainebleau; ils font enchafles 
dans le mur 5c pofés fur des têtes imitées 
au naturel. 

Au-deflus de cette galerie efl: celle de 
la Reine , où. font représentés les com- 
bats 6c les viétoires des derniers Rois de 
France , 8c plufieurs Dianes cKafTeïeiTes., 
Delà vous entrerez dans le cabinet de 
Clorinde, où font les belles peintures du 
Château , qui repréfentent l’hiftoire de 
Tancréde 5c de Clorinde. De ce cabinet: 
en paffe dans celui de la Reine, dont le 
plafond 8c les dorures font ce qu’il y à 
de plus remarquable. Traversez enfuite 
la chambre de la Reine pour aller dans 
le cabinet du Roi, où vous verrez de très- 
belles peintures , particulièrement une 
Joconde 8c une reine de Sicile , peinte 
par Leonard de Vinci , Maître de Raphaël 
d'Urbin, que François premier attira en 
France -, où il çft mort ; 8c le portrait de 
Tome JL C e 
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'Michel u4nge > peint par lui-même. Le pla- 
fond & le parquet de ce lieu font très-efti- 
més. Vous verrez après la galerie de Fran- 
çois premier , où les diverfes hiftoires ar- 
rivées de fon régne font repréfentées ; ces 
frefques font à préfent fort eflàcées. Voyez 
aufli le cabinet qui donne fur le jardin de 
l'étang i il eft enrichi de peintures très- 
exquifes :• le plafond par fes dorures & 
fculptures , y eft ainfi que tout le refte , 
d’un éclat & d’un goût merveilleux. 

* De la galerie des Antiques qui eft or- 
née de repréfentations d’anciennes hi- 
ftoires , defcendez par le grand efcalier, 
nommé le Fer a cheval , qui regarde 
la cour du Cheval blanc , pour voir 
i/Eglise de là Sainte Trinité’, qui 
eft la Chapelle Royale de ce Château , 
.deflèrvie par les Peres Mathurins. Saint 
Louis les fonda au retour de fon premier 
voyage de la Terre fainte, où pluiieurs 
de ces Religieux î’avoient fuivi avec leur 
Général. François premier fit abbatre leur 
Æglife pour la rendre telle qu’elle eft au- 
jourd’hui ; c’eft-à-dire , belle par fa fculp- 
lure, par fes marbres &: par fes peintu- 
res qui font de Frcminct , Parifïen , le plus 
fameux peintre de fon tems. Le pavé eft 
d’un marbré très-rare &. de diverfes cou- 
leurs : le plafond & la chapelle brillent 
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de dorures de toutes parts. Le grand, au- 
tel eft aufli d’une grande beauté par Tes 
figures Sc fes colomnes , fes riches orne- 
mens & fes faintes Reliques. 

Voyez enfuite la galerie des Travaux 
d’Ulifle , qui régne fur une aîle de la cour 
du Cheval blanc du côté du petit parç ; 
l’hiftoire de ce Héros y eft peinte par/r 
Trimatice t fuivant la defcription d’Hb- 
mere , en plufieurs tableaux à frefqus , 
dont les perfonnages font de grandeur 
naturelle. Elle eft encore ornée de quart- 
tité d’ouvrages de ftuc & de dorures ; 
mais le tout eft très - endommagé par le 
tems. , 

Après avoir vu les appartemens , déf- 
cendez dans les jardins : celui de l’Oràn- 
gerie eft rempli d'arbres fruitiers des plus 
rares. Vous y verrez entre plufieurs fta- 
tues de bronze , au milieu d’un grand baf- 
fin, une Diane qui arrête un grand cerf 
par le bois environné de quatre limiers ; 

. un Hercule , un Serpent entre deux en- 
fans & une-Clé^patre. Le jardin dè l’é- 
tang eft entouré d’eau par plufieurs ca- 
naux, où il y a des poiflons d’une grof- 
j feur monftreufe, principalement des car- 

pes. De belles allées bordent cet étang , 
au milieu duquel il y a un Cabinet oélo- 
gone, & ces allées forment des prome-* 

Cclj 
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iiades très-agréables. Pallez enfuite dans’ 
le jardin des Pins. 

Le parterre du grand jardin r fur le- 
quel le vieux Château a une vue entière 
& toute charmante , eft environné d’une 
terraffe élevée d’une toife feulement , afin 
.qu’en s’y promenant on en puilïè voir le 
‘delTein plus facilement.' 11 y a dans le mi- 
lieu un grand badin y d’où s’élève une rdf- 
che aquatique qui rend fes ejiux d’une 
jtnaniere admirable. A main droite de de 
parterre, efi une pièce d eau à rez de ter- 
je^ au milieu de laquelle il y a une lia-* 
tue d’Apollon très-eflimée. 

Les grottes & les cafcacfes font après cfe 
parterre à l’entrée du parc qui eft divife 
au mîfieu par un grand canal. Il n’y a point’ 
de promenades plus belles que les allées 
de ce. parc, qui s’étendent à perte de 
vue avec des pafiflades d'une hauteur fur- 
preftapte. . 

Loüis XIV. dont la famille étoit très- 
îiQmbreufe en ce tems là , avoit fait faire 
un nouveau: bâtiment du côté cTe la cour 
des Offices , que l’on dbmme l’apparte- 
ment des Princes. 11 avoit auffi rendu les 
anciens plus magnifiques & plus commet 
des. . ; j 

Depuis quelques années on a projetté 
jdiyçffes réparatigps qui feront exécutée* 
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dans peu -, c’eft d’abattre la grande gale- 
rie d’Ulifle , qui eft à l’aîle droite de la 
cour du cheval blanc pour y bâtir un cor- 
ridor de douze pieds de large, qui coin- 
muniqueroit à foixante & douze appartç'- 
mens , qui auront les vues fur celle de la 
Reine. Ce bâtiment communiquera de 
pkin-pied au relie du Château , par le 
moyen des arcades que l’on fera dans la 
cour des Fontaines, dont le baflin ne fera 
point caché. La grande falle de la Comé- 
die fervira à faire des appartemens pour 
Iviefdames de France, & l’on conftruira 
ailleurs une falle pour la Comédie. 

Par ces changemens , on perdra les ma- 
gnifiques peintures à frefq.ue de la grande 
galerie d’Ûliffe, que les connoilfeurs doi- 
vent regretter. “Dans la chapelle du Châ- 
teau , on abaiffera le grand autel qui s’é- 
lève jufqu a la voûte, pour faire une belle 
tribune pour la Mufique & les Orgues. 

La forêt de Fontainebleau étoit appelle* 
autrefois la forêt de Bièvre. Elle contient 
tirfgt-huit mille fîx cens arpens : elle eû 
percée de grandes routes bien plantées x 
& remplie de bêtes fauves en quantité , 
qui la rendent très-propre pour la cha{Te;< 
la Cour y prend ordinairement ce divertif- 
fementen Autornne.il y a aufli à Fontaine- 
bleau une Capitainerie Royale des Chak 
Les fort confidérable. 
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L’A'B baye royale 

* 

DE SAINT DENIS. 
EN FRANCE. 

S Aint Denis eft une petite Ville 
en l’Ifle de France , fituée à deux 
lieues de Paris dans une plaine fort agréa- 
ble : elle eft renommée à caufe de fou 
Abbaye Royale , fondée fur le tombeau 
de faint Denis Apôtre de ce Royaume 
& de fes Compagnons. ; elle s’eft rendue 
• célébré par les fréquens .miracles de ces 
faints Martyrs. Une Dame , nommée Ca- 
tule , fit enterrer leurs corps en ce lieu , 
où fainte Geneviève engagea les Parifiens 
à bâtir une églife , qui Tut peu après def- 
fervie par des Moines ; le roi Dagobert 
en fit conftruire une nouvelle magnifique- 
ment vers l’an 63b. Elle fut ravagée. Pé- 
pin la fit rebâtir ; mais elle ne fut ache- 
vée que fous Charlemagne. Elle fut en- 
fuite faccagée & brûlée par les Normands , 

& rétablie par Charles le Chauve qui lui v 
fit beaucoup de bien. 

Vous remarquerez fur le chemin de Pa - 

1 • : ■* - . . c . ' I 

r 
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ris à faint Denis , fïx colonades ; ( la fep- ' 
tiéme ou première , étoit à faint Chau- 
mont rue faint Denis : ) elles font placées 
aux endroits où Philippe le Hardi & fes 
freres , tous enfans de faint Louis , fe re- 
poferent en portant fur leurs épaules le 
corps de leur pere à T Abbaye de faint 
Denis ; ce qui arriva le 22. Mai 1171. 
Elles font autant de dations aux funé- 
railles de nos Rois. 

Cette Abbaye Royale eR la fépulture 
ordinaire de nos Rois de France. Le 
portail eft d’une grande beauté dans fon 
gotique; les deux premières arcades de 
la nef & les deux tours , paroilïènt être 
du tems de Charlemagne. L’Abbé Suger 
l’augmenta en n 40. de même que fes 
Succeiïeurs Abbés, particuliérement fous 
le régne de faint Louis. La beauté de l’ar- 
chiteéture , quoique gotique, la délicateiïe 
& la légèreté de fa ftrudure font admi- 
rables. Ce portail a trois grandes portes , 
où font repi éfentés, fur Celle du milieu , 
Notre Seigneur dans fa gloire, & fur les, 
deux autres , des ftatues de Rois & de 
Reines. 

L’églife divifée en trois parties , la nef., 
je chœur & le chevet , efi peu éclairée , 
quoique avec de hautes & belles fene- 
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fies , dont les vitres font toutes peintes- 
& d’un verre fore épais , ce qui y caule' 
tin grand foitlbre. Elle a trois Cens qua- 
tre- vingts-dix pieds de long, cent de lar- 
ge , & quatre-vingts-dix de haut jufqu’à 
la yoûte. La nef en a dent feixante , le 
chœur cent trente-huit, & l’autel avec le 
chevet quatre-vingts douze. Cette églife 
fur le devant de laquelle vous verrez deux 
groffes tours quarrées, eft foutenue par 
foixante gros pilliers , fans Comprendre 
les murailles & les arcs - boutans de fon 
Circuit, ni quatre pi’liers qui foutiennertC 
les tours qui font remplies de bonnes clo- 
ches. Le comble de cette églife eft d’une 
, charpente admirable & tout couvert 'de 
plomb ; il y a une Croix & des pommes 
de cuivre doré le long du fommet. Le 
chœur & la nef font accompagnés de cha- 
que côté d’une aile fîmpfe. 

Vous remarquerez au-delïiis de la gran- 
de-porte de la nef, les Orgues qui font 
eftimées les meilleures de France , & en- 
fuite la magnifique grille *idu chœur 8£ 
•du jubé., qu’on a placée depuis environ 
quinze ans » c’eft l’ouvrage d’un frere Re- 
ligieux de cette maifon , qui pafïera tou- 
jours pour incomparable & de la derniere 
beauté dans ce genre de travail, Il y aau- 

deffus 
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âàtfiis de la porw de cette grille , une 
grande Croix d’or enrichie de pierreries, 
réputée faite par faint Eloi. 

Vous palferez en fuite par l’aile droite 
pour entrer dans le chœur, où vous ver- 
rez bien des chofes dignes de votre curio- 
Eté Le Sanctuaire eft tout de marbre : 
l’autel eft antique avec quatre colomnes 
de cuivre.; le retable qui a cinq bas re-] 
liefs , dont les trois du milieu font d’or, 
& ceux des deux bouts de vermeil , eft en- 
richi d’une infinité de pierres des plus pré- 
cieules. Au-deftùs du retable, vous ver- 
rez une grande Croix de fix pieds aufli en- 
richie de pierreries , & une fufpenfion pour 
le S. Sacrement. Cet autel eft ordinaire-; 
' ment paré d’une Croix & de fix chande- 
liers d’argent , de fix reliquaires d’or & de 
1 riches ornemens. Le devant de cet autel, 
qui eft de vermeil doré , péfe près de deux 
cens marcs; il repréfente Notre Seigneur 
dans la crèche adoré par les Pafteurs. 

De chaque côté du grand autel , il yen 
a un autre petit : celui de la droite eft 
appellé l’autel de la Communion, parce 
que fuivant l’ancien ufagede cette églife, 
dans les jours de Communion fous les 
deux efpcces , le Diacre 8c le Soudiacre 
qui ont communié au grand autel fous 
l’efpéce du pain, fe communient cnfuite 
Tome //, D d • 
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eux-mêmes fur cet autel fous l’efpéce du 
vin , avec un*chalumeau de vermeil. L’u- 
£ige eft aufli à Rome quand le Pape offi- 
cie , de confommer à l’autel la fainte Ho- 
ftie ; enfuite il va à Ton trône , où le Car- 
dinal Diacre lui porte le calice : Sa Sain- 
teté fe communie fous l’efpéce du vin 
avec un chalumeau d’or ; le Diacre & 
le Soudiacre en font de ir.éme après le 
Pape , au bout de l’autel du côté de l’E- 
pitre. 

Vic-à-vis l’autel delà Communion, 
eft toujours l’autel funèbre du Roi der- 
nier. mort; c’eft à préfent celui de Louis 
XIV. & auprès la repréfentation formée 
d’un poêle de velours noir , avec une 
Croix de Moire d’argent , aux armes .de 
France, & au 'defîus il y a un dais de 
même étoffe & armes. 

' Voyez enfuite les tombeaux du chœur ; 
ceux de la race de Peçin font à droite, & 
ceux de Hugues Capet àgauche.Vous com- 
mencerez par celui du roi Dagobert , fon- 
dateur de cette Abbaye ; il eft au côté gau- 
che de l’autel. Auprès de la repréfentation 
de Louis XI V. font ceux de Pépin & de la 
reine Berthe fon époufe. En deçà & près 
de la porte , ceux des rois Louis & Car- 
loman freres , fils de Louis le Bègue. Re- 
marquez au bas des degrés , au pied de 
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représentation de Louis XIV. l’entrée dil 
•caveau de la famille royale des Bourbons, 
dans lequel le corps de ce grand Roi fut 
mis le 2$.Odobre 1715* & placé di- 
• reniement fous la repréfentation , quoi- 
que fur le dernier degré de ce caveau : 
voici la fituation dans laquelle tous ces 
corps font rangés. Ils font dans des 
cercueils de plomb enfermés dans des 
cailles de bois de chêne couvertes de 
moire noire , avec des Croix de toile 
d’argent : ces cercueils font placés fur 
des barres de fer élevées de terre d’en- 
viron trois pieds dans l’ordre ci-après. 

CAVEAU-. 

DELA FAMILLE ROYALE 

DES 

BOURBONS, 

Dans la meme fituation que les Corps 
font rangés. 

Les grands Corps font marqués par un G. 
& les petits par un P. 

Dd ij 
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A gauche. * A dro'te. 1 


P. N. Duc d’Orléans, fécond 

X g 

fils d’Henri IV. ' * 

v — 

G. Marie de Bourbon , première 

S- 

femme de Gafton de France. 

M 

P. N. d’Orléans , fils de Gafton 

^ a 

<2 w 

de France. 


P. Marie-Anne d’Orléans , fille 

w 

de Gafton de France. 

O 

G. Gafton J. B. de France , Duc 

M 

n 

d’Orléans , frere de Louis XIII. 

M 

C/5 

P. Anne -Elifabeth de France, 

• 

. première fille de Louis XIV, 
P. Marie - Anne vde France , fé- 

t-* > 

condé fille de Louis XIV. 

O Z 

P. N. d’Orléans , fille de Mon- 

C Z 

M r-l ( 

sieur, frere unique de Louis 

rn 

CO 

rn 

XIV. 

x > 

P. Philippe - Charles d’Orléans , 


fils de Monsieur. 

— , H 
• 

G. Henriette - Marie , fille de 

33 

Henri IV. & femme de Char- 

n 

les I. Roi d’Angleterre. 

K 

tu 

G. Henriette-Anne Stuart, fille 



de Charles I. & première fem- 
me de Monsieur. 

P. Philippe de France , Duc 
d’Anjou, fils de Louis XIV. 
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P. Marie-Therefe de France , fille 
de Louis XIV. 

G. Marguerite de Lorraine , fécon- 
dé femme de Gafton de France. 

P. Louis-François de France ,Duc 
d’Anjou, fils de Louis XIV. 

P. Alexandre-Louis d’Orléans , fils 
de Monsieur. 

G. Marie-Anne-Chriftine-Vi&oi- 
re de Bavière , époufe de Mon- 
feigneur le Dauphin. 

G. Anne-Marie-Louife d’Orléans , 
dite Mademoifelle, fille de Ga- 
fton de France. 

G. Philippe de France, Duc d’Or- 
leans , frere unique de Louis 
XIV. appelle Monsieur. 

P. N. de France, Duc de Bretagne, 

premier fils du Duc de Bourgogne. 

G. Louis Dauphin de France, fils 
de Louis XIV. appellé, Mon- 
seigneur. 

G. Louis Dauphin de France, fils 
du precedent, Duc de Bourgo- 
gne, mort Dauphin. 

G. Marie - Adélaïde de Savoy e , 
Duchefle de Bourgogne , morte 
Dauphine. 

D d iij 
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P. Louis Dauphin de France , aupara- 
vant Duc de Bretagne , fécond fils 
du Duc de Bourgogne. 

G. Charles de France , Duc de Berri, 
fils de MonfeigneurleDauphin. 

P. Marie- Louife - Eli'fabeth , fille pof- 
thume du Duc de Berri. 

G. Ma.ie-I.ouife-Elifabeth d’Orléans , ; | 
Ducheflè de Berri. 

G. Elifabeth-Charlott.ePalatiné, Ma- 
dame , i ", femme deMonfieur. 

G. Philippe d’Orléans Régent, & 

autres. 


Louis XIV. ah bas du dègri. 

Le tems de leur vie & l’année de leur 
mort font marqués ci- devant page . . * 
au Val de grâce ; ce qui fait qu’on ne 
les répété point ici. 

Au milieu du Chœur , fous une plaque 
de cuivre , eft la fépulture de la Reine 
Marguerite de Provence , époufe de S. 
Louis. Continuez les tombeaux du meme 
côté , vous en verrez trois enfemble 
qui font ceux de Philippe le Hardi 
au milieu , de la Reine Ifabelle d’Ar- 
ragon fon époufe au-delà , & de Philip- 
pe. le Bel, leur fils , en deçà. Enfuite , ce 

•r . 
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font ceux de Clovis fécond & de Char- 
les Martel enfemble. Les formes des Re- 
ligieux occupent l’efpace jufqu’au bas 
du chœur , où vous verrez au milieu le 
•tombeau en cuivre de Charles le Chau- 
ve , Empereur & Roi de France. Philip- 
pe - Augufte , Louis VIH. & Louis IX* 
fon fils, y avoient aufti leurs tombeaux 
couverts d’argent , qui ont été pillés pen- 
dant les guerres civiles. 

Remontant de l’autre côté du chœur , 1 
vous verrez doubles rangs de tombeaux , 
avant lefquels eft la tombe de pierre de 
^ Hugues le Grand , pere de Hugues Ca- 
pet; enfuite, le roi Louis X. dit Mutin , 
qui a à côté de lui le petit roi Jean fon 
fils pofthume , qui n’a vécu que huit jours , 
& à fes pieds la reine Jeanne de Navar- 
re. Ceux du rang du fond font deux à 
deux : les premiers font d’Eudes & d’Hu** 
gués Capetj enfuite Robert le pieux, & 
la reine Confiance d’Arles fon époufe * 
& après, Henri premier, fils du roi Ro- 
bert, &L.ouis VI. dit le Gros. 

Près de l’autel, voyez le tombeau de 
Charles VIII. en marbre noir; il eft or- 


né de figures de bronze doré, qui repré- 
fentent des Vertus. Ce roi y eft reprc 1 - 
fenté à genoux, revêtu de fes habits royaux, 
accompagné de quatre Anges qui tiennenç 
> D d iiij 
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des écuffons aux armes de France 5c de 
Jérufalem. A côté font des tombeaux 
doubles , fçavoir celui de Philippe , fils 
aîné de L.ouis le Gros , couronné du vi- 
vant de Ton pere, & qui ne vécut que 
deux ans j & celui de Confiance de Ca- 
ftille, fécondé Temme de Louis VII. En- 
fuite près l’autel de la Communion , ceux 
de Carloman , roi d’Auflrafïe , & de la 
reine Hermentrude première femme du 
roi Charles le Chauve. Plus loin , à la droi- 
te du grand autel, & vis-à-vis du tombeau 
du roi Dagobert , font qua'tre Rois & deux 
Reines ; fçavoir, en commençant par le* 
plus près du mur , c’eft Philippe V. dit 
Je long; le deuxième , Jeanne d’Evreux y 
Je troifîéme, Charles IV. dit le Bel fon 
epoux ; le quatrième , Jeanne de Bour- 
gogne , éppufe de Philippe le Long ; le 
cinquième , Philippe de Valois , & le fï- 
xiéme , qui eft le plus près de l’autel , 
eft celui du roi Jean. 

Après lechceur, voyez les autres tom- 
beaux qui font autour de legfife : com- 
mencez par la nef du côté du cloître. Au- 
près de l’entrée du tréfor, dont je vous 
parlerai ci-après, vous trouverez la Sa- 
criftie baffe , avec la chapelle de faint Mi- 
chel. Auprès de cette Sacriftie eft le tom- 
beau de Marguerite Comteffe de Flandres. 

- 

! * ' 

y * 
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Enfuite, le magnifique tombeau de Fran- 
çois premier, & de Claude de France fon 
epoufe , fait en forme de lit de parade , 
& orné d’une belle architecture de mar- 
bre. Ils y font représentés dans le bas , 
couchés en attitude de morts ou mou- 
rans, par deux ftatues de marbre blanc; 
& au-defius, à genoux aufïï en marbre 
blanc, accompagné? de François » Dau- 
phin de France; de Charles, Duc d’Or- 
léans ; & de Charlotte de France , leurs 
en fans. Loulfe de Savoy e, mere de Fran- 
çois premier, eft aulfi inhumée dans ce 
même tombeau , qui eft des plus fuperbes : 
les bas-reliefs repréfentent les batailles de 
Cériiolles & de Marignan ; ils (ont très- 
eftimés. 

Sur le mur de cette croifée, remar- 
quez le tombeau du célébré Abbé Suger; 
il y a un grand Epitaphe en vers latins, 
où f©nt exprimées les vertus de cet illu- 
ftre Abbé. Près de cet endroit vous ver- 
rez l’autel de faint Benoît contre un pii— 
lier de I’églife ; il eft tout de marbre & 
de pôrphire. Il y a une belle ftatue de 
ce Saint , faite en marbre blanc par Tubi . 

Enfuite , vous devez voir le tombeau 
de Charles V. dit le Sage ; il eft dans la 
chapelle de faint Jean-Baptifte, auffi ap- 
^ellée la chapelle de Charles V. Quoi- 
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qu’il y ait plufieurs tombeaux. Ce Prïfh- 
.ce eft accompagné de Jeanne de Bour- 
bon fon cpoufe : ils y font repréfentés 
couchés en marbre blanc. Jeanne & Ifa- 
belle de France leurs filles , font dans le 
même tombeau. Entre l’autel & ce'tom- 
beau, eft la fépulture de Bureau de la Ri- 
vière, Chambellan de Charles V. & à 
côté, Charles Dauphin de France, fils 
de Charles VI. Au côté droit de l’autel 
eft celui de Louis de Sancerre , Maréchal 
de France , fait en marbre noir , & la fi- 
gure de marbre blanc j & plus loin , ce- 
lui d’Arnaud de Guillem, Seigneur de 
» Barbafan , dit le Chevalier fans reproche 3 
Chambellan de Charles VII. Ce tombeau 
eft de bronze. Du côté gauche , près de 
l’autel , eft celui de Bertrand du Gnef- 
clin , Connétable de France , fait en mar- 
bre noir , & la figure de marbre blanc. 

Il doit y avoir perpétuellement, félon la 
fondation de Charles Y. une lampe ar- 
dente fur le tombeau de ce Connétable. 

, En deçà du même côté , il y a deux tom- 
beaux , dont celui du fond vis- à -vis un 
autel , eft celui de Charles VI. fils de 
Charles V. & de la reine Ifabelle de Ba- 
vière : ce tombeau eft de marbrç noir , 

& les figures de marbre blanc. L’autre eft 

de Charles VII. 5c de Marie d’Anjou foa 

vy. ■ 
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£pou(e : ce tombeau eft de marbre noir, 
êc les figures font d’albâtre. 

Près la Sacriftie haute , eft la chapelle 
de faint Hilaire , où vous verrez une gran- 
de cuve de porphire d’une feule pièce : 
elle a quatre pieds & demi de long, lar- 
ge & profonde à proportion. Ce fut dans 
ce vaifleau que faint Martin Archevêque 
de Tours fut baptifé par faint Hilaire 
Evêque de Poitiers. On l’appelle com- 
munément la cuve du roi Dagobert, par-: 
ce que ce Prince la fit tranfporter de Poh 
tiers à faint Denis, 

Faites le tour du chevet de l’églife ; 
qui eft rempli de quinze chapelles ; vous 
y verrez* la Sacriftie haute dans la chapelle 
de faint Louis. L’autel de faint Denis eft 
au milieu du chevet ; c’eft où l’on fait la 
chapelle ardente pour les Princes dont 
l’on apporte les corps en cette Abbaye ; 
on les y dépofe pendant quarante jours , 
jufqu’au fervice ou inhumation. Cet autel 
des faints Martyrs , où repofent les corps 
de faint Denis & de fes Compagnons , 
eft tout de marbre avec des ornemens de 
bronze. Dans le mur de cet autel eft une 
armoire, où font renfermées les reliques 
de ces trois Saints dans trois châftes d’ar- 
gent, faites en forme de çercueils „ long* 
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de deux pieds & demi , & d’un pied trois 

pouces de haut. 

Derrière la chapelle de faint Denis eft 
celle de la Vierge : la derniere des chapel- 
les du rond point ( car il y en a fept dans 
la nef , : ) eft celle de faint Euftache, dans 
laquelle vous verrez le tombeau du Vi- 
comte de Turenne , fait en marbre blanc 
& noir, par Tubi : rien n’eft égal à la 
beauté & à la perfeéfion du travail. Ce 
fameux Général y eft repréfenté en habit 
de guerre , mourant entre les bras de 
l’Immortalité ; à fes côtés font la Sagefle 
& la Valeur. Les ornemens & les bas- 
reliefs font de bronze doré : ils repréfen- 
tent les a&ions héroïques de ce grand 
Capitaine. Ce monument qui a été fait fur 
les defteins de l’habile le Brun , eft très- 
confidérable : vous y verrez une chapelle 
richement ornée , où eft un grand crucifix 
de bronze doré d’un travail eftimé. 

En defeendant vous trouverez une cha- 
pelle , appellée Notre-Dame la Blanche , 
dans laquelle vous verrez un tombeau de 
marbre noir, où font en marbre blanc les 
ftatues de deux filles de France, Marie, 
8c Blanche , filles de Charles IV. 8c de 
Jeanne d’Evreux j & auprès , le tombeau 
de Guillaume du Chaftel , Pannetier de 


Charles VIL 
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D’ici on entroit dans le fuperbe tom- 
beau des Valois > c’étoit une rotonde 
ou édifice bâti en rond, que Catherine 
de Médicis fit faire par Philbert de Lorme , 
pour fervir de fcpulture à la famille Royale 
des Valois : c’étoit un des plus magnifiques 
iponumens qu’il y eût au monde en ce gen- 
re , quoiqu’à beaucoup près il ne fût pas 
terminé. L’ordre dorique , & au - defliis 
l’ordre ionique régnoient au dehors : l’in- 
térieur , d’ordre corinthien , n’étoit pas 
moins excellent par la beauté de l’archite- 
<5ture, que par l’éclat des ornemens qui lac» 
compagnoient. L’on voyoitau milieu, fous 
le dôme , le tombeau de marbre d’Henri 
II. & de Catherine de Médicis, de douze 
pieds & demi de longueur , dix de lar- 
geur & quatorze de hauteur. Il étoit ac- 
compagné de colomnes & de pilaftres , 
& orné de quatre ftatues de bronze, qui 
repréfentoient la Prudence , lajuftice, la- 
Force & la Tempérance. Les bas - reliefs 
repréfentoient la Foi , l’Efpérançe , la Cha» 
rite & les bonnes Oeuvres. Sous un plafond 
d’un marbre admirable , Henri II. & Ca- 
therine de Médicis étoient en marbre 
blanc , couchés fur un lit de bronze eu 
habits Royaux 5 & au defliis de l’entable- 
ment ils étoient repréfentés en bronze, à 
genoux devant des Priés-Dieu. * 
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Dans les arcades il y avoit fix chapel- 
les. A la principale, l’on voyoit encore 
Henri II. & Catherine de Médicis en bron- 
ze, couchés fur deux lits de même métail , 
accompagnés d’ornemens. François 1 1. 
Charles IX. Henri III. le Duc d’Alençon , 
Marguerite de France reine de Navarre , 
un Prince & deux Princefïè§ morts jeu- 
nes , tous huit enfans d’Henri II. & de 
Catherine de Médicis , étoient inhumés 
dans ce magnifique tombeau , qui pafloit 
pour une des merveilles du monde : mais 
ce beau monument qui n’avoit pas été 
achevé , menaçant ruine fous la Régence 
de M. le Duc d’Orléans , pour éviter les 
malheurs qui en auroient pû arriver , ce 
Prince l’a fait détruire , & les tombes & 
ftatues ont été placées dans différentes 
chapelles voifines. 

Après ce tombeau des Valois , vous ver- 
rez celui de Louis XII. & d’Anne de Bre- 
tagne fon époufe : c’eft un des plus beaux 
morceaux d’architeéture de l’Europe ; il a 
vingt pieds de longueur, neuf de largeur . 
& dix-huit de hauteur : il eft entièrement 
de marbre blanc. Louis XII. & Anne de 
Bretagne y font repréfentés à genoux , 
au-deffus de l’entablement qui forme un 
ciel de lit fur ce tombeau : au deflbus , 
ils font repréfentés en attitude de morts , 
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i 3 ’une maniéré fi naturelle, quelle attire 
l’horreur & l’admiration tout enfemble. 
Les quatre grandes figures des angles re- 
prélentent la P/udence, JaJuftice, la For- 
ce & la Tempérance. Les douze Apôtres 
font afiis dans les arcades : tout cet ad- 
mirable ouvrage , qui eft de Panl Ponce 
Florentin , efi: accompagné d’ornemens 
d’une rare beauté & d’une grande perfe- 
ction, Les bas-reliefs de ce tombeau re- 
préfentent les victoires de Louis XII. 

Entre le chœur & le tombeau de Louis 
XII. eft une colomne élevée , fur laquelle 
pofe la ftatue du Cardinal de Bourbon , 
Abbé Commendataire de faint Denis , 
mort en 1555. Cette ftatue , quoiqu’à 
genoux fur cette colomne , fe voit de de- 
dans le chœur par deftus la grille ; le cœur 
de ce Cardinal fut trouvé inhumé au pied 
de cette colomne , en faifant les fondations 
de cette grille. 

Après, voyez dans la chapelle de faint 
Hyppoliteje tombeau de la reine Blanche, 
fécondé femme du roi Philippe de Valois , 
& de Jeanne de France leur fille : ce tom- 
beau eft de marbre noir, & leurs ftatues 
de marbre blanc. Il y a aufti plufieurs 
piramides anciennes, & un Crucifix co- 
pié fur celui de la ville de Luques en 
Italie. 
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La chapelle d’enfuire eft ^ppellée de 
la Trinité : vous y verrez une colomne 
de marbre que l’on dit être de la hau- 
teur de Notre- Seigneur, quoiqu’elle ait 
cinq pieds neuf pouces, il y a aufli ut* 
tombeau de marbre jafpé, de la gran- 
deur de la pierre du faint Sépulçhre; il 
a fept pieds & demi de long. 

Après avoir examiné toutes les curio- 
fités de cette célébré églife , il faut pré- 
fentement voir celles qui compofent le 
Tréfor, qui renferme des raretés aufli 
admirables que riches & précieufes. 

LE TRE’SOR DE S. DENIS. 

L’entrée eft fur la droite du chœur : 
on y monte par un petit efcalier , qui 
rend dans une falle de trente - fix pieds 
en quarré , où les prépieufes reliques 8c 
les richeffes qui le compofent , font ren- 
fermées dans fix armoires. On le voit 
tous les jours devant & après l’Office : 
deft un des Religieux, l’Etole au cou , 
qui le montre. Ce Tréfor eft un des plus 
riches du monde. La plus grande partie 
de ce que l’on y conferve , fai (bit autre- 
fois l’ornement de la chapelle des Rois 
de France , qui l’ont donné à cette Ab- 
baye. Comme le détail de chaque chofe 

noua t 
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"tioùs meneroit trop loin , je ne m’atta- 
cherai feulement qu’aux pièces les plus 
confïdérables , les marquant de fuite & 
dans le même ordre qu’on les montre. 

' A la première armoire , vous verrez 
une grande Croix d’or , qui a été don- 
née par Philippe Augufte , dans laquelle 
eft enfermé un morceau de là vraye 
Croix, long d’^in pied : cette Croix eft 
toute couverte de pierreries des plus 
précieufes. Aux deux côtés , font deux 
grandes ftatues de la fainte Vierge & de 
laint Jean - Baptifte en vermeil. Sur la 
droite , l’Oratoire de Philippe Augufte ; 
c’eft une grande & riche chapelle rem- 
plie de reliques très - précieufes. A gau- 
che , eft une efpéce de trône de vermeil 
à fix colomnes , où vous verrez un Ange 
qui tient un des clouds avec lefquels No- 
tre -Seigneur fut crucifié. Vous y ver- 
rez auffi un Crucifix fait du bois dè la 
vraye Croix , enfermé dans un reliquai- 
re d’or : on croit que ce Crucifix a été 
fait par le Pape Clément III. Une châfle 
d’argent en forme de Temple , où font 
beaucoup de reliques de Notre-Seigneur, 
comme au Tréfor de la fainte Chapelle 
de Paris. Les autres pièces font la Cou- 
ronne, le Sceptre & la Main de Juftice , 
cmi ont fervi au Sacfe d’Henri IV. un 
Tome H, E e 
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morceau d’une cruche , comme d’alba-* 
tre , qu’on croit avoir fervi aux Noces 
de Cana. 

Dans la fécondé armoire , vous ver- 
rez au milieu, le Chef de faint Hilaire 
Evêque de Poitiers, fait de vermeil do-» 
ré : la mître & le tour du col font en- 
tièrement enrichis de pierreries. Sur la 
droite , une grande Croix d’or , où effc 
enfermée une verge du gril de faint Lau- 
rent : cette Croix effc toute couverte de 
pierres précieufes. Auprès , une image- 
en vermeil de fainte Marie - Made laine 
où effc enfermé* le menton de cette Sain- 
te ; le roi Charles VI. fon fils & fou 
époufe font à fes pieds. Sur la gauche effc 
un badin & une aiguierre de vermeil d’un 
grand prix. Remarquez au- - deffous une- 
efpéce deglife d’argent \ c’eft un grand 
reliquaire qui conferve quantité de pré- 
cieufes reliques. Les autres pièces font 
plufïeurs Images, de vermeil , comme- 
de faint Denis , de fainte Catherine , de 
faint Nicolas & de faint Leger. Les Cou- 
ronnes du Sacre de- Louis XIII. & cet- 
Ie des Funérailles de la Reine- fon épou^ 
fe. Vous y verrez pludeurs Livres très,- 
anciens , dont fes couvertures font fort 
riches : les principaux font un Miflet 
fept cens ans „ & un Nouveau; 
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Teftament écrit fur du velin pourpre, 
qui a près de neuf cens ans. 

Dafts la troifiéme armoire , vous ver- 
rez au milieu,, le Chef d’or de S. Denis, 
Apôtre de la France : la Mitre eft toute? 
remplie de pierres précieufes & de pCr- 
les ; ce Chef eft foutenu par deux An- 
ges de vermeil : un troifiéme qui eft au- 
devant, foutient un reliquaire d’or enri- 
chi de pierreries , où eft .un os de l’é- 
paule de faint Denis. Sur la droite il y a 
lin magnifique reliquaire qui renferme la 
main de l’Apôtre faint Thomas' , 'qu’il 
mit dans le côté de Jefus-Chrift ; elle 
eft vifible au travers d’un criftal. Sur la 
gauche on voit un gand reliquaire de 
vermeil , où eft la mâchoire inférieure 
de faint Louis , ( la partie fupérieure eft 
à l’Abbaye de FoilTy. ) Ce reliquaire eft: 
foutenu par Philippe le Hardi fon fils , 
& Philippe le Bel fon petit - fils. Les au- 
tres font plufieürs reliques' de faint Louis, 
& quelques ornemens de ce faint Roi , 
comme fa Couronne dor enrichie de 
pierreries, avec une Epine de la fainte 
Couronne de Notre Seigneur , enchafi- 
fée dans un des rubis ; Ion épée , fat 
main de Juftice , l’agraphe de fon man- 
teau royal, & fon anneau. Vous y ver- 
lez euçore le calke , la patene & W 
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burettes qui ont', à ce qu’on dit,férvî 
8L faint Denis ; le calice & la patène de 
l’Abbé Suger j le précieux manufcrit 
des ouvrages de faint'Denis l’Areopagite* 
couvert d’argent & de pierreries ; les cou- 
ronnes du (acre de Louis XIV. & celle 
des funérailles de la Reine fon époufe , 

beaucoup d’autres choies qui font d’un 
grand mérite. 

Dans la quatrième armoire, Ta pièce 
du milieu eft un grand bufte de ver- 
meil , qui renferme une partie du Chef 
de faint Benoît : la mitre & le tour du 
col font enrichis de pierres précieufes, 
& fur le devant eft une partie du bras- 
de ce Saint. Sur la droite il y aune grande 
croix d’or enrichie de perles orientales 
& de pierreries. Sur la gauche , une gran- 
de chapelle ou reliquaire appelle l’O- 
ratoire de l’Empereyr Charlemagne : 
cette pièce eft toute remplie de pierres 
précieufes. La couronne d’or de Charle- 
magne eft auprès toute enrichie de 
pierreries : c’eft cette couronne qu’on 
met fur la tête de nos Rois le jour de 
leur facre. A côté eft un vafe fort admi- 
rable , étant d’une feule agathe orien- 
tale & d’un travail infini : c’eft une des: 
plus confiiérables pièces du tréfor ; les 
figures repréfentent uae baççanale 4 ou 
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iète des anciens en l’honneur de Bac- 
chus. Les autres pièces font le fceptre 5 c 
la main de Juftice de Charlemagne, fon 
épée & Tes éperons, le fout d’or & en- 
richi de pierreries; deux Livres fort pré- 
cieux , dont l’un eft un Pontifical pour 
le facre des Rois, & l’autre, les Epî- 
tres & Evangiles couverts d’or & de pier- 
reries ; la couronne de Jeanne d’Evreux, 
femme deCharies IV. elle eft d’or & char- 
gée de diamans Ç plufîeurs couronnes , 
Vafes & autres pièces aullî curieufes que 
riches. » 

Les deux autres armoires font de l’au- 
tre côté de cette falle , en face du tré- 
for , dont la première , qui fait la cin- 
^jjquiéme , eft remplie de trois grandes 
pièces confidérables r celle du milieu eft 
une grande châfle , dans laquelle eft le 
corps de faint Louis ; elle eft de ver- 
meil doré , enrichie de pierreries. Sur 
la droite, c’eft le chef de S. Pierre l’exor- 
cifte martyr : il eft de vermeil doré. 
Sur la gauche ,* la châfïè de faint Denis : 
elle eft toute couverte de lames d’argent 
& de pierreries. 

Dans la fixiéme , les habits dont Louis 
XV. étoit revêtu le jour de fon facre, 
fait à Reims le 25. O&obre 1722. qui 
confident en fon manteau royal , de ve^ 
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fours cramoifi doublé^ d’hermine , pa?f’- 
femé de fleurs de lys d’or , fa camifole? 
de fatin -rouge , fa tunique , fa dalmati- 
que & fes bottines ^ ils rempliflent le 
tour de cette derniere armoire , où vous 
yerrez encore plufteurs pièces ^rares 8c 
turieufes , dont le détail me meneroit 
trop loin. Les principales font une gran- 
de corne de licorne de près de fept 
pieds de long , & un ongle de griffon 
d’une grolTeur prodigieufe : ces deux pié- 
tés furent envoyées à Charlemagne par 
Aaron Roi de Perfe. Une des lanternes, 
quon dit avoir fèrvi à la prife de Notre- 
Seigneur ; elle eft communément appel- 
lée la Lanterne de Judas. Le jeu deséchets 
de Charlemagne ; il .eft tout d’hivoire,** 
& chaque pièce groflè comme le poing,' 
Un cor de chafTe de Roland , neveu 
de cet Empereur , & l’épée de Turpin, 
Archevêque de Rheims ; l’épée de la Pu- 
celle d’Orléans , 8c quelques autres. 
Remarquez au-deffus de cette armoire 
une grande chaife de cuivre doré , qu’or» 
dit avoir fervi de thrône au Roi Dago- 
bert. 

Il ne vous refte plus à voir que Tinté- 
rieur de cette abbaye , dont l’édifice eftr 
très- ancien & très grand j mais depuis 
guel jues années on. a commencé un fe 
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perbe bâtiment nouveau , qui aura peu 
d’égal. Le rez de chauffée eft divifé en 
plufieurs faites d’une grandeur & d’un© 
beauté furprenante , qui fervent pour re* 
ceyoir les Princes , le Parlement , & le» 
autres Cours fupérieures dans les cere- 
monies où le Roi les invite. Celle dut 
fond eft toute boifée & remplie de 'bancs 
tout autour j elle fert auflî de chapelle. 
Le deffus de ce majeftueux bâtiment eft 
rempli d'un magnifique dortoir pour le$ 
Religieux ,. qui y ont chacun leur cham- 
bre propre & commode. Cette commua 
nauté a produit d’illuftres & fçavans Re- 
ligieux de rems en tems , & toujours de 
faints & zélés obfervateurs de la régle'.d© 
faint Benoît. 

Vous pourrez voir ‘dans la Ville les 
Eglifes& Paroiftes de faint Denis de l’E- 
tree , faint Remy , faint Martin, faint Jac- 
ques , faint Paul , la Magdelaine , faint 
Michel, les trois Patrons, fainte Croix,, 
faint Marcel , & un Hôtel - Dieu admi- 
niftrépar le Prieur de l’Abbaye , un Curé 
de la Ville & trois Bourgeois. Les Cou* 
vens font, les Recolets, les Carmélites 
les Annonciades , les Urfulines , & les 
Filles de fainte Marie. 

Dagobert premier , que l’on peut- re- 
garder comme le Fondateur de cette cé- 
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lébre Abbaye par les grands biens dont 
il Ta comblée , lui accorda une Foire fran- 
che qui devoir ouvrir le io. Octobre * 
avec le droit de Tonlieu, non -feule- 
ment fur les marchandées qui arrivoient 
à la Foire , mais auflï fur toutes celles 
qui arriveroient à Paris pendant la Foire. 
Elle a été transférée aux portes de Paris , 
entre les églifes de faint Laurent & de 
faint Martin , vers 710. à l’occafion des 
guerres fous le régne de Thierry. 

L’Empereur Charles le Chauve fe plai- 
foit fort à faint Denis > après les défor- 
dres des Normands , il rétablit magnifi- 
quement cette A bbay e,& inftitua la fameu- 
fe Foire du-Landy , quife tenoit d’abord 
dans les champs, entre faint Dénis & la 
Chapelle : elle ne duroit alors que trois 
jours après îa faint Barnabe ; dans la fuite 
elle a été diverfes fois prolongée jufqu’à 
quinze jours. Le Re&eur de l’Univerfité 
s’étoit accoutumé à y aller faire une vifite 
dans laquelle il étoit fouvent accompagné 
des Ecoliers ; mais depuis que les guerres 
civiles ont fait transférer la Foire dans l’en- 
ceinte de la Ville , cet ufage s’eft aboli» 

F l N. 
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ALPHABETI Q_U E 

DES NOMS DES RUES DE PARIS; 


Avec les Quartiers où elles font lïtuécaî 

, •- ■ • : • • •• •• - ; * • 

A. 

i. ; Les Rues' 

. ' i 

d’Ablon, quartier de la place Maubert.' * 
de l’Air, quartier faint Antoine, 
des Amandiers , quartier faint Antoine.’ 
Autre rue des Amandiers , q. S. Benoît. - 
d’Amboife , quartier de la place Maubert; 
desdeux Àngés , quartier faint Germain, 
des Anglois , (quartier faint Benoît. 

Autre rue des Anglois, quartier S. Martin 
d’Anjou, quartier du Palais royal. 

Autre rue d’Anjou, quartier du Temple; 
Autre rue d’Anjou, quartier S. Germain, 
Le Cul de Sac d’Anjou , quartier du I.ou* 
vre. 

de PArbalêtre , quartier faint Benoît, 
Tome //. F f 
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Table Alphabétique 
ae l'Arbre-fec. .quartier du Louvre, 
des Arcis, quartier de la Grève. 
d’Argenfon, quartier faint Antoine. 
d’Argenteuil , quartier du Palais royal. 
d’Arnetal , ou Grenata , quartier S. Denis,’ 
d’Arras , ^quartier de la place Maubert. 
de l’Afne Rayé , quartier faint Denis. 
d’Angoumois, quartierfaint Germain. 
dèfAbbrevoir Maçon, quartier S. André. . 
de f Abbrevoir Marion , q. S. Opportune. 
de 1 l'Aile du pont Marie, quart. S. Paul, 
des Filles Angloifes,q. de la place Maubert. 
Aulard ou des Jeux de Paume , quartier 
des Halles. 

A ubry-le-Bo*ieher,. quartier de faint Jac- 
ques de la Boucherie, 
des, Audrieites , quartier faint Paul, 
des vieilles Audriettes , q. du Temple, 
des Aveugles, quartier du Luxembourg: , 
Autre rue des Aveugles , quartier de la 
place Maubert. ' , 

des grands Auguftins, quartier S. André, 
des petits A uguftins, quartier S. Germain, 
des vieux Auguftins , quartier S. Euftache. 
d’Avignon , q. S. Jacques de la Boucherie, 
de l’Aumél , quartier faint Germain, 
Aumaire , quartier faint Martin. 

. < B. 

Les Rues 

de Jlabylone, quartier faint Germain: -, 


•t des Rues de Paris. 
du Bacq , la grande , quartier S. Germain. 
Autre rue du Bac , quartier faint Germain, 
de Bagneux, quartier du Luxembourg] 
de Baffroy , quartier faint Antoine, 
de Baffour , quartier faint Denis, 
de Baillette , quartier du Louvre. 

B-ajlIifs , quartier faint Euftache. 

Le Bailleul, quartier du Louvre, 
des Balets , quartier faint Antoine, 
du Banquier , quartier de la place Maubert; 
du Battoir , quartier de la place Maubert. 
Autre rue du Battoir,quartier faint André]' 
Bardubec , quartier fainte Avoye. 

Barbette * quartier faint Antoine. 

Le Cul-de-fac de la petite Baftille , quar^ 
tier du Louvre. 

de la Barillerie , quartier lie la Cité, 
delà Barouillèrie, quart, du Luxembourg ^ 1 
de la grande Barre , quart, tylontmartre, , 
des Barres , quartier de la Grève, 
des Barrez { quartier faint Paul. - 
des Barrières , quartier faint PauL 
Beaubourg , quartier faint Martin. ] 

Baudoirie , quartier faint Martin, 
de Beaujolois , quartier du Temple, 
de Beaune , quartier faint Germain, 
de Beaurefgard, quartier faint Denis. 
Beaurepaire 3 , quartier faint Denis, 
de Beaulfe , quartier du Temple. 
Beautreillij , quartier faint Paul. 

-Hij 
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dé Beauvais, quartier du Louvre, 
de Belle-Chafle , quartier ifaint Germain; 
de Bercy , quartier de la Grève. 

Autre rue de Bercy, quart, faint Antoine* 
Berger ou Bergère, quartier Montmartre, 
des Bernardins , q. de la place Maubert. 
du Cloître des Bernardins, quartier de la 
place Maubert. 

de Berry, quartier du Temple. 
Bertin-Poiree , quartier S. Opportune, 
de Bétify , quartier fainte Opportune, 
de Bièvre , quartier de la place Maubert. 
de Bièvre la petite, q. de la place Maubert. 
Autre rue de Bièvre ,q. place Maubert. 
dfcsBillettes , quartier fainte Avoye. 
des Blancs-Manteaux , q. fainte Avoye. 

Le Cul-de-fac de la rue des Blancs-Man-. 

teaux , quartier fainte Avoye. 
de la Barrière, q. de la place Maubert. 
Berteaud ou des Truyes , q. faint Martin, 
du Bœuf, quartier lai’nt Martin. 

La Cour des Bœufs , quartier faint Benoît, 
du Bon-Puits, q. de la place Maubert. 
delà Bonne Eau, quartier faint Germain, 
du Bord : de-l’cau , q. place Maubert. 
Bordette , quartier de la place Maubert. 
de Boucherat, quartier du Temple, 
des Boucheries , quartier du Palais royal, 
des Boucheries , quartier du Luxembourg, 
de la vieille Bouderie, quart, faint André. 
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des Boulangers , q. de la place Maubert #- 
des deux Boules * q. falnte Opportune, 
des Boulets , quartier faint Antoine; 
du Bouloy , quartier faint Ëuftache. 
de la Bourbe , quartier du Luxembourg, 
de Bourbon , quartier faint Germain. 
Autre rue de Bourbon , q. faint Germain. 
Autre rue de Bourbon , q. faint Denis, 
de Bourbon le Château, q. faint Germain, 
du petit Bourbon, q. du Luxembourg. 
Autre rue du petit Bourbon,q. du Louyre. 
de Bourbonnois , q. fainte Opportune, 
de Bourgogne, quartier du Temple, 
des Bourguignons , quart, faint Benoît. 
Bourg-TAbbc , quartier faint Denis. 
Bourtibourg , quartier fainte Avoye. 

* Boutebrie, quartier faint Andrc. 

Le Cul-de- ac delà Bouteille, q. S. Denis, 
des Bouteilles, quartier de la Grève, 
de Brac, quartier fainte Avoye. 
de la Bralferie , quartier du Palais royal, 
du Brave , quartier du Luxembourg. 
Breneufe , quartier faint Germain, 
de Bretagne, quartier du Temple. 

1 Le Cul-de- fac de Breteau , q. faint Marti», 
de la Bretonnerie , au haut de la rue faint 
■m Jacques , quartier faint Benoît. 

Bretonvilliers , 111e Notre-Dame. 
Brifl'emiche , quartier faint Martin. 

S des Brodeurs ou du Lude , q. S. Germain. 
* * ~ ‘ ' F f iij 
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de la Boucherie , q. faint Benoîft. 
des Bucheriès, quart, du Luxembourg, 
du Cul-de-fac de Bouvard, q. faint Benoît. 

C 

Les Rues 

de la Calandre , quartier de la Cité, 
des Canettes , quartier de la Cité. 

Autre rue desCanettes, q. du Luxembourg, 
du Canivet , quartier du Luxembourg. 
des*Capucins , quartier faint Benoît, 
des Capucins, quartier Montmartre. . 
des Carmélites /quartier faint Benoît, 
du Caroufel , quartier du Palais royal, 
des CarCuilTon s, quartier de la Cité. 
Cardinal , quartier faint Germain, 
de Carême-prenant, quartier S. Martin, 
des Carmes , quartier faint Benoît, 
des Carmes Déchauffés, quartier du Lu- 
xembourg. 

Carpentiere, quartier du Luxembourg, 
les petits Carreaux , quartier faint Denis. 
Cadette , quartier du Luxembourg. 
Cenfée, quartier faint Paul. 

Cencier , quartier de la place Maubert. 
de la Chaife , quartier faint Germain, 
des petits Champs , q. faint Euftache. 
neuve des petits Champs , q. Montmartre, 
du petit Champ , quartier faint Martin. 
Autre rue du petit Champ , q. de la place 
• Maubert, 
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du Chant de l’Allouette , q. faint Benoit, 
Chamfleury , quartier du Palais royal. 
Champion , quartier du Palais royal, 
des trois Chandeliers , quart, faint André, 
,des Chantiers , quartier faint Antoine, 
du Chantier , quartier du Palais royal, 
du grand Chantier , quartier duTempld. 
du Chantre , quartier du Louvre, 
de la Chanvrerie , quartier des Halles. 
Chapon, quartier faint Martin, 
des Charbonniers , quartier faint Benoît, 
•de Charenton , quartier faint Antoine. 
Chariot ou d’Angoumois , q. du Temple, 
de Charonne , quartier faint Antoine. 
Chartiere , quartier faint Benoît, 
du Cherche-midi, q. du Luxembourg, 
du Chat blanc , quartier faint Jacques de 
la Boucherie. 

du Chat qui pêche, q. faint André, 
du Chaume , quartier faitfte Avoye. 
de la Chaulfetrie , quartier des Halles, 
de la Cerifaye , quartier faint Paul, 
de Chaillot , quartier du Palais royal, 
du Chemin faint Denis, q. du Temple, 
du Chemin vert , quartier faint Antoine. 
Autre rue du Chemin-vert.q. du Pal. royal, 
du gros Chenet, q. Montmartre, 
du Cheval vert , q. faint Benoît, 
du Chevalier du Guet,q. fainteOpportUne. 
deChevilly,àrentréedurempartSHonoré, . 

• r f *"• 
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Chevalier Honoré, quar. du Luxembourg, 
du Chevet S. Landry , quartier de la Cité, 
des Chiens, quartier laint Benoît, 
de la Chiffonnerie , quartier faint Martin* 
des Cholets, quartier faint Benoît. 
Chriftine , quartier faint André, 
du Cigne , quartier faint Denis, 
des Cifeaux , quartier faint Germain, 
de la Clef, quartier de la place Maubert, 
de Clervaux,' quartier fainte Avoye. » 
de Clery , quartier Montmartre. 

Autre rue de Clery , quartier faint Denis, 
Clocheperfe, quartier faint Antoine. 

La ruelle à Clochepin , q. S. Antoine, 
du Cloître Notre-Dame , q. de la Cité. 

Il y a nombre de rues des Cloîtres ; elles 
font près des Eohfes du même nom. 

Clopin , quartier delà place Maubert. 
du Clos Geongeau , q. du Palais royal.*, 
de Clugny , quartier du Luxembourg. 
Cocatrix , quartier de la Cité, 
du Cocq, quartier delà Grève. 

Autre rue du Cocq , quartier du Louvre, 
du Cœur-volant , quart, du Luxembourg. 
Colbert , quartier Montmartre, 
de la Colombe , quartier de la Cité, 
du Colombier , quartier faint Germain, 
du vieux Colombier, q. du Luxembourg, 
des Commiflaires , quartier Montmartre. 
Comteflè d’Artois» quai lier faint Denis. . 
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de Condé , quartier du Luxembourg, 
de la Gontrefcarpe , place de Fourcy , der- 
rière fainte Geneviève. 1 

Contrefcarpe, quartier faint André. : ' 
de la Contrefcarpe , fauxbourg faint An-*- 
« toine , le long des fofîez de la Baftille. 
desCoupeaux, quart, dé la place Maubert. 
Coquilliere , quartier faint Euftache. 
tles Coquilles , quartier de la Grève. 
Coquerel, quartier faint Antoine. 
.Coquèron, quartier faint Euftache. ’ 

des Cordeliers, quartier faint André, 
de la Corderie, quartier du Palais royale 
autre rue de la Corderie ,q. du Temple. > 
des Cordiers, quartier faint André, 
de la Cordonnerie , quartier des Halles, 
de la Corne , quartier du Luxembourg, 
de la Coflonnerie, quartier des Halles* 
Coupegorge , q. de la place Maubert- 4 
des trois Couronnes, q. de la pi. Maubert. 
Cour du More , quartier faint Martin, 
de la Corroyerie , quartier faint Martin. 
Courtalon , quartier du Temple. 
Courteauvilain , quartier faint Martin. > 
de la Coutellerie , quartier de la Grève, 
du Croifiant , quartier Montmartre, 
de la Croix , quartier faint Martin. 
Cul-de-fac de la Cour de Bavière , quart# 
de la place Maubert. ' , 

,Cul-de-fac de l’hôtel de Conti, q. S.Gerp* 
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de Coquerel , quartier faint Antoine, 
de la Coür de Rouen , quart. S. Benoît, 
de la Culture de S. Gervais, q. du Temple, 
de la Croix Blanche , q.fainte Avoye. • 
Çroulle Barbe, près les Gobelins, quartier 
de la place Maubert. • '■' * 

D' 

Les Rues 

Dauphine ; quartier de faint André, 
des Déchargeurs , q. fainte Opportune; 
de Demi-faint , quartier du Louvre, 
de la Dentelle , quartier de la Grève, 
des cinq Diamans , quartier de faint Jac- 
ques de la Boucherie, 
des Dix-huit , quartier de la Cité, 
de la Draperie , quartier de la Cité, 
de Duras , fauxbourg faint Honoré. 
PaguelTeau , fauxbourg faint Honoré. 

E 

Les Rues 

Cul-de-fac de l’Echiquet, rue du Temple» 
de l’Echarpe , quartier faint Antoine, 
de l’Echaudé, quartier du Temple, 
autre rue de l’Echaudé , q. des Halles, 
autre rue de l’Echaudé , q. faint Germain, 
de l’Echelle, quartier du’ Palais royal, 
de l’Echelle du Temple, q. du Temple. 
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le Carrefour de l’Ecolle, q. du Louvre. 
•d’Ecofle , quartier faint Benoît, 
des Ecrivains, q. S. Jacq. de la Boucherie, 
•des Ecouftes , quartier làint Antoine. » 
de J’Egoût, quartier faint Germain, 
de l’Egoût du Ponceau ; q. faint Denis, 
des Egoûts , quartier faint Martin, 
de l’Empereur, quartier faint Denis, 
des bons Enfans , quartier faint Euftache.' 
neuve des bons Enfans , q. faint Euftache.' 
des Enfans Rouges , quart, du Temple. 
d’Enfer, quartier de la Cité, 
autre rue d’Enfer , quartier Montmartre, 
autre rue d’Enfer, q. ’du Luxembourg, 
de l’Epée de Bois,q. delà place Maubert. 
de l’Epée Royale , quartier Montmartre, 
de l’Eperon , quartier de faint André, 
des deux Ecus , quartier faint Euftache, 
.des Ecuries , quartief du Palais royal. 

• de la vieille Eftrapade , q. faint Benoît, 
de l’Etoile, quartier faint Paul. 
Cul-de-fac de l’Etoile , q. faint Denis, 
des vieilles Etuves , quartier faint Martin, 
autre rue des vieilles Etuves , quartier $, 
Euftache. , 

de l’Evêque , quartier de la Cité. , 

autre rue de l’Evêque , q. du Palais royal, 

F 

Les Rues j 

Faideau, quartier Montmartre. 
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des Fauconniers , quartier faint Paul, 
delà Femme fans tête, lfle Notre- Dame^ 
de Fer, quartier de la place Maubert. : 
du Fer à Moulin, q. delaplace Mauberfc 
Férou , quartier du Luxembourg, 
de la Féronnerie, quart, des Halles, 
aux Fers , quartier des Halles, 
aux Fèves , quartier de la Cité, 
de la Feuillade , quartier Montmartre* 
du Figuier , quartier Montmartre. 

‘autre du Figuier , quartier faint Paul, 
des Filles Angloifes , ViytZ rue Moreau, 
autre des Filles Angloifes , q. pl.Maubert. 
des Filles du Calvaire* q. du Temple, 
neuve des Filles de faint Thomas , quar- 
' tier Montmartre. 

Le cul-de-fac des Feuillentines, quartier 
faint Benoît. 

des Filles bleues , quartier faint Antoine.' 
des Filles-Dieu, quartier faint Denis, 
neuve des Filles-Dieu , q. faint Denis, 
de la Foire , quartier du Luxembourg, 
de la Folie Mauricault, q. du Temple, 
de la Folie Renaud , quart, faint Antoine, 
des Fontaines, quartier faint- Martin, 
des Fontaines du Roi , q. du Temple, 
de la FofTe aux chiens, quartier fainte 
Opportune. 

des FolTés de M. le Prince , quartier du 
Luxembourg. . 


5 ïî Ruis de Paru; 34^. 

des Foflbyeurs , quartier du Luxembourg, 
de Forêts , quartier du Temple, 
du Fouare, quartier faint Benoît, 
du Foin , quartier faint Antoine, 
autre rue du Foin, quartier faint André, 
du Four , quartier faint Euftache. 
autre rue du Four , quartier faint Benoît, 
autre rue du Four , q. du Luxembourg, 
de Fourcy , quartier faint Paul. # 
cul de-fac de Fourcy ou d’Aumont , q. 
faint Paul. 

Voyez, cul - de - fac Guévine de Fourcy ’ 9 
derrière fainte Geneviève, 
des Foureurs , quart, fainte Opportune, 
la nouvelle France, q. Montmartre. 
Françoife ou du Rbidoré, q. du Temple, 
autre rue Françoife, quartier faint Denis, 
autre rue Françoife , q. de lapl. Maubert. 
des Francs-Bourgeois , quart. S. Antoine, 
autre rue des Francs-Bourgeois , quart. 

de la place Maubert. 
autre rue des Francs-Bourgeois , quartier 
du Luxembourg. 

Frepillon , quartier faint Martin, 
de la Friperie , quartier des Halles, 
des Folles des Tuilleries, quart, du Palais 
royal. % * 

FourbalTet , quartier de la Cité. 
âç la Fromagerie , quartier des Halles, ] 
Fromenteau , quartier du Louvre. 
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Fromentelle , quartier faint Benoit, 
des Fumiers , quartier faint Antoine., 
de Fuftemberg , quartier faint Germain, 
des Fuzeaux , quartier fainte Opportune, 
des Frondeurs, quartier du Palais royal. 


' ‘ Les Rues 

du Gaillard Bois', quartier faint Martin.’ 

de Gaillon , quartier Montmartre. 
Galande, quartier faint Benoit, 
de Garanciere , quartier du Luxembourg, 
des vieilles Garnifons , quar de la Grevé. 
Gautier-Renaud, q. de la place Maubert. 
Geofroy-Langevin , quartier faint Martin, 
Geoffroy-Lafnier , quartier faint Paul. 
Gervais-Laurent , quartier de la Cite. . 
de Gefvres , q. S. Jacques de la Boucherie. 
Il y a deux paîfages aux deux extrémités 
de cétte rue qui communiquent au 
. Quai de Gêvres. 

dé Gindre , quartier du Luxembourg. 
Gift-le-cœur , quartier faint André, 
de Glatigny , quartier de la Cite, 
des Gobelins ..quart, delà place Maubert^ 
Graciée de la place Maubert. _ 
des Gravillfrs ..quartier faint Martin. 
Girard-Boquet , quartier faint Paul. _ 
des Grands Dégrez, q.de laplace Maubert. 
eul-de-fae de Gloûette, quart. S. Benoit. 
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delà Grange-Batelier, quar. Montmartre* 
de Grenelle , quartier faint Euftache. 
de Grenelle , quartier faint Germain: 
Grenier faint Lazare, q. faint Martin. 
Grenier fur l’eau , q. de la Grève, 
du Gril , quart, de la place Maubert. 
de Guemené , quartier fàint Antoine. ' 
cul-de-fac Guévine , rue de Jouy. 
de Guénégaud , quartier faint Germain; 
Guérin-Boiflfèau, quartier faint Germain. 
Guillaume-JofTe , q. S. Jacq. de la Bouch. 
Guillaume , Ifle Notre-Dame. 
Guille-main , quartier du Luxembourg. - 
le Carrefour Guillery , quartier faint Jae^ 
ques de la J3oucherie. , 

G uifar de , quartier du Luxembourg, 
cul-de-fac de Guemené ou des Filles d 0 
la Croix , quartier faint Antoine. 
Grenata , ou Darnetal , q. faint Denis.’ 1 
Gromiere , ou Langlomiere , q. des Halles* 
cul-de-faç de la Grofle tête, q. S, Denis. t . 
Guefpine , quartier faint Paul, 
du Guichet , quartier faint Germain; . 

H • 


Les Rues 

; 4 ' » * 

les pilliers des Halles , quart., des Halles 
de la Harangerie , q. fainte Opportune. 

d’Harlay , quartier de la Cité, .< ■ . 

' . ... r 




/ 


Digitized by Google 


551 T A B L*ï A LPM ABET 1 QU *. 
de la Harpe , quartier faint André. 

Haute -Feuille , quartier faint André, 
du Haut Moulin , quartier de la Cité, 
du Hazard , quartier du Palais royal, 
de la Heaumerie, q.S. Jacq. delaJJouch. 
de la petite Heaumerie , auprès. - 
HennequinJe Faucheur, q. fainte Avoye. 
du Grand Heuleu , quartier faint Denis, 
du Petit Heuleu , tout auprès, 
de l’Hirondelle , quartier faint André. 
Hillerin-Bertin , quartier faint Germain, 
des deux Hermites /quartier de la Cité, 
des Hofpitalieres , quartier faint Antoine, 
de l’Homme armé, quart, fainte Avoye. 
de la Huchette, quartier faint André, 
du Hurepôix , .quartier faint André, 
du Houflai , quartier faint Denis. 

. : ; ' ! ‘ ’ i 
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Jacob , quartier faint Germain, 
du Jardinet , quartier faint André, 
du Jardin royal , quartier faint Paul, 
autre rue du Jardin royal , quartier de 1* 
place Maubert. 

des Jardins, quartier faint Paul. 

Jean de Beauüe , quartier des Halles. 
Jean-Beaufire , quartier faint Antoine, 
Jean de l’Epine , quartier de la Grève. 
Jean-Gilles , quartier des Halles. 

Jean- 


de"s Rues de Paris. 3^ 
Jean-Gilles, ou la Réale, <5. des Halles. 
Jean Lentier , quartier fainte Opportune. 
Jean le Maître , quartier faint Benoît. 
Jean Mole , q. de la place Maubert. 
Jean-Pain- mollet, quartier delà Grève. 
Jean-Rohert , quartier faint Martin. 
Jean-Saint-Denis ; quartier du Louvre. 
Jeantifon , quartier du Louvre. 
Jerinbertin , quartier faint Germain, 
du Petit Jefus, quartier Montmartre, 
des Jeux neufs , quartier Montmartre, 
cul-de-fac du Jeu de Metz , q. S. Germ. 
Joquelet , quartier Montmartre, 
de la vieille Jouaillerie , quartier faint 
Jacques de la Boucherie, 
du Jour, quartier faint Euftache. 
de Jouy , quartier faint Paul, 
cul-de-fac de Jean-de-Cambrai , quartier 
de la place Maubert. 
de Jerufàlem , quart, de la Cité. 

Tille Louviers , ou d’Antrague, q.S. Paul. 
Judas, quartier faint Benoît. . • , 
des Juifs , quartier faint Antoine, 
de la Juiverie , quartier de la Cité, 
de la Jufïienne , quartier faint Euftache, 

, l ' ; : 

Les Rués 

de Lamoignon , quartier de la Cité, 
de Langlade, quartier du Palais royal. 
Tome JJ, '' G g 
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de la Lanterne , quartier de la Cité, j 
çiutre rue delà Lanterne, q. de la Grever 
de Laples , q. faint Antoine, 
ail Lard , quartier des Halles. 

■des Lavandières , q. fainte Opportune, 
autre rue des Lavandière* , quartier de la 
place Maubert. 

de la Levrette, quartier de la Grève, • 
de la Licorne, quartier de la Cité, 
de la Limace , quartier fainte Opportune, 
de Limoges , quartier du Temple, 
de la Lingerie , quartier des Halles, 
de Lionne , quartier Montmartre, 
dé Lionnois , quartier faint Benoît, 
du petit Lion , quartier faint Denis, 
autre rue du petit Lion , q. du Luxemb* 

' des Lions , quartier faint Paul, 
des Lombards , q. S. Jacques de la Bouch. 
le Long du Pont , quartier de la Grève, 
de Lourfine, quartier de la placeMaubert. 
du Louvre , quartier du Louvre, 
du Lude , quartier faint Germain, 
de la Lude , quartier faint Denis, 

M 

L çs Rues* 

Maçon , quartier faint André. 

' des Maçons , quartier faint André, 
de la Madelaine , quartier du Louvre, 
autre rue de la Madelaine , quartier dtt 
Luxembourg. j 
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du Mail , quartier Montmartre, 
du Maltois > quartier de la Grève. 
Maquignone , q. de la place Maubert. 
des Marais , quartier {àint Martin, 
d’autre rue des Marais , q. faint Antoine, 
autre rue des Marais , q. faint Germain, 
autre rue des Marais , q. faint Denis, 
la ruelle du Marais, quartier du Temple, 
de la Marche, quartier du Temple, 
le Marché aux Poirées, q. des Halles. .. 
du Marché-Pallu , quartier de la Ciré r 
le Carrefour des trois Maries,q. du Louvre. 
l’Abbrevoir Marion , q. fainte Opportune, 
des Marionettes , quartier faint Benoît. 
Marivaux , q. S. Jacques de la Boucherie, 
autre rue Marivaux la petite , q. S. Jacq. 
de la Boucherie. 

des Marmouzets , quartier de la Cité, 
autre rue des Marmouzets,q. place Maubu 
des Mathurins , quartier du Palais royal. 
Maubué , quartier faint Martin. 
Mauconfeil , quartier faint Denis. , 
Maudetour , quartier des Halles, 
des trois Maure.., q. S. Jacq. de la Bouch. 
des Mauvais Garçons , q. de la Grève. , 
autre rue des Mauvais Garçons, q. du Lu- 
xembourg. 

des Mauvaifes paroles, q. fainte OpporC. 
Mazarine, quartier faint Germain, 
des Meneftriers , quartier faint MartiB. , .> 

Gg .j 
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du Menilmontant , quartier du Temple^ 
de Mezieres , quartier du Luxembourg. 
Michel-Comte , quartier faint Martin. 
Mignon , quartier faint André.- 
des Minimes , quartier faint Antoine.- ' . 
•la Cour des Miracles , quart, faint Denis, 
du Miroir, quartier de la place Mauberï.- 
des Moineaux, quartier du Palais royaC 
du bout du Monnde, q. faint Euftache.- 
de la Monnoye , quartier du Louvre, 
de la vieille Monoye , quartier faint Jac* 

• ques de la Boucherie, 
la Montag. Ste. Geneviève, q. pl. Maubert. 
Montmartre, quartier Montmartre, 
du fauxb. Montmaitre , q. Montmartre. . 
desfoflés Montmartre, q. Montmartre^ 
neuve des foffés Montmartre, q. Montm. 
de Montmorency , quartier faint Martin. 
Montorgüeil , quartier faint Euftache. 
de Montreuil, q. faint Antoine, 
de Méfiai , ou Méfié , q. faint Martin, 
des trois Maures , q. S. Jacq. de la Bouch. 
Moreau, ou des Filles Angloifes , q. fains 
Antoine. 

delà Mortellerie, q. delà Grève, 
des Moulins, q. du Palais royal. 
MoufFetard , q. de la place Maubert. 
de Moufli , q. de la Grève, 
du Mouton , q. de la Grève, 
de la Muette , q. faint Antoine^ , 
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de la Muette, q. de la place Maubert. 
du Pas de la Mule, q. faint Antoine, 
des Mulets , quartier duPalais royal. • • 
du Mûrier , q. delà place Maubert, 
du petit Mule , q. faint Paul, 
de la bonne Morue , q. du Palais royal, 
des Murs delà Raquette , q. faint Antoine. 

N 
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de Naples , V oyez. Laples. 
de Nevers , q. faint Germain. 

Neuve , q. faint Paul. 

Neuve Notre-Dame , q. de la Cité, 
autre rue Neuve N. Dame , q. faint Benoît; 
la vieille rue Notre-D^me, q. pl. Maubert. 
Notre-Dame de Bonnes-Nouvelles, quar- 
tier faint Denis. 

Notre-Dame deslChamps, q. du Luxenu 
Notre-Dame de Lorette , q. Montmartre. 
Notre-Dame de Nazareth, q. S. Martin. ^ 
Notre-Dame de Recouvrance,q. S, Denis. 
Notre-Dame des Viéfoires^q. Montmartre. 
desNonaindieres, q. faint Paul, 
du Noir , q. de la Place Maubert. 
de Nazareth , q. de la Cité, 
de Normandie, q. du Temple, 
de Novion , q. fainte Avoye. 
des Noyers , q. faintjBenoît. 
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1 

dé l’Obfervance , q. du Luxembourg. 
Oignare, ou, Oignac , q. faint Jacques 
delà Boucherie. \ * 

des Oifeleurs, q. du Temple. 
d’Olivet , q. faint Germain. 

Cul-de-fac des Peres de l’Oratoire , q. du 
Palais royal. 

des Orangers , q. de la place Maubert. 
d’Orléans , q. faint Euftache. 
autre rue d’Orléans , quartier du Temple* 
autre rue d’Orléans , q. faint Martin, 
des Ormes , q. faint Paul, 
de l’Opera , q, du Palais royal, 
des Orties , q. du Palais royal, 
le cul-de-fac de la rue des Orties , q. du 
Louvre. ' , 

des Orties , q. du Louvre, v 
aux Ours , q. faint Denis. 

P 

* - / * * ' 

Les Rues 

Pagevin , quartier faint Euftache. » 

du Paon , q. de la place Maubert. 
autre rue du Paon , q. faint André* 
du Petit Careau , q. faint Denis. > 

du Petit Paon , q. faint André, 
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ide Paradis , quartier fainte Avoye. 
autre rue de Paradis, q. faint Denis, 
autre rue de Paradis , q. faint Benoît, 
de la Parcheminerie , q. faint André, 
du Parc royal , q. du Temple, 
du Parvis Notre-Dame , q. de la Cité, 
le Paflage de la Charité, q. faint Germain, 
le Paflfage de l’hotel deCréqui,q.duLouvre. 
Le Paflage do l’hôtel de la Monnoye , q. 
fainte Opportune. 

le PalTage du Saint Efprit, q. de la Grève, 
le Paflage ou Cloître faint Germain , q. 
du Louvre. 

le PalTage faint Gervais , q. de la Grève, 
le Paflage de faint Julien le Pauvre , q. 

faint Benoît. * 

Paftourelle , quartier du Temple. 

Pavée , quartier faint Denis. 

Pavée , quartier faint André, 
autre rue Pavée , q. faint Antoine.' 
autre rue Pavée , place Maubert , 
des trois Pavillons , q. faint Antoine, 
Payenne , q. faint Antoine. 

Peringaflelin , q- fainte Opportune, 
du Pet , q. faint Denis, 
du Pet-au-diable , q. de la Grève, 
de la Pelleterie , q. de la Cité, 
du Pellican , q. faint Euftache. 

Peniehe , q. Montmartre. 

J’Abbrévoir Pépin, q. fainte Opportune# 
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Percée , quartier faint André, 
autre rue Percée , q. faint Paul, 
du Perche i q. du Temple. 

Perdue , q. de la place Maubert. 
des Petits Peres , quartier Montmartre, 
des folTés des petits Peres , q. pl. Maubu 
Perigueux, q. du Temple, 
de la Perle, q. du Temple. 

Pernelle , q. faint Paul. 

delà Peronelle , quartier du Palais royal. 

de Perpignan , q. de la Cité. 

Perfy , q. de la Cité, 
du Pied-de-bceuf , q. faint Jacques de La 
Boucherie. ' 

de Pincourt , ’q. faint Antoine, 
de Piquepus , q. faint Antoine, 
Pierre-Argile , q. de la place Maubert. 
Pierre-aux-Poilfons , q. S. Jacq.de la Bouc. 
Pierre- Sarrazin , q. faint André, 
du Piftoletou destroisPiftoles,q.S. Paul. 
Phelypot , q. faint Martin. 

Pierre- au Lard , q. faint Martin. 

Places : Voyez, a la T tble des Manières , 
Places. 

Placemonfils , q. faint Paul, 
de la Planche , q. faint Germain, 
de la Planchette , q. faint Antoine. 
Planchemibray , q. de la Grève, 
du Plat d’eftain , q. fainte Opportune, 
du Petit- Champ- d Albiac, q. pl, Maubert. 

du Plâtre , 
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du Plâtre , quartier Paint Benoît 

T*» TUe d n,F Jâtrc ’ * faint Antoine, 
du Port au Plâtre , q. faint Antoine. 

Platnere , q.' Paint Euftache. 
du. Plumet , q. Paint Germain, 
de Poitou , q. du Temple, 
des Poirez , q. Paint André, 
du Poitier , q. Paint Martin, 
des Poiflonnieres , q. Paint Denis 
Poitevine , q. Paint André. 

Polliveaux , q. de la place Maubert. 
du petit Pont , q. Paint Benoît, 
des deux Ponts , ifle Notre-Dame, 
du Pont aux Biches, q. Paint Martin. * 
autre rue du Pont aux Biches, q. pl.Maub. 
du Pont aux Choux , q. du Temple 
autre rue du Pont aux doux, q. püfaub. 
de Poitiers, q. Paint Germain, 
neuve des Poirés , q. Paint André, 
du Marais des Porterons , q.Mon’tmart 
du Pont à Maître Pierre, q. Paint Benoît!* 
du Port aux ceuPs , q. de la Cité. 
PortePoin , q. du Temple, 
de la Porte-aux-Peintres , q. Paint Déni*, 
des Portes ,• q. Paint Benoît, 
neuve des deùx Portes , q. Paint Denis. •* 
autre rue des deux portes , q. de la Grève. ' 
autre rue des deux Portes, q. Paint Martin! 
autre rue des deux Portes , q. S. André. . 
autre ruedes deux Portes, q. Painte Opp, 
Tmt //. ^ H h 
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des trois Portes y quartier faint Benoît, 
autre rue des trois Portes , q. faint Benoît, 
des douze Portes , quartier du Temple, 
des Portes, quartier faint Benoît. 

Pot de Fer , quartier du Luxembourg, 
autre rue Pot de Fer, q. faint Benoît, 
du Potier , quartier faint Germain, 
de la Poterie , quartier de la Grève, 
autre rue de la Poterie , quart, des Halles, 
autre rue de la Poterie , q. de lapl. Maub, , 
des Poules , quartier faint Benoît. 
Pouletiere, Iüe Notre-Dame, 
des Poulies , quartier du Louvre. 

Poupée , quartier faint André. 

<Ju Prac , quartier faint Antoine. 

'des Prêcheurs , quartier des Halles, 
autre rue des Prêcheurs, q, du Palais royal, 
Princelfe , quartier du Luxembourg, 
des Prouvaires, quartier faint Euftache,. 
du Putigoeux , q. faint Paul, 
du Puits , quartier fainte Avoye. 
du Puits d’amour , quartier des Halles, 
du Puits - certain , quartier faint Benoît, 
du Puits l’Hermite , q. de la pl. Maubert; 
du Puits qui parle, quartier. faint Benoît, 
du Puits de Rome, quartier faint Benoît, 
du Puits de Rome, q. faint Martin, 
du Puits de la Ville, q ; iàint Benoît. _ 
du bon Puits, q. de la place Maubert. 
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des Quatre Fils , quartier du Temple, 
des Quenoùilles, q. fainte Opportune. 

. Quiquempoix ,q. S. Jacq. delà Boucher, 
des Qui rafle s , q. de la place Maubert. 
autre rue des Quirafles , q faint Benoît. 

Quai , Voyez. Quais a la Table des Matières. 

• 

R 

Les Rues 

de la Râpée, quartier faint Antoine* 
des Rats , q. S. Jacq. de la Boucherie, 
autre rue des Rats , q. de la pi. Maubert. 
des Recollets, quartier faint îdartin. 
du Regnard 3 quartier faint Denis, 
autre. rue du Regnard t q. faint André, 
autre rue du Regnard .q. faint Martin, 
neuve de la Reine , q. faint Euftache. 
de la Reine Blanche , q. de la pi. Maub. 
des Ramparts , quart, du Palais royal, 
autre rue des Ramparts, q. faint Martin, 
Regnaud le Févre , quart, de la Grève, 
de Renne , quartier faint Benoît, 
du Repofoir, quartier faint Euftache. 
de Rueilly la grande , q. faint Antoine, 
de Rueilly la petite , q. faint Antoine, 

H h ij 
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de Reims , quartier faint Benoît, 
partie de la rue de Richelieu quartier 
du Palais royal. 

partie de l’autre rue de Richelieu , quar? 

•tier de Montmartre, 
de Rambouillet, quartier S. Antoine* 
de la Réale , quartier des Halles, 
jdu Regnard , q. du Luxembourg. 
Regratier , Ifle Notre-Dame, 
neuve de Richelieu , quartier S. André, 
Rolin prend-g^ges , q. fainte Opportune, 
de la Cour de Rouen, q. Paint André, 
du Roule, quartier du Louvre. 

)Le Roule , quartier du« Palais royal. 
Boüfleiet ou des Vaches, q. S. Germain, 
Royale , quartier du Palais royal, 
autre rue Royale, quartier S. Antoine* 
autre rue Royale, q. Paint Antoine. 
LaÇour du Roi François ,• q. Paint Denis, 

• du Roi de Sicile, 'q. Paint Antoine, 
des Rofiers , quartier Paint Antoine, 
autre rue des Rofiers, q. Paint Germain, 

• de la Roquette , q. Paint Antoine. 

des jnurs de la Roquette , q. S. Antoine, 

S 

L e s R u e's 
du Sy&bot , q. Paint Germain. 

Cul-de Pac de la Salambriere, q. S. Benoit, 
Sélle-au-Comte , quartier Paint Denis. •. 
des SanPonnets , quartier Paint Bçno;t r 


des R ve $ dd Paris. 
de la Savaterie, quartier de la Cité, 
autre rue de la Savaterie , q. des Halles, 
de la Savaterie, q, S. Jacq.de la Boucherie.* 
deSavoye, quartier faint André, 
des Saufiayes , quartier du Palais royal, 
autre rue des Saufiayes , q. de la plac» 
Maubert. 

de Scipion , q. de la place Maubert. 
de Seine , quartier de la pl. Maubert* 
autre rue de Seine , q. faint Germain, 
de la Santé , quartier faint Benoît. 
Cul-de-fac des Sablons, q. de la Cite* 
du Sentier, quartier Montmartre. • 
autre rue du Sentier , q. faint Martin, 
neuve du Seittier , quartier faint Denis, 
des Sepf-voyes quartier faint Benoit, 
du Sépulchre , quartier faint Germain. 
Serpente, quartier faint André, 
de SéVe , quartier du Luxembourg. 
Simon-le-Franc quartier faint Martinv 
des Singes , quartier fainte* Âvoye. 
de Soifions , quartier faint Euftache* 

* Soly ou Joly , q. faint Euftache. 
de la Sonerie , q. fainte Opportune, 
de Sorbonne , q. faint André. 

autre rue de Sorbonne , q. S. Germain, 
de la Sourdiere , q. du Palais royal. 
Lecul-de fac de la même rue , même c£. 
de Surene , q. du Palais royal. 

* Saint André , q. faint Antoine. 
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Saint André des Arcs , c|. S. André. , 
du Cimetiere Saint André , q. S. André. 
Saint* Anaftafe , q. du Temple, 
neuve Saint Anaftafe , q. faint Paul. 
Saint Antoine la grande, q. S. Antoine, 
du Fauxbourg^Saint Antoine, q.S. Antoine, 
des Foftes Saint Antoine, q. S. Antoine, 
neuve S. Auguftin , quartier Montmartre. 
Saint Barthélémy , q. de la Cité. 

Saint Benoît, q. faint Germain. 

& Cloître Saint Benoît, q. faint Benoît, 
du Cimetiere Saint Benoît, q. S. Benoît. 
Saint Bernard, q. faint Antoine, 
des Foftes Saint Bernard, q. de la pl.Maub. 
Saint Bon , q. de la Grève. 

Saint Chriftophe , q. de la Cité. 

Saint Claude , q. Montmartre, 
autre rue Saint Claude, q. faint Denis, 
autre rue Saint Claude , q. du Temple. 
Saint Denis , q. faint Denis, 
du Fauxbourg Saint Denis, q. S. Denis, 
des Foftes Saint Denis , q. faint Denis, 
neuve Saint Denis , q. iaiqt Denis. 

Saint Dominique, q.du Luxembourg, 
autre rue Saint Dominique , q. S. Germain. 
& Cour Saint Eloy,q. de la Cité, 
du Saint Efprit , q. du L.uxembourg. 
Saint Etienne , q.’ faint Antoine. 

Saint Etienne des Grecs , q. S. Benoît, 
pu Carré S. Etienne du Mont , q. de la 
place Mauberc. 
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fleuve Saint Etienne , q. faint Denis, 
neuve Saint Etienne des Morfondus , quar- 
tier de la place Maubert. 
des Prêtres faint Etienne, q. de la place 
Maubert. 

& Pointe Saint Euftache, q. S. EuEache. 
neuve Saint Euftache , q. Montmartre. 
Saint Fiacre , quartier Montmartre. 

Saint François, quartier* du Temple. 
Saint Germain l’Auxerrois, q. du Louvre, 
des Prêtres Saint Germain l’Auxerrois , 
q. du Louvre. 

neuve de$ Foffés Saint Germain des Prez , 
q. du Luxembourg. 

des Fofles Saint Germain FAuxerrois , 
q. du Louvre. 

de la Culture Saint Gervais, q. du Temple, 
neuve Saint Gervais , q. du Temple. 

Saint Guillaume, q. faint Germain. 

Saint Hiacinte , q. du Palais royal. 

Saint Hilaire, q. Saint Benoît. 

Saint Honoré , q. du Palais royal, 
du Fauxb. S. Honoré , q. du Palais royal.' 

-Saint Hypolite, q.de la place Maubert. 
le Carrefour de SaintHypolite , quartier 
de la place Maubert. 

Saint Jacques de la Boucherie , q. faint 
Jacques de la Boucherie, 
du Crucifix Saint Jacques , q. faint Jac- 
ques de la Boucherie. 
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Saint Julien; des. Meneftriers , quartier 
faint Maj-tin. 

la Gour Saint Julien, le Pauvre , quar-. ’ 
tier faint Benoît. 

Saint Lambert, q. du Luxembourg., 
neuve faint Laurent , q. faint Martin-, 
du Fauxbourg faint Lazare , quartier S* * 
Denis. 

Saint Leufroy , quartier faint Jacques do 
la Boucherie. ‘ 

Saint Louis , q. de la Cite, 
de l’Hôpital Saint Louis, q. faint Martin, 
la vieille rue Saint Jacques , quartier de 
la place Maubert. 

Cul-de-fac Saint Landry , q. de la Cité, 
neuve Saint Laurent , q. faint Denis. 

Saint Louis, q. du Palais royal, 
autre rue Saint Louis, Ifle Notre-Dame, 
autre rue Saint Louis, q. du Temple, 
partie de larue Saint Louis„q. S. Antoine. 
Saint Marc , q. Montmartre, 
du Fauxbourg Saint Marcel , quartier de. 
la place Maubert. 

des Foffés Saint Marcel, place Maubert. 
Cul-de-fac dé Saint Marcel, quartier de 
la place Maubert. 

neuve Saint Magloire , q. faint Denis. 
Cul-de-fac Saint Martial, q. de la Cité. 

Saint Martin la grande , q. faint Martin-, 
du Fauxbourg Saint Martin , q. S. Martin. 
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neuve faint Martin , q. faint Martin. 

Saint Maur , q. faint Martin. 

Saint Maur , q. du Luxembourg, 
neuve Saint Medard ,. ou d’Ablon , tjr 
de la place Maubert. 

Saint Méry , q. faint Martin. 

Cloître & cul-de-fac de S. Méry , auprès; 
neuve Saint Méry ,. q. faint Martin, 
des Foliés S. Michel , q. du Luxembôurg* 
Carrefour Saint Michel , quartier du* 
Luxembourg. 

Saint Nicaife, q. du Palais royal. 

Saint Nicolas , q. faint Antoine, 
autre rue Saint Nicolas, q. faint Antoinev 
du Cimetiere Saint Nicolas, q.S. Avoyev 
Saint Nicolas du Chardonnet , quartier" 
de la place Maubert. 
du Cimetiere Saint Nicolas des Champs^ 
quartier faint Martin. 

Saint Orner , q. faint Martin, 

Sainte Opportune, q. fainte Opportunev 
le grand & le petit Cloître- fainte Op- 
portune , q. fainte Opportune. 

Saint Ovide , q. du Palais royal. 

Saint Paul , quartier faint Paul, 
neuve Saint Paul , q-. faint Paul, 
des Prêtres Saint Paul , q. faint PauL 
des Saints Peres q. faint Germain.. 
Saint Pierre, q. Montmartre, 
neuve Saint Pierre, q. du- Temple*. 
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Saint Pierre aux Bœufs, q. de Ja Cité. 
Saint Placide , q. du Luxembourg. 

Saint Roch , q. Montmartre. 

neuve Saint Roch , q. du Palais royal. 

Saint Romain , q. du Luxembourg. 

Saint Sauveur , q. faint Denis. 
Cul-de-fac de Saint Sauveur , q. S. Denis, 
neuve Saint Sauveur , -q. faint Denis. 
Saint- Severin , q. faint André, 
des Prêtres Saint Severin , q. S. Benoit, 
du Cimetiere Saint Sulpice , quartier dû 
Luxembourg. 

Cul-de-fac des Prêtres Saint Sulpice * 
quartier du Luxembourg. 

Saint Thomas , q. du Luxembourg. 
Saint Thomas du Louvre , q. du Louvre. 
Saint Thomas, quart. de la pl. Maubert. 
Saint Viétor la grande, quartier de la 
place Maubert. 

des Folles Saint Vi&or , quartier -de la 
place Maubert. 

Saint Vincent , q. du Palais royal. 
Sainte Anne q. de la Cité, 
autre rue Sainte Anne , quartier du Pa- 
lais royal. 

autre rue Sainte Anne, q. faint Denis. - 
Sainte Apoline , q. faint Martin. 

Sainte Avoye , q. fainte Avoye. 

Sainte Barbe , q. faint Denis. 

Sainte Catherine , q. fainte Opportune. 
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autre rue Sainte Catherine , quartier du 
Luxembourg. 

de la culture Sainte Catherine , quartier 
faint Antoine. 

neuve fainte Catherine , q. S. Antoine, 
de l’Egoût fainte Catherine, q.S. Antoine. 
Sainte Croix de la Bretonnerie , quartier 
fainte Avoye. 

Sainte Croix de la Cité , q. de la Cité, 
Sainte Foi , q. faint Denis. 

Sainte Geneviève des Ardens,q. de la Cité, 
neuve Sainte Geneviève , q, faint Benoît. 
Sainte Marguerite, q. faint Antoine, 
autre rue Sainte Marguerite , quartier 
faint Germain. 

Sainte Marie , q. faint Germain. 

Sainte Marie Egyptienne , q. S. Euftache. 
Sainte Marine , q. de la Cité. 

Sainte Therefe-, q. du Palais royal. 

T 

Les Rues 

de la Tabletterie , quartier faint Jacques 
de la Boucherie, 
de la Tacherie, q. de la Grève. 

Taille- pain , q. faint Martin, 
de la Tannerie, q. de la Grève, 
de la Tannerie la petite , q. de la Grève, 
de Taranne la grande , q. laint Germain* 
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des Teigneux , quartier faint Germain,- 
des Teinturiers , q. de la place Maubert. 
Partie de la rueduTemple,q. duTemple. 
*a vieille rue duTemple, q. du Temple, 
partie de la vieille rue du Temple , quar- 
tier faint Antoine. 

du Fauxbourg du Temple ,q; du Temple* 
des Folles duTemple, q. d-uTemple. 
du. Temps perdu , q. Montmartre,. 
Terrain au Moulin , q. faint Antoine.- 
Thevenot, q. faint Denis. 

Thibautaudez , q. fainte Opportune 
des Tuilleries ,. q. du Louvre, 
des vieilles Tuilleries, q. du Luxembourg, 
Tiquetonne , q. faint Éuftache. 
Tireboudin , q. faint Denis. 

Tirechape , q. fainte Opportune. 
Tirouanne q. des Halles-, 

Tifon, q- faint Antoine, 
de la Tixeranderie , q. de la Grève*, 
de la Tonnellerie, q. des Halles, 
de Torigny , q. du Temple. 

& quai de fa Tournelle , q. de la- Place 
■' Maubert. 

des Tournelles, q. S. Antoine, 
de Touraine, q. duTemple. 
autre rue de Touraine, q. S. Andréa 
de Tournon , q. du Luxembourg. 

Trai fiiez, q. S. Euftache. 

Tranfnonain , q v faint Martin.- 
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des Teinturiers , ou du Navet , quart, de • 
la Grève. 

ThérePe, q. du Palais Royal, 
des TrcPoriers , q. S. André, 
delà Triperie , q. S. Jacques de*1aBouch. 
de la TraverPe, q. S. Germain. 

Traverfiere, q. de la Cité, 
autre rue Traverfiere , q. du Palais Royal, 
rue Traverfine, q. S. Antoine, 
autre rue Traverfine , q. de la Place Mau»; 
bert. 

de la Treille, q. du Luxembourg, 
de la Trinité , q. S. Denis. 

Triplet , q. de la place Maubert. 
Tronnion , q. S. Jacques delà Boucherie, 
Tropvaquidure , q. S. Jacques de la Bon* 
cnerie. « 

du Trône, q. S Antoine. 

Trouffe-Vache , q. S. Jacques de la Bou- 
cherie. 

de la Truanderie, q. des Halles. 

de la Tuerie, q. S. Jacques de laBouch, 

Çul-de-fac des Truyes , q. S. Martin. 

V 

Les Rues 

des Vachçs ? quartier Paint Germain; 
de la Vannerie , q.. de la Grève. ' > 

de Vantadour , q. du Palais royal, 
de Varennes , q. Paint Germain. 

Vaugirard la grande, q, du Luxembourg, 
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du petit Vaugirard , q. du Luxembourg, 
de Venife , q. de la Cité, 
autre rue de Venife, q. faint Jacques de 
la Boucherie. 

des Quatre-Vcflts , q. du Luxembourg. 

du Verdelet , q. faint Euftache. 

autre rue du Verdelet, quart. des Halles. 

du Trône , q. faint Antoine. 

de la Vallée de Fefcamp, q. S. Antoine. 

de Vendôme , q. faint Antoine, 

de Verneuil , q. lâint Germain. 

de Verfailles , q. de la place Maubert. 

du Vert- Bois , q. faint Martin. 

des Vertus , q. faint Martin. 

de la Verrerie , q. fainte Avoye. 

des Vignes , q. faint Benoît. ! 

de Villedot , q. du Palais royal 

ou Ville l’Evêque, q. du Palais royal. 

la Ville-neuve fur Gravois , q, S. Denis. 

Villegoulfet , q. Montmartre. 

Villeran , q. laint Germain, 
des trois Vifages , q. fainte Opportune. 
Vivienne , q. Montmartre, 
de TUniverfité , q. faint Germain, 
de l’Hôtel des Urfins , q. de la Cite, 
de la Vrilliere , q. Montmartre, 
de Xaintonge , q. du Tçmple. 
Zacharie, quartier faint André, 


LES ADRESSES 


DE PARIS," 

B T 

DES ENVIRONS} 


Avec la Table Alphabétique de* Matières 
contenues dans cet Ouvrage. 
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A Bbayes, de S. 
Antoine , Tom. I, 
page3if. aux Bois, T. 
II.54.de S Cyr, T II. 
117 de S. pénis en 
Fiance , T. II. 31 1, de 
faiote Geneyiéve , T. 
I. 354. de faint Ger- 
main des Prez , T. II. 
99. de Montmartre , 
T. I. 114. de Notre- 
Dame des Prez ,T.II. 
95. de Panthenaont, 
T» II. no. de Port- 
Royal , T. I. 45 t. du 
Val de Grâce , T. I. 
440. de S. Vittor, T. 
I. }8o. 


Académies dans Paris , 
T. I 97. Françoifè t 
ibid . des lnfcriptions 
& Belles Lettres , T. 
I. 99 - des Sciences, T. 
I. 100. de Peinture 8 C 
de Sculpture , T. I. 
* 101. pour monter £ 
cheval , T. 1. 184. & 
T. II. 8S 

Acqueducd’Arcueil , T. 

I. 4 

Agens de Change , Ban- 
que & Commerce ( li- 
fte des ) voyez, le livre 
ci-après. 

AlmanachRoyal : il con- 
tient "les liftes i»dh 
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quées dans cette adref- 
ife & les Vivantes , & 
' fe vend chez d’Hou- 
* ry , rue de la Harpe. 

tes Arrêts, Edits, Dé- 
clarations , &c. tant 
' anciensque nouveaux, 
fe vendent fur le Quai 
deGêvre,T. I. 138 
tes Anatomies en cire 
colorée , T. II. | 90 

• Angloifes ( les Religieu- 
» les J T. I. 3 3^ 

Les Annopciades céle- 
% ftes, T. I. 3i4 

Les Annonciadcs du S. 

Efprit , T. I. 3 31 

Le petit S. Antoine, T. 
I. 

Ancre ( le Marquis) T. 

I. 149 
L'Archevêché , T. I. 

105 

Arqucbufiers ,T. I. 314 
Î/Arfenal , T, I. 349 
L’Affomption , T. 1. 1 91 
Les AuffuftinesUe Ghail- 
lot, T. I. , 144 

Les- Auguftins Déchauf- 
fés, T. I. 101. Les 
grands Auguftins, T, 

II. 33. Les petits Au- 
guftins, T. II. 131 

Avocats au Parlement : 
leur lifte fe vend au 
Palais. Celle des Ayo- 


es de Paris. 

cats au Confeil , voytiç 
l’Almanach Royal. 

B 

L E Bacq des Invali- 
des , T. IL M* 
Le Balancier dés Méd a ^~ 
les & Jettons, T 

109 1 

La Banque générale, T. 

L «.of 

Banquiers' , &c. de la 
Compagnie des Indes 
à Paris ( lifte des ) 
voyais l’Almanach 
Royal. Banquiers en 
Cour de Rome , ibid. 
Les Barnabites, T. 1. y y 
La Baftille , T. I. 311 
Batteries de Cuifîne , T. 

I. *3 7 

Bellechalle, T. II. 11 y 
Belle vilfe , T. I. 150 
Les Bénédictins An- 
glois, T. I. 433 
Bercy, T.I. 334 
Les Bernardines du Pré- 
cieux Sang , T. II. 78 
Les Bernardins , T. I. 

La Bibliothèque du Roi , 
T. I. zoy 

La Bibliothèque des A- 
vocats, T. I. 3$. Les 
autres Bibliothèques 
A 
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Les Adresse 

fe trouvent en leur 
lieu : comme celle de 
faint Viélor, à S. Vi- 
ttor ; celle de Maza- 
rin, au Collège de ce 
nom ; & ainfi des au- 
tres. 

Bicctre , T. T. 37* 
Les Blancs - Manteaux r 
T. I. 174 

S. Bon , Prieuré T. I. 

198 

Le Bon Pafteur, T. II. 

9 4 

S. Bonnet , T. I. 33 t. 
Bon Secours { N. D. de ) 
T.I. 3 1 -* 

Les Briolets , T. I. 113 
Le Bureau des Aydes , 
T. I. 301 

Bureaux des Me fureurs 
& Porteurs de grains , 
T. I. 131. des Huif- 
fiers Prifeurs , T. I. 
140. des Libraires & 
Imprimeurs » T. L 
41 f. des Marchands 
Merciers , T. I. 144. 
des Marchands de 
vin , T. I. 303. des 
Maîtres à danfer , T. 
1 . 161. des Nourrices, 
T. I. 141- des Pau- 
vres , T. I. 198. du 
Poids du Roi , T. I. 
X31. de la Polie , T- 
Tome II, 


s de Paris. 377 

I.13 y. desServantes , 
T. I. 141. des Ven- 
deurs de Marée , T. I. 
131. des Saifîes réel- 
les rue Coquilliére > 
près l’Hôtel de Soif- 
Ions des Parties ca- 
fuelles , rue Royale r 
derrière faint Roch j 
des Confignations , 
rue de Paradis , &C 
vieille rue du Tem- 
ple. 

C 

« 

C Abinet des Ta- 
bleaux du Roi , T. 
I. des Livres du 
Roi T. I. 

Le Gros Caillou , T. IR 
«J* 

Les Capucines. t T. R 
107 

Les Capucins de la ruer 
faint Honoré , T. 7 » 
190. du Fauxbourg S - . 
Jacques , T. I. 432. 
du Marais, T. L 18 f 
Le Cardinal le Moine , 

T. R ^ 38? 

Les Carméjites de Ta rue: 
Chapon, T. I. 261. de 
la rue de Grenelle, T, 
IL 119. du Fauxbourg; 
Laine Jacques , T. f» 
41>f 


li 


*yS Les Adresses df Parts. 


Les Carmes Billettes , 
T. 1 . 273. Déchauflcs, 
T. II. 7f. de la place 
Maubert, T. I. 186 
Sainte Catherine, Hô- 
pital , T I. X4J. La 
Clôture fainte Cathe- 
rine , T. I. 31 x 

Catholiques ( les Nou- 
velles] T. I. 107 
Les Céleftins, T. I. 341 
Chaillot , T. I. 144 
La Chambre des Comp- 
tes , T. I. ôt 

Le Champ dès Capu- 
cins, T. I. 4 fi 
Les Champs Elifces , T. 

I. . *43 

La Chancellerie, T. I. 

61 

Les Chanoineflfes de Pi- 
quepus , T. I 333. 
Celles de la Viftoire , 
* iiid 

Les Chantiers , T. I. 
331. 373. & T. II. 

*35 

Chapelles, de S. Agnan, 
T I. 40. des Allemans, 
T. I. 413- de fainte 
Anne, T .T. 1*7- des 
Audriettes , T. I. 301. 
de faint Blaife , T. I. 
41 1. de Notre-Dame 
de Bonnes Nouvelles, 
T. I. 2. j 3. de Notre- 


Dame de la Cariole y 
T. I x jo. de faint Ju- 
lien le Pauvre , T. I. 
'411 de Notre-Dame 
de Lorette , T. 1 . 113. 
de fainte Marie Egyp- 
tienne , T I. ut. des 
Martyrs , T I. x 14. de 
faint Michel, T. I. *8. 
2 6j. & 386. de fainr 
Nicolas, T. 1 . 413. des 
Orfèvres, T I. xjtf. 
de faint Pierre, T. I. 
31 6. des Peintres, T. 
I. 46“. de la Reine , T. 
I. xio. de faint Sym- 
phorien , T. I. 4 6. de 
faim Yves , T. I. 415 
Le Charbon de terre 9 
TL 34 i 

Charité ( les fàeurs de la} 
T. I. xj 6 

Les Charniers des faints 
Innocens , T. I. xxtf 
Le Château d’Eau , T. I. 

x88 

Le grand Châtelet , T. 
I. 239- Le petit Châ- 
telet , T. I. 41a 

Saint Chaumont, T. I. 

il? 

Chcrchemidi ( les Reli- 
gieufesdu) T. II. 93 
Chirurgie l’Amphithéa- 
tre de ) T. IL S 

Choifi - Roi ( Curiofués 
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Lf.s Adresse 
de ) T. IL 301 
Le Cimetière de l’Hô- 
tel-Dieu , T. L 37 6. de 
faint Jean , T. I. 30a. 
des faints Innocent , 
T. I. « 21 6 

Cité ( l’étendue de la ) 
T. I. • 13, &i* 

Clagny, T. II. 157 
Clerc < Perrinet le ) T. 

IL 18 

Clergé ( lifte du ) de 
France, voyez l’Alma- 
nach Royal. 

Cloître de Notre-Da- 
me, T. I. 7,9 

Le Clos Payen , T. I. 

499 

'Saint Cloud ( Curiofités 
de ) T. IL 171 

Cluny, T. IL 27 
Colleges, de Louis le 
Grand , T. I. 423. du 
Pleftls , j bid. Royal , 
T. I. 41*. Les Collè- 
ges , T. IL 1 9 

Le «Combat des Tau- 
reaux, T. II. 96 
Les Comédiens Italiens , 
T. 1. 249 

Communautés , de fain- 
te Agathe, T. I. 434. 
des Filles de fainte A- 
gnès , T. I. 221. de 
fainte Aubierge , T. I. 

„ 32 6 , de fainte Aure , 


de Paris. $79 
T. I. 434. des Freres 
de la Charité Chrétien- 
ne , T. IL 113. de S. 
Chaumont , T. I. 133» 
des Filles de fainte Ge- 
neviève , T. I* 371. 
des Gentilshommes , 
T IL 82. de l’Infti- 
tution , T. IL 83. des 
Filles de faint Jofeph , 
T. II. 116. des Filles 
Orphelines dé l’Enfant 
Jefus , T. I. 434 des 
Filles Oiphelines , ou 
de la Mere de Dieu , 
T. II 8 t. de fainte 
Perpétue , T. I. 434. 
des Prêtres de faint 
François de Sales , T. 
I. 3 79. du S. Sacre- 
ment, T. IL 79. des 
Filles de faint Thomas 
de Villeneuve , T. IL 
9 S 

Le grand Confcil , T. L 

M*. 

Confifeurs , Epiciers , T. 
L *4 J 

Conflans , T. f. 333 
Convertis ( les Nou- 
veaux') T. I. 380 

Les Cordelières , T. I. 
408. & T. IL 113 

Les Cordeliers , T. IL 6 
Cordonniers'lcs F/eres ) 
T. IL ‘ jx 
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$ x So Les Adresses de Paris. 

La Cour d’Albret , T. L 'S. Denis de la Charrre ÿ 
41. S. La Cour des Ay- T. L 49. Curiofités <îe 
des , T. L 6 z. de faint faint Denis en France y 

Benoît, T-L4t1.de . T. II. 510 

fainte Catherine , T. !• Do&rine Chrétiennefles 


15 1. du Roi François , 
ïlïcT. des Miracles, T. 
1 . 1 j- 1 . des Monnoyes T 
T. L £2- des Patriar- 
ches , T. L 403 

Courriers de France (Dé- 
part des ) voyez. l’Al- 
manach Royal. On y 
trouve auflî le départ 
des Lettres , tant au 
dedans qu’au dehors 
du Royaume. 

Le Cours de la Reine , 
T. L 141 

La Courtille , T. L 1S9 
Coytier ( Jacques) T. 

IL il 

Sainte Croix de laBre- 
tonnerie , T. L 171 
La Croix des petirs 
Champs , T. L uo. 
de Clamart , T. L 37#. 
Faubin , T L 330 
Les Curiofités de - Ver- 
failles, T. II. léL 
jS. Cyr, T. il. uz 

D. 

N Otrb-Dame (l’E- 
glifede) T. I.t7 
IDeme’urcs, voyez. Nofcs. 


Perés de la.) de Bercy , 

T. L 401. de faint 
■ Charles, T. L 3 j j. de ' 
faint Julien , T. L 
161 

La Douane , T. L ü»- 

E. 

L ’EcHitta du Tem~ 
pie, T. I. z_S S 
Les Ecoles de Droit , X. 

L de Médecine , 
T. L 412- 

La grande Ecurie du 
Roi, T. L Hf 

Eglil'es , de Notre-Da*- 
me , T. L itj de faint 
André des Arcs , T. II. 
x. de fainte Anne de 
la Nouvelle France x 
T. L 113. de S* Bip* 
thelcmi , T. L yt. de 
S. Benoît , T. L 41 S. 
de faint Chriftophe , 
T. 1 . 47; de la Cité , X» 
L y6. de faint Côme 
8c de faint Damien, T. 
IL m, de faint Denis 
du Pas , T. I. 40. de- 
faint Etienne de&Grez* 

». 
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Les Adresses de P aru. 


. T. I. 4 17. de S. Etien- 
ne du Mont , T. I. 3 90. 
de faine Euftache , T. 
I. 1 1 6. de fainte Ge- 
neviève des Ardens , 
T. I. 43. de faint Ger- 
main l’Auxerrois , T. 
I. 147. de faint Ger- 
• main le Vieux , T. I. 
37. de faint Gervais 
T. I. 15? 9. de faint Hi- 
x Iaire , T. I - . 41 l. de 
' faint Honoré , T. Iv 
1 54. de faint Hyppo- 
Iite, T. I. 405. de S. 
Jacques d« la Bouche- 
rie , T. f. 14 r. de faint 
Jacques du Hautpas, 
T. I. 430. de faint Jac- 
ues & faint Philippe 
u Roulle, T. I. 193- 

• de faint Jean en Grè- 
ve , T. 1 . 198. de faint 
Jean le Rond , T. I. 41. 
des faints Innocens , 
T. 1 . 113. de faint Jo- 
feph , T. I. 113. de 
faint JolTe, T. I. 143. 
de faint Landry , T. I. 

• 4#. de faint Laurent , 
T. 1 . 167. de faint Leu- 
faint Gilles , T. 1 . 145. 

■de faint Louise» Pille , 
T. I. 134. de la Made- 
. laine , T. I. 4 6. de faint 
Marcel , T* I . 404. de 


fainte Marguerite , T. 

I. 3 tS. de fainte Ma- 
rine , T. I. 48. de faint 
Martial , T. I. 56. de 
làint Martin , T. F. 
403. de faint Médard , 
T. I. 405. de laine Mé- 
ry , T. I. a j 9 de faint 
Nicolas des Champs 
T. 1. 161. de faint Ni- . 
colas du Chardonnet , 
T. I. 383. de l'aint Ni- 
colas du Louvre , T. 

I. 146. de Tainte Op- 
portune , T. I. 133. 

. de faint Paul, T. I. 3 3 y. 

de faint Pierre des Ar- 
• ci* , T. I. de faint" 
Pierre aux Boeufs , T. 

I. 47. de faint Pierre 
de Montmartre, T.*IV 
ai 3. de faint Roch, T. 

R 184. de faint Sau- 
veur , T. 1 . z 5 1. de 
faint Séverin , T. I. 
41 3. du fainr Sépul- 
chre, T. I. 144. de 
faim Snlpice , T. II. 
84. de faint Thomas 
du Louvre , T. I. 147 
’S. Efprit ( les Religieufcs 
du ) T. II. *751 

L’Eftrapade , T. I. 434 
Evêques & Archevêques- 
(lifte des) voyez. l'Al- 
manach Royal. 
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3$2 Les Adresses tf e Paris, 


F. 


F AuxdfouRos de 
Saint Antoine T. I. 
j 14. de la Conféren- 
ce | T. 1* 1 4 2. . de S, 
Denis , T. 1 1 y 3. de 
S. Germain , T. II. 
58. de Gloire , T. I. 
z 36. de S. Honoré , 
T. I. x 91. de S Jac- 
. ques , T. I. 430. de S. 
Laurent, T.L 167. de 
S. Lazare , T. I. z 3 3. 
de S. Marcel, T.I. 
3 §4. de S. Martin , 
T. 1 . 167 de S. Mu 
chel , T II. 63. de 
S. Viétor , T. I. 3 76. 
■Fermiers généraux ( la 
liite des ) avec celle 
de leurs demeures & 
départemens, fe vend 
fur le Quai de Gévres. 
Les Feuillans de la rue 
faint Honoré, T. I. 
188. le Noviciat des 
Feuillans, T. IL 66 
Les Feuillantines , T. I. 

43Z 

Les Filles de l’Aüomp- 
tiou , T. I. 19 1. de 
Y Ave Man * , T. I. 
338. de fainte Avoye, 
T. 1.171. Bleues, T.L 


314. duCalvaire, T. ÏJ 
Z87. & T. IL 78 de la 
Conception, T.I. îpz. 
de la Congrégation 
deNotreDame , zt3» 
&40 1 .deNotre-Dame 
de Conlolation , T. 
IL 93. de la Croix , 
T. I. 30Z. & j 18. de 
la Croix , ou de fainte 
Jeanne , T. I. 3 7 9. 
les Filles Dieu , T. 

I. zrz. de fainte 
Elifabeth , T. I. 184* 
de l’Inftitution , T. 
IL 8 a. de faint Ja- 
feph , ou de l’Etang y 
T. IL 116. les cent 
Filles de la Miferi— 
corde , T. I. 379. de 
la Mifericorde , T. IL 
83. de la Mort , T. 

II. 78. Orphelines , 
T. II. 83. de la Pré- 
fentation de Notre- 
Dame , T. I. 434. 'Pé- 
nitentes , T. I. Z44. 
du Saint 5 acrement, 
T. I. 187. & T. II. 
79. de faint Sauver., 
T> I. Z84. de faint 
Thomas , T. IL 93. 
de la Trappe , T. I. 
434.de la Vilitation , 
T. I. 3Z0. 430. 8c 
T, IL 1 11. de FU- 
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Lf s Adresses 

nion Chrétienne , T. 

L 15^ Voyez, auffi 
Communautés, 
Flamelle (Nicolas ) T. 

L 44. 227. & 141 

Foires du Royaume ( é- 
• tat des ) Voyez. l’Al- 
manach Royal. 

La Foire faint Germain, 
T. II. 88. la Foire S. ‘ 
Laurent , T. F 267 
La Folie Renaud , T. L 
3 »° 

Fontainebleau , T. II. 

$02. 

Fontaines , de la rue 
neuve feint Auguftin , 
T. I. 310. des vieilles 
Audriettes , T. L 286. 
de la rue feinteAvoye, 
T. L 171. de la Baf- 
tille, T. I. 32G de 
faint Benort , T. L 
415. des Filles du Cal- 
vaire, T. L j 88. des 
Carmélites, T. L 440. 
de la Charité , T. II. 

1 1^. de la rue Char- 
iot , T, L 188. Col- 
bert , T. F. 20 £. des 
Cordeliers , T. II. 8. 
de feint Côme , ibid* 
de la Croix du Tra- 
houer , T. 1 . 151, du 
Cimetiere faint Jean, 
T. L 3 ôa. du Diable, 


D F. P A R I S. 3 JT 3 
T. L 184. de la xue 
de l’Echelle , T. î. 
302. de l’Echaudé r 
T. L aS8. de la Mon- 
tagne fainte Geneviè- 
ve , T. I. 390. des 
Halles , T. I. 223. de 
la rue desjeux neufs , 
T. L ir$. vis-à-visr 
les Jefuites , T. L 
312. des feints Inno- 
cens , T. L 230. de 
feint Lazare, T. L 
2 f <<,, de feint Leu y 
• T. I. 2 f r. de la rue 
faint Louis , T. L 
286. de la place Mau. 
bert , T. L 371. Mau- 
bué , T. L 160. de la 
porte feint Michel , 
T. II. 6 j_. de la rue 
Mouffetard, T. I. 403. 
de feint Ovide , T. 
L 192. de la Cour du 
Palais , T. L «8. du 
Parvis Notre-Dame, 
TV L 42. des Petits 
Peres , T L 202. de 
la rue de Paradis , T. 
L 278. du Ponceau , 
T. L 2fi_. des Ré- 
coltas , T. F i 6 i de 
la Reine, T. Un. 
de Richelieu, T. L 
184. de feint Séverin , 
T. L 413. de l’hôtel 
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3$4 Adresses de Parts. 

de Soubize . T. I; LaGrenouilliere . T. nV 


27S. de fiint Viélor , 
ou de la Pitié , T. I. 

3S0 

te Fort l’Evêque , T. I. 

ta nouvelle France , T. 

I. n & iî7 

tes Freres de la Charité 

pour les Ecoles , T. 

II. 71 
La Friperie , T. I. zif 

G. 

G A t e R i s s. ta 
grande Galerie du 
Louvre , T. I. 107. 
la galerie du Luxem- 
bourg , ou de Ru- 
bens , T. II. 39- 
de Versailles , T. II. 

- 79 
tes Galériens , T. I. 37 r 

Le Garde-Meubles , T. 

I. K>3 

Gentillÿ , T. I. 45 6 
Saint Germain en Laye, 
T.ÎI. 293 

Les Gobelins, T. I. 406 
Graveurs & Marchands 
Imagers , T. I. 414 
Grenèlîe ( la Plaine & le 
Château de ) T. II. 

M 7 

le Grenier à Sel, T. T. 


13'f 

Guinguettes , T. I. x 1 j 

H. 

H Alles, T. T, 
22t. La Halle au 
Vin, T I. ' 373 
Henri IV. fa ftatue é— 
queftre , T. I. 72.. 
Mort de ce Prince 
T. L z 34 

Hôpitaux , de fainte 
Anne , ou de la fanté; 
T. I. 45 6 . de faint 
. Aiîaftafc , T. I. 304'. 
deBicêtre, T. I. 37<s’. 
de lainte Catherine r 
■ T. I. 243. de la- 
Charité des hommes, 
T. II. 1 23. des Con- 
valefcens , T. L 2 62 . 
& T. II. 1 ! 3 de l’En- 
fant Jefus , T. I. 2 62 . 
des enfans R'ouges , 
T. I. 2 S 5. des enfans 
Teigneux , T- II. r 1 y. 
des enfans Trouvés v 
Ti I. 4 3. St 32 y. du 
Saint Efprit , T! L 
297. pour les pauvres 
femmes veuves , T. !.. 
219. l’Hôpital géné- 
ral , T. I. 373. l’Hô- 
tel- Dieu T. I. 40» 

de» 
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des Incurables , T. II. 
95. de faint Julien & 
de fainte Bafilifle , T. 
I. 403. de faint Louis, 
T. L 16 3 . des peti- 
tes Mai Ions , T. II. 
94. de fainte Marthe , 
T. L 40J. des cent 
Filles de la Miferi- 
corde, T. L 379. de 
fainte Pélagie , ou le 
Refuge , itid. de la 
Pitié , T. L 378. des 
Quinze-Vingts , T. 
L 183. de la Santé , 
T. I. 4J6. deScipion, 
T. L 403^ de la Tri- 
' nité , T. L tyo 
Hôpitaux [lifte des Ad- 
mmiftrateurs des ] 
Voyez. l’Almanach 
Royal. 

Les Hofpitalieres , T. I. 

318. & 4 o 7 

L’Horloge du Palais, 
T.L 54 

Hôtels , d’Agenois , T. 
IL il£. De faint A- 

f nan , T. L ut. 
‘Aiguillon , T. II 
ii j. d’Aligre , T. I* 
Z19. & T. II. 1 14- 
des Ambafladeurs E- 
trangers , T. I. 1 io. 
des Ambafladeurs ex- 
traordinaires , T. II. 

. Tome IL 


DE P à RIS. 3S5 
?5>. Amelot, T II. 
1 10. Amelot de Chail- 
lou , T. L i8<t. d’An- 
tin , T. L 1 ia d’Ar- 
menonvillc, T.L 111. 
d’Arragnan , T. II. 
*3 3. d’Aumont , T. 
L 537» de la Sur- 
intendance des Bâti— 
mens , T. L 147. de 
Baudry , T. L 317. 
de Bavière , T. L 
31 y. de Beauvais, 
TiT. 304. de Beau- 
villiers , T I. m. 
& 173. de Belhfle , 
T. II. 136. de Berin- 
ghen , T. L 143. de 
l’Abbé Bignon , T. L 

10 y. de Biron , T. 

II. ut», de Bouche- 
rat , T. L 1 85. de 
Bouflers , T. I. 317. 
de Bouillon , T. II. 
133. de Bourgogne, 
T. I. 149.de Breteuil, 
T. L. 10 & 3 17. 

de Briflac , T. I 119, 
& T. II. 1 ijj. de Bro- 
glie , T II. 113 & 

11 6. de BuTIion , 
TTfiii. Le Camus, 
T. L 6 . de Carna- 
valet , T. L 3 14. de 
Cavoye , T II. 113. 
de Chamillart, T. L 

K c 
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aao. de Châtillon , 

T. L an. & T. II. 
113. de Charny , T. 

- L de Charôt, 

T. L aa?^. de GhauL- 
nes, T. I. 3 1 7. Chau- 
▼elin , T II. 11_3_.de 
Chevilly , T. II. 191. . 
de Clermont, T. II, 

1 xtf. de Cluny , T. 

ÏI. 9. de Coaflin , T. 

I. zoi* de Coetanfao, 

T. L 143. de Colbert , 

T. L 104. le petit eft 
auprès : des Comé- 
diens François , T. 

II. 9U de Condé , ou 
de M. le Duc , ibid. 
de la Princefle de 
Çonti , T. II. 13 f. 
Fhôtel de Conti, T. 

II. 1 îV. le petit, hô- 
tel de Conti , ibid. 
de Corçti douairière , 

T. L 147. & iri. 

, de Courcillon, T. I. 

1 17, de Craon , T. I. 
301. & T. IL 137. de 
Créqui -, T. L 147. 

& T. IL 1 a 1. Da- 
gueffeau , ou du 
, Chancelier , T. L 
rS8. Defmarets, T. 

L art, de Madame 
> la Duchefle , T. II. 

• tjtf. d'Elbœuf , T. II. . 


’s de Paris; 

78. d’Enville , T. IL 
13 a. d'Epernon , T* 

I. a8<$. d’EftilIac , 
T. II. 132,. d’Etrées , 
T. I iS8. & 313. du 
Duc d’Etrées , Faux^ 
bourg làint Germain: 
d’Evreux , T- L 1 88. 

& au Fauxbourg S. 
Honoré : de Ferriol , 
T. L ait, des Fer- 
mes du Roi , T. L 
23.0. de Fieubet , T. 

L 34a. de Fitz - Ja- 
mes , T. II. du 
Duc de Fleury , T. 

II. 133. du Comte de \ 
faint Florentin , T. 

I» an. delà Force,. 
T. L 306. & T. IL 
113. de Fourcy, T. 

I. 1 37. De G a mâ- 
ches , T. II. 113. de 
faint Gelais, T. II. 
iij^de Gévres , T. L, 

III. & aao. du Duc 
de Gévres Gouver- 
neur de Paris, T. I. 
an. & 3 18. de Goë- 
briant , T. L 317, 
de Gouffier , T. IL 
1 de Gramont , 
T. L an. de Gué- 
mené , T. I. 517. 
de Guife , T.L Z 77 , 
4 ’Harlay , J. IJ. 114. 


Les Adresses 

de Hollande, T. II. 
131. de l'Hôpital, T. 

I. 113. d'Humieres , 
T. II. 135. Jaune, 
T. I. 408. Hôtel 
Royal des Invalides, 
T: II. 138. De Laf- 
fay , T. II. 13 6 . de 
Lauragais , T. II. 9f. 
de Lauzun , T. II. 

1 3 3. de Lefdiguidres, 
T. I. 341. de Lian- 
court , T. II. 1 3 1. 
de Lionne, T. I. 107. 
de Longueville, T. I. 
143. de Lorges , T. 

I. m. de Lorraine , 
T. I. 31 5. du Lude , 
ibid. de Luines , T. 

II, m. de Louvois, 
T. I. 11t. du Lu- 
xembourg , T. I. 
105. DeMailly,T. 
II. 1341 du Maine, 
T. II. ri 6 . de Mai- 
fons , T. II. 114. de 
la Reine Margue- 
rite , T. II. 131. de 
Marillac , T. I. 171. 
de Matignon, T. II. 
i\ 6 . & 1 1 t. de Mayen- 
ne , T. I. $1?. Ma- 
zarin, T. I. 104. & 
T. Il* ii*. de Mef- 
jne , T. I. 175. de 
Mezicrcs, T. II. il(. 


de Paris. 387 

de Mold , T. II. 1 13. 
de Montmorency , 
T. I. ny. & T. II. 
113. de Montaufier* 
T. I. 143. delà Mon» 
noyé , T. I. zj<î. de 
Mortemart , T. II. 
111. des Mouique- 
quetaires Noirs , T. 
I. 331. des Moufque- 
taires Gris , T. IL 
134. de Nefmond t 
T, I. 371.de Nevers, 
T. I. |zoy. de Nico- 
lay , T. I. 317. d h 
D uc deNoailles , T. 
I. 186. de Novion , 
T. II. 11 y. d’O , 
T. I. 30t. d’Ormef- 
fon , T. I. 317. d’Of- 
tun - Talla’rd , T. I. 
186. le Pelletier , 
T. I. 304. le Pelle- 
tiet des Forts , T. I. 
315. le Pelletier de 
Souzi y ibid. du Pe*ou, 
T. II. 131. Pheli- 
. peaux, T. I. 110. 
de faint Paul , T. L 
319. de Pompadour, 
T. II. 119. de Poin- 
pone, T. I. iiï. & 
T. II. ni. de Pons, 
T. II. 114. de Pont- 
chartrain, ; T. I. 107. 
4 e £aint Pouange , 

t r •• 
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5 $3 Lis Adresses de Paris. 


T. I. toç. du Pre- 
mier Préfident , T. I. 
6%. du Grand Prieur, 
ou de Vendôme , T. 
-J. x8i. de Puifieux, 
T. I. n$. De Ram- 
bouillet , T- J* 

. 4 e Randan , T. II. 
ii 6. de Revel, T. 
II. ny. de Reuilly, 
T/I. 33a. de Rohan, 
T.I.iM. du Cardinal 
4 e Rohan, T. I. 179. 
4 e Rohan Guémené, 
T. I. 31 7. de la Ro- 
çhefoucaqt , T. II. 
13 t. 4 e Ja Roche - 
Guyon , T. I. xix. 
de laRoche-fur-Yon , 
T. II. 133. de Rothe- 
lin , TT II. 11 9. 
Rouillé duCoudray, 
T. 1 . 115. de Royau- 
mont , T. I. zil. 
de Ribere, T. 1 . 17 y» 
de Richelieu , T. I. 
317. de Rupelmon- 
de, T. II. 113. Salle , 
T. I. i%t. de Sens, 
T. I. 337. de Ma- 
demoilèlle de Sens , 
T. II. 11 9. de Soif- 
fons , T. I. 115. de 
Soubife , T. I. 177. 
de Sylly , T. I. 317. 
*T. H 71 -PcT^- 


rarvne , T. II. '113. 
deTorcy,T. I. 10 y. & 
T. II. 1 3 y. du Com r 
te de Touloufe , T. 
I. 19S. des Tour» 
nclles , T. I. 31 y,' 
de la Trémoille , 
T. II. 78. du Tréfo- 
rier de la fainte Cha- 
pelle , T. I. 6t. I?e 
la Valiere , T. I. 
ni. de Vendôme . 
T. II» 66. de Veruç t 
T. II. $ 3. de Vie , 
T. I. 161. de Ville, 
T. 1.-193. de Vil- 
lacerf , T. I* 3 1 y. de 
Villars , T. II. 1 19.de 
Villars - Braacas , T* 
II. m. de Villeroi , 
T. I. iS 6 . & T. II. 
u6. de Vitry, T. I. 
318. de la Vieuville , 
T. I. 341. desUrfins , 
T. I. 49. dTJxelles t 
T. I. ni. d’Uzez , 
T. I. 113. de la 
Vrilliere, rue de Gre- 
nelle, Fauxbourg $. 
Germain. 

L p s Jacobins du 
Faux- bourg faint 
Germain , T. II. ur, 
de la rue faint Ho- 
noré , T. L lté. 4.6 
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ïa rue faint Jacques 
T. I. 418 

S. Jacques de PHôpiial, 

, T. I. 148 

Le Jardin de PArfenal , 
T. L 3 jo. du Palais 
Royal, T. I. 181. 
Royal des Plantes , 
T.-I. 37*. des Tiiil- 
leries , T. I. 1 31, 
Le Jardin des Apoticai- 
res , T. I. 434 

S. Jean de Beauvais , 
T. I. 41Ô 

S. Jean de Latran , T. 

I. 41a 

Les grands Jefuites , T'. 
I. 30*. Les Jéfuites 
du College , T. L 
413. le Noviciat des 
Jéfuites ^ T. II. 80 
Imprimerie Royale , T. 

I. 109 

Intendans des Provinces 
lille des } voyez. 
P Almanach Royal. 
Les Invalides , T. II. 

13? 

L’Ifle Notre-Dame , T. 
I, 3Ji. Pille Lou- 
viers , T. 1. 3 j 1 Pille 
du Mail , ou de Que- 
relle , T. II. 1 j*. 
Pille du Palais , T. I. 

Les Juges & Cônfuls , 


s dé Paris. 

T. 1. r 6 <y 

Saint Julien des Menef- 
triers,T. I. 1*1 
Les 1 refteS du Palais de 
l’Empereur Julien , 

T. II. 10 

Jurifdittions ou Jüfti- 
ces , voyez. Parlement, 
Châtçlet , &c. 

L. 

S L A Z' A R I , f. L 

' MI 

Lettres , voyez. Cour- 
riers & Folles. 

Libraires & Imprimeurs, 

T. I. 414. Libraires & 
Commerce de vieux 
livres, T. II. 30 # 

Licfle [ Notre - Dame 
de ] T. II. 97 

Litières , Chaifes rou- 
lantes & Chevaux de 
- renvoi ; leur dépare 
& leur» demeures , 
voyez. l’Almanach 
Royal- 

Louvre ( leChâteau du ) 

T. I. 77. le nouveau 
Louvre , T. I. 78- le 
vieux Louvre , ( ibid, 
Luxembourg (le Palai* 
de ) T. il. 37 


K xiij 


Digitized by Google 


3 po Les Adresses 

La 
M. 


de Paris. 


L A Machine de 
Marly , T. II. zy i 
La Madelaine de Tref- 
nel , T. I. 319 
les Madelonnettes , T. 

L 3.6 y 

le Mail , T. I. 

Maifons , du Préfîdent 
de Bretonvilliers , T. 
1 354 . de Croifat , 
T. L 188. de Croilat 
Je jeune , T. L lit. 
de Jean Fernel, T. 
II. 2_. de Bertrand du 
Guefdin , T. L 306. 
du Préfident Lambert 
de Torigny , T. I. 
2 £4. de Delifle , T. 
1 314, de Manfard , 
T. L jtr. du Duc de 
Floailles, T L 3 30. 
de Noury , ibid. de 
Pajot , T. L 333. 
des Paris , ibid. du 
Duc de Rohan , ibid. 
deTiton , T. I. 3 '- 6 . 
du Duc de Venta- 
dour , T. L 33° 
Maîtres. des Requêtes, 
(flifte des ) voyez l’Al- 
manach Royal, 
le Manège , |T. I. 
■HJ 


Manufacture de* 
Glaces , T. L 193. 
du Tabac , T. L 3 z 6 
La Marche , College 
de , T. L 38S 
Le Marché aux Che- 
vaux , ânes , cochons* 
&c. T. L $76. le 
Marché neuf, T. ï, 

3 8. le petit Marché , 
T. II. iij 

Marly ( CurioGtcs de ) 
T. II. j. 41 

Marmouzets ) origine 
du nom de la rue 
des ) T. L 

S. Martin des Champs r 
T. L x 6 l 

Les Machurins , T. L 

Mazarin , le Collège r 

t . n. 4 izz 

La Ménagerie , T. IL 

Mcnilmontant , T. L 
X90 

Mercy ( les Per es de la ) 
T. L i2£ 

Meilageries , Coches , 
Carofles ( départ des^. 
avec leurs demeures * 
& les prix ; voyez. 

l’Almanach Royal. 

Le Gaule-Meubles , T. 

L 1 03 

-Meudon , Château de)- 
T. IL i 6 t 
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Ï.Es Adresses 
Mezerài.T. I. ii6 
Les Minimes , T. I. 3 17 
& T. II. 1 66 

Mifericorde ( les Au- 
guftincs de la y T. II. 

* 81 

Monaftéres,z>0y«, Com- 
munautés , ou Filles. 
La Montagne de fainte 
Geneviève , T. I. 386 
Montfaucon , T. 1. 1 69 
Montions , T. I. 331 
Montmartre , T. I. 114 
La Morgue , T. I. 140 
Moulins à eau, T. I. 

137 

K 

N A V A R R ï ( le 
College de ) T. I. 

388 

Nazareth (IesPeresde) 
T. I. 184 

S. Nicolas-desChamps, 
T. I. 16 Z 

Noms & demeures des 
Princes , Seigneurs , 
Officiers , Cours , 
Compagnies , &c. de 
Paris, voyez. l’Alma- 
nach Royal. 

Notaires au Châtelet, 

[ lifte des ] voyez. 
l’Almanach Royal. 
Notre Dame de laCario^ 


DE F* A R ï S. $çrt 
le, T. I. ifc. N Dame* 
des Prez , T. II. 73. 
N. Dame de Lieffe, 
T. II. ' 97 

La Nouvelle France 

T. 1 . 1 1 3 . & i j 

O. 

L ’Obtservatoiré 
Royal, T. 1 . 433 
L’Officialité, T. I. 37 
Oifeaux [ où l’on vend 
les] T. I. 1 37 

L’Opéra, ou l’Acade- 
mie de Muftqut & de 
Danfes , T. I. iSi 
Oratoire [ les Prêt, es 
de R] , T. I. r f i. 
L’inftimtion cfe l’O v'- 
toire , T. II. ?< 
Ordre du Saint - Efprit 
[ lifte des Chevaliers 
& Officiers de 1 ’] , 
voyez. l’Almanach 
Royal. 

Ouvrages [ prix des J 
de Maçonnerie , char- 
penterie , couverture, 
plomberie, gros fer, 
menuiferie, ferrure- 
rie , vitrerie , pavé de 
grais , 5 cc. voyez. l’Al- 
manach Royal, 


K k iiij 
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’3<7l L E S ÀD RES 
P. 

L EPaTaisA le Parle- 
ment, T. I. 5 9. 
Ses différentes Jurif- 
diélions, T. I. 64. 
lifte du Parlement , 
Grand-Confeil & au- 
tres Cours , v oytz. 

l\Almanach Royal, 
les liftes des Juges fe 
vendent au palais , à 
Ja porte delà Grand’ 
Chambre. 

Le Palais des T uilleries , 
T. I. t»o. Le Palais 
Royal , T. I. 1 54. Le 
palais d’Orlcans ou du 
Luxembourg, T. TI. 
37. Le palais Abba- 
tial , T. II. 1 1 x 
Parc de. Ver fai lies;, 
T. II. 19 7. & 1x4 

Paris [ Origine & anti- 
quités de la Ville de] 
T. I. 1 . Ses accroiffe- 
mens ,T. I. j. Enclos 
de murailles, T. I. 6 . 
Ses armes , T. I. 7. 
Ses augmentations , 
ibid. Sa grandeur , T. 
I.9. & Juiv. Nombre 
des habitans de Paris, * 
T. I. ix. Divifion de 
Paris en. Cité, Uni- 


es de Paris: 

verfité & Ville , Ti I. 
ij. En vingt quar- 
tiers, T. I. 14. Ses 
Paroilïes r voyez, Eglfi- 
fes. 

Le Parvis Notre-Dame y 
T. I. 41 

La Pépinière & l’Oran- 
gerie Royales, T. I. 

191 

Les Petirs Peres , T. I. 

zox 

Picquepus , T. I. 33X 
Le Pilori , T. I. 114 
Pincourt , T. I. 3 }-• 
La grande Pinte , T. I. 

1 1 o 

Places , de Cambray 
T. I. 419. du Cheva- 
lier du Guet , près 
fainre Opportune : 
de la Croix du 
Trahouer , T. I. r y 1 . 
du Caroufcl , T. I. 
1 1 o. Dauphine , T. L 
«8. de Trance, T. L 
x88. de Gatine, T. I. 
134. de Grève , T. I. 
191. des Jefuites , 
T. I. 31 1. du Louvre, 
T. I. 8z. de Louis le 
Grand , T. I. 187. 
Maubert, T. I. 370. 
du Pont Saint Michel, 
T. II. 18. Mofis, T« 
L 337. du Palait 
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Lis Adresh 

Royal, T I. 1 y 4. du 
Marché des Quinze- 
Vingts, T. I. 184. 
Royale , T. I. 31 j. de 
Sorbonne , T. IL 1 2. 
des Tuilleries , T. L 
110. aux Veaux, T. L 
336. des Victoires , 

T. L J 91 

Poifly , [ la Ville de J 
T. II. 297 

La petite Pologne , T. I. 

110 

La Pompe du pont No- 
tre-Dame , T.L ji 
^ onts, Alais, T. L 118. 
d’Antin , T. L 143. 
aux Biches ,T. L z 66. 
aux Changes , T. I. 
5 3. Saint Charles , 
dans l’Hôtel - Dieu , 

- T. L 4^. aux Choux, 
T. L 188. Notre - 
Dame , T.- L jo. 
Gramont , T. I zjr. 
de l’Hôtel-Dieu , T. 

. L 44. Autre de l’Hô- 
tel Dieu , T. L 210. 
Marie, T. L 3 37. de 
Paint Michel, T. I. 
58. Le Pont - Neuf, 
T. I. 69 ■ Le petit 
Pont , TT L 44. Le 
Pont Royal , T. L 
140. de laTournelle , 
T. L 371. petits ponts 


s de Paris. 393 

des faux-bourgs Paint 
Marcel, Paint Victor, 
& autres , T. L 409» 
Le Pont tournant des 
Tuilleries, T. I. 139 
Les Porcherons , T. L 
1 1 o 

Le Port au plâtre , T. I. 

5 3 1 

Portes , de Saint An- 
toine , T. L jir. 
L’Arc de Triomphe 
où le trône eft abba- 
tu , T. P 3 17. Bau- 
det, T. L 301. Saine 
Bernard , T. L 371. 
de Bufly, T. IL 34. 
de la Conférence , 
T. L 1 4t. Saint De- 
nys, T. I. % j 4. Gail- 
lon, T. 17 212, Saint 
Honoré, T. L 192. 
Saint Jacques, T. I, 
430. Saint Louis, T. 

• L 188. Saint Marcel , 
T. L 382. Saint Mar- 
tin , T. L 2. 6 $_. Saint 
Michel , T. IL 2S. 
Montmartre , T* I. 
2 13. de Paris, T. I* 
2 jÿ. du Temple , T. 
L 284. Saint Viftor, 
T. L 382 

Poites : Bo'étes de la 

pofte , T. I. 23 £ 
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394 Les Apres 

La lifte des portes du 
Royaame Pe vend 
chez Jaliot , près les 
Grands Auguftins, 

Le Pré aux Clercs , T. 

* II. r j 6 

Le Précieux Sang , T. IL 
7l 

Prémontrés de la rue 
Haute-feuille , T. II. 
t. de la Croix rouge , 
T. II. 92. 

La Prévôté de l’Hôtel 
eft rue Bayeul. 

Prifons, du Petit Châ- 
telet, T. L 43* du 
Grand Châtelet, T, 
L 140. de la Con- 
ciergerie , T. I. <3. 
de iaint Eloi , “TTX. 
339. du Fort l'Evê- 
que , T. I. de 
l’Abbaye iaint Ger- 
main, T. II. 113. 

Le Puits l’Hcrmite, T. ' 
L )79i 

Qr 

O Uais & Ports. 
Quai d’Alençon , 
ou d’Anjou, T. L 
3Î4. des Auguftins, 
T. II. 33. des Bal- 
cons ou Dauphin , T. 
L 334- Le quai 8 c 
port de Paint Bernard,. 


ses De Paris. 

T. L 371. Bourbon 1 „ 

T. I. jff des Celef- 
tins, T. L J4I. de 
Conti, T. rr.. 11L 
Dauphin , ou des Bal* 
cons , T. L 5 £4. Le- 
quai 8 c port de l’Eco- 
le, T. L io^.defaint 
Nicolas, ou des Ga- 
leries du Louvre r 
ibli*. de Gévres , T. L 
138. Le quai & port 
de la Grève, ou port 
• au bled , Ti L Z9 3» 
de la- Grenouillère r 
T. II 13p. du Lou- > 
vre , T. L 1 10. Ma- 
laqueft, T. II. 1 33. 
du Marché - neuf, T'. 

I. 58. de la Mégifle- 
rie, T. L 137. Mor- 
fondu ou de l’Horlo- 
ge, T. I. f 4. d’Or- 
léans, T,L 3 34. des 
Orfèvres, T. L <?8. 
d’Orfai , T II. 1 3 f. 
Quai & porc Paint 
Paul , T. I. 34 f . Pel- 
letier , ou le quai 
neuf , T. L 189, des 
Théatins , T. II. 1 33.. 
dé la Tournelle, T. L 
371. des Tuillcries^ 
T.L 14* 
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Lis Adresses de Paris, jpf 


Ordre des vingt Quar- 
tiers de Pari*. 

Quartiers, de faint An- 
dré des Arcs , T. II. 
I. de faint Antoine , 
T. I. 303. de fainte 
Avoye , T. I. 171 . de 
faint Benoît^ T. L 
410. de la Cité, T I. 
1 6. de faint Denys 
T. I. 147. de faint 
Euftache , T. F. n 6 . 
de faint Germain des 
Prez , T. II. 98. de 
la Grève , T. I. 19.1. 
des Halles, T. I. m. 
de faint Jacques de la 
Boucherie ,.T. I. 138. 
du Louvre , ou de 
faint Germain l’Au- 
xerrois , T. I. 77. du 
Luxembourg , T. II. 
36. de faint Martin , 
T. 1, 1 5 8. de Mont- 
martre, T. I. 194- de 
fainte Opportune , T. 
I, 131. . du Palais 

Royal , T. I. 1 f t. de 
iàint Paul, T. I. 336. 
de la Place Maubert , 
T. I. 370. duTemple 
ou du Marais , T. J. 
180 


R. 


R A B E t A 1 S , T. î. 

•34O 

Rambouillet, T -JT. 33V 
La Râpée , T. I. ibid. 
Ravaillac , T. f. 1 3 y 
Receveurs Généraux des- 
Finances [lifte des] 
voyez. l’Àimanach 
Royal. 

Les Récollets , T. I. 

z 6 $ 

Les Récollettes, T. IL 
no 

Les R'ecommandarefles,. 

T. I. 141 

Reétcur, [ la proceflioir 
du] T. I. 346 
Le Réfuge , XI. 379* 
Religieufes , voyez. Com- 
munautés, oh Filles. 
Remparts, T. IL 136. 
& à la fin de-udraquer 
quartier. 

Rentes , ( lifte des 

Payeurs & Contrô- 
leurs des ] voyez. l’Al- 
manach Royal. 

Le Réfervoir des Eaux ^ 
X I. 45* 

Reuilly, XI. *_ 33 1 
'dp 
k 


Roquette , [ les Hol; 
taliéres de la J T. 

il» 
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Les À D fl E $: 
Le Roulle , T.I. 193 
Roulliers, [les départs 
& demeures des ] 
voyez. 1 : Almanach 
Rôyal. 

Les Rues de Paris par 
ordre alphabétique, T. 
II. 337 

S. ' 

L A Salpctriere , T. I. 

374 

La Samaritaine, T. L 
73 

La Savonnerie , T. I. 

'44 

Séaux , [ les curiofités- 
,de] T. II. 159 
Secrétaires du Roi , Te 
I. 349. leur liile , 
voyez. l’Almanach 
Royal. 

Séminaires, des Anglois, 
T. I. 434. des Bons 
Enfans , T. I. 381. 
de Paint Châties f T. 
I. 157. de Paint La- 
zarre , ihd. de feint 
Louis , T. II. 6 ç. de 
Paint Magloire , T. I. 
431. des Millions é- 
trangéres , T. IL 11 f. 
de feint Nicolas , T. 
%I. 383. de Saint Sul- 
. pice, T. II. Si. Lepe- 
tit-Seminaire, T. IL 


ES DE PaKÏS^ 

83. des Trente-trois; 
vis-à - vis le Collège 
de Navarre , T. I. 

388 

Servandôni , [ le Cheva- 
lier] TI. xj z, 

Sion [Notre Dame de J 
T. I. 401 

La Sorbonne , T. II. r 2, 
Souffrantes , [ Notre - 
Dame de ] ou d’Ar— 
gent, T. I. 30Ç 
Les Statues de VerPail- 
les, T. II. 101. 

» tr JltiVm 

Le Suifle de la rue aux 

Ouës, T. I. 15» 

T. 

L E T emple , T. T. 
iSi. L’F.chelle du 
Temple , T. I. 18 6 
Le Terrain , T. I. 40 
Les Théatins > T II. 

r 3 î 

Sainte Thécle , T.' 1 1 . 

7 S 

Le TréPor de Paint De- 
nys en France, T. II. 

3*8 

Trianon , T. II. 119 
LeTr&ne, T.I. 317 
Tuilleries, [ le Palais 
des ] T. I. ho 
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Les Adresses de Paris. $97 
V. 


L E Val de Grâce i 
T. I. 440 

La Vieille Vallée, T. I. 

M 7 

Sainte Valcre , T. I. . 

405. & T, II. 11 9 
Le Veibe incarné , T. I. 

.379 

Verfailles, [lescurioiï- 
tésdej T. H. ici 
V ille de Paris, [origine 
de la ] T. I. r. <£> 
fuiv. 

La Ville - l’Evêque , T. 

I. 153. Les Bénédic- 


tines de la Ville- l’E- 
vêque , itreL 

La Ville - Neuve, T. I. 

M* 

Vincennes , [ les curio- 
fîtés de] T. II. m 6 
La Vifitaticm de Chail- 
lot, T. I. 144- Vifî- 
tation, voyez, Filles 
de la Vifitation. 
Univerfité, T. I. $$ 1 * 
Etendue de i’Univer- 
fité , T. I. ij 
L es Urfulines de fa in te 
/lvoye, T. I. 171. 
Lcj Urfulines du Faux- 
bourç S. Jacques. 

T. 1 . 43* 


Fin des Adrejfes de Parts* 
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APPROBATION , 

J ’AY la par ordre de Monfeigneur le 
Garde des Sceaux , une nouvelle, édi- 
tion du Livre intitulé : Les Curiofités 
de Paris , de Ter failles & des environs y 
en deux volumes : ee Livre augmenté 
& enrichi d’Eftampes , qui décrit tout 
ce qui eft déplus remarquable, ne peut 
être que très-inftruétif& même très-com- 
mode pour le Public , & fur-tout pour 
les Etrangers. Fait ce 24. Novembre 
17 3 2* Moreau de Màutour. 


AVTRE AP PRÙBATIO N. 

Î * A Y lu par ordre de Monfeigneur 
le Chancelier , les Curie fiés de Paris > 
Terfailles , Marly , &c. en deux Volu- 
mes , & j’ay cru qu’on pouvoir en per- 
mettre une nouvelle Edition, A Paris 
le 4, Juin 1740. 

M a u n o 1 R. 
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L OUIS par la grâce de Dieu Roi de 
France & de Navarre , à nos amés & féau* 
Confeillers les Gens tenant nos Cours de Par- 
lement , Maîtres des Requêtes ordinaires de 
notre Hôtel, Grand Confeil , Prévôts de Paris, 
Baillifs , Sénéchaux , leurs Lieutenans Civils & 
autres nos Jufticiers qu’il appartiendra : Salut. 
Notre bien-amé Claude-Mamn Saucrain, 
Libraire à Paris. Syndic de fa Communauté, & 
ancien Juge - Confül des Marchands de notre 
bonne Ville de Paris , Nous ayant fait remontrer 
qu’il fouhaiteroic faire réimprimer & donner au 
Public un Livre de fa compofîtien , intitulé 
Les Curiâfités de Paris , Ver) ailles , Marly , Vin- 
tenues. Saint C/oud , & des environs, avec le 
nouveau Voyage de France, enrichi de cartes 
& de figures en taille douce par ledit Sieur 
Saugrain Pere , s’il Nous plaifoit lui accorder 
nos Lettres de continuation de privilège fur 
ce nécefiaires - r offrant pour cet effet de le faire' 
réimprimer en bon papier & beaux caractères 
fuivant la feuille imprimée & attachée pour 
modèle fous le Contre-fcel des Préfentes : A 
ces Causes , Voulant traiter favorablement 
ledit Expofant , & reconnoître en fa perfonne 
les fervices qu’il Nous a ci-devai)t rendus depuis 
plufieurs années, tant dans fa Communauté y 
que dans la JurifdiClion des Juges-Confuls des 
Marchands de notredite bonne Ville de Paris , 
avec tout l’applaudifiemcnt & l^fat sla&ion du 
Public, en lui donnant les moyens de nous les* 
continuer, Nous lui avons permis & permettons 
par ces préfentes de faire réimprimer leldits Ou- 
vrages de fa compolwion T ci - deflus fpécifics p 


Én un eu plufî'eUrs volumes, conjointement où' 
feparément, & autant de fois que bon lui fem-- 
blera , & de les vendre , faire vendre ou débiter 
par tout notre Royaume , pendant le tems de 
douze années confécutives , à compter du jour 
de la date defdites préfentes. Faifons défenfes a 
toutes fortes de pe florin es , de quelque qualité 
& condition qu’elles foient, d’introduire d’im- 
preffion étrangère dans aucun lieu de notre obérf^ 
Tance : comme au/ïï à tous Libraires, Impri- 
meurs, & autres, d’imprimer , faire imprimer , 
vendre , faire vendre ni débiter aucuns exem- 
plaires , contrefaire lefdits Ouvrages de fadite 
compofition , ci-deflus eipofés , en tout ni en- 
partie , ni d’en faire aucuns extraits fous quel- 
que prétexte que ce foit d’augmentation , cor- 
rection, changement de titre, langue, même 
les planches, cartes & figures , fans la permif- 
fion exprefle & par écrit dudit Expofant, où- 
de .ceux qui auront droit de lui, à peine de 
confifcariôn , tant des planches, cartes & figu- 
res , que des Exemplaires contrefaits , de lîr 
mille livres d’amende contre chacun des contre- 
venans , dont un tiers à Nous , un tiers à l’Hô- 
tel - Dieu de Paris , l’autre tiers audit Expofant, 

& de tous dépens, dommages & intérêts ; à lx 
charge que ces préfentes feront enregiftrées tour 
au long fur le Regiftre de la Communauté des 
Libraires & Imprimeurs de Paris , dans trois 
mois de la date d’icelles f Que l’Impreflion def- 
dits Ouvrages fera faire dans notre Royaume <fc 
non ailleurs que l’Impétrant fe conformera 
en tout aux Reglemens de la Librairie , & no- 
tamment à celui du dixiéme Avril 171^. Et « 
qu’avant que de les expofer en vente, les Mîa- 
aufcxie» ou imprimés qui auront fervi’ de copie 

•N 
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.S l’impreffion dcfdits Ouvrages feront xemis dafl* 
Je même état od les approbations y auront été 
.données, es mains de notre très- cher & féal 
Chevalier le Sieur Daguesseau, Chancelier 
.de France, Commandeur de nos ordres , & qu’il 
en fera remis deux Exemplaires dans notre Bi- 
bliotéque publique : un dans celle de notre Châ- 
teau du Louvre , & un dans celle de notredif 
très-cher & féal Chevalier le Sieur Daguesseau, 
Chancelier de France, Commandeur de nos or- 
dres ; le tout à peine de nullité des préfentes c 
du contenu defquelles vous mandons & enjoi- 
" gnons de faire jouir l’Expofant , ou fes ayant 
caufe , pleinement & paiiîblement, fans fouffrir 
qu’il leur foit fait aucun trouble ou empêche- 
ment. Voulons que la copie deldites préfentes 
qui fera imprimée tout au long au commence- 
ment ou à la fin defilits Ouvrages, foit tenue 
pour duement fignifiée, & qu’au* copies Colla- 
tionnées par l’un de nos amés & féaux Conleil- 
lers & Secrétaires , foi foit ajoutée comme j 
l’Original : Commandons au premier notre Huif- 
lier ou Sergent , de faire pour l’éxécution 
d’.icclles , tous Aftes requis & néceflaires , fans 
demander autre permilCon , & nonobftant Cla- 
meur de Haro , Chartre Normande , & Let- 
tres à ce contraires : Car. tel eft notre plaî- 
fir. Donne’ à Fontainebleau , le feptiéme jour 
du mois d’Oélobre , l’an de grâce mil fèpt cens 
quarante , & de notre Régne le ringt-fïxiéme. 

Par le Roi en fon Cpnfçil. Sainson. 

Rtgiftré fur le Regifire X. de la Chambre Royale 
des Libraires & Imprimeurs de Paris , N. 40 f. fol. 
394. conformément aux anciens Riglemens confirmée 
par celui du li. Février 17*- J* A Paris , le 14. 
Qcjobre 1740. Sa ü« rai n, Syndiç. 
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-AVIS AU RELIEUR , 

Pour placer les Figures 
DV PREMIER TOME . 

L Utéce & Paris , Au frontifpice. 

L’Eglife de Notre-Dame, 17. 

La Samaritaine , „ 73- 

Le Louvre , * . 77. 

Les Tuilleries du coté du Caroufel ,110. 
Les T uilleries du côté du Jardin , 133. 

Le Palais Royal , 1 5 5 - 

La Place de Louis le Grand, 187. 

La Place des Vi&oires* 15? 5. 

La Porte faint Denis , 2 5 4. 

La Porte faint Martin, 265. 

L’Hôtel de Ville , 293. 

Le Portail de faint Gervais , 299. 

La Place Royale , 3 1 5 . 

La Baftille & la Porte S. Antoine ,32t. 
L’Hôp. Général, & la P. S. Bernard, 372. 
Le Val de Grâce , 44 °-. 

L’Obferyatoire , 453. 

AV SECOND TOME: 

• 1 

La Sorbonne , 12. 

Le Luxembourg, 37. 

Le Collège Mazarin, 127. 

Les Invalides , 138. 
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V er failles , 

l 6 Ù 

La grande Allée , 

200. 

L’Allée d’eau , 

2JO. 

Marly , 

24I. 

Vincennes , 

25 6 . 

Saint Cloud , 

271. 

Les Cafcades , 

285, 

.Saint Germain en Laye, 



AVIS AV V V B L I C. 

Ceux qui auront quelques Curiofîtés 
Tableaux & autres çhofes rares, qu’ils 
voudront faire connoître, pourront en 
donner avis au Libraire , qui les placera 
en leur lieu , pour la fatisfa&ion du Pu- 
blic. De meme ceux qui auront quel- 
ques avis utiles 3 leurs adreffes à donner 
ou changer , le feront fçavoir ; on les 
ajoutera , ou réformera. 
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